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C H A P I T R E I V . 

F A M I L L E D E S C A T O M È T O f E S 

DANS cette troisième famille de la section des Dé 

capodes Brachyures , gui correspond à peu près à 

la division des Quadrilatères de M . Latrei l le , la 

dispositiou du système nerveux est la même q u e 

dans la famille des Cyclomètopes . L e tube digestif ne 

nous a offert rien de particulier; mais le J'oie, au 

lieu de s'étendre dans toute la largeur de la carapace 

et de recouvrir en grande partie les branchies , 

ainsi que cela se voit dans les deux familles précé

dentes, n 'occupe en général que la portion médiane 

du corps et ne s'étend que peu ou point au-dessus 

des cavités branchiales. Jusqu'ici nous avons toujours 

vu ces cavités remplies presque entièrement par les 

branchies , dont le nombre a toujours été de neuf de 

CKHSTACÉS, TOME II. I 
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(i) Pl. 18, fig. 6, a, b. 

chaque côté du c o r p s , et dont sept étaient constam

ment couchées sur la voûte des flancs ; mais dans les 

Catomètopcs il en est presque toujours autrement. 

Dans la plupart des cas il existe une grande dislance 

entre la voûte de la cavité respiratoire et la face su

périeure des branchies ; la membrane qui tapisse cette 

voûte , au lieu d'être recouverte d'une couche épider-

mique lisse et épaisse , se présente souvent à nu ou 

couverte de végétations spongiformes ; d'autres fois 

elle se reploie en dessous de manière à former une es

pèce de sac ou d 'auge, servant, à retenir de l'eau né

cessaire pour empêcher le dessèchement de l'appareil 

respiratoire lorsque l'animal reste l o n g - t e m p s à 

l'air; enfin, le nombre des branchies est quelquefois 

le même que chez les Oxyrhinques et les Cyc lomèto-

p e s , mais souvent on n'en compte que cinq ou six 

sur la voûte des flancs, celles qui s'insèrent d 'ordi

naire au-dessus des pâtes de la quatrième paire 

n'existant pas. Quant aux ouvertures par lesquelles 

l'eau pénètre dans la cavité respiratoire et en est ex

pulsée , leur disposition est exactement la même que 

les deux familles précédentes. Nous n'avons remar

qué rien de particulier dans la structure de Y appareil 

génital des femelles ; mais les organes mâles présen

tent , chez ces Crustacés, une modification très-

remarquable, et dont les auteurs systématiques n'ont 

pas fait mention. Les deux ouvertures extérieures de 

cet apparei l , au lieu d'être percées dans l'article basi-

laire des pâtes postérieures , comme chez tous les au

tres Brachyures , occupent presque toujours le plas

tron stemal ( i ) ; tantôt elles sont situées à unedistance 
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D E S C R U S T A C É S - 3 

considérable du bord latéral de ce plastron, et d'autres 

fois elles sont f o r m é e 3 par une éch ; incrure profonde 

de ce bord lu i -même; enfin, lorsqu'elles occupent 

l'article basilaire des pâtes postérieures, elles sont 

presque toujours appliquées contre l'extrémité d'un 

canal transversal qui est formé par un repli de la po r 

tion voisine du plastron sternal, et qui sert de gaîne 

à la verge jusqu'au point où elle rencontre l 'abdomen 

et se cache au -dessous de lui. Ces anomalies dans la 

disposition de l'organe copulateur constituent un des 

principaux traits caractéristiques de la famille des 

Catomètopes. 

L a structure du squelette tégumentaire de ces 

Crustacés et leur forme générale sont également 

caractéristiques ( i ) . Quelquefois leur corps est forte

ment dépr imé; mais en général il est reniai quablepar 

son épaisseur : la carapace est presque toujours plus 

.arge que longue , et assez régulièrement rhomboïdale 

ou ovalaire ; quelquefois elle est presque circulaire , 

mais elle n'aiîécte jamais la forme triangulaire qu'on 

lui voit chez les Oxyrh inques , et elle n'est jamais 

arquée en avant et fortement rétrécie dans sa moit ié 

postérieure comme chez les Cyclomèlopes . La région 

stomacale est grande et ordinairement divisée posté

rieurement par un prolongement médian de la ré

gion génitale comme chez les Cyc lomèlopes ; les 

régions hépatiques, lorsqu'elles sont distinctes, sont 

extrêmement pet i tes; et les régions branchiales occu

pent presque toute la longueur du bord laLéral de la 

carapace. Le Jiont ne s'avance jamais en forme de 

(0 PI- i 4 ¿ « , f ig . 8, 9 e t n ; P l . 18, fig. i, î o , 14, et Pl . 19, 

& S - »» 4. 7. " 3 -
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(1) P l . 18, % . to e t 11, et Pl. j g , f ig \ i3 et 

(al Pl . 18, % . I l ; Pl. 19, f i g . 14. 
O) P l . 18, f i g . 2 et i5, et P l . 19, iig. 3, 5, j o . 

rostre; il est en général fortement recourue en bas , 

et souvent tout-à-fait vertical; caractère dont nous 

avons tiré le nom de cette famille. A un très-petit 

nombre d'exceptions p rès , le bord fronto-orbitaire 

occupe presque toute la largeur de la carapace, les 

bords latéraux sont droits ou plus ou moins courbes , 

mais ne sont jamais divisés en deux portions dis

t inctes, et formant entre elles un angle, comme chez 

la plupart des Cyclomètopes ; enfin, le bord pos

térieur de la carapace est en général très-long. 

Les j e u x sont ordinairement portés sur des pédon

cules assezlongs et fort grèles(i) ; les orbites sont pres

que toujours dirigés directement en avant et en hau t , 

et l'angle interne de ces cavités présente , en général, 

un hiatus qui loge une port ion de la base de l'antenne 

externe. La disposit ion des antennes internes varie; 

tantôt elles sont verticales ou longitudinales, tantôt 

transversales ; enfin les fossettes qui les logent commu

niquent quelquefois librement avec l'orbite , et ne peu

vent en être distinguées (2] ; d'autres fois elles en sont 

séparées, mais alors elles sont presque toujours extrê

mement étroites d'avant en arrière ( 3 ) , e t , au lieu 

d'être séparées entre elles par une lame longitudinale , 

c'est ordinairement le front lu i -même qui se réunit 

directement à l 'épislome dans une étendue assez con

sidérable. Les antennes externes sont extrêmement 

courtes ; leur article basilaire est souvent beaucoup 

plus large que long, et leur tige mobile , qui est quel

quefois rudimentaire, naît en général dans l'hiatus de 
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DES CRUSX A C É S. 5 

l'angle orbitaire interne. XJ épislome est ordinairement 

presque l inéaire, et son bord antérieur ne dépasse 

que peu ou point les tubercules auditifs ; disposition 

qui suffirait à elle seule pour faire distinguer les Ca-

tomètopes des Oxyrh inques , mais qui se remarque 

aussi chez les Cyclomètopes ; enfin, ce même bord 

antérieur de l 'épis tome, au lieu d'être situé à une dis

tance assez grande en arrière du bord orbitaire infé

rieur, ainsi que cela se voi t chez ces derniers Crusta

cés , est presque toujours placé sur la même l igne , et 

se continue presque avec lui ( i ) . Le cadre buccal est 

presque toujours à peu près quadrilatère, et ne s'avance 

j amais j usqu'au niveau de l'insertion des yeux ; il est sou

vent un peu rétréci en avant, et son bord antérieur est 

quelquefois un peu arqué, mais il ne se termine j a 

mais en pointe , comme nous le verrons dans la famille 

suivante. La forme des pates-mâchoires externes est 

quelquefois la même que dans les Crabes (2) ; mais 

en général ces organes présentent une modification 

qui ne se rencontre pas dans la famille précédente : l'es

pèce de tige terminale formée parles derniers articles, 

au lieu de s'insérer à l'angle interne du troisième arti

cle de ces membres , naît du milieu du bord antérieur 

de ce même article (3) ou de son angle externe ( 4 ) , et 

quelquefois cette tigelle ne se compose que de deux 

pièces au lieu de trois, et se cache complètement sousla 

port ion lamelleuse de la mâchoire(5) . Enfinl 'appendice 

externe de ces pates-mâchoires est en général styli-

( j ) Voyez les figures 2, 5, 8, io, i l , 1 ^ , Pl. 19, etc. 

(2) Dans le genre Thelpheuse , par exemple, Pl . 18, fig. 18. 

(3) Pl. 18, fig. 16. 

(4) Pl. 18, lig. -Jt H , etc. 

(5) PI, iS, f i e 3. 
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Ci; PI 18, fis. 6-

forme, et ne porte pas toujours à son extrémité la p e 

tite tigelle articulée qu'on y remarque chez la plupart 

des Brachyures. Les autres appendires de la bouche 

ne présentent aucune particularité bien importante à 

noter. 

Le plastron sternal ( i ) est presque toujours plus 

large que l o n g , et notablement rétréci dans sa moit ié 

antérieure. L e segment qui porte les pâtes de la 

première paire est en général peu développé , celui qui 

donne attache aux pâtes postérieures est presque tou

jours très-large, el la suture qui la sépare du pénul

tième anneau est transversale et à peu près parallèle à 

toutes les autres sutures analogues. Enfin, la voûte des 

flancs est ordinairement presque horizontale. 

\j£spatdsantérieurei; varientbeaucoup ; souvent elles 

sont médiocres ou même petites et notablement plus 

courtes q ie celles de la seconde paire. l in général, ces 

dernières sont àleur tour moins longues que les pâtes de 

la troisième paire, et quelquefois ce sont celles de la qua

trième paire qui sont les plus longues de toutes ; dans la 

plupart des cas, celle-ci, ou les précédentes, ont environ 

deux fois la longueur de la portion post-frontale de la 

carapace. Enfin, chez un assez grand nombre de ces 

Crustacés, ['abdomen du mâle est beaucoup moins large 

à sa base <j ue la partie correspondante du thorax, de fa

çon qu'il ne recouvre pas latolali lé du dernier segment 

sternal et ne s'étend pas jusqu'à l 'origine des pâtes pos 

térieures; presque toujours on y compte , chez les mâles, 

de même que chez les femelles, sept articles distincts. 

Celte famille est aussi remarquable par les mœurs 

de plusieurs des animaux dont elle se compose que 
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T A B L E A U SYNOPTIQUE D E LA D I V I S I O N DE LA F A M I L L E DES C A T O M K T O P E S E X S I X T R I B U S . 

Verges naissant de l'article basilaire des pâtes postérieures et ne se cachant pas dans un canal transversal du sternum pour g a g n e r ] 

l 'abdomen qui les recouvre à l e u r naissance. Carapace plus ou moins ovala ire; pédoncules oculaires c o u r t s , n'atteignant pas à b e a u c o u p I 

près l'extrémité latérale de la carapace; quatrième article des pâtes-mâchoires externes ne s'insérant jamais à l'angle externe du précédent , / 

et ne se cachant pas sous sa face interne. ] 

Tei bu 
des 

Thelphgusien?, 

F a m i l l e 

A T O M E T O P E S . 

Carapace ovalaire , notablement plus large que longue , très arrondie et très-renflée sur les cotés. S e c o u p \ Tribu 

article de l 'abdomen du maie atte ignant presque toujours la hase des pâtes postérieures. F r o n t assez large , i des 

Pédoncules oculaires en général assez longs. Quatr ième article des pates-mâchoires externes inséré a l 'angle i Gkcakcimf.ns. 

externe du p r é c é d e n t ou caché sous sa face interne . ] 

Carapace c irculaire , au moins aussi longue que large . Second article de l 'abdomen du mâle beauconp- \ 

plus étroit que la partie correspondante du plastron sternal. Front presque toujours très-étroit . Pédoncules / 

ova aires très-courts. Quatrième article des pates-mâchoires externes s'insérant au sommet ou à l'angl e externe i 

du troisième art ic le- ) 

Verges naissant, directe 
ment du plastron sternal , 1 
ou bien traversant l'article ! 
basilaire des pâtes posté- I 
rieures , et se cachant de / 
suite dans un canal trans-( 

ersal du sternum pour g a - \ 

Î gner le dessous de l'abdo 
men . 

Second article de l'abdo

men du mâle plus étroit 

que la portion correspon

dante du plastron s ternal . 

Carapace quadrilatère ou | pédoncules oculaires pres

que toujours trcs - lonçs . homboidale; ses bords an
térieurs et latéraux à peu 
près droibs ou faiblement 
courbés. 

Front extrêmement étroit ; antennes internes ver

ticales et logées en grande partie dans l'angle i n t e r n e ! 

des orbites. Quatr ième article des pates-mâchoires ) 

inséré à l'angle externe de l'article précédent . 

Front très- large, occupant presque toujours le ^ 

tiers de la longueur du b o r d fronto-orbitaire. Anten -

nés externes horizontales et logées sous le front. 

Quatrième article des pates-màchoires externes s'in

sérant en général dans une échanrrure de l 'angle ^ 

antérieur et interne du troisième article. 

Thibu 
des 

Pjnnoxherïens. 

TiUEU 
des 

OüYPODIKNS. 

Tribu 
des 

GONOPLACIESS 

Second article de l 'abdomen du maie presque toujours aussi large que la 

partie correspondante du thorax et s'élendant jusqu'à la base des pâtes postérieu

res. Front très- large , occupant environ la moitié du bord antérieur de la cara

pace. Pédoncules oculaires très-courts. Quatr ième article des pates-màchoires \ 

externes s insérant, au milieu du bord antérieur ou à l'angle externe du trois ième! 

art ic le , mais jamais à son angle interne. 

T R in u 
des 

GhapsoÏdieins. 

c r u s t a c é s j t o m e n , page y. 
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DES C R U S T A 6 É S . y 

par leur organisation. Un certain nombre de Catomè-

topës sont complètement terrestres; d'autres -vivent 

habituellement sur la plage et s'y creusent des ter

riers; la plupart sont d'une agilité extrême, et il en 

est qui établissent leur demeure dans 1 intérieur de la 

coquille de divers mollusques b iva lves , comme nous 

aurons, du reste, l 'occasion de le voir plus en détail 

par la suite. 

L e groupe des Catoniètopes renferme plusieurs 

types d'organisatioH assez distincts pour moLiver sa 

division en six tribus naturels qu 'on peut caractériser 

analytiquement delà manière indiquée dans le tableau 

ci-joint. Les Thelphusiens et les Gonoplaciens éta

blissent le passage entre cette famille et la précé

dente, et semblent appartenir à deux séries parallèles 

formées l'une par les Thelphus iens , les Gécarciniens, 

les Ocypodiens et les Pinnothériens ; l'autre par les 

Gonoplaciens et les Grapsoïdiens : les premiers sont 

pour la plupart plus ou moins terrestres ; les seconds , 

au contraire, ne sortent que rarement de la mer. 

T R I B U D E S T H E L P H E U S I E N S . 

Les Thelpheusiens ont beaucoup d'analogie avec 

les Cancériens, et ils établissent évidemment un 

passage entre ces Crustacés et les Gécarciniens; 

en effet, la forme générale de plusieurs d^entre 

eux diffère peu de celle des Er iphies , et la dis

position des organes de la génération est la même 

que dans les deux familles précédentes ; mais la struc

ture de leur appareil respiratoire, et d'autres carac

tères que le zoologiste ne peut négl iger , les éloignent 

de ces groupes naturels , et ne permettent pas de 
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les séparer des Catomètopes. A i n s i , chacune des 

cavités branchiales occupe environ le tiers de la 

carapace et s'élève en voûte à une distance très-con

sidérable des branchies. Quelquefois la membrane 

qui la tapisse est couverte de végétations spongieuses. 

Les branchies sont , il est vrai , au nombre de neuf 

de chaque cô t é , savoir : deux réduites à l'état de ves 

tiges et fixées aux pates-mâchoires , et sept couchées 

sur la voûte des flancs comme chez les Cyclomètopes ; 

mais leur texture est plus mol le , et elles se dirigent en 

arrière de manière à recouvrir la presque totalité de la 

voûte des flancs, disposition qui ne se rencontre que 

dans la famille des Catomètopes. 

L a carapace des Thelpheusiens (P l . i/[ bis , fig. g , 

et Pl . 1 8 , fig-. i4 ) est peu ou point b o m b é e , et no

tablement plus large que longue ; son bord anté

rieur est droit et occupe environ les deux tiers de 

son diamètre transversal ; enfin ses bords latéraux 

décrivent toujours une courbure régulière et assez 

forte. L e front est notablement plus large que la por 

t ion antérieure du cadre buccal et plus ou moins 

recourbé en bas. Les yeux ont un pédoncule gros 

et cour t , dont la longueur n'est jamais plus du dou

ble du diamètre, et dont la face inférieure est o c 

cupée par la cornée dans environ la moit ié de sa 

longueur. Les orbites sont ovalaires et présentent 

toujours à leur angle interne un hiatus étroit , rem

pl i par l'antenne externe ( P l . 1 8 , fig. i 5 ) . Les 

antennes internes sont horizontales, et en géné

ral presque entièrement cachées par le front qui ne 

laisse entre son bord inférieur et l 'épistome qu'un es 

pace linéaire. L'article basilaire des antennes externes 

pénètre dans l'hiatus qui occupe l'angle interne de 
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D E S C H U S T A C E S . " (J 

l'orbite , et sépare cette cavité des fossettes antennai-

res ; du reste, il est peu déve loppé , et la t igemobile 

qui en naît dans le même biatus est très-petite. L 'e-

pistome ( fig. i 5 ) est presque linéaire et placé sur le 

même niveau que le bord inférieur de l 'orbite. L e 

cadre buccal est presque aussi large en avant qu'en 

arrière, et le quatrième article des pates-mâchoires 

externes s'insère tantôt à l'angle interne (fig. i 8 ) , 

tantôt au milieu du bord antérieur de l'article précé

dent (fig. 1 6 ) , et d'autrefois à son angle externe. Les 

pâtes antérieures sont beaucoup plus fortes et presque 

toujours plus longues que les suivantes; elles ne sont 

que peu ou point comprimées. Les pâtes de la troisième 

paire sont les plus longues de toutes , mais elles n'ont 

pas deux fois la longueur de la portion post-frontale de 

la carapace , et elles se terminent comme les autres par 

un tarse styliforme. Le second article de Y abdomen du 

mâle recouvre la portion correspondante du plastron 

sternaldans toute sa largeur, et s'étend jusque sur l'ar

ticle basilaire des pâtes postérieures. Enfin , les ap 

pendices abdominaux de la seconde paire chez le mâle 

sont filiformes vers le bou t , et au moins aussi longs 

que ceux de la première paire. 

Les Thelpheusiens présentent des particularités de 

mœurs très-remarquables. T o u s ceux dont les habi

tudes sont connues vivent dans l'intérieur des terres , 

près du bord des fleuves ou dans les forêts humides. 

Ils ont beaucoup d'analogie avec les Gécarciniens. 

On en connaît trois genres faciles à distinguer aux ca-

ractères suivans : 
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§. Troisième article des pates-màchoires externes à peu 

près carré , et dormant insertion à l'article suivant par 

une échancrure de son angle interne. 

G. T h e l p h u s e . 

$$. Troisième article des pates-màchoires externes à peu 
près carré, et dormant insertion à l'article suivant vers 
le milieu de son bord antérieur. 

G. Bosc ia . 

§§§. Troisième article des pâtes mâchoires externes ayant à 
peu près la forme d'un triangle renversé, et donnant 
insertion à l'article suivant par son angle externe. 

G. T r i c h o d a c t y l ï . 

G e n r e THELPHEUSE. — Thelpheusa ( i ) . 

Le Crustacé qui constitue le type de ce genre est l'un des 
animaux de cette classe le plus anciennement connus, car 
il en est question dans les écrits d'Hippocrate. On le voit re
présenté sur beaucoup de médailles antiques, et c'est pro
bablement le Crabe héracléotique mentionné par Aristote. 
Il est en effet commun en Grèce, et ses mœurs le rendent 
remarquable; car, au lieu d'habiter le littoral comme la 
plupart des Crustacés, il se tient dans l'intérieur des terres, 
sur !e bord des rivières. 

C'est Latreille qui a séparé génériquement ces singuliers 
Crustacés; il les a d'abord désignés sous le nom de Potamo-

( i ) Cancer, "Belon , R o n d e l e t , Olivier, Herbst , etc. ; Potamw 

phile , Latreille , Règne a n i m a l , i r e . ed. , t. III , p . 18. Patamon, 

Savigny, Egypte , jVlém. sur les a n i m a u x sans vertèbres. — Thel-

phusa , Latreille, Nouv- Diet d hist. nat . , a*, éd. — Encyc. 

méth. , etc. — Desmarest, Consid- sur les Crustacés , p. 127. 
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DES C R U S T A C É S . I I 

phile, qui, ayant déjà été donné à un genre d'insectes , n'a 
pas été conservé, et a été remplacé par celui de Thclphuse. 

La carapace des Theluheuses est heaucoup plus large que 
longue, notablement rétrécie en arrière, et très-légèrement 
bombée en dessus. En général les régions sontàpeine séparées ; 
mais la légion stomacale , lorsqu'elle est distincte , est extrê
mement large eu avant (Pl. j 4 bis, fig. g ) . Le bord 
fronto-orbitaire ou antérieur de la carapace occupe environ 
les deux tiers de son diamètre transversal, et ses bords laté
raux sont très-arqués dans leurs deux tiers antérieurs ; enfin 
son bord postérieur est égal en largeur à la moitié ou aux 
deux cinquièmes de son diamètre transversal. Le front est 
très-peu incliné, presque droit et plus large que le cadre 
buccal. Les orbites sont ovalaires; elles ne présentent point 
de fissures en dessus, et sont munies d'une grosse dent 
verticale qui s'élève de leur paroi inférieure près du can-
thus interne de l'œil. Les fossettes antennaires sont très-
étroites. L'article basdaire des antennes externes varie dans 
sa forme, mais ne dépasse que peu ou point la dent de la paroi 
orbitaire inférieure contre laquelle il est appliqué. Lespates-

mâchoires externes sont allongées, et leur troisième arti
cle, à peu près quadrilatère, porte l'article suivant à son angle 
interne qui est tronqué ( Pl. i S , fig. 1 8 ) . Le plastron 

slernal est presque aussi long que large, et se rapproche par 
sa forme de celui des Cancériens. Les pâtes antérieures sont 
toujours beaucoup plus longues que celles de la seconde 
paire, et de grandeur un peu inégale entre elles; les mains 
sont un peu courbées en dedans , et la pince qui les termine 
est pointue, très-allongée et finement dentelée. Les pâtes 
suivantes sont toutes un peu cannelées en dessus, et leur tarse 
est quadrilatère et armé d'épines cornées très-fortes ; celles 
de la deuxième paire sont notablement plus courtes que celles 
de la troisième paire, et la longueur de ces dernières n'égale 
pas tout-à-fait deux fois celle de la carapace. Enfin, Yubdo^-

men se compose, dans l'un et l'autre sexe, de sept ar
ticles. 
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i . T b e l p ï ï e u s e f l u v i a t i l e . — T'.JluviatUis ( i ) . 

Bords latéraux de la carapace armés d'une forte dent 

située près de l'angle orbitaire externe, et suivie d'une 

série de petites dentelures ; quelques rugosités près du front 
et sur les côtés delà carapace. Mains couvertes de granulations 
élevées ; carpe également granuleux et armé en dedans de plu
sieurs épines. Longueur, 2 7 pouces. Couleur, jaunâtre. 

Habite le midi de l'Italie , la Grèce, l'Egypte et la Syrie, 

et se tient d'ordinaire caché sous les pierres , sur le bord des 

ruisseaux et des lacs. ( C. M. ) 

2. T b e l p h e u s e du JYil, — T. nilolica. 

Bords latéraux de la carapace armés d'une dent post-

orbilaire comme dans l'espèce précédente, et d'une série 

d'épines tris-aiguës. La partie antérieure de la face supé
rieure de la carapace présentant une petite crête transversale 
qui s'étend d'une manière continue et en ligne droite dans toute 
sa largeur. Front lisse. Mains et carpe lisses. Point d'épines 
sur le Lord inférieur du pénultième article des pâtes postérieu
res. Longueur, environ 1 pouce. 

Habite le Nil. (C. M.) 

(1) Cancer JluviatUis , Belon , de Aquatilibus, lib. I I , p. 3 ; 2 . 

— Rondelet, Hist, des Poissons , 2 e . partie , p. i 5 3 . — Crabe de 

rivière, Olivier, Voyage dans l'empire ottoman, Pl. 3o, fig. 3. 

— Crabe Jluviutile, Rose, t. I , p. 1 7 7 . — Ocypode JluviatUis, 

Latr. Hist, des Crust, et Ins. t. V I , p. 3 9 . — Pctamophile fluvia

tile , Latr. Règne an. 1™. éd. t. I I I , p. 18. — Savigny , Egypte, 

Crustacés, Pl. 2 , fig. 5. — P o t a m o p k i i u s edulis, Latr. Encyc. atlas, 

Pl . 297 , fig. 4· — Gecarcinus JluviatUis, Lamarck, Hist, des An . 

sans vert. t. V , p. a5l- — TetphusaJluviatUis, Latr. Encyc. méth. 

t. X , p 563 , etc. — Desmarest, Considérations sur les Crustacés, 

r . 128 , Pl. i 5 , fig, 2. 
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3. T h e l p h e u s e o d i e s n e . — T. indica ( i ) . 

Bord latéral de la carapace armé d'une dent post-

orbilaire plus forte que dans les espèces précédentes, mais 

ne présentant ensuite que des vestiges de dentelures 

[Pl . l 4 bis, fig. 9 ) . Une crête éleve'e et droite s'e'tendant 
d'une dent post-orbitaire à celle du côte opposé, comme dans 
l'espèce précédente, mais plus forte. Régions ptérygostomien-
nes lisses. Pâtes à peu près comme dans l'espèce précédente. 
Longueur, 1 pouces. Couleur, brunâtre. 

Habite la cote de Coromandel, et y est connu sous le nom 
de Tillè naudon. ( C. M. ) 

La T h e l m i u s e chapekow a r r o n d i , figurée par MM. Quoy 

et Gaimard (Voyage du cap. Freycinet, Pl. 7 7 , fig. 1 ) paraît 
être très-voisine de la précédente. 

4. T h e l p h e u s e p e r m e . —• T. perlata. 

Carapace comme dans l'espèce précédente, mais plus bom-

be'e et garnie sur ses bords latéraux d'une série de petites 

dents perlées. Régions ptérygostomiennes couvertes de petites 

granulations semblables. Pâtes à peu près comme dans l'espèce 

précédente. Longueur, 20 lignes. 

Habite le cap de Bonne-Espérance. [G. M . ) 

5. T h e l p h e u s e de L e s c h e n a u l t . — T. Leschenaudii, 

Bords latéraux de la carapace armés d'uneforte dent 

(\) Cancer aurantius.' Herbst, t. I l l , p. 5g, Pl . ^S, fig. 5. — C. 

senex? Fabr. Suppl. p. 3/(.o.— Ocypoda auruntia, 13osc op cit. t. I , 
p. i 9 5 . — Latr. Hist, des Crust, t. V I , p. 5o. ·— Ti>lphusn indica , 

Latr. Enryc. t. 10, p. 563. — Guérin, Iconographie du Régne 
animal, Crust. Pl. 3, fig. 3 (dans cette figure les bords de la cara
pace sont crénelés, ce qui n'existe pas dans la nature,1. 
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près de l'angle orbitaire externe, mais ensuite parfaite

ment lisses. Crête transversale de la face supérieure de la ca
rapace formée de trois portions , dont une médiane un peu 
plus avancée que les deux latérales. Pâtes comme dans l'espèce 
précédente. Longueur, 20 lignes. 

Habite les environs de Pondichéry. ( C . M . ) 

G. T h e l p h e u s e iie B é k a r d . — T. Berardii ( i j . 

Bords latéraux <2e la carapace entièrement obtus, 

lisses, ne présentant aucune dent en arrière de l'angle 

orbitaire externe, et très-courbes. Face supérieure de la 
carapace bombée, lisse, et sans crête transversale. Pâtes 
comme dans les espèces précédentes. Longueur, 1 pouce. 

Habite l'Egypte. { C M . ; 

L'espèce figurée sous le même nom par M. Deliaan (Fauna 
Japónica, Cr. Pl. 6, fîg. 2) , et rapportée du Japon par M. Si-
bold, me paraît différer de celle de l'Egypte ; elle ala carapace 
moins large. 

Gemhe BOSCJA.— Boscia[o.). 

En rangeant la collection des Crustacés du Muséum d'his
toire naturelle, j'ai établi il ya plusieurs années, sous le nom de 
Boscia, une nouvelle division généritjue pour les Thclphu-
siens des Antilles, dontondoit la connaissance à l'un des pro
fesseurs de cet établissement, M. Bosc. M. Latreille a suivi la 
même marche dans sa Classification des Crustacés publiée peu 
de temps avant sa mort; mais il a cru préférable de donner à 
ce genre le nom de Potamie, que j'aurais adopté aussi, si celui 

(1) Audouin , explication des planches de M . Savigny, Egypte, 

Crust. Pl. 2, fig. 6. 

(2) Cancer, Herbst, Bosc, etc. — Thclphusa , Latr. Encyc. t. X , 

p . 564, etc. — Potamia, Latr. Cours d'entomologie , p. 338. 
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de Boscia n'avait été déjà gravé au bas de l'une des planches 
de cet ouvrage. La forme générale de ces Crustacés ( Pl. 1 8 , 
fig. 1 4 ) est à peu près la même que celle de certaines 
Thelphuses; mais lejront , brusquement reployé au bas, 
est vertical (fig. i 5 ) , et le troisième article despates-md-

choires externes, au lieu d'être carré, et d'avoir la forme 
ordinaire chez les Cancériens , est rétréci fen avant et porte 
l'article suivant au milieu de son bord antérieur (fig. 1 6 ) . 

Ces animaux sont terrestres comme les Thelphuses, et 
habitent le bord des fleuves. La dissection'd'un individu 
assez bien conservé dans l'alcool, faite par M. Audouin 
et moi , nous a fait découvrir chez ce Crustacé une dispo
sition très-remarquable de l'appareil branchial; les cavi
tés qui renferment les organes de la respiration s'élèvent 
beaucoup au-dessus de la surface supérieure des bran
chies, et présentent un grand espace vide dont les parois 
sont tapissées d'une membrane tomenteuse et couverte de 
végétations. 

On ne connaît encore qu'une espèce de ce genre. 

i . Bosc ia d e n t é e . B. dentata ( i ) . 

(Pl . 1 8 , fig. 1 4 - 1 6 . ) 

Carapace horizontale et lisse en dessus , très-large. Front 
granuleux sur les bords ; orbites entières ; bords latéraux tran-
chans, très-arcpiés et finement dentelés ; portion des régions 
ptérygostomiennes voisine de la bouche couverte d'un duvet 
long et serré. Pâtes comme chei les Thelphuses. Longueur , 
2 pouces. 

Habite les Antilles et l'Amérique du sud. ( C. M. ) 

(1) Cancer fluvialills, Herbst, t. I, p. 1 8 3 , Pl. 10, fig. 61.— 

Bosc, op. cit. t. I , p. 177 . — Thelphusa deutala, Latr. lincyc. 

t. X , p. 564. — T. Serrata , Desmarest, Consid. sur les Crust, 

p. 128. 
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GENRE TRICHODACTYLE. - Trichodactylus ( i) . 

Ce petit groupe se compose d'une espèce de Thelphusien 
qui établit le passage entre les genres précédens et la tribu des 
Grapsoïdiens. La carapace, presque horizontale en dessus, 
est beaucoup moins large que chez les Thelphuses. Le front 
est large, lamelleux, et simplement incliné; les orbites sont 
presque circulaires ; les bords latéraux de la carapace cour
bes. Les antennes sont disposées à peu près comme chez les 
Thelphuses; mais la forme des pates-mâchoires externes est 
très-différente ; leur troisième article est presque triangu
laire, avec son sommet dirigé en dedans, et il s'articule avec 
l'article suivant par son angle antérieur et externe. Les 
pâtes ont à peu près la même forme que chez les précédens. 
On ne connaît encore qu'une espèce de ce genre. 

I. TRICHODACTYLE CARRÉ.— T. quadrata (2 ) . 

Carapace lisse ; ses bords latéraux un peu relevés. Pâtes 

médiocres. Tarses cylindriques, allongés et couverts d'un du

vet court et serré. Longueur, 1 pouce. 

Habite le Brésil. ( C M . ) 

T R I B U D E S G É C A R C I N I E K S . 

La tribu des Gécarciniens est un des groupes les 

plus remarquables de la classe des Crustacés, car elle 

se compose d'animaux à branchies qui sont cependant 

essentiellement terrestres, et qu 'on peut même faire pé

rir d'asphyxie en les tenant long-temps submergés. On 

( 0 Latr. Encyc. t. X , p- 70S. 

(2) Latr. Collection (la Muséum, —. Trichodactylus Jluviatilis , 

ejusdem Encyc, t. X , p. 7o5. 
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les distingue facilement des autres Catométopes à 

leur carapace ovalaire transversalement très-élevée 

et bombée en dessus (P l . 1 8 , fig. i ) . Les régions 

branchiales sont en général bien distinctes et très-

renflées en dessous; elles occupent environ les deux 

tiers de sa surface. Le front est à peu près aussi large 

que le cadre bucca l , et fortement recourbé en bas. 

Les orbites sont ovalaires, médiocres et très-profon

des. Les bords latéraux de la carapace sont très-

arqués , et décrivent en général presque un demi-

cercle. Les antennes internes sont logées sous le 

front, et se reploient transversalement dans des fos

settes étroites et souvent presque linéaires ( P l . t 8 , 

fig. 2 ) . La disposition des antennes externes va r i e ; 

il en est de même pour les pates-mâcboires ; tantôt 

leur quatrième article s'insère à l'angle externe du 

précédent et reste à découvert comme chez les O c y -

pod iens , tantôt se cache en entier sous sa face in

terne. Les pâtes de la première paire sont longues et 

fortes; les suivantes sont également robustes et lon

gues ; le tarse est pointu et quadrilatère. Enfin l 'abdo

men du mâle «est reçu dans une fosse profonde du 

plastron sternal, et son second article atteint presque 

toujours la base des pâtes postér ieures ; en général , 

il est si long, qu'il arrive jusqu'à la base de la bouche ; 

et les appendices cachés au-dessous sont remarqua

blement 2 T 0 S . 

Les branchies ne sont ' souvent qu'au nombre de 

sep t , savoir : c inq fixées à la voûte des flancs, et deux, 

à l'état rudimentaire, cachées sous la base des précé

dentes et prenant ' naissance des pates-mâcboires; 

mais , dans d'autres espèces, on en compte de chaque 

côté neuf, comme d'ordinaire. La cavité respiratoire 

C R U S T A C K S , T O M E I I . a 
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est très-grande et s'élève en une voûte très-élevée au-

dessus des branchies, de façon qu'il existe au-dessus 

de ces organes un grand espace vide . La membrane 

tégumentaire dont elle est tapissée est aussi très-

spongieuse,, et forme quelquefois le long du bord 

inférieur d,e la cavité un repli d 'où résulte une espèce 

de gouttière, ou d'auge longitudinale propre à conte

nir de Venu lorsque l'animal reste exposé à l'air. 

Les Géçarcinieus, que dans nos colonies on désigne 

sous les noms de Tourlouroux·, de Crabes de terre, e tc . , 

habterit les parties chaudps des deux hémisphères , et 

ont des mœurs très-remqrquables, car, au lieu de vivre 

dans l'eau comme les Crustacés, ordinaires, ils sont ter

restres e | quelques-uns d'entre, eux périssent même 

assez; promptement par la submersion. La plupart Se 

tiennent d'ordinaire dans les bois humides , et se 

cachent dans les trous qu'ils creusent dans la terre ; 

mais les localités qu'ils préfèrent varient suivant les 

espèces ; Jes, unes vivent dans les terrains bas et 

marécageux qui avoisinent ruer, d/autres sur les 

collines ^oisées , Juin du, Iittora.1, et à certaines é p o -

qy.es, ce,s, dernières quittent leur demeure habituelle 

pour gagner la mer.. On rapporte même qu'alors ces 

Crustacés se réunissent en grandes bandes , et font 

ainsi des voyages très-longs, sans se laisser arrêter par 

aycun obstacle, et en dévastant tout sur leur passage. 

Ils se nourrissent principalement de substances v é g é 

tales el, sont nocturnes ou crépusculaires. C'estsurtout 

lors des pluies qu'ils quittent leurs terriers , e t ils c o u 

rent avec une grande rapidité. Il paraîtrait que c'est 

à l 'époque de la ponte qu'ils se rendent à la mer et 

qu'ils y déposent leurs œufs; mais nous ne connais

sons aucune observation bien posit ive à cet égard. 
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Pendant la mue ils restent cachés dans leurs terriers. 

On trouve dans les ouvrages de Rochefort ( Hist. 

nat. des Ant i l les ) , de Feuil lée (Observ . faites sur les 

côtes d 'Amér ique ) , de Labat (nouv . V o y . aux îles 

d 'Amérique ^ t. II ) , de Brown (His t . of Jamaica ) , et 

de plusieurs autres voyageurs qui ont visité les A n 

ti l les, beaucoup de détails sur les mœurs des Crabes 

de terre; mais en général les espèces ne sont pas assez 

bien distinguées par ces naturalistes pour qu 'on 

puisse les déterminer avec certitude. 

La tribu des Gécarciniens , ou Crabes de terre , se 

compose de quatre genres faciles à distinguer par les 

caractères suivans : 

a . 
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G e n r e UCA. — Uca ( i ) . 

Le genre Uca établit à quelques égards le passage entre 
les Ocypodes et les autres Gécarciniens, car la disposition 
du front et des pates-màchoires externes se rapproche de 
ce que l'on voit chez les premiers , tandis que l'ensemble de 
l'organisation est la même que chez les Gécarcins. La cara

pace, est beaucoup plus large que longue , de forme ovalaire 
et très-élevée. Le front est plus étroit que c t ^ les autres 
Gécarciniens, très-incliné et presque semi-circulaire. Les 
orbites sont assez grandes et ouvertes en dehors au-dessous 
de leur angle externe, Les Jossettes antérieures sont ova-
laires, petites et séparées par un petit prolongement trian
gulaire de l'épistome. L'antenne externe occupe le canthus 
orbitaire interne. Le. cadre buccal a. la forme d'un rhomboï
de. Le deuxième et le troisième article des pates-mdchoires 

externes (Pl . 18 , fig. 7 ) sont quadrilatères, à peu près de 
même grandeur, et se terminent du côté interne par un bord 
droit; le quatrième article s'insère à l'angle externe du précé
dent et s'applique contre son bord antérieur. Les pâtes ne 
présentent rien de particulier, si ce n'est que les pinces sont 
un peu élargies au bout et faiblement creusées en cuillère , et 
que les tarses sont aplatis , non épineux et à peu près de même 
forme que chez les Ocypodes. Il n'y a que cinq branchies 

thoraciques, et la membrane que tapisse la voûte de la 
cavité branchiale se replie en bas et au dedans de façon à 
former à sa partie inférieure une sorte de gouttière ou 
d'auge. 

Ces Crustacés vivent à terre , mais on ne connaît pas les 
particularités de leurs mœurs. 

(1) Cancer, Herbst , etc. — Gecarcinus, Latr. Nouv. Diet 

d'hist. nat. 2°. ed. — Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 114. — 

Uca, Leach, Latr. Reg. anim, Jf. ed- t. I l l , p- j 8 . — Encyc. 

Bisth. t. X , p- 685, etc. 
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1 . U c a u s e . — Uca una ( i ) . 

Bords latéraux de la carapace garnis d'une petite 
crête saillante et finement dentelée. Régions ptérygosto-
miennes très-granuleuses. Mains épineuses eu dessus et en 
dedans. Pâtes poilues en dessous, de longueur médiocre ; 
celles de la troisième paire un peu plus longues que les autres. 
Taille , a pouces. 

Habite l'Amérique méridionale. ( C. M. ) 

2 . U c a l i s se . — Uca lavis. 

Bords latéraux de la carapace à peine marqués. Ré
gions ptérygostomiennes lisses. Pâtes du mâle très-grandes ; 
celles de la deuxième paire un peu plus longues que les autres. 
Longueur, 2 | pouces. 

Habite les Antilles. (C . M. ) 

GEKHE CARDISOME. — Cardisoma ( 2 ) . 

Le genre Cardisome, établi par M. Latreille, comprend 
un certain nombre de Gécarcinienâ qui o n t la carapace 

(t) Uca una, Margrave, op. cit. p. 184. — Seba , t. I I I , Pl. 2 0 , 

fig. 4- ~Cancer uca , Linn. Syst. nat. 1 2 e . éd. t. I I , p . 1041, n». l3 , 

et C. cordatus , ejusdem loc cit. p. io3q, n° . 4 e t Amœn. Acad. 6, 

p. 4*4- — Cangrejo ajaes terrestres, Parra , op. cit. p. 364, PI- 58. 

— C. cardaïus, Herbst , t. I , p. l 3 i , Pl. 6, fig. 38. — Ocypode 

cordata, Latr. Hist. iiat. des Crust, et Ins. t V I , p. 87, Pl. 46 , 

fig. 3 ( d'après Seba ). — Gecarclnus uca , Lamarck , Hist. nat. des 

Anim. sans vert, t- V , p. 291. Uca una, Latr. Ëncycl. méth. t. X , 

p. 685, Pl. 26g, fig. 4 (d'après Seba) . — G u é r i n , tconogf. CrBSt. 

Pl. 5, % . 5. 

M . Latreille cite aussi, comme synonymie de XXJca una, son 

Ocypode fossor (Hist . nat. des Crust, et des Ins. t. V I » p . 38) ; 

mais nous sommes portés » croira qu'il faudrait plutôt le rapporter 

à l'espèce suivante* 

(a) Cancer, Linn.» Fabr., Herb.— Qcypodt, Latr. Hiît . nat. des 
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plus élevée et plus carrée que la plupart des autres Crustacés 
de la même tribu et qui sont caractérisés principalement par 
la disposition de leurs pates-mâchoires. Le cadre buccal a la 
forme d'un carré long ; ses bords latéraux sont droits. Le 
deuxième article des pates-mâchoires externes est rétréci 
antérieurement, et le troisième, un peu moins long rjue le 
précédent, s'élargit d'arrière en avant, de façon que: ces, or
ganes laissent entre eux , au milieu de l'appareil buccal, un 
espace vide ayant à peu près la Forme d'un losange; le troi
sième article, à peu près coidifoi-me, est échancré à son 
bord antérieur, et donne insertion1 par son angle externe au 
quatrième article, qui , de même que les suivans, reste tou
jours à découvert. Le front est très-large et presque droit. 
Les fossettes anlennaires sont tout-à-fait transversales et 
séparées par une surface demi-circulaire et très-large. Les 
pâtes de la troisième et de la quatrième paire sont les plus 
longues, et les tarses sont quadrilatères et très-épineux. 
Enfin, les branchies couchées sur la voûte des flancs sont au 
nombre de sept de chaque côté, dont la première est comme 
d'ordinaire très-petite, et les deux dernières , au contraire , 
très-longues. 

Les Cardisomes vivent dans les bois et se creusent des 
terriers profonds et obliques, dont ils ne sortent que pen
dant la nuit. 

i . CARDISOME BOUHREAU. — C. carnifeX ( i j . 

Carapace très élevée et sa surface très-courbée d'avant en 

artiëre, mais presque horizontale transversalement ; ses bords 

Crust, t. V I . — Gecarcinus, ejus (te m, ISouv. Diet, d'hist. nat. 2 8 . éd 

— Destnarest, Consid. sur les Crust, p. u 3 . — Cardisuma , Latr. 

Êncycl. t. X , article Teurlouroux; Reg. anim. 2 e . éd. t. IV, 

p. 5 o , etc. . r 

(1 j Ç. carnifex , Herbst , Pl . l\x, fig. i- — Ocypôda cirdata ? Latr. 

Gên. Crust, et Inst. t. . ·— Gccarcinus hirtipes t Lamarc l , Hist, des 
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Anim. sans vert. t. V , p, 2 5 l . — Gecarcinus carnifex, Latreille, 

Nouv. Dict. d'hist. nat. 2 e . éd. (dit Dict. de Déterville ) . Desma-

rest, op. cit. p. I j 3 . — Cardisoma carnifex, Latr. Encyc. t. X , 

p. 685-

(i) Cancer Guanhumi, Margraff, loc. cit. (figure extrêmement 

mauvaise) . — Crabe blanc, Labat , nouv. Voyage aux îles d'Amé

r ique , t. I I , p. 1 7 3 . — Cangrcja terrestre, Parra , op. cit. Pl. 5^ . 

— Cardisoma Guanhumi, Latr. Encvcl. t. X , p. 685.—• Ocypode 

gigantea , Freminville , Annales des sciences naturelles , 2 · . série, 

zool. t. I I I , p. 2 2 1 . 

latéraux marqués d'une ligne saillante et élevée. Une 
petite dent derrière l'angle orbitaire externe. Quatre rangées 
d'épines sur les tarses ; les deux inférieures très peu nom
breuses. Pinces grandes d'un côté; main très-large; doigts 
se touchant dans presque toute leur longueur. Longueur, 
2 pouces. 

Habite le voisinage de Pondiche'ry. ( C . M. ) 

Le Cancerhydromus, figuré par Herbst (Pl. 4 t j ng. 4)> 
est évidemment une espèce très voisine de la précédente, dont 
il ne devra peut-être pas être distingue. 

2. CARDISOME GUANHUMI.— Ç . guanhumi ( i ) . 

Carapace très-renflée latéralement et se prolongeant plus 
loin que la ligne indicative du bord latéral, laquelle est 

à peine distincte. La dent placée dans l'angle orbitaire très-
courte. Pinces allongées ; celle de la grande placée en général 
du côté gauche. Mains énormes chez le mâle (plus grandes que 
le corps) , très-courbes et ne se joignant que par leur extrémité. 
Du reste, ne différant pas notablement de l'espèce précédente. 
Longueur, 3 pouces. 

Habite les Antilles. ( C M . ) 

L'OCYPODE RUKICOLA , de M. Freminville ( Ann. des se. nat. 

2 e . série, zool. t. I I I , p. 2 1 7 ) , paraît être la femelle de l'es

pèce précédente. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



GEKHE G Ë G A R C O I D E . — Gecarcoidea. 

Cette petite division générique établit le passage entre les 
Cardisomes et les Gécarcins. Ici la carapace est plus ova-
laire et moins élevée que dans les genresprécédens. Le front 
est de longueur médiocre, droit et tiès-incliné ; les fossettes 
anlennaires sont arrondies et séparées par un petit prolon
gement triangulaire du front. Les orbites sont petites, et 
leur bord inférieur est beaucoup plus saillant que dans les 
genres précédens, et laisse entre son angle interne et l'an
tenne externe une échancrure large et profonde. Le cadre 
buccal n'est pas aussi nettement circonscrit que d'ordinaire 
et est plutôt circulaire que carré. Les pales - mâchoires 
externes laissent entre eux un grand espace vide ; leur troi
sième article, beaucoup moins grand que le second, est à 
peu près quadrilatère, peu ou point rétréci en arrière, 
et profondément échancré à son bord antérieur, au milieu 
duquel s'insère l'article suivant qui est à découvert. 

Nous ne connaissons encore qu'une seule espèce de ce 
genre. 

i. GÉCARCOÏDE DE LALAHEE.— G. Lalandii. 

Carapace ovalaire et sans crête sur les bords latéraux. Pâtes 
fortes; pinces grosses, cylindriques, tuberculeuses , et se joi
gnant dans toute leur longueur ; bord antérieur des bras 
noduleux ; pâtes suivantes dentelées sur les bords ; celles de 
la troisième paire les plus- longues. Six rangées de dents sur 
les tarses. Couleur, rouge brunâtre. Longueur, 3 pouces. 

Habite le Brésil. ( C M . ) 

GENRE GECARCIN. Gecarcinus ( i ) . 

Le genre Gécarcin se compose de plusieurs Crustacés ter-

( i ) Cancer, Linn. , Fab., Herbst, ttç. — Ocypodc, Bosc. — La-
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treille, Hist ties Crust, ët Ins. t. ¥ 1 , p. Í7 , Gecarcinus, ejttscíem , 

nouv. Dict. d'hist. nat. a*, éd. — R e g . a n i m . Encyc. métti t. X , 

p. 685, etc. — L a m a r c k , Hist des Anim. sans vert, t V , p q4t-

— Desmarest, Consict. surtes Crust, p. 1 1 1 . — Ocypode , Fremin

vi l le , A n n . des se. nat. 2E. série, ¿ool. t I I I , p. 

(1) Cancer terreslris , Seba , t. I I I , Pl. 20, fig. 5. — Sloane , 

Voyage to Madera , Jamaica, etc. , t. I , Pl . 2 (bonne figure). 

— Crabe violet? Labat, op. cit. t. I I , p. 173 — Black or mountain 

Crab ) Brown, Hist, of Jamaica, p. 123. — Cangrejos ajaes ter

restres, Parra, op. cit. Pl. 58. —• Cancer ruricola., Linn. Syst. 

nat .— Fabricius, Suppl. p. 33G. -— Herbst, Pl. 49> n 5 - 1 • — Ôcy. 

pode ruricola, Latr. Hist- nat. des Crust, t. V I , p- 3 5 . — B o s c j o p . 

restres remarquables par la forme ovalaire de leur carapace 

qui est peu élevée et très-renflée sur les côtés (Pl. 18 , fig. 1) ; 
ses bords latéraux ne sont pas distincts. Le front est très-
Fortement recourbé en bas. Les orbites sont profondes, 
ovalaires et sans échàncrure du côté externe. Les antennes 

internes sont presque entièrement cachées sous le front qui 
ehvoie un petit prolongement rejoindre lepistome ( fig. 2 ] . 
La disposition" des antennes externes et celle du canthus 
interne de l'orbite sont â peu près les mêmes que dans le 
genre précédent. Le cadré buccal est presque circulaire et 
n'est pas nettement séparé des régions plérygostotniennes. 
Les pates-mdchoires externes sont très-larges, mais laissent 
entre elles un espace vide ; leur deuxième article est aussi 
grand que le second, et recouvre complétemeht les articles 
suivatis qui s'insèrent à sa face interne ; ceux-ci sont très-
Courts et au nombre de deux seulement ; enfin l'appendice 
externe de ces organes est caché sous leur deuxième article 
ët son extrémité ne le dépasse qu'à peine ( fig. 3 )• Les pales 

ne présentent rien de remarquable , si ce n'est que leurs 
bords sont armés de dents spiniformes. 

i . GÉCARCIN RURICOLE.— G. ruricola (i)-

Tarses armés de six rangées de dents spiniformes. 

Bord intirne du troisième article des pates-mdchoires 
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sans fissure notable. Carapace très-large. Quelques dents sur 
le bord interne du carpe. Longueur, 3 pouces. Couleur, rouge 
violet, ou jaune lavé de rouge. 

Habite les Antilles. (C. M. ) 

a. GÉCARCIN LATÉRALE. —• G. lateralis ( 1 ) . 

(Pl. 1 8 , % . 1 - 6 . ) 

Tarses armés de quatre rangées d'épines. Pates-mâ-
choires externes comme dans l'espèce précédente ; carapace 
moins large; point de dents sur le carpe. Longueur, 2 0 lignes. 
Couleur, violet au milieu, jaune lavé de rouge sur les côtés et 
sur les pâtes. 

Habite les Antilles. ( C M . ) 

3. GÉCARCIN BEC-DE-LIÈVHE. — G. lagostoma. 

Tarses armés de six rangées d'épines. Troisième article 

des pales-mâchoires externes présentant à son bord in

terne une fissure profonde au-dessus de l'article suivant. 

Carapace moins large que chez le G. runcole. Pâtes disposées 
de même. Longueur, 1 ~ pouces. 

Rapporté de l'Australasie par M M . Quoy et Gaimard. 

( C M . 5 

M. Desmaresf a décrit, sous le nom de GÉCASCIIJ A TROIS 
ÉPINES (Crust. fossiles, p. 1 0 8 , PI. 8 , fïg. 1 0 ) , un Crustacé 
fossile dont l'origine ne lui était pas connue ; mais nous sommes 
portés à croire que ce n'est pas un Gécarcinien : par la forme 
générale de sa carapace, cette espèce paraîtrait se rapprocher 
davantage du genre Pseudograpse. 

cit. t. I , p. 197- — Gecarcinus ruricola , Latr. Reg. anim. l r c . ed. 
t- I I I , p. 1 7 ; ejusdem, Encycl. t. X , p. 6 8 5 , PI. 206, fief. 2 
Lamarck, Hist. nat. des Anim. sans vert. t. V , p. 25o . — Des-
marest, op. cit. p. n 3 , PI. 1 2 , fig. 2. 

(1 ) Freminville, loc. cit. p. 224.—Guerin, Iconog. Crust. PI. 5 , 
fig. 1. — Tourlouroux? Labat , op. cit. t, II . 
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T R I B U D E S P I N N O T I I É R I E N S . 

Les Pinnotbériens sont de petits Crustacés dont la 

carapace est presque circulaire , et dont les tégumens 

conservent beaucoup de mollesse (Pl. ICJ, fig. j). Leurs 

J E M sont en général très-petits; la disposition de 

leur front et de leurs antennes varie ; il en est de 

même pour leurs pates-mdchoires externes qui pré

sentent des anomalies remarquables; leurs pâtes sont 

courtes ou de longueur m é d i o c r e , et en général 

très-faibles; enfin Yabdomen du mâle est beaucoup 

plus étroit à sa base que la partie correspondante du 

plastron sternal. 

Les mœurs de ces Crustacés sont aussi très-sincu-

lières ; ils se liennent d'ordinaire entre les lobes du 

manteau de certains mollusques bivalves , tels que des 

Moules , des Pinnes , des Mactres, etc. 

Nous rangeons dans ce petit groupe les genres 

Pinnotbère, D o t o , Mic tyre , Hymenosomee t Elamène, 

qu 'on distinguera aux caractères indiqués c i -dessous; 

mais nous ne nous dissimulons pas que cette tribu 

n'est pas aussi naturelle qu'on pourrait le désirer , et 

par la suite on sentira peut-être la nécessité de la sub

diviser. 

Les principaux caractères génériques de ces Crusta

cés se trouvent énumérés dans le tableau suivant : 
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GENRE PINNOTIIÈRE. — Pinnotheres ( i ) . 

Les Pinnotheres sont des Crustacés remarquables par leu r 

taille et leurs mœurs : ce sont les plus petites des Brachyures, 
et ils ont la singulière habitude de se loger entre les lob.es 
du manteau des Moules , des. Pinnes et de. quelques autres 
mollusques bivalves ; particularité que l'on peut attribuer à 
la mollesse de leur test. Les femelles sont beaucoup plus 
grosses et sont plus nombreuses que les mâles, et , dans 
certaines saisons de l'année, on les trouve quelquefois réu
nies par paire dans la même coquille. 

Ces petits animaux étaient connus des anciens, et ils figu
rent dans le langage hiéroglyphique des Egyptiens ; mais 
leur histoire a été pendant long-temps chargée de fables. 

La structure des Pinnotheres est remarquable : leur 
corps est circulaire et arrondi en dessus (P l . ig, fig. y 
et 8 ) ; leur front ne se soude pas à l'épistome ; les yeux sont 
très-petits , et les orbites presque circulaires ; les antennes 

internes ont la forme ordinaire, et les fossettes qui les logent 
sont à peine séparées entre elles ; les antennes externes sont 
courtes et occupent l'angle interne de l'orbite. Le cadre buc

cal est très-large en arrière et décrit un demi-cercle en avant. 
Les pales- mâchoires externes sont placées très-obliquement, 
et leur portion élargie et valvulaire est formée en eutierjpar leur 
troisième article , qui est très-grand , tandis que le deuxième 
est rudimentaire j l'appendice latéral est caché presque en 
entier sous celui dopt nous venons de parler ; le quatrième 
article s'insère au sommet du précédent, et le cinquième , 
qui est assez développé , s'articule avec le sixième par le m i 
lieu de son bord interne, de façon que celui-ci se trouve placé 
à peu près comme le pouce des pinces didactyles (fig. 9 ) . Le 
plastron sternal est très-large , et chez, le mâle les ouvertures 
des organes générateurs en occupent le dernier segment. Les 

( 0 Cancer, Linn. , F a b . , Herbst. — Pinnotheres , Latreille , Hist. 
nat. des Crust. t. VI , etc.— Leach , Malac. — Dcsm. op. cit. —etc 
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DES C R U S T A C É S . 3 l 

pâtes sont médiocres. Enfin, Y abdomen du mâla est petit, 
tandis que chez la femelle il est d'ordinaire très-bombé et 
plus grand que le plastron sternal. 

D'après les observations récentes de M. Thompson, il 
paraîtrait que dans les premiers temps (le la vie les Pinn.o-
thères ont l'abdomen tiès-allongé, et terminé par une 
nageoire, la carapace armée de trois grands prolongemens 
spinifortnes , les yeux très-gros et les pâtes natatoires ; en un 
mot, qu'ils auraiejrt.alors \ \ plus grande ressemblance a.veo 
les Zoés ( i ) . 

La distinction des espèces de-ce genre est difficile, car les 
principales différences qu'on remarque chez la plupart d'en
tre elles n'existent pas chez les deux sexes, et sont souvent 
de la nature de celles qui se modifient avec l'âge. 

i . PIÏWOTHÈRB POIS. — P. pisum (i) 

Carapace mou. Front saillant chez le mâle , ne dépas
sant pas la ligne courbe formée par la partie antérieure 

(1 ) Voyez Memoir on the Metamorphosis and natural History oj3 

the Pinnotheres or pea Crab, by W - Thompson ; Entomological ma

gazine, n 1 . X I 

(2) Baster, Opnsc. snbsec. tab. 4, 1 et a. — Cancer pisum , 

Pennant, Brit. Zool. t. I V , P. 1, PI. 1, fig. 1 (reprod. dans 1 En-

cycl. PL 2,75, fig. fig. 5 et 6 ) , lafemellc , fit £.'. minptus, ejusdem 

loc. cit. fig. 2 (Encycl . PI. 2 7 5 , fig. ^),lc mâle .— C. pisum ^ 

Herbst. t. I , P. o,5, tab. 2 , fig. 21 ( la femelle ) , et C. mytilomm, 

ejusdem, Pl. A , fig. 24 et 25 . —• C. pisum, Fabr. Suppl. p. 3 4 3 , 

XL°- 33 ( l a femelle ) . Sous le nom de C. minutus, Fabricius 

réunit le mâle de cette espèce et le ÎJautilograpse uni. — 

Pinnotheres pisum, La,treille, Hist. uat. des Crust, t- V I , p. 83. — 

Bosc , op. cit. t. I , p. 243. — P - pisum. Leach, MaLacqst. V X t Y , 

fig 2 et 3, ( femelle) P. varions, ejusdem o p . cit. tab. if\< hg- '91 

et i l ( l e mâle) , et P. LatreiUii, ejusd. op. cit. tab. 1 4 , fig 7 e t 8 

(jeune femelle ) . — P. pisum, Desmarest, Consid. suc les Crust, 

p. 1 1 8 , Pl . 1 1 , fig. 3 (femelle ) , et P. LatreiUii, loç. cit. — P - my-

tilorum, Latr. Encyc. t. X , f ) . i35. — P.pisum, Thompson, Ent. 

Mag. n° . X , P. 96 , fig. 3. 
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de la carapace chez la femelle. Bord inférieur des mains 

cilié'. Abdomen de la femelle circulaire ; celui du mâle ayant le 

dernier article moins grand que le pénultième. Longueur : 

femelles, ^ lignes ; mâles, alignes. 

Très-commun dans les Moules, sur les côtes de la France 

et de l'Angleterre. (C . M . ) 

Le PINNOTHÈRE CRANCHU , de Leach (Malacos. tnb. 14", 
fig. 4> 5 ) ne me paraît pas différer spécifiquement de la précé
dente. 

2 . PINNOTHÈRE DES ANCIENS. — P . veterum ( 1 ) . 

( H . 1 9 , % . 7 et 8.) 

Forme générale la même que dans l'espèce précédente. 
Une petite épine au bord inférieur de la main droite 

chez la femelle. JJ abdomen de la femelle est ovalaire ; 

mais cette particularité pourrait bien disparaître avec l'âge. 
Longueur de ]a femelle , 8 lignes. 

Se trouve, dans les Pinnes marines, sur les côtes de 

l'Italie, etc. 

3. PINNOTHÈRE DE MONTAGUE. — P . montagui (2). 

Front saillant; chez la femelle aussi bien que chez 

le mâle , dépassant notablement la ligne courbe formée 

par la partie antérieure de la carapace. Test assez solide. 

(1) Pinnophylax , Rondelet, lïist. des Poissons, p. 4 ° 9 - — C . pin* 

notheres , Forskael. op. cit. p. 88. — C. Pinnophylnjc ? Ilerbst, Pl. a, 

fig. 2 7 . — P. veterum , Bosc , op. cit. £ . 1 , p- 243. •—Leach, op. 

cit. Pl . i 5 , fig. i - 5 . — Desmarest , o p . cit. p. 119 · — Latreille , 

Kncycl . t . X , p. i 3 5 . 

(2) Leach, Malac. tab. i 5 , fig. 7 et 8. — Desmarest, Consid. 

p. 1 1 9 . Cette espèce n'est peut-être qu'une simple varieté du 

P. pois. 
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Dernier article de l'abdomen du mâle plus large épie le précè

dent. Longueur, 6 lignes. 

La Pinnothere figurée par M. Savigny (Crust. Pl. j , fig. i ) , 
et rapportée avec doute par M. Audouin à la Pinnothere des an
ciens, est très-voisine de la précédente, mais paraît différer de 
toutes celles connues, par l'absence du petit article terminal 
des pates-mâchoires externes. C'est probablement la même 
espèce cpie la P. tridacnœ de M. Ruppell ( op. cit. Pl. V , 
fig. 2 . ) 

4- PINNOTHERE CHILIENNE. — P. chilensis. 

m 

Forme générale la même que dans la Pinnothere des anciens. 
Front pointu. Régionsplérygostomiennes. Pates-mâchoires 
externes et bords des pâtes garnis de longs poils. Lon
gueur, i pouce. 

Habite la côte de Valparaiso. (C. M.) 

M. Say a décrit, sous le nom de Pinnotheres ostreum 
( Journ. of the Acad, of Pliilad. vol. I, p. 67, tab, 4, % · 5 ), 
une espèce qu'il croit nouvelle et qui paraît avoir beaucoup 
d'analogie avec le P. pois. Le Pinnotheres depressum de 
M. Say pourrait bien être , de l'avis de ce naturaliste même, le 
mâle de P. ostreum. 

GENRE ELAMÈNE. — Elamena ( i ) . 

Nous ne croyons pas'devoir laisser dans le genre Hymeno-
sorne un petit Crustacé que Latreille a désigné sous le nom 
d'Hyrnenosoma mathœi, et que M. Ruppell a représenté 
dans son ouvrage sur les Crustacés de la mer Rouge. Il dif
fère, en effet, beaucoup de l'Hymènosome orbiculaire, type 

(?) Hymcnosomci, Latreille. Ruppell. 

CI'.USTÀCrS , T O M E I I . 
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du genre, et semble établir le passage entre ces Crustacés, 
les Oxystomes et les Oxyrhinques. Il a la carapace à peu près 
triangulaire, plane en dessus, et excessivement aplatie. Tout le 
corps est presque lamelleux, Le front est large , très-avancé, 
et a la forme d'un petit rostre lamelleux et à peu près ho
rizontal, au-dessous duquel sont cachés les yeux : ces der
niers organes sont de grandeur médiocre et ne sont pas logés 
dans des cavités orbitaires ; ils sont libres sous le front, et 
s'appuient en arrière contre une petite saillie de la région 
ptérygostomienne Les antennes internes sont séparées 
entre elles par une petite lame verticale de la face inférieure 
du front ; leur article basilaire est très-petit, et leur tige mo
bile se reploie longitudinalement et dépasse» ainsi les pédon
cules oculaires. Les antennes externes sont très-petites et 
cylindriques dès leur base ; elles naissent au-dessous des pé
doncules oculaires et n'atteignent pas le bord du front. 
A? épis tome, au lieu d'être à peine distinct comme chez les 
Hymènosomes, est très-grand et à peu près carré. Le cadre 

buccal est petit, quadrilatère, et rempli en entier par les 
pates-mâchoires externes, dont le troisième article est pres
que carré, et est tronqué à son angle antérieur et interne 
pour l'insertion de l'article suivant, lermel est complètement 
à découvert. Le plastron sternal est beaucoup plus large 
que long. Les pâtes sont toutes grêles, filiformes et longues ; 
celles de la première paire se terminent par des pinces renflées 
au bout et creusées en cuillère ; les suivantes par un article 
lamelleux et un peu falciforme. Enfin l'abdomen de la 
femelle est très-grand. 

Ce Crustacé, comme on le voit, se rapproche beaucoup 
des Inachoïdiens, et devra probablement en être rapproché; 
mais n'ayant pas eu l'occasion d'examiner un individu mâle, 
et ignorant par conséquent la disposition des verges, nous 
avons préféré le laisser provisoirement à côté du genre 
Ilymènosome dont il a jusqu'ici fait partie. 
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i . ELAMÈNE DE MATIHEU. — E. Mathœi ( i ) . 

Carapace lisse , très-large en arrière, arrondie sur les côtés 

et se rétrécissant graduellement jusqu'au rostre, qui est un 

peu relevé ; ses bords garnis d'une espèce de crête horizontale 

extrêmement mince et irrégulièrement découpée. Les pâtes de 

la seconde paire les plus longues , ayant à peu près trois fois la 

longueur de la carapace. Longueur, 4 lignes. 

Habite l'Ile-de-France et la mer Rouge. (G. M . ) 

GEIWE HYMÈNOSOME. — Ilymenosoma (2} . 

Le genre Hymènosome, établi par M . Leach, a été rangé 
jusqu'ici dans le voisinage des Inachus, principalement à 
cause de son front étroit et pointu; mais sa place naturelle 
me paraît être dans la famille des Catomètopes, car c'est de 
ce type qu'il se rapproche par tous les points les plus impor-
tans de l'organisation. Ainsi, de même que chez la plupart 
de ces Crustacés, l'abdomen du mâle est beaucoup plus 
étroit que le bord postérieur du plastron sternal, et les ou
vertures de l'appareil générateur sont pratiquées dans ce 
bouclier, au lieu d'être situées comme d'ordinaire sur l'article 
basilaire des pâtes postérieures. La carapace, très-aplatie en 
dessus, est presque circulaire (Pl. i4 bis, fig. i3) ; le front est 

très-étroit et incliné. Les orbites sont très-petites et presque 
circulaires; pour s'y cacher, les yeux doivent se reployer en 
basplutotqu'en dehors. Les fossettes antennaires sont longi
tudinales et se continuent sans interruption avec les orbites ; 
la tine des antennes internes est grande. Les antennes externes 

s'insèrent près de l'angle externe de l'orbite et sont plus 
allongées que chez la plupart des Brachyures. h'épis corne est 

( i ) Hymenosoma Mathœi, Latreille , Collection du Muséum. — 
Desmarest, Considérations sur les Crustacés, p. i63. — ituppell , 
Krabben, p. a i , Pl. 5, fig. 1. 

(a) Coll. du Muséum. — Desmarest, Considérations, etc. , 

P i63. — Latr. Reg. Anim. 2E. éd. t. I V , p. 63. 
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(1) HymciLOioma orbiculare , Leach , Coll. du Muséum.— Tlesma-
rest, Consid. p. i63, Pl. 16, fig. 1. — Latreille, Régne animal, 
2 · . éd. t. I V , p. 63 . 

(1) Latreille, Règne animal, 1 " . éd. t. I I I , p. 2 1 , etc. — Des-
marest, Considérations sur les Crust, p. 1 1 5 . 

à peine distinct et se trouve caché par les pates-mâchoires. 
Le cadre buccal a la forme d'un carré long ; ses bords 
latéraux sont très-saillans et viennent se terminer à l'angle 
extérieur des orbites. Les pates-mâchoires externes sont 
longues et étroites ; leur troisième article est beaucoup plus 
long que le second et porte l'article suivant à son extrémité 
antérieure. Le plastron sternal est circulaire. Les pâtes 

antérieures sont médiocres, et celles de la troisième paire 
sont les plus longues; les tarses sont grêles et styliformes. 
Enfin l'abdomen du mâle est très-petit, n'arrivant qu'au 
niveau des pâtes de la troisième paire. 

i . HYMÈNOSOME ORBICULAIRE.—H. orbiculare [i). 

Carapace marquée en dessus d'une grande dépression circu
laire et lisse; un peu granuleuse sur les côtés. Deux dents spi-
niformes de chaque côté de l'épistome , l'une formée par l'ex
trémité antérieure du bord latéral du cadre buccal, l'autre par 
1 angle orbiLaire externe. Tarses très-allongés. Longueur, 
i pouce. 

Habite le cap de Bonne-Esperance. (C. M. ) 

Le Crustacé figuré par M. Guérin, sous le nom d'HYMENO-
SOMA. LEACIIIA ( Iconographie du règne animal, Crustacés , 
Pi. 1 0 , fig. i ) , ne nous paraît pas devoir rester dans ce 
genre ; il deviendra probablement le type d'une nouvelle divi
sion générique. 

GENRE MYCTIRE. — Mycliris ( 2 ) . 

Les Crustacés singuliers dont on a formé le genre Myctire 
établissant à quelques égards le passage entre les Ocypodes , 
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(1) Latr. E n c y c . atlas, P l . 207, fig. 3. —Desmarest , op. cit. 

p 1 1 , fig. 2 -— Guérin, Iconogr. Crust. Pl. 4, ng. 4-

les Pinnothères et même certains Macroures, tels que les 
Callianasses. 

Leur carapace, extrêmement mince , est presque circu
laire et très-bombée en dessus. Le front est disposé à peu 
près comme chez les Ocypodes (Pl. ig, fig. 1 1 ) ; mais les yeux, 
qui sont courts et gros , n'ont point de cavité orbitaire pour se 
cacher, et restent toujours saillans. Les antennes internes sont 
très-petites et placées comme chez les Ocypodes ; les externes 
sont plus longues. La disposition de la bouche est très-remar
quable. Les pates-mâchoires externes, au lieu de s'appliquer 
horizontalement dans le cadre buccal, restent presque verti
cales et forment par leur réunion un cône renversé, court et 
large, dont le sommet, dirigé en bas est ouvert et garni de 
poils; leur portion lamelleuse ( formée par les deuxième et 
troisième article ) est très-large, et porte l'article suivant à 
son extrémité antérieure ; au devant de l'apophyse situé à la 
base de ces pates-mâchoires, et dirigé en dessous pour sup
porter le fouet, la carapace présente une grande échancrure, 
de façon que l'ouverture afférente de l'appareil respiratoire 
est toujours béante. Les pâtes delà première paire sont très-
longues , et se reploient longitudinalement sur la bouche ; les 
pâtes suivantes sont longues, grêles et aplaties. Enfin l'ab
domen a ¡a même forme dans les deux sexes , et s'élargit 
vers le bout. 

JVous ne connaissons qu'une seule espèce de ce genre. 

i . MrcTiRE LOKGICARPE. •—M. longicarpis ( i ) . 

Carapace lisse et divisée par des sillons en trois portions longi
tudinales ; une petite épine à l'endroit où se trouve ordinaire
ment l'angle orbitaire externe ; bord postérieur de la carapace 
très-saillant et garni de poils. Bras courbés et armés en dessous 
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(1) Cancer, Forsksel. — Myctiris, Aud. Egypte .— Forskalia, 

Edw. Coll. du M u s é u m . — D o t o , Dehaan, Fauna Japonica. i r e . livr. 

(2) Cancer sulcalus, Forskaîl, Descriptiones animalium qua in 

itinere Orientalis observavit, p 02.—Savigny, Egypte, Crustacés, 

Pl. 1, iig- 3. — Myctiris sulcalus, Audouin, Explication des plan-

DIES de l'Egypte.— Guérin, Iconogr. Crust. Pl. I V , fig. 4· 

de dents ¿piniformes ; carpe très-grand ; doigts longs et cour

bes. Longueur, environ i pouce. 

Habitel'Australasie. (C . M . ) 

GENRE DOTO. — Doto(i). 

Ce n'est pas sans quelque incertitude que je place ici un 
petit Crustacé très-remarquable que M. Savigny a figuré 
dans le grand ouvrage sur l'Egypte, et que M . Audouin a 
rapporté au genre Myctire. Il se rapproche beaucoup des 
Ocypodes par la forme générale du corps, par celle des pâtes, 
et par la disposition du front, des antennes et des yeux; 
mais il se distingue de tous les Catomètopes précédens par 
Ja conformation des pates-mâchoires externes et la formo 
du cadre buccal; celui-ci, très-large en arrière, est étroit 
en avant ; le troisième article des pates-mâchoires externes 
est beaucoup plus grand que le second , et cache presque en
tièrement les articles suivans, dont le premier s'insère à son 
angle antérieur et externe. Enfin le palpe, placé au côté 
extérieur de ces organes , ressemble assez à celui des Ocy
podes , car il ne porte pas à son extrémité, comme la plupart 
des Brachyures, un filet multi-articulé. A raison de l'organi
sation de l'appareil buccal, ce Crustacé établit, comme on le 
voit, le passage entre les Ocypodes et les Pinnothériens. 

Nous ne connaissons encore qu'une espèce de ce genre, 
et cela seulement d'après les figures que M. Savigny en a 
publiées. 

i . DOTO SILLONNÉ.—D. sulcalus ( 2 ) . 

Carapace presque carrée, et sillonnée en dessus ; le bord 
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fronto-orbitaire occupant presque toute sa largeur. Tiëgions 

pte'rygostomiennes e t pates-mâchoires externes également sil

lonnées. Pâtes assez longues e t un peu comprimées. Longueur, 

environ 6 lignes. 

Habite la mer Rouge. 

T R I B U D E S OGYPOÛIEIVS . 

Les Ocypodiens ant toujours la carapace rhomboï-

dale , ou trapézoïde , très-élevée enavante t déprimée 

en arrière (Pl. 1 8 , fig. 10 et 1 9 , fig. i 3 ) ; le bord fronto-

orbitaire en occupe toute la largeur, et le front, crtii 

est lamelleux et qui se reploie en bas jusqu'à l ' cp is-

t o m e , est extrêmement étroit ; sa largeur n'égale 

pas le tiers de la longueur des y e u x , ni la moitié 

<le la largeur du cadre buccal , bien que celui-ci soit 

lui-même très-étroit (Pl . 1 8 , fig. n , et Pl . ig, fig. it\). 

Les yeux sont fort longs , et la cornée est en général 

très-grande. L'article basilairc des antennes internes 

est ovalaire, assez gros , et placé verticalement dans 

l'angle intérieur de l'orbite ; la tige mobile de ces ap

pendices est extrêmement petite et cachée sous le 

front; enfin, les deux filets qui la terminent sont 

t rès-courts , gros et à peine annelés, disposition 

qui ne s'est rencontrée dans aucun des Crustacés 

dont- nous ayons déjà traité, si ce n'est dans les 

Dotos. Les antennes externes sont rudimentaires, 

et situées, comme d'ordinaire, dans un hiatus de 

l'angle interne de l'orbite ; leur premier article est 

moins grand que le second, et le troisième n'arrive 

pas jusqu'au niveau du bord antérieur de l'article ba-

silaire de l'antenne interne, h'épistome se continue 

avec le bord inférieur de l 'orbite, et le cadre buccal 
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est notablement plus étroit en avant qu'en arrière. 

Enfin , les pates-mâchoires externes ferment complè

tement la bouche ; le bord intérieur de leur portion 

lamelleuse est droit ; leur troisième article est très-

allongé , et leur quatrième article s'insère à l'angle ex

terne du précédent. L e plastron stcrnal a la forme 

d'un trapezoide dont la base serait dirigée en ar

r ière; il est fortement courbé dans le sens de sa lon

gueur et livre passage aux organes mâles à une d i s 

tance considérable de son bord extérieur. Les pâtes 

antérieures sont en général comprimées et de gran

deur très-inégale; les suivantes sont toujours très-

longues et ne présentent pas entre elles une très-grande 

différence; l'article qui les termine est souvent dépr i 

m é , mais n'a jamais la forme d'une rame natatoire. 

Enfin Y abdomen, qui se compose ordinairement de sept 

articles distincts dans les deux sexes, est très-étroit; 

en général il ne recouvre pas plus du tiers de la lar

geur de la portion postérieure du plastron sternal du 

mâle , et chez la femelle même il laisse presque tou

jours à découvert la partie de ce plastron qui avoi -

sine la base de toutes les pâtes. Il est aussi à noter 

que dans la plupart des cas, sinon toujours, il n'existe 

de chaque côté du thorax que sept branchies, dont 

c inq seulement couchées sur la voûte des flancs, et 

deux réduites à l'état de vestiges et fixées aux jiates-

mâchoires. 

L a plupart des Ocypodiens vivent presque toujours 

sur la plage et s'y creusent des terriers ; ils sont en 

général remarquables par la vitesse extrême avec la

quelle ils courent. 

Ce petit groupe est très-naturel, mais se lie d'une 

manière assez étroite aux genres Do to et M i c t y r e , 
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que nous avons range dans la tribu des P inno-

thériens. Il ne se compose que de deux genres, 

faciles à distinguer entre eux à l'aide des caractères 

suivans : 

Tribu 
DES 

O C Y P O D I E N S . 

I Cornée transparente très-grande , 
ovalaire , occupant au moins la moitié 
de la longueur des pédoncules ocu
laires , et c o m m e n ç a n t très-près du 
la base de ces titres. 

G e . OCYPODE. 

Cornée transparente t rè s -pe t i t e , ] 
a r r o n d i e , n 'occupant pas le quart de j 
la l ongueur du pédoncule oculaire , et > G e . Gexasimk. 
ne commençant que tout auprès de son 1 

extrémité . 

GENKE O C Y P O D E . — Ocypoda ( i ) . 

Le genre Ocypode, établi par Fabricius, se compose de Crus
tacés faciles à reconnaître au premier coup d'ceil, tellement 
leur aspect est particulier. Leur carapace (Pl . 1 9 , fig. i3) , 
est rhomboidale ou même presque carrée, et à peu près 
aussi large en arrière qu'en avant; sa face supérieure, toujours 
légèrement granuleuse, est presque horizontale transversale
ment , mais un peu courbée dans le sens longitudinal et forte
ment inclinée en bas et en arrière; enfin,ses faces antérieures 
et latérales sont trcs-élevées et à peu près verticales , et ces 
dernières sont divisées en deux portions par une ligne saillante 
verticale qui vient se terminer entre la base des pâtes de la 
troisième et quatrième paire. Le front est beaucoup plus 
long que large; il ne recouvre pas l'articulation des pédon-

(1 ) Cancer, L i n . , Pallas, Fonsk. , H e r b . , etc:. — Ocypode, Fabr. 

Suppl. p. 3 ^ . — Latr. Hist. nat. ties Crust, t. V I , p. 27.—Leach, 

Trans. Linn. Soc. vol. X I , p. 322. — L a m k . Hist, des Anim. sans 

vert. t. V , p. 2.ti. — Desm. Consid. p. 1 1 9 . —Latr . Reg. Anim. 

2 ' . ed. t. I V , p. 46. 
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cules oculaires, et n'égale en largeur que la moitié de l'épis-
tome, au bord antérieur duquel il s'unit (Pl. 1 9 , fig. i4)-Les 
orbites sont très-grandes , peu profondes et divisées en deux 
portions distinctes : l'une interne ou foraminaire , qui donne 
insertion au pédoncule oculaire, et qui, dans les Cyclomè-
topes et les Oxyrhinques , est toujours cacbée sous le front; 
l'autre externe servant à loger la majeure partie de l'œil et de 
son pédoncule. Le bord supérieur de ces cavités, qui est beau
coup moins avancé que l'inférieur, présente une disposition 
qui est en rapport avec cette div ision , car il décrit deux lignes 
courbes qui se réunissent en formant un angle dont le som
met est dirigé en avant. La forme des yeux est également 
très-remarquable; la cornée est ovalaire, très-grande, et 
s'étend en dessous jusqu'à une très-petite distance de la base 
du pédoncule; mais en général celui-ci se prolonge au delà 
de son extrémité , de façon que les yeux se terminent par 
une espèce de corne dont la longueur paraît augmenter avec 
l'âge. Les antennes internes sont disposées comme nous l'a
vons déjà dit (page 3 g ) ; les externes sont rudimentaires ; 
leur troisième article n'est pas moitié aussi long que le second, 
et leur tigelle terminale n'est guère plus longue que leur pédon
cule. Uépistome est fort petit et présente à sa partie moyenne 
un petit prolongement quadrilatère qui se soude au front. Le 
troisième article des pates-mdchoires externes est quadrila
tère et beaucoup plus petit que le précédent ; enfin il ne 
cache jamais l'espèce d'appendice formé par les trois articles 
suivans , et le palpe qui occupe le bord externe de ces mem
bres est styliforme et dépourvu de filet terminal multi-arti-
culé. Les pâtes antérieures sont en général moins longues 
que les suivantes , et la main qui les termine est fortement 
comprimée et très-grande comparativement au bras : la dif
férence entre celles des deux côtés est souvent, très-grande , 
surtout chez le mâle. Les pâtes suivantes sont également 
très-comprimées , et elles augmentent de longueur jusqu'à la 
quatrième paire inclusivement; celles-ci ont environ trois 
fois la longueur de la portion post-frontale de la carapace, 
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et les pâtes postérieures sont beaucoup plus courtes ; enfin 
les tarses sont toujours déprimés et presque en forme de 
petite spatule, et il existe à l'article basilaire des pâtes de la 
troisième et quatrième paire une espèce de surface articulaire 
entourée de poils, qui paraît destinée à diminuer le frotte
ment de ces deux membres l'un contre l'autre. L'abdomen 

est beaucoup plus étroit à sa base que la partie postérieure 
du thorax, et dans l'un et l'autre sexe il laisse à découvert 
une portion considérable des derniers setrmens de cette partie 
du corps j dans le mâle il a la forme d'un triangle allongé , et 
s'avance jusqu'à l'extrémité antérieure du plastron sternal ; 
chez la femelle son dernier segment n'est pas le quart aussi large 
que le précédent, et est ordinairement reçu dans une échan-
crure de son bord antérieur.Enfin les appendices abdominaux 
de la première paire , chez le mâle , sont très-développés , 
cylindriques et un peu crochus vers le bout, et ceux de la 
seconde paire sont en général rudimentaires. 

La hranchie qui existe d'ordinaire sur l'antipénultième 
article des flancs manque chez les Ocypodes ; les autres 
sont dirigées très-obliquement en arrière, et la cavité bran
chiale s'élève de manière à laisser au-dessus d'elles un grand 
espace vide que tapisse une membrane plus ou moins spon
gieuse. 

Les Ocypodes, comme leur nom l'indique, sont remar
quables par la vélocité de leurs courses : les voyageurs assu
rent qu'un homme peut à peine les suivie. Us se creusent 
des trous dans le sable du rivage, et demeurent renfermés 
dans leur terrier pendant tout l'hiver. 

Us habitent les parties chaudes des deux hémisphères. 

La distinction des espèces présente quelques difficultés à 
cause des changemens que l'âge apporte dans les formes de 
ces animaux. 
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A. Espèce dont la cornée transparente occupe l'extrémité 
du pédoncule oculaire , et n'est pas dépassée par un 
prolongement styliforme ou un tubercule terminal. 

i - OCYPODE DES SABLES.— O. areuuria ( i ) . 

(Pl . 1 9 , fig. i 3 - i4 . ) 

Carapace à peine granulée à sa partie m o y e n n e ; ses angles 

latéro-anlérieurs très-aigus et dépassant le niveau de la saillie 

qui sépare les deux portions du bord orbitaire supérieur ; ses 

bords latéraux un peu élevés et distinctement dentelés dans 

toute leur longueur ; enfin ses faces latérales dirigées obl ique

ment en bas et en dehors. Bord inférieur de l'orbite interrompu 

par deux échancrures, l'une semi-circulaire occupant son extré

mité externe, et l'autre plus étroite, m a i s assez profonde , 

située plus en dedans, et se continuant avec un petit sillon 

semi-circulaire de la région ptérygostomienne. Pâtes antérieures 

très-mégales ; des dents spmiformes sur le bord interne des 

bras , sur le corps et sur les faces externe et interne de la 

grosse m a i n qui est e n v i r o n deux fo i s a u s s i longue que haute ; 

la main du côté opposé à peine épineuse et terminée par des 

pinces pointues et à peine comprimées. Pâtes des quatre der

nières paires très - comprimées , presque entièrement lisses 

et garnies de plusieurs rangées de longs poils ; leur troisième 

article présentant en dessus un rebord arrondi , et dépourvu 
de dentelures ou d'épines aux pâtes de la seconde et de la 
troisième paire ,· tarses aplatis et tres-èlargis vers le bout, 
surtout aux pâtes de la deuxième, de la troisième et de la 

(1) Cancer arenarius, Catesby, Latr. Ilist, of south Garolina, 

vol. I I , Pl. 35. — Ocypoda quailrata, , Bosc, t. I, p. 194 , Pl. 4· 

fig. 9 1 ? .— Fabr. Suppl. p. 347- — 0. albicans, Latr. Encyc. 

Pl . a85, fig- I C cap. d'après Catesby ) . — Ocypoda quadrala, Latr. 

Hist. nat. des Crust. t. V I , p. 49 — arenaria, Say, op. 

cit. p. 69 . 
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( i ) Latr. Coll. du Muséum, — Desmarest, Consid. surlesCrust . 

p. 1 2 1 . 

quatrième pane. Longueur, environ 2 pouces ; couleur, jau
nâtre. 

Cette espèce habite les côtes de l'Amérique septentrionale et 
des Antilles , et vit dans des trous profonds de trois ou quatre 
pieds , qu'elle se creuse dans le sable immédiatement au-dessus 
du niveau du ressac de la mer. C'est en général pendant la 
nuit qu'elle quitte ce terrier pour chercher sa nourriture, et 
lorsqu'on la poursuit elle court avec une grande vitesse en éle
vant ses pâtes antérieures d'une manière menaçante. Vers la 
fin d'octobre ces Ocypodes abandonnent leur habitation près de 
la mer, et vont hiverner dans l'intérieur des terres ; lorsqu'ils 
ont rencontré un lieu qui leur convienne , ils y creusent un 
trou semblable à celui qu'ils viennent de quitter ; après y Être 
entrés, ils en bouchent l'ouverture de façon à ce qu'on ne 
puisse plus en distinguer de trace ; enfin ils se retirent au fond 
de leurs terriers et y restent dans un état d'inactivité pendant 
toute la durée de l'hiver. (C. M. ) 

L'OCYPOEE BLANC , décrit et figuré par Bosc (op. cit. t, I , 
p. 1 9 6 , Pl. 4 , 1 j — Desm. op. cit. p. 1 2 1 ) , me paraît 
être la même espèce que la précédente, un peu défigurée par 
le peintre ; le front est représenté d'une manière évidemment 
inexacte, et je. suis porté à croire que c'est également par 
erreur qu'on a donné une corne terminale aux yeux, cardans 
la région habitée par ce Crustacé, qui est la patrie de l'Ocypode 
des sables, on ne connaît pas d'espèce ayant ce caractère. 

2 . OCYPODE CORDIMANE. — O. cordimana ( l j . 

Carapace couverte de granulations bien distinctes. Angle or-
bitaire externe ne dépassant pasle niveau du fond de la portion 
externe du bord orbitaire supérieur, beaucoup moins avancé 
que le fond de la portion interne ou foraminaire de l'orbite et 
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se dirigeant obliquement en dehors. La disposition des pâtes 
antérieures est à peu près la même que dans l'espèce précédente, 
seulement la grosse main est beaucoup plus courte et plus 
large ( sa portion palmaire est aussi haute que longue ) , et les 
pâtes suivantes sont couvertes en dessus de rides et de gra
nulations ; le bord des troisième et quatrième articles des 

pâtes de la seconde et de la troisième paire dentelé ou 

légèrement épineux. Longueur, environ 2 pouces. Quelques 
poils vers le bout des pâtes. 

Habite l'Ile-de-France. [ C M . ) 

3. OcYPonE RHOMIÎE. — O. rhombea ( i ) . 

Carapace de même forme que chez l'Ocypode des sables , 
seulement un peu m o i n s large ; son bord latéral est à peine 
denté , et les angles externes des orbites sont un peu moins 
aigus. La disposition des orbites est enfin la même que dans 
cette dernière ; mais les mains sont seulement granuleuses , et 
celle qui est la plus développée est très-courte et élevée ( sa 
portion palmaire étant aussi haute que longue). Tarses des 

pieds des quatre dernières paires linéaires , sans élargis

sement notable vers le bout. Longueur, i5 lignes. 

Habite les Antilles et le Brésil. ( C. M. ) 

( i ) Uca guacu, ? Marcgnive, op. cit. p. l85 . — Ocypnrle rhomba , 

Fabr. Suppl. p. 348, n ° . 3 ? — Savigny , Egypte , Crust. Pl. 1, 

lig. 2 . ( Cette dernière ligure se rapporte peut-être seulement à un 

jeune individu du Cératophthalme , espèce qui se trouve dans 

l'Orient. ) 
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§ B. Espèces dont les yeux portent à leur extrémité un 

appendice en forme de tubercule , de cylindre ou de 

stylet qui dépasse la cornée transparente. 

4 · OcYFODE CIIEVALLER. O. ippeUS ( i ) . 

Appendice terminal des yeux gros, court, conique et 

garni à son extrémité d'un pinceau de longs poils. Bord 
supérieur de l'orbite presque droit et terminé e n dehors par 

u n angle saillant. Grosse pince médiocre , arrondie en dessus 
et s implement granuleuse. Cinquième article des pâtes de la 

seconde et de la troisième paire quadrilatère et armé de dents 

spiniformes sur ses quatre bords ; tarse comprimé , très-large , 

mais diminuant graduellement vers sa pointe , et garai en des

sus de quatre lignes saillantes, dont les externes se réunissent 

bientôt aux deux moyennes . ( Cette disposition est marquée 

surtout aux pâtes de la deuxième et de la troisième paire .} 

Longueur , 2 pouces. 

Habite la Syrie, l'Egypte , le cap Vert, etc. ( C . M . ) 

5. OCYPODE DE FABRICIUS. — O. Fabricii. 

Appendice terminal des yeux non sètifere , très-court 

et obtus. F o r m e générale comme dans l'espèce précédente j 
angle orbitaire plus saillant; la portion post-foraminaire de 

l'orbite à peu près droit et dirigé directement en avant. Mains 

épineuses, très-larges, comprimées et terminées supérieure

ment par un bord m i n c e . Pâtes suivantes arrondies en dessus ; 

(1) Crabe chevalier, Belon , de la Nat. des Poissons , liv. 2 , p. 36^. 
— C. cursor? Linn. Syst. nat. -— Ocypode ippeus , Olivier, Voy . 
dans l'empire ottoman, t. I I , p. 2 3 4 , Pl. 3 o , fig. 1 ; et Encyc. 
méth. t- VII I , p . ^16.— Lamk. Hist, des Anim. sans vert. t. V , 
p. 25a . —Sav iguy , Lgypte , Pl. 1, iig- i. — Desmarest, Coiisid. 
sur les Crust, p. 1 2 1 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



( 1 ) Cancer ceratophthalmus, Pallas, Specil. Zool. fasc. g, p. 83 , 
tab. 5, 1 7 . — C. cursor, Hasseîquist, voyez dans le Levant, 
2 c partie, p. 6 5 ? — Linn. Syst. nat. — Herb. t. I , Pl. I , iig. 8 
et g. — Ocypode ceraiophihatrna , Fabr. Suppl. p. 347- Latr. 
Hist. nat. des Crust, t. V I , p, 47> et Encyc Pl. 274 , fig. 1. ( Copiée 
de l'ouvrage de Pallas.) — Desm. Consid. sur les Crust p- 1 2 1 , 
Pl. 1 2 , fig. 1. 

L'Ocypodaplutî tarsîs , Lamarck, Collection du Muséum , m e pa
raît se rapporter à cette espèce. 

tarses ap l a t i s , l a n c é o l é s e t ga rn i s en de s sus de deux l i g n e s 

l i s s e s , é l e v é e s et s éparées par u n e space rempli de d u v e t . L o n 

g u e u r , 2 0 l i g n e s . 

H a b i t e l ' O c é a n i e . ( C . M . ) 

5. OCVPODE cÉRATornTHALME.—- O. ceratophthalma (1). 

Appendice terminal des yeux non sélifere , ires-long, 
à peu près de la longueur de la cornée transparente, 
obtus au bout , et dépassant d e beaucoup l'angle orbitaire e x 

terne , q u i est en général beaucoup moins avancé que la por

tion du bord orbitaire supérieur située a u - d e s s u s de l'insertion 

des y e u x ; la portion foraminaire d e l ' o r b i t e d i r i g é e obl ique

ment e n dehors. P â t e s comme dans l'espèce précédente, mais 

point épineuses. L o n g u e u r , 2 0 l ignes. 

H a b i t e l ' E g y p t e , l ' I l e - d e - F r a n c e , l a N o u v e l l e - H o l l a n d e , etc. 

( G . M . ) 

6. OCYPODE BREVICORNE. — O. brevicomis. 

Stylet terminal des yeux non sélifere, court et cylin
drique , n'ayant pas le qua r t de Ja longueur du pédoncule o c u 

laire , mais dépassant l ' o r b i t e . O r b i t e s obliques comme dans 

l ' e s p è c e p r é c é d e n t e ; ca rapace plus large. Pinces médiocres , 
allongées ; pince de la petite main s'amincissant réguliè
rement vers le bout et deforme ordinaire. T a r s e s styliformes. 

L o n g u e u r , 1 0 lignes. 

H a b i t e l e s I n d e s orientales. ( C . M . ) 
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L'OCYPODA URVILII , de M. Guérin (Voyage de la Coquille, 

Grnst. PI. i , fig. i ) , est n u e espèce extrêmement voisine de la 
précédente , m a i s qui paraît s'en distinguer par la forme des 
orbites ; du reste la description n 'en a pas encore été publiée. 

7. OCYPORIE MACROCÈRE. •—• O. macrocera. 

Stylet terminal des yeux comme chez l'O. brevicorne. 

Orbites trés-évasès et dirigés Ires-obliquement en dehors, 

la portion externe de leur bord supérieur s e dirigeant directe
ment e n dehors et e n arrière de manière à former avec le bord 
latéral de la carapace u n angle obtus ; point d'échancrure au-des
s o u s de l'angle orhitaire externe. Bords latéraux de la carapace 
finement granulés. La grosse main très-courte, trés-élevée et 
u n peu épineuse e n dessus ; sa portion palmaire beaucoup plus 
élevée que longue ; pinces de la petite main lamelleuses et 

tr'es-clevées jusqu'à leur extrémité. Pâtes des quatre dernières 
paires très-rugueuses e n dessus ; tarses peu élargis. Longueur, 
environ i pouce et demi ; couleur, jaunâtre. 

Habite les Indes orientales, le Brésil, etc. (C. M. ) 

L'OCYPODE BOMBÉE , de 31M. Quoy et Gaimard ( Voyage de 
M. Freycinet, Pl. 77, fig. 2 ) , ressemble à l'Ocypode rhombe, 
mais n'a pas été décrite ni figurée avec assez de détail pour pou
voir être reconnue d 'une manière certaine. 

E n f i n , l'Ocypoda unispinosa de M. Bafinesque (Précis 
de découvertes seimologicpies, p. 2 1 ) , n e me paraît pas déter-
minable. 

GENRE GELASIME. — Gelasimus (i). 

Les Gélasimes ont la carapace (Pl. 1 8 , i!g. 1 0 ) beaucoup 

(1) Cancer, Linn., Degeer, Ilerb., Fabi'., etc.— Ocypoile, Eosc , 
op. cit. t. I. — Vca, Le.icli, Trans- Linn. t. X I . — llhombilli:, 

Lainarck , Hist. des Anira. sans vert. t. V, p- 2S4. — Gelasimus , 

Latr. nouv. Dict, d'hist. nat. ; Régne animal , etc. — Desmarest , 
op. cit. 

CRUSTACÉS, TOME I I . 4 
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(O Au moment de mettre cette feuille sous presse , je reçois de 
M . T . JBell la communication d'un fait que je ne puis passer sous 
silence. Quelques Gclasirnes présentent , à un certain âge , sinon 
toujours., un stylet à l'extrémité du pédoncule oculaire du côté de 
ïa grosse pince, tandis que l'œil du cote opposé conserve toujours 

la forme ordinaire. 

plus large que les Oeypodes, plus bombée, et beaucoup 
plus rétrécie en arrière. La région stomacale est très-petite 
et la génitale en général très-grande. La disposition du front 
et des antennes internes est à peu près la même que dans le 
genre précédent ( fig. i i) ; les pédoncules oculaires sont, au 
contraire, extrêmement grêles, et la cornée qui les termine 
n'en occupe au plus que la cinquième partie ( i ) ; le bord supé
rieur des orbites est beaucoup moins saillant que l'inférieur ; il 
n'est pas distinctement divisé en deux portions comme chez 
les Oeypodes, et est convexe dans presque toute sa longueur ; 
enfin, l'extrémité externe de ces cavités est largement ou
verte, et communique avec un sillon qui se porte oblique
ment en arrière et en bas. Les antennes externes sont beau
coup plus développées que dans le genre précédent. Les 
pates-mâchoires externes ont la même forme que chez les 
Oeypodes. Les pâtes antérieures sont en général très-petites 
et très-faibles chez la femelle ; mais, chez le mâle, l'un de 
ces organes acquiert des dimensions énormes. Tantôt c'est du 
côté droit , tantôt du côté gauche que se trouve la grosse 
pince, qui est quelquefois deux fois aussi grande que le corps. 
Les pinces de la petite pate sont élargies et lamelleuses vers 
le bout , et un peu contournées ; celles de la grosse pate 
sont arquées , élevées et faiblement dentées sur les bords. 
Les pâtes suivantes sont médiocres et ne présentent rien de 
remarquable. Il en est de même de l'abdomen. 

Les Grélasimcs vivent dans des trous près du bord de la 
mer, et s'y trouvent, à ce qu'il paraît, par paires. M. Ma
rión de Procé a observé que le mâle se sert de sa grosse 
main pour boucher l'entrée de sa demeure. Ces singuliers 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



" DES C R U S T A C É S . 5 l 

Crustacés habitent les régions chaudes des deux hémisphères. 
On en connaît un assez grand nombre, et ils sont diffi

ciles à bien distinguer, car les parties qui diffèrent le plus 
dans les derniers Gélasimes , savoir, le front et la grosse 
main , changent de forme par les progrès de l'âge. 

i . GELASIME MARACOAMI. — G. maracoani ( i ) . 

Front presque linéaire entre les yeux , et s'élargissant 
en dessous de maniere à ressembler à une raquette ren
versée. Bord supérieur de l'orbite presque droit; angle orbi-
taire externe avancé. Grosse main du mâle énorme, extrême
ment élevée, dentelée ; le doigt mobile plus élevé vers le 
bout qu'à sa base , et l'inférieur recourbé dessous à son extré
mité. Quelques dents , m a i s point de crête notable sur le bord 
antérieur des bras. Pâtes suivantes terminées par un article 
large et fortement aplati. Longueur, 1 5 lignes. 

Habite Cayenne. ( C. M. ) 

2 . GELASIME PLATYDACTYLE. — G-. plalydactylus ( 2 ) . 

Cette espèce est. très-voisine de la précédente ; lefront a la. 
même forme, mais l'angle externe de l'orbite est plus aigu et 
beaucoup moins avancé que le fond de la portion interne du 
bord orbitaire supérieur ; la carapace est plus bombée. La 
grosse main du male , beaucoup moins forte que dans 
l'espèce précédente , n'est que faiblement dentée y sa por-

(1) Maracoani , Margrave , Hist, rerum nat. Brasilise, p. 17.4*— 

Ocypode maracoaniLatr. Hist nat. des Crust, t. V I , p. 46". — Ocy-

pode keterocketos , Bosc, op. cit. t. I, p. 1 9 7 - — Gonopla.v maracoani, 

Lamarck, op. cit. t. Y , p. 254- — Gelasima maracoani, Latr. L'ncyc. 

PI. 296, fig. I. 

(2) Latreille , collection du Muséum. C'est à cette espèce que me 

paraît devoir être rapportée la (xelasime figurée par Seba ( t . II , 

Pl. 18 , fig. 8 ) , et confondue par les auteurs avec le G. maracoani. 

La figure de Seba a é té reproduite par Herbsfc sous le nom de 

Cancer vocans major ( P l . 1, fig. 1 1 ) , et par Latreille sous celui de 

G. maracoani ( Encyc Pl. 2 7 5 , fig. 7 ) 
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5a HISTOIRE B A T U S Ï l l E 

tion palmaire est très-renflée et. beaucoup plus longue que 

haute ; le doigt immobile de la môme main n'est pas recourbé 

e n dehors vers le hou:., et le doigt mobile diminue graduelle

ment de hauteur depuis sa base jusqu'à son extrémité , qui ne 

présente pas de crochet; e n f i n il existe une fort grande crête 
sur le bord antérieur du bras. Longueur, e n v i r o n i pouce. 

Habite Cajenne. (C. M.) 

L'OcvponE (GEI.ASIMUS) ARCUATA , figuré par M . Dehaan 

(Fauna Japónica, Crust. Pl. 7, fîg. 1 ) , mais dont la description 

n'a pas encore été publiée, ressemble beaucoup à l'espèce pré

cédente. 

3. GÉLASIME rirfcE. — G.forceps ( 1 ) . 

Front de même largeur entre les yeux et ci sa partie 
inférieure. Carapace très-bombée. Angles orbitaires externes 

aigus et dirigés e n avant, m a i s notablement m o i n s avancés que 

le fond de la portion interne du bord orbilaire supérieur. Bords 

latéraux très-obliques. Bord orbitaire inférieur parfaite
ment distinct jusqu'à la base de l'antenne externe, et 
courbé en avant vers sa partie externe, puis brusquement 
recourbé en arrière. Grosse paie antérieure lisse, et à peu 

près de même forme que chez le Gelasime de Marión. Troi

sième article des huit pales suivantes granuleux, court et très-

élevé (guères plus d'une fois et demie aussi long que haut). 

Longueur, 6 lignes. 

Habile l'Australasie. ( C , M . ) 

4. GÉLASIME TÉTRAGOHE.— G. tetragonon ( 2 ) . 

Front et forme générale de la carapace à peu près les 

(1 ) Lalreille , Coli, du Muséum. 
(2) Cance.r tetragono», Herl). t. I , p. aSj , PI. 20, fig. IIO.— Ocy-

poda tetragona, Bosc , op. cit. t. I , p. 198 ( lem. ). — GelasimuS 
tetragonali, Ruppell , op. cit. p. '25, PI. 5, fig. 5 (male) .—Gelas ìma 
variegata, Lati'. Coli, du Mus. ( fem. ) . 
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DES C R U S T A C É S , 53 

mêmes que dans l'espèce précédente, seulement les angles 
orhitaires externes sont heaucoup moins avancés. Le bord orbi-

taire inférieur est distinct des la base des antennes ex

ternes ; mais n'est pas notablement recourbé en avant près du 
point où il se dirige brusquement en arrière. Pâtes antérieures 
finement granulées. Grosse mam très-renflée et sans crête 
oblique à sa Face interne; pinces coniques. Pâtes des huit der
nières paires lisses ; le bord supérieur de leur troisième article 
arrondi et sans dentelures. Longueur, i pouce. 

Habite l'Ile-de-France , la mer Rouge, eto. (C. M . ) 

5. GELASIME COR DIFORME. — G. cordiformis ( i ) . 

Carapace à peu près de même forme que chez le Gelasime 

forceps. Le front est un peu rétréci à sa partie inférieure, et le 
bord orbitaire inférieur cesse d'être distinct avant que 

darriver au niveau du bord externe du cadre buccal. 

Les pâtes antérieures du mâle sont presque de même grandeur 
des deux côtés; la main est lisse et aussi longue que la carapace 
est large. Sa portion palmaire est renflée et beaucoup plus 
longue que haute ; enfin les pinces sont moins longues que la 
portion palmaire et creusées en écuelle comme la petite main 
des espèces précédentes. Les pâtes suivantes sont lisses et ne 
présentent rien de remarquable. Longueur, io ligues. 

Habite l'Australasie. ( C M . ) 

6. GELASIME DE MARION. — G. Marionis (i). 

Front de même forme que dans les deux espèces précéden
tes chez l'adulte, mais plus large supérieurement chez le jeune. 
Orbites et pâtes des quatre dernières à peu près comme chez le 
G. tetragone. Pinces de la grosse main aplaties, droites, plus 

(1) Latreille, Coll. Jn Muséum. 
(2) Cancer vocans ? Khiimph, Thesaurus , Pl. X , tig. L\ — D e s -

nurest, op. cit. p. ia.j, Pl. i 3 , lig. i. 
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54 H I S T O I R E N A T U R E L L E 

longues que la portion palmaire de la main , et laissant entre 

elles un grand espace vide ; deux dents un peu plus grosses 

que les autres sous le bord du doigt immobile. 

7. GÉLASIME APPELANT. G. VOCaUS ( l ) . 

Orbites presque droites; leur bord inférieur régulière

ment arrondi en dehors. Grosse main extrêmement grande; 
doigt mobile très-crochu et diminuant graduellement vers la 
pointe; les pâtes suivantes poilues. Longueur, 1 pouce. 

Habite le Brésil. (C . M . ) 

8. GÉLASIME cHLOROPHTHALME. — G. chloroplithalmus (2 ) . 

Cette espèce ressemble beaucoup par sa forme générale au 
Gélasime tetragone, seulement Je front est beaucoup plus large 
entre les yeux qua sa partie inférieure; elle se distingue de la 
précédente par la direction très-oblique des orbites. Les 

pâtes antérieures sont lisses , et la portion palmaire de la grosse 
main plus longue que la digitale ; les suivantes ne sont pas poi
lues. Longueur, 5 lignes. 

Habite l'Bc-de-France. 

(1) Ciecie, etc., Margrave, op. cit. p. i 8 5 — Crabe appelant, Degéer, 

Mém. pour servir à l'hist. ries insectes, t. V I I , Pl."26, fig. 1 2 . — 

Cancer vocans? Linn. Amaenit. Acad. t. V I , p. 4*4' etSyst. nat .— 

Cancer vocator, Herbst, Pl. 5g, fig. 1, et Cancer vocans minor? Pl. 1, 

fig. 10 . — Qcypode vocans et O. pugilator? Bosc , op. cit. t. I ? 

p. 197 et 198. — Qcypode vocans, Latr. Hist, des Crust, t. V I , 

p. 45. — Qcypode pugilalor, Say, op. cit. p. 7 1 . — Oelasimus vocans 

et G. pugilator, Desmarest, Corisid. p. 123 . 

(2) Latreille, Coll. du Muséum. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



9· GÉLASIME PÂTES ANKELÉES. — G. annulipes ( l ) . 

(P l . 1 8 , % . I O - I 3 . ) 

Front comme dans l'espèce précédente. Bord orbitaire infé

rieur brusquement recourbé en arrière près de son angle ex

terne, La grosse main est à peu près de même forme que chez 
le Gélasime appelant, si ce n'est que sa portion palmaire est 
arrondie et lisse en dessus, et que les pinces sont moins apla
ties. Les pâtes suivantes ne sont pas poilues. Longueur, 6 lignes. 

Habite la mer des Indes. (C. M. ) 

L'OCYPODE L^EVIS, de Fabricius ( Suppl. p. 3 4 8 ) , est un 

Gélasime de l'Inde ; mais nous ne pouvons décider l'espèce à 

laquelle il faut le rapporter. 

L'OCYPODE MINUTA, du même auteur (Suppl. p. 3 4 8 ) , m e 
paraît être une femelle du même genre. 

L'OCYPODE MICEOCHELES , de BOSC (t. I , p. 1 9 9 ) , est pro

bablement la femelle aussi de l'une des espèces précédentes. 

10. GÉLASIME LUISANTE. — G. nitidus ( 2 ) . 

Espèce fossile qui paraît très - voisine du G. maracoani, 
m a i s qui a les bords latéraux de la carapace tout-à-fait lisses et 
le front termuié par une pointe aiguë très-courte. 

On ignore le gisement de ce Crustacé. ( C. M. ) 

(1) Latreille , Collection du Muséum. 

(1) Gonoplace luisante, Desmarest, Nouv. Dict. d'hist. nat. 
2 · . éd. t. V 1 I Ï , p. 5o5 . — Gélasime luisante, ejusdem , Hist. nat, 
des Crustacés fossiles, p. 20G, P). 8, fig. j et 8. 
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T R I B U D E S G O N O P L A C I E N S . 

Dans cette petite tribu la carapace est carrée ou 

rbomboïdale et beaucoup plus large que longue ; son 

bord postérieur (mesuré entre la base des pâtes de la 

cinquième paire) cigale presque toujours la moitié de 

son diamètre transversal, tandis que dans la tribu 

précédente , de même que chez les Cyclomctopes et 

la plupart des Oxyrh inques , la longueur de ce bord 

n'est que d'environ le quart de la plus grande lar

geur de la carapace. L e front est peu incliné et très-

large ; il ne se recourbe pas en bas de manière à se 

réunir dans presque toute sa largeur à l 'épistome, 

comme cela se voit chez lés O c y p o d i e n s , et il est égal 

aux deux tiers du cadre buccal mesuré dans le point 

de sa plus grande largeur. Les pédoncules oculaires 

sont en général très-allongés et assez menus ; leur lon

gueur égale souvent c inq ou six fois leurdiamètre, et la 

cornée qui les termine est toujours pet i te; enfin l'an

gle externe de l 'orbite occupe ordinairement l 'extré

mité latérale de la carapace. Les antennes internes 

sont toujours horizontales, parfaitement à décou

vert et loeées dans des fossettes bien distinctes des 

orbites. Les antennes externes sont disposées à peu 

près comme dans la tribu précédente. L'épistome est 

souvent placé à quelque distance en arrière du bord 

orbitaire inférieur, caractère qui se rencontre toujours 

chez les Cyclométopes , et n'existe que très-rarement 

dans la famille des Catométopes. L e cadre buccal est 

en général plus large à son bord antérieur qu'à sa par

tie postérieure , et le quatrième article des pat.cs-mâ-

choircs externes s'insère presque toujours à l'angle 
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interne de l'article précédent. Le plastron sternal est 

très-large ; il est quelquefois perforé pour le passage 

des verges ; mais en général ces organes s'insèrent 

comme dans les familles précédentes à l'article basilaire 

des pâtes postérieures, et se logent ensuite dans un 

petit canal transversal creusé dans le plastron sternal 

au point de réunion de ses deux derniers segmens , 

canal qui leur sert de gaîne jusqu'à ce qu'i ls soient 

arrivés au-dessous de l 'abdomen. La longueur des 

pat.es antérieures varie ; elle est quelquefois très-con

sidérable , et celles de la troisième ou quatrième paire, 

qui sont toujours les plus longues parmi les huit der

nières , ont à peu près deux fois et demie la longueur 

de la port ion post-frontale de la carapace; elles sont 

toutes grêles et terminées par un tarse stvliforme. 

Enfin , Y abdomen de la femelle est très-large, et re

couvre presque tout le plastron sternal ; mais celui 

du mâle est au contraire très-étroit, et au lieu de 

s'étendre jusque sur l'article basilaire des pates posté

rieures , laisse à découvert une portion assez considé

rable du plastron sternal entre son bord externe et la 

base de ces mêmes pates. Il est aussi à remarquer que 

dans la plupart des cas son second anneau est tout-à-

fait l inéaire, tandis que les autres sont assez dé

veloppés . 

Cette tribu ne se compose que d'un très-potit 

nombre de Crustacés , qu 'on peut distribuer en quatre 

genres ainsi qu'i l suit : 
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Pédoncules oculaires très-courts. Bord fronto-orbilaire n 'oc - f % 
cupant qu'environ la moitié du diamètre transversal de la 
carapace. 

U 
·«! 
J 
Cu 
O 

Pédoncules ocu 
laires longs. Bord 
front o-o rbitaire oc-
jeupant la presque to
talité du diamètre 
|transversal de la ca

pace. 

Quatrième article des pâtes - mâchoires | 
externes inséré à l'angle interne de l'article { 
précédent. 

Front très-étroit, 
n'occupant qu'envi
ron le cinquième du 
diamètre transversal 
de la carapace. Pé
doncules oculaires 
très-longs et grêles. 
Troisième: article des 
pates-mâch oires ex-

Quatrième article I ternes beaucoup 
des pates-mâchoires / moins grand que le 
externes s'insérant à/ précédent, 
l'angle externe ou au\ 
milieu du bord an ' 
l éricur de 1 article 

précédent. 

Front occupant en
viron le tiers du bord 
antérieur de la ca
rapace. Pédoncules 
oculaires gros et de 
longueur moyenne 
Troisième article des 
pâtes - mâchoires ex
ternes à peu près de 
même grandeur que 

,1e second. 

G e n r e P s e u d o r b o m b i l e , — Pseudorhombila ( i ) . 

Le Cmstacé qui nous a fourni le type de ce nouveau £enre 

est très-remarquable en ce qu'il tient le milieu entre les 

Ci) Thelpheusa? Latr. Collect, du Mus. — Mœliai Latr. Encyc. 

t. X , p. ro6. 
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(1) Mel'ia quadridentata, Latr. Encyc. t. X . p. 706. 

Cancériens et les Gonoplaces. En effet, la forme de sa ca

rapace se rapproche de celle des Panopés et de quelques 
autres Cancériens , car efle est légèrement arquée en avant, 
et entre les orbites et les bords latéraux il existe une por
tion assez considérable de son contour qui se recourbe en 
arrière à la manière du bord latéro-antérieur de la carapace 
des Cyclométopes j mais cependant sa forme générale est celle 
d'un rhombe, et son bord postérieur occupe plus du tiers de 
son diamètre. Le corps est très-épais et très-élevé antérieu
rement. Le front est presque horizontal et divisé en deux 
lobes tronqués très-larges. Les yeux , les antennes, Yépis-

tome et les pâtes-mâchoires externes présentent la même 
disposition que chez les Crabes. Le plastron sternal est 
beaucoup plus large que long et assez fortement courbé 
d'avant en arrière ; à sa partie postérieure, qui est très-large, 
on remarque de chaque côté, chez le mâle, un canal d'un 
calibre assez grand, qui loge les verges dont l'origine se 
voit à la base des pâtes postérieures. Les pâtes antérieures 

sont très-fortes et très-longues chez le mâle ; les suivantes 
ne présentent rien de remarquable, si ce n'est que celles de 
la seconde paire sont presque de même longueur que celles 
de la troisième paire, et que ces dernières sont un peu plus 
longues que les suivantes. Quant à la forme des appendices 
de Y abdomen du mâle, elle difïère peu de ce que nous avons 
vu chez les Xanthes, etc. 

Ce genre ne renferme encore qu'une seule espèce. 

1. PSEUDORHOMBILK QUÀDRIDENTÉ.— P'. quadridentata ( i ) . 

Carapace presqu'une fois et demie aussi large que longue, 
et finement granulée en dessus. Orbites marques de deux fis
sures à leur bord supérieur et d'une à leur bord inférieur ; 
portion post-orbitaire du Lord antérieur de la carapace armée 
de deux fortes dents, dont l'une située vers son milieu et 
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( l ) Cancer, Fabricius , Pennant , Hcrbst, etc. — Ocypoda , Bosc, 

t. I , p. 193. —Latr . Hist. nat. <les Crust, t. V I , p. 44- — G°-

nnplax, Leach. Trans. Lin. Soc. vol. X I , p. 3'.i3 , etc.— Jikomhil/e, 

Gonoplux, Lanik Hist, des A n . sans vert. t. V , p. '^53. — Latr. 

Fncyc. t. X , p. a53 . •— Gonoplan-, DCSM. ^ . 1^4. — Latr- Reg. 

NNIM- ->.'. edit, t- I V , p. 43, etc. 

l'autre dans son point do réunion avec le bord latéral qui se 
dirige un peu obliquement en arriére et en dedans. Pates anté
rieures très-fortes. Lue grosse épine sur le bord supérieur du 
bras et un tubercule arrondi et très - saillant au bord interne 
du carpe ; pinces pointues , très-longues et un peu recourbées 
en bas. bcs pates suivantes grêles et cylindriques. Lon
gueur , environ a pouces ; couleur rosée ; quelques poils sur 
les tarses. 

Habite? (C- M. ) 

Les Crustacés figurés par M. Dehaan sous le nom de Can

cer ( Curtonolus ) longimanus ( Fauna Japonica , Crust. 
Pl. 6 , fig. i ) , nous paraissent très-voisins de l'espèce pré
cédente ; m a i s , comme la description n'en est pas encore pu
bliée , nuus ne pouvons nous prononcer sur leur identité. 

GENRE GONOPLACE. — Conoplax (i). 

Les Gonoplaces ont la carapace plus d'une fois et demie 
aussi large que longue, et assez fortement rétrécie en arrière; 
son bord fronto-orbitaire s'étend dans toute sa largeur, et 
le front lui-même est lamelleux, légèrement incliné et ter
miné par un bord droit. Les pédoncules oculaires ont plus 
d'un tiers de la largeur de la carapace ; ils sont de grosseur 
médiane et ne présentent pas de renflement notable à leur 
extrémité. Les antennes internes sont grandes et de forme 
ordinaire ; l'article basilaire des externes est petit et cylindri
que comme les suivans, et leur tige terminale est très-longue. 
liépistome est beaucoup moins avancé que le bord inférieur 
de l'orbite ; le cadre buccal est beaucoup plus large que 
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(i) C. angulatus , Fabr. Sappl. p. 34i• — Pennant, op. cit. t. I V , 

Pl. 5, fig. 10.·—'Herb. op. cit Pl. i, fig. j3 , — Ocypoda niiguttUa, 

Buse, t. I . p. 198. — Latr. Hist. nat. des Crust, t. V I , p. 44· — 

Goaophix bispinosa, Leach, Malacost. Pl. i3 . — Latr. Encyc. t. X , 

p. 29J , Pl. 2 y 3 , tig. 5 (cop. d'après Pennant ). — Desra. p> i'-'-'-

long, et un peu rétréci en arrière; et la forme des pates-

mdchoircs externes est la même que chez les Crabes. La 
disposition du plastron stcrnal est à peu près la même que 
dans le genre précédent ; il est seulement à remarquer que 
le canal transversal qui loge chacune des verges n'est pas 
complètement fermé en dessous. Les pâtes antérieures sont, 
extrêmement longues et presque cylindriques ; celles de la 
quatrième paire sont plus longues que les secondes ou les 
troisièmes, et celles de la dernière paire sont à peu près de 
même longueur que les secondes. Enfin, Y abdomen du 
mâle présente sept articles distincts comme celui de la 
femelle. 

(le genre ne renferme qu'une ou deux espèces , et appar
tient à nos côtes. 

i . GO>'OPLACE ANGULEUSE. — G. angulata ( i ) . 

Carapace armée de chaque côté de deux petites épines 

dirigées en avant, dont l'une occupe l'angle orbitaire externe , 
et l'autre est placée sur le bord latéral à peu de distance de la 
première. Pâtes antérieures du mâle environ quatre fois aussi 
longues que la carapace. Celles de la femelle beaucoup plus 
courtes; bras cylindrique et armé d'une épine vers le milieu 
de son bord supérieur ; une seconde épme sur le bord interne 
du carpe, et une troisième très-petite sur le bord externe du 
même article; mains grossissant un peu vers le bout ; pinces fi
nement dentelées. Pâtes des quatre dernières paires assez longues 
et grêles ; celles de la quatrième paire à peu près deux fois et 
demie aussi longue que la carapace ; une petite épine vers l'ex
trémité du bord supérieur du troisième article ; tarses com-
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( i ) Cancer rhomboïdes, Fab. Syst. entom. p. 4°4' e ^ c - — Herb, 

t. 1 , Pl. I, iig", 12 , Pl. fig- 5- — O c y p o d a rhomboïdes , Bosc, t. I 7 

p. lyc). — Ocypoda îongimana, La.lv. Ilist. nat. des Crust, t. V I , 

p-44''— Gonoplace longimana, Larnk. Hist, des Anim. sans vert, 

t. V , p. 2^4, Pl. 272 , fig. 2 ? — G- bispinosa , Latr. Encyc. t. X , 

p. 293· — Gonoplax rhomboïdes , Desm. p. i u 5 , PI i3, fig. 2. —• 

Kisso , Hist. nat. de l'Eur. mérid. t. V , p. i 3 . — Koux, Crusta

cés de la Méditerranée. Pl. 9. 

primés. Longueur, environ i pouce; couleur, jaune mêlé de 

rouge. 

Habite nos côtes du nord, de l'ouest et du sud. 

a. GONOPLACE RHOMBOÏDE. — G . rhomboïdes ( i ) . 

CeUe Gonoplace , que M. Latredle a cru devoir ne pasdistin-
guer de l'espèce précédente, et qui n'en est peut-être qu'une 
variété , ne présente point d'épines sur les bords latéraux' de 

la carapace , derrière les angles orbitaires externes , mais 
on y remarque presque toujours dans les points correspondants 
une petite élévation. Les pâtes antérieures sont encore plus 
longues que chez la Gonoplace anguleuse. Longueur, environ 
I pouce; couleur, jaunâtre mêlé de rouge. 

Ce Ciustacé habite la Méditerranée et l'Océan ; il se tient 
parmi lus rochers , dans les eaux assez profondes , et paraît 
vivre solitaire; suivant M . Risso, il nage avec facilité, et vient 
souvent à ia surface de l'eau , sans jamais en sortir ; enfin , il se 
nourrit de petits poissons et de radiaires. 

Parmi les Crustacés fossiles que M. liesmaresl rapporte 
avec doute au genre Gonoplace , ¡1 en est un qui se rapproche 
des espèces récentes par la forme du front, et qui pourrait 
bien appartenir au même groupe ; mais sa carapace est carrée , 
au lieu d'être trapézoïdal, et les bords latéraux en sont ar
qués. C'est le GOUOFLAX IMCERTA ( Desm. Crust. foss. p. io4, 
Pl. 8, fig. 9 ) . 
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BES CRUSTACÉS. 6 3 

GERRE MACROPHTHALME. — Macrophthalmus ( i ) . 

Le genre Macrophthalme a été établi par M. Latreille 
pour recevoir quelques Crustacés qui ont le port des Gono-
places , mais qui s'en distinguent par la forme des pates-
mâchoires , et surtout par la longueur des pédoncules ocu
laires. Leur carapace est rhomboïdale et très-large ; le 
diamètre transversal en est quelquefois plus de deux fois 
aussi long que le diamètre longitudinal, et le bord antérieur 
en occupe toute la longueur ; la région stomacale est petite 
et à peu près quadrilatère ; les régions branchiales grandes 
et presque de même forme. Le front est recourbé en bas, 
très-etroit et assez semblable à celui des Ocypodes; il n'oc
cupe qu'environ le cinquième du diamètre transversal de la 
carapace et ne recouvre pas complètement la portion basi-
laire des pédoncules oculaires ; ceux-ci sont très-longs, 
grêles et terminés par une cornée ovalaire et très-petite. Les 
orbites ont la forme d'une rainure transversale creusée sous 
le bord antérieur de la carapace et dirigée obliquement en 
haut j en dedans , leur bord inférieur est beaucoup plus sail
lant que leur bord supérieur, mais au-dessous de l'angle ex
terne il manque, de façon que dans ce point leur cavité n'est 
pas close. Les antennes internes sont logées sous le front, 
et leur tige, assez longue, se reploie transversalement; la 
disposition des antennes externes est aussi à peu près la même 
que dans le genre précédent. L'épistorne est linéaire et se 
continue avec le bord orbitaire inférieur. Le cadre buccal 

est plus large que long et cintré en avant. Lespates-niâchoi-

res externes ne se rencontrent pas tout-à-fait ; leur deuxième 
article est très-large, et le troisième, beaucoup moins grand , 
surtout en avant, porte à l'angle externe de son bord anté-

(I) Cancer, Herb. — Gonoplax. Latr. Encyc. et Hist. nat. des 

Crust .? — Desm. op. c i t .p. . n'\.—Macrophthalmus , Latr.Keg. an. 

a', (id. t. I V , p. 44. etc. 
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( 0 Gonoplax transversus, Latr, Encyc. méth. atlas, Pl . 297 , fig. 2 , 

et Nouv- Diet, d'hist. nat. 2 e , édit. — D e s m . op. cit, p. 12S . 

rieur la tigclle terminale. Le plastron stprnal esta peu près 
de même forme que chez les Gonoplaces, mais beaucoup 
plus large, et, chez le rnàle, au lieu de présenter des gout
tières transversales pour loger les verges qui, chez ces der
niers , sortent par la base des pates postérieures , il est lui-
même perforé très-loin du bord pour livrer directement 
passage à ces appendices terminaux des conduits spermati-
ques. Quant à la disposition des pates elles-mêmes , elle est 
à peu près la même que chez les Gonoplaces. 

On ne connaît encore qu'un petit nombre de ces Crusta
cés , et on ne sait rien sur leurs mœurs. 

La plupart des Gonoplaciens fossiles décrits par M, Des-
marest nous paraissent devoir le rapporter à ce genre plutôt 
qu'à celui des Gonoplaces, car la forme de leur front et 
même celle de la carapace en général est tout-à-fait celle 
des Macrophthahnes, et diffère notablement de celle de ces 
Gonoplaces. 

i . MACROPHTHALME TRANSVERSAL.—M. transversus ( i ) . 

Carapace deux fois plus large que longue, légère
ment granuleuse et à régions assez distinctes ; une série 
longitudinale de petits tubercules épineux sur les régions 
branchiales ; front notablement plus étroit entre les yeux 
qu'à son bord inférieur ; bord supérieur de l'orbite convexe, 
très-finement dentelé et beaucoup moins saillant que le bord 
orbitaire inférieur, qui est armé de petites dents pointues ; 
bords latéraux de la carapace armes en avant de trois fortes 
dents aiguës, dont l'antérieure constitue l'angle orbitaire ex
terne, et dont la postérieure est suivie d'une série de dentelu
res très-fines. Pates antérieures beaucoup plus longues que 
celles de la seconde paire et grêles ; bras armé d'épines sur ses 
bords antérieur etpostérieur ; main cylindrique et granuleuse, 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



(1 ) Latr. Collect. (lu Muséum. — Cancer hrevisï Herbst, Pl . 60, 

% • 4· 
(2) Ocy-poctu michrudtules, Bosc , 1.1, p 19g.—Macropï i thalmus pnr-

vimauus , Latv. —(ru;-,rin, IrnnopT. Cr. Pl. ^ pV. j . 

sans crête notable sur la face externe, et termine'e par une 
pince très-longue et brusquement recourbée eu bas. Pales des 
trois paires suivantes augmentant progressivement de longueur, 
et présentant une petite épine près de l'extrémité du bord supé
rieur de leur troisième article, qui est légèrement granuleux 
en dessus et en dessous Pâtes de la cinquième paire extrême
ment courtes, leur avant-dernier article dépassant à peine le 
troisième article de celles de la quatrième paire. Longueur, 
environ 10 lignes. Quelques poils sur les pales. 

Habite Pondichéry. {C. M. ) 

2 . MACROPIITHALME MAIHS CARÉNÉES. —M. carinimanus ( i ) . 

Cette espèce ne diffère que très-peu de la précédente : les 
mains sont garnies dune crête linéaire sur la partie infé
rieure de leur face externe; les pinces sont moins longues et 
moins fortement recourbées en bas ; enfin l'épine du bord su
périeur du troisième article des pâtes des troisième et quatrième 
paires est peu ou point distincte. Même grandeur que l'espèce 
précédente. (C. M. ) 

3 . MACROPHTIIALME PETITES MAINS. —M. parvimanus (2) . 

La carapace est moins large et moins déprimée que dans 
les deux espèces précédentes ; les pédoncules oculaires sont ex
trêmement longs ; les pâtes antérieures sont petites et com
primées ; chez le mâle elles sont moins longues que celles de la 
seconde paire ; les pinces sunt à peine recouibées eu bas, élar
gies vers le bout et creusées eu cuillère; eniin les pâtes su i 

vantes sont arrondies et assez grosses. 

Cette espèce , qui est de même taille que les précédentes, 
habite l'Ile-de-France. (C. 31. ) 
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4· MACROÏHTHALME DÉPRIMÉ M. deprCSSUS ( l ) . 

Pédoncules oculaires trbs-grêles, mais beaucoup moins 

longs que dans les espèces précédentes, n'ayant pas plus 
de deux fois la longueur de l'espace qui les sépare. Bords laté
raux delà carapace armés de deux dents, dont une constitue 
l'angle orbitaire externe. Pâtes antérieures du mâle très-
courtes ; mains élargies ; pinces infléchies. 

Habite la mer Rouge. 

5. MACROPHTHALME DE LATBEILLE. —M. Lalreillii (a). 

Espèce fossile. La carapace subtrapézoïdale est moins 
d'une fois et demie aussi large que longue , couverte de gra
nulations et armée de chaque côté de trois fortes dents 

spiniformes [y compris l'angle orbitaire externe qui est très-
aigu). Front tronqué, saillant, et un peu plus large à son 
bord qu'à sa base. Mains longues, grêles; pinces infléchies. 

Trouvé incrusté dans un calcaire argileux, grisâtre , dont 

la position géologique n'est pas connue. 

6. MACROPHTHALME INCISÉ. — M. incisus (3) . 

Espèce fossile. L a carapace presque carrée, et plus d'une 

fois et demie aussi large que longue , est très-finement chagri 

née ; ses bords latéraux sont un peu plus courbés , minces et 

interrompus par une éehancrure près de l'angle orbitaire ex-

(1) Ruppell, op. cit. Pl. i\, £ig. G. 

(2) Goiwplax Lalreillii, Desmarest, Crust, fossiles , p. 99, M Q, 

(3) Cancer lapi'riescens , Humpli, Rnrit-Kamer, tab. 60 , f. 1 et 2 . 

— Knorr, JVlonum. du déluge, t. I , Pl. if>, A , B- — Goiwplax 

incisa, Desmarest, Crust. i'oss. p. 100, Pl. 9, lig. 5 et 6 . 
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DES C R U S T A C É S . 6 j 

terne, qui esL oblus. Front un peu échancré et diminuant gra
duellement de largeur. 

Incruste' dans une pierre calcaire grise, argileuse et sablon
neuse , de l'Inde. 

η. MACROPHTHALIIE ÉCHANCRÉ.— M. emarginatus ( i ) . 

Espèce fossile. Carapace un peu trapézoïdale , environ une 
fois et demie aussi large que longue , chagrinée ; bords latéraux 
presque droits, et armés en avant de deux dents obtuses, dont 
l'antérieure forme l'angle orbitaire externe. Front plus large, 
presque en forme de triangle obtus. 

Iucrusté comme le précédent, et se trouvant également dans 
l'Inde. 

Le GONOPLAX IMPRESSA (Desm. Crust. foss. p. loi, Pl. 8, 
fig. i3 et i4 ) est voisin des espèces précédentes, mais n e 
devra peut-être pas être rapporté au même genre, car sa cara
pace est presque aussi longue que large, et ses pâtes antérieures 
sont très-courtes et renflées. 

GENRE CLEISTOTOME. — Clcistotoma ( 2 ) . 

La division des Cleistotomes, récemment établie par 
M. De flaan , comprend des Crustacés très-voisins des JVIa-
crophthalmes , mais qui ont le front beaucoup plus large, 
occupant environ le tiers du bord antérieur de la carapace, 

et peu incliné ; les pédoncules oculaires gros et de lon
gueur médiocre ; les orbites de forme ordinaire ; le cadre 

buccal au moins aussi large en avant qu'en arrière ; le troi-

(1) Gonoplax emargiiiata, Desmarest , Crust. foss. p. 1 0 1 , Pl. 9 , 

fig- 7 et 8. 

(2) Macrophihalmus, Audouin , Explication des Planches de 

l'Egypte.—• Cteistotoma, De H a a n , Fauna Japónica , i r e . livr. des 

Crustacés. 
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sième article des pates-màchoires extérieures à peu près 
de même grandeur que le second , et presque carré; enfin 
les pâtes antérieures courtes dans les deux sexes. 

i . CLEISTOTOME DE LEACII. — C. Leacliii ( i ) . 

Carapace lisse et dépourvue de poils en dessus ; ses bords 
latéraux entiers , granuleux et divergeant postérieurement. 
Mains courtes, très larges chez le mâle; pâtes de la troisième 
paire les plus longues; cuisses granuleuses en dessus. Lon
gueur, 4 lignes. 

Habite la mer Rouge. 

L'OCYPODE ( CLEISTOTOMA) DTLATATA ( De Ilaan , Fauna 

Jap. Crust Pl. 7, fig. 3) , dont la figure seulement a encore 
été publiée , me parait très-voisine de l'espèce pr cédente, 

JSous croyons devoir rapporter aussi à ce genre le Crustacé 
figuré par M. Savigny dans sa seconde Planche, souslen". 2 , 
et désigné par M. Audouin sous le nom de Macrophlhalmus 

Boscu ; mais nous n'en connaissons pas l'appareil buccal. Cette 
espèce est facile à distinguer des précédentes par sa carapace 
granuleuse en dessus et armée de deux dents de chaque côté. 

T R I B U D E S G R A P S O Ï D I E N S . 

D a n s c e g r o u p e n a t u r e l , q u i se r a p p r o c h e d e l a 

t r i b u d e s G o n o p l a c i e n s p l u s q u e d e ce l l e d e s O r y p o -

d i e n s , la carapace e s t e n l î énéra l m o i n s r é g u l i è r e m e n t 

q u a d r i l a t è r e q u e c h e z ces C r u s t a c é s ; s e s b o r d s l a t é 

r a u x s o n t p r e s q u e t o u j o u r s l é g è r e m e n t c o u r b é s , e t 

s o n b o r d f r o n l o - o r b i l a i i e n ' o r c u p e s o u v e n t q u ' e n v i r o n 

l e s d e u x t i e r s d e s o n d i a m è t r e t r a n s v e r s a l . ( P I 1 9 , 

0 ) MncrophthnJmus Leachii ( Audouin), Savigny, Egypte, Crust. 

PI ··, 1. 
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fia', i et 4)· Le corps est presque toujours très-com

pr imé , et le plastron slcrnal peu on point courbé 

d'avant en arrière. Le front est presque toujours forte

ment recourbé, ou plutôt reployé en bas et très-large; 

il occupe environ la moitié du bord antérieur de la ca

rapace , et dépasse de cbaque côté le niveau des b o r l s 

latéraux du cadre buccal. L e s orbites sont ovalaires 

et de grandeur médiocre ; enfin les bords latéraux de la 

carapace sont légèrement courbés et presque toujours 

tranchans. Les pédoncules oculaires sont gros et 

courts ; leur insertion a lieu au dessous du front, et 

la cornée occupe la moitié (Je leur longueur. Les an

tennes internes sont quelquefois verticales et logées 

dans des fossettes distinctes qui sont ouvertes à la f.ice 

supérieure de la carapace; mais , dans la grande majo

rité des cas, ces organes sont tout-à-fait transversaux 

et complètement recouverts en dessus par le front 

(fig. i et 5) ; enfin leur lige terminale est presque tou

jours de longueur ordinaire, et terminée par deux 

appendices bien dist incts , allongés et mulli-arliculés. 

Les antennes externes occupent encore ici l 'biatus, qui 

exisle entre le front et le bord orbilaire inférieur, et 

qui fait communiquer les fossettes anleiinaires avec 

les orbi tes; leur premier article est presque toujours 

cour t , ruais assez large, el presque entièrement recou

vert par le front; quant aux trois articles suivans, 

et à la ligelle terminale, ils sont très-peu déve lop

pés (fig. 3 ). Le bord antérieur de Yépislome est tou

jours placé sur la même ligne que le bord inférieur de 

l'orbite avec lequel il se continue. Le cadre buccal est 

peu ou point rétréci en avant, et la ligelle terminale 

des pales-mâchoires externes prend toujours naissance 

au milieu du bord antérieur ou à l'angle externe de 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



l ' a r t i c l e p r é c é d e n t , e t n e s e c a c h e j a m a i s a u - d e s s o u s 

d e l u i ( fig. 2 , 5 e t i o ) . L e p a l p e d e c e s p a t e s - m â c h o i r e s 

p r é s e n t e à p e u p r è s l a m ê m e f o r m e q u e c h e z l e s C r a h e s ; 

i l e s t g r a n d e t t e r m i n é p a r u n a p p e n d i c e m u l t i - a r t i c u l é 

r e p l o v é e n d e d a n s s o u s l e t r o i s i è m e a r t i c l e d e c e s 

m e m b r e s . L e plastron sternal n ' e s t p a s t r è s - l a r g e e n 

a r r i è r e e t d o n n e i n s e r t i o n a u x v e r g e s . L a d i s p o s i t i o n 

d e s pâtes v a r i e ; c e l l e s d e l a p r e m i è r e p a i r e s o n t e n 

g é n é r a l c o u r t e s , e t c e l l e s d e s q u a t r e d e r n i è r e s p a i r e s 

t r è s - c o m p r i m é e s : c e s d e r n i è r e s s o n t q u e l q u e f o i s n a t a 

t o i r e s , c a r a c t è r e q u i n e s e r e n c o n t r e d a n s a u c u n a u t r e 

C r u s t a c é d e c e t t e f a m i l l e . ~U abdomen s e c o m p o s e d e 

s e p t a r t i c l e s , e t s o n s e c o n d a r t i c l e s ' é t e n d p r e s q u e 

t o u j o u r s d a n s l ' u n e t l ' a u t r e s e x e j u s q u e s u r l ' o r i g i n e 

d e s p â t e s p o s t é r i e u r e s . O n c o m p t e e n g é n é r a l , d e 

c h a q u e c ô t é , s e p t branchies ihoraciques. E n f i n l ' ép i— 

m è r e d u d e r n i e r a n n e a u t h o r a c i q u e e s t p r e s q u e a u s s i 

d é v e l o p p é q u e c e l u i d e l ' a n n e a u p r é c é d e n t , e t c o n 

c o u r t à l a f o r m a t i o n d e l a v o û t e d e s flancs ; a u s s i l a 

c e l l u l e s u p é r i e u r e o u é p i m é r i e n n e d e c e p é n u l t i è m e 

a n n e a u n e r e c o u v r e - t - e l l e p a s l a c e l l u l e q u i c o r r e s 

p o n d à l a p a t e p o s t é r i e u r e , a i n s i q u e c e l a s e v o i t c h e z 

l e s G é c a r c i n i e n s . 

L a p l u p a r t d e s G r a p s o ï d i e n s , d o n t n o u s c o n n a i s 

s o n s l e s m œ u r s , v i v e n t s u r l e r i v a g e o u s u r l e s r o c h e r s 

q u e b o r d e n t l e s c ô t e s ; i l s s o n t t r è s - c r a i n t i f s e t f u i e n t 

a v e c b e a u c o u p d e v i t e s s e . 

N o u s y d i s t i n g u o n s s e p t g e n r e s , d o n t l e s p r i n c i p a u x 

c a r a c t è r e s s e t r o u v e n t r é s u m é s d a n s l e t a b l e a u s u i v a n t . 
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TRIBU 

des Z 
\ 

G R A P S O L U I E J N S . 

PÂTES DOS QUATRE DER-
NÈRE.S PAIRES TERMINÉES j 

'PAR UN ARTICLE CYLIN-/ 
DRIQUE ET ONGUICULÉ , \ 

NULLEMENT NATATOIRES 

ANTENNES EXTERNES 
HORIZONTALES ET SE RE
PLOYANT DANS DES IOS-
SETTES RECOUVERTES EN 
DESSUS PAR LE IRONT. 

L'IJTES-MÂCHOIRES EXTER
NES FORTEMENT ÉCHJN-
CRECS EN DEDANS , DE 

EMANIERE À LAISSER ENTRE 
ELLES UN ESPACE EN FOR
ME DE LOSRUIGE. 

TROISIÈME ARTICLE DES PÂTES-MÂCHOIRE S EXTERNES PLUS LONG QUE LE 
SECOND, PLUS LONG QUE LARGE , OVALAIRE, PEU OU POINT TRONQUÉ ANTÉRIEU
REMENT, ET PORTANT SUR SA FACE EXTERNE UNE CRÊTE OBLIQUE- RÉGIONS! 
PTÉRYG-OSTOMIERMES RÉTICULÉES ET CREUSÉES D'UNE GOUTTIÈRE HORIZONTALÊ  
QUI LONGE LE BORD DE LA CARAPACE ET ABOUTIT DANS L'ANGLE EXTERNE DEL 
L'ORBITE TARSES STYLIF'NRMES ET PRESQUE TOUJOURS COMPLÈTEMENT DÉPOURVUS 1 
D'ÉPINES. 

j TARSES STYLIFORNIES ET PRESQUE TOUJOURS COM
PLÈTEMENT DÉPOURVUS D'ÉPINES. ORBITES SE CON
TINUANT PRESQUE TOUJOURS AVEC UNE GOUTTIÈRE 
LATÉRALE COMME DANS LE GENRE PRÉCÉDENT. CARA
PACE LARGE ET ÉLEVÉE: LES BORDS LATÉRAUX ÉPAIS 
et TRÈS-COURBÉS. RÉGIONS PTÉRYGOSTOMIENIIES 
D'ORDINAIRE GRANULEUSES ET PRESQUE RÉTICULÉES 
EN GÉNÉRAL, UNE CRÊTE OBLIQUE SUR LE TROISIÈME 

^ TROISIÈME ARTICLE DES ÂRTICLE DES PÂTES-MÂCHOIRES EXTERNES 
TPATES-MÂCHOIRES EXTER 
NÉS FORTEMENT TRONQUÉ TARSES GROS ET TRÈS 
EN AVANT, PLUS COURT OU / ÉPINEUX. POINT DE GOUT-
À PEU PRÈS DE (A ION-;' TIÈRE HORIZONTALE SOUS 
ÛEUR DU SECOND , ET A \ LE BORD LATÉRAL DELÀ CA-

PEUPRÈS AUSSI LARGE QUE JRAPACEETS'OUVRANTIDANF 
!ÎON£. (L'ORBITE. CARAPACE DÉ

PRIMÉE ; SES BORDS LATÉ-
RAUXTRÈS-MINCES ETPEU 
COURBÉS. RÉGIONS PTÉ-
RVGOSTOM IENNES NON 
RÉTICULÉES. POINT DE 
CRÊTE SAILLANTE SUR LE 

| TROISIÈME ARTICLE DES 
1 PATES-MÂCHOIRES EXTER
NES, 

G 1 0 . SESAIIME. 

G R E . CYCLOGRAPSE. 

CARAPACE NOTABL E-
MENT PLUS LARGE QUEL 
LONGUE, ET À PEU PRÈS>G10. GRAPSE. 
CARRÉE. FRONT PRESQUEI 
TOUJOURS REPLOYÉ EN| 
BAS. 

CARAPACE PLUS LONGUE \ 
^ QUE LARGE; IRONT AVANCÉ J G R S- NAUTILOGHAPSE. 
\ET SIMPLEMENT INCLINÉ./ 

PATES-MÂCHOIRES EXTERNES TERMINÉES EN DEDANS PAR UN BORD DROIT ET SE TOUCHANT PRESQUE DE 
MANIÈRE A NE PAS LAISSER ENTRE ELLES UN GRAND ESPACE EN FORME DE LOSANGE. G G R E . PSEUDOGRAPSE. 

ANTENNES 
DU FRONT. 

INTERNES VERTICALES, SE REPLOYAUT DANS DES CAVITÉS OUVERTES EN DESSUS ET CREUSÉES DANS TOUTE L'ÉPAISSEUR 
PLAG US IE. 

PÂTES DES QUATRE DERNIÈRES PAIRES TERMINÉES PAR UN ARTICLE LAMELTEUX ET LANCÉOLÉ ; ÉVIDEMMENT NATATOIRES. ! G" VARUNE. 

CRUSTACÉS, TOIH; IL. (PAGE 7 0 . ) 
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GENRE SËSARME. — Sesarma (i). 

Le nom générique de Sèsarme a été donné par M. Say à 
quelques petits Crustacés de l'Amérique, qu'il a ensuite réu
nis aux Grapscs. Ces Grapsoïdiens nous paraissent cependant 
devoir être distingués et constituer le type d'un genre assez 
nombreux. Ils sont remarquables par la forme quadrilatère 
de leur carapace, ([ui esten général presque équilatérale et 
très-élevée en avant; le bord fronto-orbitaire en occupe toute 
la largeur ; les bords latéraux sont droits et le bord posté
rieur très-long. Le front est presque toujours brusquement 
reployé en bas et sa longueur est très-considérable; il dépasse 
la moitié du diamètre transversal de la carapace (Pl. ig, fig. 4 
et 5 ) . Les yeux sont gros et de longueur médiocre; les or
bites sont ovalaires, et il existe à leur angle externe un hiatus 
en général très grand qui se continue avec une goultière hori
zontale située immédiatement au-dessous du bord latéral de 
la carapace , caractère que nous avons déjà rencontré chez 
les Macrophthalmes , mais qui n'existe pas chez la plupart 
des Grapsoïdiens ; le bord inférieur de l'orbite est horizon
tal et dirigé en avant ; enfin il s'élève de la partie interne du 
plancher orbitaire une dent très-forte qui se dirige vers le 
front. Les fossettes anlcnnairas sont ovalaires transversale
ment , et l'espace qui les sépare est en général très - large 
( fig. 5 ) . L'article basilaire des antennes externes est plus 
ou moins cordiforme, et donne insertion à l'article suivant 
dans une échancrurc située au milieu de son bord interne ; sa 
largeur est considérable, cependant le front le dépasse laté
ralement. L'epistome est très-court et très-saillant, de même 
que toutes les parties qui l'entourent; il se continue avec le 
bord orbitaire inférieur, et au-dessous de ce bord on voit 

( 0 Cancer, Linn. , Herb. , e tc .— Grapsus, Fabricius, La-

treille, etc. — Sesarma, Say, Acad. of Philadelpliia, vol. 1. 
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une gouttière horizontale qui vient ahoutir à l'angle du cadre 
buccal ; il existe aussi d'autres sillons sur les RÉGIONS P T É R Y -

G O S L N I I I Ï C N N E S dont la surface est granuleuse ou réticulée; en 
général elle est divisée en peti.'s carrés d'une régularité ex
trême ( fig. 5 ) , et ce caractère suffirait à lui seul pour faire 
distinguer la plupart des Sésarmes de presque tous les autres 
Catométopes. La disposition d e s P A T E S - M D C L I O I R E S EXTERNES est 
également très-remarquable ; ces organes laissent toujours 
entre eux un grand espace vide ayant la forme d'un losange, 
et leur troisième article, plus long que large, et plus long 
que le second , est ovalaire et peu ou point tronqué anté
rieurement. Il est aussi à noter qu'il existe sur la surface de 
cette portion lamelleuse des pates-mâchoircs externes une 
ligue saillante ou crête, qui se porte obliquement d.' son 
angle externe et postérieur à son angle intérieur et interne ; 
en général cette crête est garnie de poils, et on remarque un 
sillon profond près de son bord externe. 

Le plastron sternal est en général convexe d'arrière en 
avant J et, chez le mâle, la portion antérieure de la cavité 
qui reçoit l'abdomen est arrondie et entourée d'un petit re
bord. Les pâtes antérieures du mâle sont presque toujours 
beaucoup plus longues que celles de la seconde paire , et ter
minées par une main forte et renflée. Quelquefois il en est de 
même chez la femelle. Les pâtes de la seconde paire sont 
moins longues que celles de la troisième paire, et se termi
nent, comme toutes les suivantes , par un article styliforme 
gi'os , arrondi , plus ou moins distinctement cannelé , ordinai
rement garni de duvet et presque toujours complètement dé
pourvu d'épines. Le second anneau de 1 abdomen du mâle est 
en général presque linéaire, et le dernier est beaucoup plus 
étroit à sa base que le pénultième , de façon que l'abdomen 
présente dans ce point un rétrécissement brusque. Chez la 
femelle, le dernier article de l'abdomen est très-petit et en 
général logé presque en entier dans une écliancrure de l'an
neau précédent. 

Les Sésarmes se trouvent sur les côtes de l'Amérique, de 
l'Afrique et de l'Asie. 
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(ILS Ç lì U Sl 'ACES 7* 

Espèces dont la carapace est au moins aussi 
large que longue , et peu ou point rélrécic posté
rieurement. 
a. Bords latéraux de la carapace armés de deux 

ou trois dents ( l'angle orbitaire externe com
pris ). Corps très-épais, surtout en avant. 

i . SÉSARME TÉTRAGONE.—S. tetragona ( i ) . 

Bords latéraux de la carapace droits et armés de deux 
dents ,· sa surface bombée d'avant en arrière et très-oblique. 

Front dépassant latéralement le troisième article des an
tennes externes , incliné , surmonté de quatre bosses arron

dies et peu saillantes. PaLes antérieures grosses et renflées. 

Longueur, 2 8 lignes. 

Habite l'Océan indien. [G. M . ) 

2 . SÉSARME AFRICAINE. — S. africana. 

Bords latéraux de la carapace droits et armés de trois 
dents , dont la dernière est très-petite. Front à peu près 
comme dans l'espèce précédente. Carapace très-élevée anté
rieurement , et présentant dans sa moitié nostérieure des lignes 

courbes transversales , qui, chez le mâle , sont garnies de du

vet. Troisième article des pâtes-mâchoires externes pres
que aussi large que long, et sans èchancrure au bout. 
IMains à pince granuleuse en dehors. Hu reste très semblable à 

l'espèce précédente. Longueur, 1 pouce. 

Habite le Sénégal.(C. M . ) 

(1) Caneer telrngonus ? Fabr. Suppl. p. 3 4 1 - — C. fasciculnrls, 

Herlist, PI. Ivi, li». 5. — Ocypode tetragona, Olivier, Enryc. 

t. V i l i , p. 4 '8 . — Gmpsus tetrti-ijuiius, Latr. Hist. des (Jrust. t. V I 

p. 7 1 . 

$ A. 
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3. SÉSARME INDIEME.— S. indica. 

Bords latéraux de la carapace droits et armés de trois 

dents. Front comme dans les espèces précédentes. Troi

sième article des pates-mâchoires externes à peu près 

deux J'ois aussi long que large. Carpe armé d'une se'rie de 

dents dont l'interne assez forte. Longueur, 16 lignes. 

Habite Java. ( C M . ) 

4- SÉSARME IMPRIMÉE. — S. impressa. 

Bords latéraux de la carapace armés de trois dents 

(dont la poste'rieure à peine distincte ) , droits, un peu diver-

gens postérieurement et se terminant en dessus des pâtes 

de la quatrième paire. Front moins large que dans les 

espèces précédentes, ne dépassant pas notablement le 

troisième article des antennes externes, presque vertical 
et profondement quadrilobe" en dessus. Deuxième article des 
pates-mâchoires externes marqué d'une dépression semi-lunaire 
longitudinale. Pinces fortes, surtout du côte gauche. Ressem
ble beaucoup à la S. tétragone. Longueur, 18 lignes. 

Habite? ( C M . ) 

5. SÉSARME TRAPEZOÏDE.— S. trapezoidea (1). 

Bords latéraux de la carapace armés de trois dents, 

droits, divergeant postérieurement et se terminant au-

dessus des pâtes de la troisième paire. Front comme dans 
l'espèce précédente. Carapace moins élevée. Deuxième article 
des pates-mâchoires lisse et sans dépression. Pmces petites ; 
pâtes très-aplaties. Longueur, i 5 lignes. 

Habite? ( C M . ) 

(1) Guérin, Collect. du Muséum. 
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6. SÉSARME BOMBÉE. —S. curvata. 

Bords latéraux de la carapace, armes de trois grosses 

dents et assez fortement courbés. Forme générale assez sem
blable à celle de la S. tetragone. Carapace plus bombée, mais 
lisse en dehors. 

Habite le Sénégal. (C. M. ) 

aa. Bords latéraux de la carnpace ne présentant pas 

de dent en arrière de l'angle orbitaire externe. 

{ Corps déprimé. ) 

7. SESAKME CARRÉE. —S- quadrata ( 1 ) . 

Epistome lisse. Front presque vertical et à bord droit ; or
bites grands et obliques. Carapace s'élargissant un peu en 
arrière et légèrement granuleuse. Pâtes antérieures petites ; les 
suivantes très-aplaties. Longueur, 8 lignes. 

Habite les environs de Pondichéry. ( C. M. ) 

8. SÉSARME CENDRÉE.—iS*. cinerea. ( 2 ) . 

Epistome couvert de granulations. Front profondément 
creusé au milieu. Carapace carrée et plus déprimée que dans 

(1) Cancer quadratus, Fabr. Suppl. p. 34l> — Ocypods plieata, 

Jîosc, op. cit. t. I , p. 198. — Olivier, Encyc. t. "VIII, p- 4 ' 9 - — 

Latr. Hist, des Crust, t. V I , p. 4?-

L'espèce figurée par M . de Haan, sous le nom de Grapsus (Pachyso-

ma) quadratus, Fabr. ( Faune Jap. Crust. P). 8, fig. 3 ) , est beau

coup plus grande que la précédente , et s'en distingue par les pâtes, 

antérieures beaucoup plus fortes , et dont les doigts paraissent tor- -

dus. La description n'en a pas encore été publiée. 

(9.) Cancer una, Pison , op cit. lib. 5 , et Margrave , op. cit. 

p. 184 . — Grapsus cïucreits, Bosc, Hist. iiat. des Crust, t. I » 

p. 204, Pl. fi, fig. I.— Latreille, Hist, nat- des Crust, t. V I , p. 7 2 -

Sesarma reticulata. Say, op. cit. Acad. de Philad. t, I, p . 

Pl . 4 , fig- 5, et Grapsus reticulatus, Say, loc. cit. p. 4 4 3 , 
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l'espèce précédente, à laquelle cefe-ci ressemble, du reste, 

extrêmement. Longueur, environ 6 lignes. 

Habite les côtes des Etats-Unis d'Amérique et les Antilles. 

(C. M . ) 

§ B. Espèces dont la carapace est beaucoup plus lon

gue que large et fortement rétrècie en arrière. 

9. SÉSARME DE PISOÎI.—S. Pisonii (1). 

(P l . 19, fig. 4 et 5 . ) 

Carapace déprimée et un peu convexe transversale

ment. Front très large et presque vertical ; bords latéraux en
tiers. Troisième article des pâtes-mâchoires externes plus long 
que le second , et ovalaire ; pâtes longues et très-comprimées ; 
tarse fort court. Longueur, 8 lignes. 

Habite les Anti l les . ( G. M. ) 

Le GRAPSE DE H u s A R n , Grapsus Uusardii, de M. Des-
marest ( Considér. p. 13 1 ) , nous parait appartenir à ce genre 
et devoir se rapprocher de notre Sésarme africaine. Voici la 
description que ce naturaliste en a donné : 

« Longueur du corps 1 1 lignes; largeur 1 pouce. Carapace 
élevée, presque carrée, à surface un peu irrégulière, ayant 
quatre lobes placés sur une m ê m e ligne , entre les yeux , au-
dessus du chaperon , qui est infléchi et un peu creusé dans son 
milieu; région génitale faisant une pointe très-marquée en 
avant ; région cordiale assez élevée ; serres médiocres , légère
ment granuleuses , avec les doigts terminés en pointe , ayant 
leurs bords internes appliqués l'un contre l'autre dans toute 
leur étendue et à peine rugueux; carpe légèrement épineux sur 

(1) Arataphdnia, Pison , lib. V , p. 3oo ( figure reproduite dans 

Margrave, lib. I V , p. 185 ) . — Latreille a confondu cette espèce 

avec le Grapse ensanglanté, voyez Latr. Encyc. article Plagusic, 

t. X , p. 148. 
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son bord interne et antérieur; bras trièdre avant ses trois 
arêtes ou angles dentelés également ; cuisses des quatre der
nières pâtes comprimées sur leur bord antérieur et mûmes 
d'une épine à l'extrémité de ce bord, au-dessus de l'articula
tion des jambes. Couleur générale brunâtre.» Trouvé à l'em
bouchure du fleuve Sénégal. 

Le CANCER RTSPANUS de Herbst (t. 1 , p. i 5 6 , Pl. 3j, fig. i ) , 

me semble devoir appartenir à ce genre, ou du moins s'en 

rapprocher beaucoup. 

GENRE CYCLOGRAPSE. — Cyclograpsus ( i). 

Dans ce groupe le corps est beaucoup moins aplati que 
chez les Grapses , et il est plus large, car presque toujours 
le diamètre transversal de la carapace excède de beau
coup sa longueur. Le front est incliné, mais loin d'être 
vertical; enfin les bords latéraux du test sont élevés, 
minces et très-courbes, et ses parois latérales forment 
d'ordinaire avec sa face supérieure un angle presque droit. 
Les yeux n'offrent rien de remarquable ; les orbites sont 
dirigés en avant et présentent presque toujours au-dessous 
de leur angle externe une écliancrure large et profonde 
qui , de même que chez les Sésaimes, se continue en ar
rière avec une gouttière transversale creusée dans les régions 
ptéi ygostomiennes de la carapace au-dessous de son bord 
latéral. Les fossettes antennanes sont bien moins.étroites 
que chez; les Grapses, et l'article basilaire des antennes 
externes est beaucoup moins large. Les pates-mâchoires 
externes ressemblent extrêmement à celles des Grapses. 
Leur troisième article est moins long que le deuxième, aussi 
large que long , élargi antérieurement et fortement tronqué 
a son bord antérieur; une petite crête saillante et pilifère se 
porte obliquement de l'angle antérieur et intérieur de cet 

( i ) Grapsits, ï . i tveiUe . Co l l . du Muséurn. 
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article à l'angle postérieur et extérieur de l'article précé
dent, de façon à former avec celle du côté opposé un trian
gle dont la base est en arrière j enfin l'appendice externe 
de ces pâtes - mâchoires atteint presque le bord antérieur 
du troisième article de leur tige et se termine par un appen
dice multi-articulé. Les pâtes ont à peu près la même forme 
et la même disposition que chez les Grapscs, seulement le 
tarse est moins gros et ne porte point d'épines. 

Ce genre appartient presque exclusivement aux mers 

d'Asie. — On ne sait rien sur les mœurs de ces Crustacés. 

§ A. Espèces ayant le bord latéral de la carapace 

entier. 

a. Une gouttière prof onde naissant de l'hiatus or-

bitaire externe et se dirigeant en arrière. 

i . CYCLOGRAPSE PONCTUÉ. —C. punctatus. 

Pénultième article de labdomen du mâle pentagonal. 

Régions cordiale et intestinale bien distinctes et lisses j les ré
gion» hépatiquea piquetées. Bords latéraux de la carapace gar
nis d'un petit bourrelet très-mince. Orbites très-incomplets 
en dessous. Pâtes couvertes de petits points bruns rouges. 
Tarses gros et courts. Longueur, i5 lignes. 

Habite l'Océan indien. ( C . M. ) 

i. CYCLOGRAPSE D'AUDOUIN.—C. Audouinii. 

Pénultième article de tabdomen du mâle quadrilatère , 

avec ses bords latéraux régulièrement courbés. Régions 

cordiale et intestinale à peine distinctes. Point de taches punc-

tiformes bien circonscrites. Longueur, i pouce. (Peut-être 

n'est-ce qu'une variété de l'espèce précédente. ) 

Habite la Nouvelle-Guinée. ( C M . ) 
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aa. Point de gouttièreposl.-orbitaire bien marquée. 

3. CYCEOORAPSE ENTIER.—• C. ùiteger ( l ) . 

Carapace rétrécie antérieurement. Paroi inférieure de l'or

bite bien formée et séparée de l'angle externe par une échan-

crure seulement. Tarses légèrement épineux. Longueur, 4 % · 

Habite le Brésil. ( C . M . ) 

§ B. Espèces dont le bord latéral de la carapace est 

denté. 

b. Hiatus orbitaire externe peu. marqué. Orbites 

dirigés en avant. 

4· CYCLOGRAFSE QUADRIDENTÉ. — C. quadridentatus. 

Deux dents de chaque côté de la carapace (l'angle 
orbitaire externe compris ). Front avancé, incline' et échancré 
au milieu. Régions pterygostomiennes lisses. Longueur, iol ig. 

Habite la Nouvelle-Hollande. ( C . M . ) 

5. CYCLOGRAFSE A SIX DENTS. — C . sexdentatus. 

Bords latéraux de la carapace granulés et divisés de 

chaque côté en trois dents., dont les deux premières très-

larges. Région stomacale bosselée. Front droit. Pâtes minces j 
tarses gros et courts. Longueur, i5 lignes. 

Habite la Nouvelle-Zélande. (C. M. ) 

6. CYCLOGRAPSE DE G-AIMARD. — C. Qaimardii. 

Mêmes caractères que dans l'espèce précédente , excepte' tes 
tarses qui sont grêles et styliforrnes. Longueur, 1 pouce. 

Habite la Nouvelle-Hollande. ( C M.) 

(1) Grapsus integer, Latr. Coliçct- clu Muséum. 
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7. CYCLOGIIAPSE CIUÏHELÉ. —Cfdograpsus crcnulatus ( 1 ) 

Trois dents de chaque cùlé de la carapace. Région sto
macale à peine bosselée. Front presque droit. Pâtes garnies 
en dessus et en dessous de longs poils. Longueur, 1 1 ligues. 

H a b u e . 3 ( G . M . ) 

8. CVCLOGHAPSE A IIUIT CEWTS. — C. octodentatus. 

Bords latéraux de la carapace armés de quatre dents, 

dont les deux dernières très petites. Un sillon linéaire obli
que entre les régions hépatiques et branchiales Orbites assez 
largement ouxerts en dessous, mais ne se continuant pas, 
avec une gouttière latérale. Point de crête sur le troisième 
article des pâtes-mâchoires externes. Tarses légèrement épi
ne ux. 

Habite l'île King. ( C M . ) 

bb. Hiatus orbitaire externe très-large; orbites trhs~ 

obliques 

6 . CYC-I-OGRAPSE DE LATEEIHE. — C. Lalreillii (1). 

Carapace presque quadrilatère, très-élevée et armée de trois 
dents de chaque côté. Tarses grêles. Bouche très-saillante. 
Longueur, 4 lignes. 

Habite l'Ile-de-France. ( C. M. ) 

(1 ) Grapsus crenulatui, Guérin, Collect, du Muséum. 

(Ü) Grapsus veuosus , Latr. Collect, du Mus. 
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GENRE PSEUDOGRAPSE. — Pseudograpsus ( i ) . 

Un des caractères signalés avec raison par M. Latreille 
comme étant distinctif des groupes naturels que l'on désigne 
sous les noms de Grapse et de Plagusie , est d avoir les pates-
mâchoires externes étroites et échancrées à leur bord interne , 
de façon que ces organes , au lieu de fermer complètement la 
bouche, laissent entre eux un espace vide ayant la forme d'un 
losange ; mais cette disposition ne se rencontre pas chez 
toutes les espèces qu'on a l'habitude de ranger dans le genre 
Grapse, et comme ces modifications de l'appareil buccal 
coïncident avec d'autres caractères, et semblent indiquer 
une division naturelle parmi ces animaux , nous l'avons pris 
pour base de leur classification, et nous désignerons sous le 
nom de Pscudograpse le nouveau genre que nous proposons 
d'établir pour recevoir les Grapsoïdiens marcheurs , dont la 
bouche est complètement fermée par les pates-mâchoires 
externes. 

La forme générale de ces Crustacés se rapproche de celle 
des Cyclograpses plus que de celle de la plupart des au
tres Grapsoïdiens , car leur corps est épais et leur carapace , 
convexe en dessus, est assez régulièrement arrondie sur 
les côtés. L'article basilaire des antennes externes est pres
que carré, et se joint au front; son bord externe est en 
contact avec une dent verticale qui s'élève sur le plancher de 
l'orbite comme chez les Macrophthalmes et les Ocypodiens ; 
le bord interne du second et du troisième article daspates-
mâchoires externes est droit, et ce dernier article, notable
ment plus large que long,'présente au milieu de son bord 
antérieur une éehancrure d'où naît la tigelle terminale. Le 
plastron sternal est presque circulaire et légèrement courbé 
d'avant en arrière. Les pâtes antérieures du mâle sont très-

(i) Grapsus , Latre i l le j Desmares t , etc. 

UUVSTACKS, TOME i l . 
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grosses et beaucoup plus longues que toutes les suivantes, 

qui s o n t arrondies e t terminées par un tarse velu et complè

tement dépourvu d'épines. Enfin , l'abdomen du mâle ne 
s'étend pas tout-à-fait jusqu'à la base des pâtes postérieures , 

et son second article est linéaire. 

Les Pseudograpses appartiennent aux mers d'Asie. Nous 

ne savons rien sur leurs moeurs. 

i . PSEUDOGRAPSE p o R T E - r t N C E A u . — P . p e n i c i l l i g e r ( l ) . 

Mains renflées, sans carènes ou lignes élevées, et 
garnies d e poils , qui, s u r la face extérieure des doigts, s o n t 
très-longs et raides. Front large et fortement recourbé en bas. 
Bords latéraux de la carapace très-obtus et armés de trois dents 
courtes e t arrondies. Pâtes arrondies et garnies d'un duvet serré. 
Longueur, i pouce. 

Habite les mers d'Asie. ( G. M. ) 

2 . PsEunoGEArsE TATES PALES. — P. pallipes ( 2 ) . 

Mains à. peine renflées et garnies de quatre petites 

crêtes longitudinales élevées et dépourvues de poils. Front 

presque horizontal. Bords latéraux d e la carapace m i n c e s 1* 

armés de trois dents triangulaires et pointues. Longueur, 4 b g . 

Habite la Nouvelle-Hollande. ( C . M . ) 

Le Grustacé fossile décrit par M. Desmarcst sous le nom .a 
Gccarcinus trispinosus (Crust. foss. p. 108, Pl. 8, fig. M. , 
me paraît ressembler au Pseudograpse penicilliger b i e n plus 
qu'à aucun autre Brachyure , et devoir ê t r e placé d a n s ce g e n e 

(1) B u n i p h , jVlus. P l . 1 0 , l i g . 2 . — Cancer setosus ? F a b r i c i u s , 
S u p p l . 33y. —• (rrapsus penir.iLliger, L a t r e i l l e , Réc r i e a n i m a l i e 
C u v i e r , 1 " - éd i t . t . I l l , p . 1 6 , P l . 1 2 , f i g . 1, e t »· . ed i t . P l . 1 6 , 
i i g . 1 ; E n c v c . t . X , p . i-i^. — L a m a r c k , Hi s t , des a n i m . sans v e r t , 
t . V , p y.\rj. — D e s m . C o n s i d . P l . if), l i g . 1. 

(u) Grnpsus pnllipes, L a t r . C o l l . d u M u s . 
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( i ) Cancer, L i n n . , Fabr. , Ilcrb. , ete — Grapsus, Lanik. Syst. 

des A mm. sans vert. p. lôo. —Latr . Hist. nat. des Crust. t. V I , 

p. 5G , etc. — Leach, Trans. Linn. Soc. vol. X I . — Desmarest , 

op. cit. p. iaq, etc. 

plutôt que parmi les Gécarcms , avec lesquels il n'a que fort peu 

d'analogie. La carapace, plus longue que largo, est à peu près 

quadrilatère ; les bords latéraux cependant sont assez fortement 

arqués et présentent dans leur moitié antérieure trois dents ob

tuses et arrondies ; la région stomacale est divisée par un pro

longement de la région génito-cordiale , et le bord pestérieur de 

la carapace est très-large. Les pat.es antérieures sont grosses et 

courtes ; enfin l'abdomen du mâle , divisé en cinq pièces , est 

reçu dans un sillon étroit et profond du plastron sternal. On 

ignore le gisement de ce fossile. 

GEARE G R À P S E . — Grapsus ( i ) . 

Le genre Grapse a été établi par Lamarck pour recevoir 
une partie du genre Cancer , tel que Fabricius l'avait cir
conscrit , et a été adopté par tous ses suecesseurs ; mais la 
plupart des auteurs y ont rangé des espèces que nous ne 
croyons pas devoir y laisser. Celles auxquelles nous conser
vons ce nom sont pour la plupart remarquables par l'aplatis
sement extrême de leur corps (Pl . ig, fig. i ) . La face supé
rieure de leur carapace est toujours presque horizontale et à 
peu près cariée. Son bord antérieur n'occupe que rarement 
toute sa largeur ; mais la différence est peu considérable, et en 
général sa partie postérieure n'est point rétrécie ; les bords 
latéraux sont minces, et ordinairement un peu courbés. En
fin, la région stomacale est très-large, et les régions branchiales 
très-étendues et presque toujours marquées de lignes saillan
tes obliques. Le front est très-large et incliné, ou même 
complètement reployé en bas ; sa partie supérieure est en 
général divisée en quatre lobes qui deviennent souvent très-
saillans. Les orbites sont profondes, et leur bord inférieur 
est au moins aussi saillant que le bord supérieur; leurextré-
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mité externe ne s'ouvre pas dans une gouttière horizontale 
située sous le bord latéral de la carapace, comme dans le 
genre Sesarme, et piésenteau plus une ou deux petites 
échancrures (iig. 5 ) . Enfin, la dent qui s'élève de leur 
paroi inférieure , au-dessous de l'articulation de l'œil , est en 
général très-forte. La disposition des antennes est à peu près 
la même que dans le genre précédent, seulement les fossettes 
antennaires sont en général moins larges , et séparées entre 
elles par un espace plus étroit. Les pates-mâchoircs exter

nes sont fortement échancrées en dedans, de façon à laisser 
entre elles un grand espace vide ayant la forme d'un lo
sange ; leur troisième article est trapézoïdal, et se termine 
antérieurement par un bord droit et très-large ; en général, 
il est à peu près de la longueur du deuxième article , et porte 
l'article suivant à son angle externe; mais quelquefois il est 
très-court, fortement dilaté du côté externe , et donne in
sertion au quatrième article vers le milieu de son bord anté
rieur. Si on ne craignait de trop multiplier les divisions 
génériques parmi des animaux qui se ressemblent beaucoup, 
on pourrait se servir de ce caractère pour séparer des Grapses 
les espèces dont nous parlerons dans notre deuxième section 
de ce genre. Les régions ptérygostnmiennes sont lisses nu 
très-légèrement, granuleuses , et ne présentent jamais la dis
position si remarquable chez les Sésarmes. Les pâtes de la 
première paire sont courtes, le bras est élargi et épineux en 
dedans , et les mains courtes, mais assez fortes chez les mâles. 
Les pâtes suivantes sont remarquablement aplaties ; leur 
troisième article est tout-à-fait lamelleuxinférieurement dans 
sa moitié externe , et son bord supérieur est mince et élevé ; 
enfin , le tarse est gros et très-épineux. Les pâtes de la 
deuxième paire sont beaucoup plus courtes que les troi
sièmes , qui à leur tour sont en général un peu moius lon
gues que les pénultièmes. L'abdomen du mâle est triangu
laire ; celui de la femelle est très-large , et son dernier article 
est grand et point enclavé dans une échancrure de l'article 
précédent comme chez les Sésarmes, 
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Ce genre est z-épandu dans presque toutes les parties du 
monde. Les espèces dont les habitudes sont connues habi
tent en général les côtes rocailleuses, et courent avec une 
grande rapidité. 

§ A. Espèces ayant le troisième article des pales •ma' 

choircs externes plus long que large et sans dila

tation notable vers Vangle externe. 

i . GRAPSE ENSANGLANTÉ. — G. cruenlatus (i)-, 

Bords latéraux de la carapace armés de deux dents 

(y compris celle qui forme Vangle orbitaire externe). 

Front très-large , occupant plus de la moitié de la lar

geur de la Carapace , et presque vertical. Portion pos
térieure de la carapace bombée ; bord inférieur des Lras forte
ment denté; pinces creusées en cuillère au bout. Une deut 
arquée à l'extrémité du bord supérieur du troisième article des 
quatre dernières paires de pâtes. Longueur, a pouces. Couleur, 
rouge piqueté de jaune, et avec des taches jaunes circulaires 
sur les régions branchiales ; pales jaunes avec des taches 
rouges. 

Habite le Brésil et les Antilles. ( C. M. ) 

3. GRAPSE LIVIDE.— G. lividus. 

Front assez large occupant la moitié de la carapace 

et presque horizontal Bords latéraux de la carapace 

armés de deux dents, divergeant^ sa partie postérieure 
presque plane. Bord inférieur des bras peu ou point épineux ; 

( l) Cancer ruricola, De^eer, M e m . pour servir a l'hist- des 

Insectes , t. V I I , p. 4171 PI- a 5 . — Grapsus cruentalus, Latr. Hist 

nat. des Crust, t. V I , p. 70 ; Encyc. t. X , p. 1 4 8 ; a r t : - iJl"gusie. 

— Lamk. Hist, des Anim. sans vert. t. V , p . 2^8. — Desm. Consid. 

sur les Crust, p. i3a. 
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( i ) Seba, Mus. t. I I I , Pl. 1 8 , fig. 5 et 0. — P a g u r u s maculatus, 

Catesby, Hist. nul. cle la Caroline, t I I , Pl. 36, íig. i — Cangrejo 

de arrecife, Parra, Descripción de diferentes piezas de Historia 

natural, tab. 48, fig-- 3 — Cancertcnuicristatus, Ilcrbst, Pl. 3 , fig. 33 

et 34- — C. grapsus, trubr. Suppl. p. 3^2. — Grapsus píelas, Latr. 

nat. des Crust, t - V I , p. 69 ; Encyc. t. X , p. 1 4 - , Pl. 3o5, fig. 3, etc. 

— Lamarck, Hist, des anini. sans vert. t. V, p. a / i S , — Desm. 

Consid. sur les Crust, p. i3o, Pl. 16", (ig. 1. — Edwards, Atlas du 

Règne animal de Guvier, 3 e . éd. Crust. Pl. 22. 

pinces peu ou point creuse'es en cuillère. Point de dent à l'ex

trémité du troisième article des pâtes des quatre dernières pai

res. Longueur, ¡4 ligues. Couleur, jaunâtre marqueté de 

rouge , quelquefois presque entièrement rouge. 

Habite les Antilles. ( C M . ) 

3. GRAPSE P E I S T . — G. pic tus (i). 

Front médiane n'ayant pas à beaucoup près la moitié 

de la longueur de la carapace et presque vertical. Bords 

latéraux armés de deux dents , minces et très-courbes ; 
carapace très-aplatie et moins large que dans les espèces précé
dentes. Régions branchiales marquées de lignes transversales 
obliques ; région stomacale légèrement squamineuse. Epis tome 

très-grand, lisse et sans crête transversale. Pâtes très-
longues et très-aplaties ; extrémité du bord inférieur de leur 
troisième article armée de fortes dents. Pinces en cuillère. 
Longueur, environ ·). pouces. Couleur, rouge avec des taches 
jaunes irrégulières. 

Habite les Antilles , et se tient d'ordinaire dans les palétu
viers. (C. M. ) 

MM. Quoy et Gaimard ont rapporté des îles Sandwich un 
Grapse qui a la plus grande analogie avec le précédent, mais 
qui m e semble devoir en être distingué , à raison du grand 
nombre de petits poils coniques disposés par petites rangées 
transversales sur les régions branchiales, et stomacales, de 
l'étendue plus considérable du front, et de quelques autres ca-
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ractèrcs ; niais n'ayant observé qu'un seul individu en assez 

mauvais état de conservation , et le Grapse peint présentant des 

différences individuelles assez grandes , je n'oserais prononcer 

à cet égard; néanmoins j'ai cru devoir noter le fait, car il est 

très -intéressant pour la géographie zoologique. Dans la collec

tion du Muséum , j'ai désigné ce Crustacé sous le nom de GRAPSE 
RUDE. C'est probablement l'espèce figurée par MM. Quoy et 

1 ï imard sous le nom de Grapse peint. ( Voyage de M. Frey-

i . I C t , Pl. 7 6 , % . 3 . ) 

4. GBAPSE RAYÉ. — G. strigosus ( 1 ) . 

Forme générale comme dans l'espèce précédente. Front un 
peu moins incliné ; fossettes antennaires beaucoup plus larges. 
£ipistome très-court et présentant de chaque côté une 

petite crête transversale. Longueur, 2 \ pouces. Couleur, 
rouge et jaune mélangés irrégulièrement. 

Habite la mer Rouge, l'Océan indien et la Nouvelle-
Hollande. (C . M . ) 

5. GRAPSE BIGARRÉ. — G. variegatus (a). 

Bords latéraux de la carapace armés de trois dents. 

Front presque horizontal , un peu concave , et n'occupant pas 

la moitié de la longueur de la carapace. Forme générale, la 

1 îême que chez le G. rayé. Epistome très-court et garni de 

crêtes transversales. Troisième article des pales - mâchoires 

(1) C. strigosus , Herb. P I - 4 " , Hg". 7- — Grapsus strigosus, Latr. 

Hist. nat. des Crust, t. V I , p. 70. — Grapsus albu Imeatus , La

marck, Hist, des anim. sans vert. t. V , p. ^49- •—• ? Latr. Kncyc. 

t. X, P . 1 4 8 . 

(?.) Cancer variegatus , Fabr. Ent. Syst. p. 45o- —Suppl . p. 3 4 3 , 

n°. 3o. — Grapsus variegatus . Latr. Hist, nat des Crust, t. V I , 

p . 7 1 . — Grapsus persoiiatus , L:imk Hist, des Anirn. sans vert. t. V \ 

p . 240·—-Latr. L'licyc- t. X, p. i 4 " . — G r a p s u s variegatus, Guerin. 

Iconog. du Regne animal O u s t . PI. 6, lig. 1 . 
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externes beaucoup plus long que dans les espèces précédentes. 

Mains très-forles ; troisième arLiclo tics pâtes suivantes à 

peine denté en dessous. Longueur, 'x ~ pouces. Couleur, jaune 

et rouge disposés par grandes masses. 

Habite la Nouvelle-Hollande , les côtes du Chili, etc. 

BB. Troisième article des pates-mdchoires externes 
aussi large q u e long, et dilaté en dehors vers 
l'angle antérieur. 

G. GKAPSE MAURE OU VARIÉ. '—G. varias {\). 

Carapace lisse et presque carrée. Front saillant, presque 
horizontal, et égal à la moitié de la largeur do la carapace. 

Bords latéraux armés de trois dents tres-forLes. Troisième 

article des pates-mâchoires externes tr.es-large et donnant in

sertion à l'article suivant vers le tiers interne de son bord an

térieur. Pâtes de longueur médiocre. Longueur, environ 

18 lignes. Couleur générale, rouge violacé varié de petites 

taches irrégulières jaunâtres. 

Très-commun sur les parties rocailleuses des côtes do la 

Bretagne, de l'Italie, etc. (C. M . ) 

j . GBAFSE MOISSONNEUR. — G. messor ( 2 ) . 

Carapace lisse et quadrilatère , mais beaucoup plus large 

que dans l'espèce précédente. Front trcs-inchnd, peu avancé, et 

occupant beaucoup plus que la moitié de la largeur de la ca-

(1 ) Cancre madre? Rondelct, Hist, des Poissons , p . 4 ° S — C a n c e r 

marmoralus, Fabricius , Syst, r'nto-mol. II , p. 45o . — H e r b s t , t. I, 

p. 2 6 1 , PI. 20, iig. 114.—Desmarest , Consid. sur les Crust, p. 1 3 i . 

-— Olivi, Zoul. Adriat. P I . 1 1 , fig. 1 .— Grapsus varius , Latreille , 

Hist. nat. des Crust, t. V I , p. 67 ; Encyc t. X , p. 147, etc. 

(1) Cancer tnessor, FursVal , Eg-ypte, p. 88. — G rapstis Gnimardii, 

Aurlouin, Expl. des Planches de M . Sayigny, L'sypte, Crust. 

P l . a , fig. 3. 
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( i ) Cancer, Hei'b. , Fabr. — Grapsus, Latreille, Roux , etc. 

rapace. Bords latéraux entiers , et ne présentant tout au 

plus qu'une seule petite dent en arrière de l'angle orbi-

taire externe. Troisième article des pates-inàchoires externes 
moins largo que dans le G. madré, et donnant insertion à 
l'article suivant vers le tiers externe de son bord antérieur. 
Pâtes de longueur médiocre. Longueur, environ i pouce. 

Habite la mer Rouge et l'Océan indien. ( C. M. ) 

8. GRAPSE PLISSÉ.— G. plie a tus. 

Carapace garnie d'un très-grand nombre de lignes 

saillantes transversales, qui donnent à toute sa surface un 
aspect plissé , plus large que dans l'espèce précédente , mais 
du reste ayant à peu près la même forme. Bords fatéraux en
tiers , ou n'ayant qu'une seuie dent après l'angle orbitaire 
externe. .Front très-large et médiocrement incliné. M ains rayées 
longitudinalement. Longueur, fi lignes. 

Habite les îles Sandwich. (G. M . ) 

Latreille pense que le Cancer tridens de Fabricius ( Suppl. 
p. i 4 ° ) pourrait bien appartenir à ce genre. ( V. Encyc. 
t. X, p. i 4 7 . ) 

GENRE NAUTILOGRAPSE. — Nautilograpsus ( i ) . 

Cette petite division générique ne diffère que très-peu de 
celle des Grapses , mais établit le passage entre ces derniers 
Crustacés et les Trapézies. Ici la carapace, au lieu d'être 
notablement plus large que longue et presque plane comme 
chez les Grapses, est plus longue que large, et bombée en des
sus. Les régions ne sont pas distinctes. Le front est avancé, 
lamcllcux et simplement incliné. Les bords latéraux sont 
courbes et longs. Le bord interne du deuxième article des 
pates-mâchoires est presque droit, et le troisième article est 
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plus large même que chez LE Grapse madré, mais à peu près de 
même forme. Enfin, les pales sont beaucoup plus courtes 
que chez les Grapses , et les verges du mâle traversent une 
simple échancrure du bord du plastron sternal. Du reste , 
ces Crustacés ressemblent aux Grapses de la deuxième 
division. 

Je ne connais qu'une seule espèce de ce genre qui se 
voit dans presque tous les parages et se rencontre en haute 
mer, souvent flottant sur le fucus nataus ou sur de grands 
animaux marins. 

i . I Y A C T I L O Q R A P S E M I N I M E . — N . minutus ( i ) . 

Carapace glabre ; une petite dent plus ou moins marquée en 
arrière de l'angle orbitaire externe. Pâtes antennaires fortes ; 
les suivantes très-comprimées et garnies en dessus d'une bor
dure épaisse de longs poils ; tarses très-courts et épineux en 
dessous. Longueur, ^ k 8 lignes. Paraît offrir de grandes 
variations dans ses couleurs. (C. M.) 

G E N R E PLAGUSIE. — Plagusia ( 2 ) . 

Les Plagusies ressemblent beaucoup aux Grapses par leur 

forme générale , mais s'en distinguent au premier coup d'œil 

(1} Cancellus mariuus minimus quadratus, Sloane Jamaica, vol. X I , 

Pl. 24^ ' J - — Turtle crabe, Broivn , Jamaica, p. Pl. 4 2 1 

tig. I . — Cancer minutus, Fabricius , Eut. Syst. v. X I , p. 4 1 3 » et 

Suppl. P. 3 4 3 . — Linnens, Mus. ad. Fred. 1, 8, g i , Itin. W - Goth, 

tab- 3, iig. 1 -2 . •— Herbst, t. I , Pl. 2 , iig. 3 .1 . — Grapsus minutus, 

Latreille , Hist. nat. des Crust, t. V I , p. G 8 . — Grapsus ciuercus , 

Say, op. cit. p go — Grapse unie , Lamarck , Galerie du Muséum. 

JXous ne voyons aucune raison suffisante pour distinguer de cette 

espèce le Grapsus lestudlnum de Roux ( Crust, de la Méditerranée, 

Pl. V I , fig. 1 - 6 ) . 

C'J) Cancer, Fabricius, Herbst, etc. — Grapsus, Latreille, Hist, 

nat. des Crust, t. V I . — P l a g u s i a , Latreille, Genera Crustacea-

rum , etc. — Desmarest, 
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par une disposition singulière des antennes internes qui ne se 
rencontre dans aucun autre Décapode Biachj U I E . Ces orga
nes, au lieu de se replojer sous le front, se logent chacun 
dans une échancrure profonde de cette partie, de manière à 
rester toujours à découvert supérieurement (PI i4 bis, 

fig. 1 0 ) . ha carapace est large et aplatie; son bord an
térieur n'occupe qu'environ la moitié de sa largeur, qui 
est la plus étendue vers le niveau de l'avant-dernière paire 
de pâtes. La portion du front comprise entre les fossettes 
antennaires est triangulaire et recourbée en bas. Les yeux 

sont courts et gros ; les orbites sont dirigées E N avant et 
en haut , et sont séparées des fossettes antennaires. Les an

tennes internes sont verticales; les externes occupent l'angle 
interne de l'orbite, et ont à peu près la même forme que 
chez les Grapses. Le bord antérieur du cadre buccal est très-
saillant , et se continue avec le bord orbitaire inférieur. Les 
pates-mâchoires externes ferment complètement la bou
che, et ne sont pas échancrées E N dedans comme chez les 
Grapses ; leur forme est E N général à peu près la même que 
chez les Crabes et les Portunes ; le troisième article est beau
coup moins long que le précédent, presque carré , et échan-
cré à son angle antérieur et interne pour l'insertion de l'ar
ticle suivant. Le sternum est très-large et profondément 
échancré en arrière pour recevoir l'abdomen. Les pâtes anté
rieures sont en général médiocres chez le mâle, et petites 
chez la femelle: les pinces se terminent ordinairement en 
cuillère. Les pâtes suivantes sont disposées comme dans les 
Grapses ; tantôt c'est la troisième paire, tantôt la quatrième , 
qui est la plus longue : en général elles sont ciliées sur le bord 
supérieur, et le tarse est toujours armé de fortes épines. 
L'abdomen est aussi de la même forme que chez les 
Grapses. Enfin , il en est encore de même pour les branchies. 

Ce genre appartient plus particulièrement à l'Océan indien, 
et se trouve depuis le cap de Bonne-Espérance jusqu'au 
Chili. 
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§ A. Espèces ayant le bord supérieur des huit der
nières pâtes armé de dents dans presque, toute sa 
longueur. 

i . PLAGUSIE CLAVIMANE.— P. clavimana ( i ) . 

Front très-étroit, beaucoup plus long que large , et 
terminé par deux petites épines. Corps extrêmement aplati. 
Carapace notablement plus longue que large, pubescente. Bord 
antérieur de l'e'pistome armé d'une dent spimforme qui s'a
vance sous le front. Troisième article des pâtes mâchoires ex
ternes très-petit et tronqué extérieurement. Pâtes antérieures 
très-courtes ; mains très-renflées. Pâtes des quatre dernières 
paires très-longues ; celles de la troisième paire les plus longues 
de toutes , ayant plus de deux fois la longueur de la carapace. 
Antépénultième anneau de l'abdomen soudé au précédent dans 
les deux sexes. Longueur, environ i pouce. 

Habite la JN ouvelle-Hollande , Yanicoro, Nouvelle-Zélande. 
( C M . ) 

La Plagusie conservée dans la collection du Muséum sous 
le nom de P. serripes, de Lamarek (op. cit. t. Y , p. 247 7 et 
Latreille , Encyc. t. X , p. ]46 ) , ne me paraît pas différer 
spécifiquement de la P. clavimane. 

Elle habite les mêmes parages. 

2 . PLAGUSIE COTONNEUSE. — P . tomentasa. 

Front très-large, au moins aussi large que long, ter
miné antérieurement par un bord granuleux, courbé et 

( 0 Seba , t. I I I , PI. 2g, fig. a i , — Cancer planissimus, Herb. 

5g, fig. 3, — Plagusia clavimana , Desm. op. cit. Pl . l4> 
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DES C R U S T A C É S . Q j 

surmonté de deux épines acérées. Carapace beaucoup plus 

convexe rpie dans l'espèce précédente. Majns garnies en des

sous de plusieurs rangées de granules; pâtes très-aplaties, pu

bescentes en dessous aussi bien qu'en dessus ; celle de la qua

trième paire la plus longue. Abdomen composé de sept articles 

distincts chez la femelle. Longueur, 2 pouces. 

Habite le cap de Bonne Espérance et le Chili, ( C. M . ) 

Le GRAPSCS (Plagusia ) UENTIPES , de M. üehaan (Fauna 
Jap. Cr. Pl. 8 , íig. i ) , est une espèce très-voisine de celle-
ci , mais qui paraît en diiférer par la forme du front. La des
cription n'en a pas encore été publiée. 

B. Espèces dont les pâtes des quatre dernières paires 
ne sont armées en dessus que dune seule dent 
placée près de l'extrémité du bord supérieur de 
leur troisième article. 

2 . PLAGUSIE DÉPRIMÉE.—P. dapressa ( i ) . 

Carapace garnie en dessus de tubercules déprimés et com

plètement dépourvue de poils. Front triangulaire et écban-
cré au milieu. Pâtes moins déprimées que dans les espèces précé 
dentés ; une rangée de petites pointes sur la surface supérieure 
de leur troisième article, dont la face inférieure est convexe et 
point pubescente. Abdomen comme dans l'espèce précédente. 
Longueur, environ 2 pouces. 

Habite l'Océan indien, les mers de la Chine , de la Nouvelle-
Guinée , etc. 

Le nom spécifique de cette espèce est assez mal choisi, car 
elle est moins aplatie que la plupart des Plagusies. 

( i ) Cancer dcprrssus , Herb. PI. 3, iig". 35.—Fabr. Suppf p. 543 . 

Grapsus depressus, Latr. Hist. nat. des Crust, t. Y i , p 6 6 . — 

Plagusia immaculala, Lamarck , Hint, des Ariiin. sans vert- t. V , 

p. 247. — Plagusia dcprcssa , Latr. Enc\c . t . X , p. 147- — Desm. 

Consid. sur les Crust, p. 126 . 
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La PLAGUSIA DEPRESSA, de M. Say ( Acad. do Philad. t. I, 
p. 1 0 0 ) , mo paraît plus voisine de l'espèce suivante que de 
celle-ci, ma i s devra proliablement en être distinguée. 

3. PLAGUSIE ÉCAILLEUSE. •—• P . squamosa ( i ) . 

Carapace de même forme que dans l'espèce précédente, 

mais hérissée de tubercules plus élevés et garnis chacun 

d'un rang de poils raides dirigés en avant , dont la dispo

sition simule celle d'écaillés. 

Habite la mer Rouge , l'Océan indien et peut-être les îles 

de la côte occidentale de l'Afrique. ( C. M. ) 

L a PLAGUSIE TUEERCULÉE , de Lamarck ( Ilist. des Anim. 

sans ve r t . t. "V, p. 2 ^ 7 , et Latreille, Encycl. méth. t. X , 

p. i4S , PI- 3 o 5 , fig. 1 ) , ne me paraît être autre chose 

qu'un individu de l'espèce précédente dont on aurait enlevé les 

poils en la brossant. 

GENRE Y A R U J N E . — Varuna ( 2 ) . 

Nous avons établi sous c e nom u n e nouvelle division 
générique pour recevoir un Brachyure confondu jusqu'alors 
avec les Grapses, mais qui s'en distingue par l'existence de 
pâtes natatoires. L e s \ arunrs ont la carapace très-déprimée et 
presque quadrilatère, mais cependantses bords latéraux sont 
arqués. Le front est large, droit et tranchant (Pl. 1.' bis, fig. 8}. 
Les orbites sont à peu près o\alairo> ; leur bord supérieur pré
sente u n e fissure , leur angle externe est très-saillant, et leur 

(1) CANCER SQUAMOSUS , Herbst, t. I , p. 260 , PI. 20 , fig. n 3 . — 
GIAPSUS SQUAMOSUS, Bos'j, t. I, p . 2 n 3 —Latreille, II ist nat. des 
Cl'U.st t. VI , p. - 3 . — PLAQII'.IA SRJUANIUUT . Ln iuar tk , Ilist. des 
Ariim. sans vei't- t V, p . 2 ' ^ — LILLE Eucyc t. X , p 1 ^ 5 . 

(2) Grapsus, Herbst, Latr. , etc. — Varuna , Milne Edwards , 
Dict. classique d'hist nat. t. X V I , p. i n , 
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( 1 ) Cancer lilteratus , F;lbr. Suppl. p. 3-4'* • — TTprbst, t. I I I , 

p. 58 , Pl. 4 8 , iig. 4 - — Grapsus litteratus , bosc , t. I , p. '2O3. 

Lord inférieur presque nul. Les < 2 ^ t 7 2 « M j « / m z e . ç se reploient 

un peu obliquement en dehors, et leurs fossettes sont complè

tement séparées des orbites par l'article basilaire des antennes 

externes, qui se joint au front, et ne présente rien de 

remarquable. Uépistome est plus grand que chez la plupart 

des Grapsoides , et lespates-mâchoires externes se joignent 

presque ; leur bord interne est à peu près droit, et leur 

troisième article, très-dilaté en dehors, porte l'article sui

vant vers le milieu de son bord antérieur, qui est fort large 

et échancré. Les pâtes antérieures sont grandes, et les 

suivantes , au lieu de se terminer par un tarse gros et 

cylindrique, ou styliforme, comme chez les autres Grap

soïdes, ont leur dernier article large, aplati, cilié sur les 

bords , et de forme lancéolée. \J abdomen du mâle présente 

sept articles distincts. 

Nous ne connaissons qu'une seule espèce de ce genre. 

1. VARUNE LETTRÉE. — V. litterata (1). 

Carapace un peu piquetée en dessus, et marquée au milieu 

d'un H formé par les sillons qui séparent les régions bran

chiales , cordiales , etc. Eords latéraux minces et armés de trois 

dents très-larges [y compris l'angle orbitaire externe ), Une 

ligne granuleuse sur chaque région branchiale s'étendant de la 

base de la dernière dent à l'origine de la dernière pate, à quel

que distance du bord latéral, qui est également mince et gra

nuleux. Bord antérieur des bras armés de fortes dents arron

dies ; mains un peu comprimées ; pinces courbées en bas et un 

peu en dedans; pâtes des quatre dernières paires grandes, 

aplaties et ciliées sur les bords. 

Habite l'Océan Indien. (C. M . ) 
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F A M I L L E D E S O X Y S T O M E S . 

L a q u a t r i è m e e t d e r n i è r e f a m i l l e d e l a g r a n d e d i 

v i s i o n d e s B r a c l i y u r e s a p o u r t y p e l e s L e u r o s i e s d e 

F a b r i c i u s , e t s e c o m p o s e d e t o u s l e s a u t r e s C r u s t a c é s 

q u i , p a r l ' e n s e m b l e d e l e u r o r g a n i s a t i o n e t s u r t o u t 

p a r l a c o n f o r m a t i o n d e l ' a p p a r e i l b u c c a l , r e s s e m b l e n t 

l e p l u s à c e s a n i m a u x . 

L ' a p p a r e i l d e l a g é n é r a t i o n d u m â l e n e p r é s e n t e p a s 

i c i l ' a n o m a l i e q u e n o u s a v o n s s i g n a l é e d a n s l a f a m i l l e 

d e s C a t o m è t o p e s ; l e s o u v e r t u r e s q u i l i v r e n t p a s s a g e 

a u x v e r s e s s o n t c r e u s é e s d a n s l ' a r t i c l e b a s i l a i r e d e s 

p â t e s p o s t é r i e u r e s , c o m m e c h e z l e s O x y r h i n q u e s e t 

l e s C y c l o m è t o p e s . L a d i s p o s i t i o n d e s b r a n c h i e s e s t 

a u s s i à p e u p r è s l a m ê m e q u e c h e z c e s d e r n i e r s , m a i s 

q u e l q u e f o i s l e n o m b r e d e c e s o r g a n e s e s t m o i n s 

c o n s i d é r a b l e , e t n e s ' é l è v e q u ' à s i x d e c h a q u e c ô t é . 

C h e z p l u s i e u r s d e c e s C r u s t a c é s , l a c a v i t é b r a n 

c h i a l e n e p r é s e n t e à l a b a s e d e s p â t e s a u c u n e o u v e r 

t u r e p o u r l ' e n t r é e d e l ' e a u n é c e s s a i r e à l a r e s p i r a t i o n , 

e t c e l i q u i d e n ' y a r r i v e q u e p a r u n e g o u t t i è r e c r e u s é e 

d e c h a q u e c ô t é d e l ' e s p a c e p r é l a b i a l e t p a r a l l è l e à l a 

r i g o l e s e r v a n t a u p a s s a g e d e l ' e a u e x p u l s é e d e l a c a v i t é 

b r a n c h i a l e . E n f i n , c h e z p r e s q u e t o u s l e s O x y s t o m e s , 

c e d e r n i e r c a n a l e s t t r è s - l o n g , e t s e t r o u v e c o n v e r t i e n 

u n e e s p è c e d e t u b e , p a r u n p r o l o n g e m e n t d e s p a t e s -

m â c h o i r e s a n t é r i e u r e s ( i ) . Q u a n t a u x p a r t i e s m o l l e s 

i n t é r i e u r e s , o n n ' a s i g n a l é j u s q u ' i c i a u c u n e p a r t i c u l a 

r i t é d a n s l e u r m o d e d ' o r g a n i s a t i o n . 

( i ) Pl. 20, fig. i 2 b et fig. i'). 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



( 0 Pl. I5. iig. 7, i3 , i5 , et PI, aoj fig. 5 et g. 
( 2 ) Pl. i5 , fig. la. 

(3) Pl. 2 0 , fig. 2 , 4, j e t la. 

(4) PI 3 0 , lig. 4 et IO 

CRUSTACÉS, TOME II. 

La carapace des OxysLomes (i) est en général plus 

ou moins circulaire ; mais quelquefois elle est arquée en 

avant seulement, et ressemble beaucoup à celle de cer= 

tains Cyclomètopes ( 2 ) . Lesj 'ewx sont le plus ordinaire

ment petits. La disposition des antennes var ie , mais, 

dans la plupart des cas , la région occupée par ces ap

pendices oiFre peu d'étendue. Chez la plupart de ces 

Crustacés , le cadre buccal est tout-à-fait triangulaire, 

et se termine en avant par un sommet étroit , qui se 

prolonge t rès- loin, souvent jusqu'au niveau des yeux 

et tout auprès du front (3 ) . Les pates-mâchoires ex

ternes qui remplissent cette espèce de chambranle 

ont aussi le plus ordinairement la forme d'un triangle 

alongé (4) 5 et ne laissent pas apercevoir au dehors la 

tigelle terminale; elles s'avancent alors jusqu'auprès 

de l'extrémité du cadre bucca l , mais ne l'atteignent 

jamais, de façon qu'i l existe toujours dans ce point 

une ouverture béante qui sert pour le passage de l'eau 

nécessaire à la respiration ; d'autres fois les pates-mâ

choires externes sont beaucoup plus courtes que le 

cadre buccal ; l 'appendice lamelleux des pates-mâ

choires internes les dépasse de beaucoup , et leur troi

sième article, étroit et plus ou moins rétréci anté

rieurement , ne recouvre pas les trois petits articles 

terminaux. Les pâtes antérieures sont presque tou

jours cour tes , et chez la plupart des Oxystomes , la 

main est compr imée , plus ou moins élevée en dessus, 

en forme de crête, et disposée de façon à pouvoir s'ap-
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pliquer exactement contre la région buccale. Quant à 

la forme des autres pâtes, elle est variable. 

Les Crustacés que nous réunissons dans cette fa

mille ont jusqu'ici été dispersés dans plusieurs d iv i 

sions diliérentes. Ainsi , dans la méthode adoptée 

par Latreille dans la plupart de ses ouvrages , les 

Leucosiens forment une famille désignée sous le nom 

d'Orbiculaires ; les Calappes sont réunis aux OEthres 

dans la famille des Cryptopodes . à cause des prolon-

gemens latéraux de leur carapace; les Orithyies et les 

Malutes sont confondus avec les Portuniens , parce 

que leurs tarses sont élargis ; les Hépates et les M u r -

cies sont placés à côté des Crabes, auxquels ils res

semblent elïectivement par la forme de leur carapace ; 

et les Doi ippes sont rangés dans une autre famille, 

celle des ÏSotopodes, qui se compose principalement 

de divers Décapodes Anomoures . T o u s ces Crustacés 

ont cependant entre eux la plus grande analogie de 

structure; plusieurs , il est v ra i , établissent le pas

sage vers la famille des Cyc lomètopes , et d'autres 

semblent conduire vers la section des Anomoures i 

mais nous croyons qu'on ne peu t , sans rompre les 

liaisons naturelles, séparer entre eux. nos Oxystomes. 

Quant aux caractères d'après lesquels Latreille a établi 

les familles des Cryptopodes et des Nofopodes , ils ne 

nous paraissent pas assez importans pour servir de 

base à des divisions pareilles. 

Nous établirons dans la famille des Oxystomes qua

tre tribus naturelles reconnaissables aux caractères 

suivans. 
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T R I B U D E S C A L A P P I K S S . 

Les Oxystomes dont se compose ce groupe ont la 

carapace tantôt circulaire , tantôt très-élavgie, et tou

jours plus ou moins bombée ( P l . 1 5 , fig. I Ï , et 

P l . ao , fig. i et 3 ) . L e front est de largeur m é 

diocre , et les bords latéraux de la carapace minces 

et plus ou moins dentelés. Les antennes externes 

sont petites , mais bien distinctes ( Pl. 2 0 , fig. 1 et 7 ) . 

Les pâtes externes sont fortes, compr imées , cour

bées de manière à s'appliquer contre la région b u c 

cale , et armées en dessus d'une crête plus ou moins 

élevée ( P l . 2 0 , fig. 1 et 3 ) . Enf in , les ouvertures 

par lesquelles l'eau arrive dans les cavités respiratoires, 

sont disposées de la manière ordinaire au devant de la 

base des pâtes antérieures, et le nombre des branchies 

est normal. 

Nous rangeons dans ce groupe les genres Calappe, 

Platymère , Mursie , Or i thyie , Matute et Hépale , 

dont les principaux traits caractéristiques sont résu

més dans le tableau suivant. 
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GENRE C A L A P P E . 

Les Calappes sont des Crustacés faciles à reconnaître 
du premier coup d'ccil par leur carapace (Pl . 20 , fig. 1 ) 
fortement bombée en dessi t , arrondie en avant et très-
large en arrière où el'e se prolonge de chaque côté, de fa
çon à former, au-dessus des pâtes des quatre dernières 
paires, une voûte mince et inclinée, sous laquelle ces or
ganes peuvent se cacher complètement. Le front est étroit 
et triangulaire; les orbites petits et presque circulaires; 
les yeux gros et courts. Les antennes internes sont de 
grandeur médiocre et se reploient presque verticalement 
sous le front. L'article basilaire des antennes externes est 
très-larce et lot;é dans une échancrure de l'anule interne de 
l'orbite; il n'atteint pas jusqu'au front et porte l'article sui
vant à la partie interne de son bord antérieur ; enfin la tige 
mobile de ces appendices est cou rte et grêle. 11 n'y a point d'é-
pistome distinct; le cadre buccal se termine antérieurement 
par une espèce de canal longitudinal qui arrive jusqu'au bord 
des fossettes antennaires, et qui est divisé en deux gouttières 
distinctes par une lame longitudinale très-saillante, s'élen-
dant depuis ces fossettes jusqu'à la lèvre supérieure; les 
pâtes - mâchoires externe» n'occupent pas cette portion 
terminale de l'espace bucal, mais elle est recouverte et 
transformée en deux canaux par un prolongement de l'ap
pendice latéral des pates-mdchoires antérieures qui est la-
melleux et s'avance jusqu'au bord des fossettes antennaires; 
les canaux ainsi formés servent à conduire au dehors l'eau 
venant des branchies. Les pâtes - mâchoires extérieures 

ressemblent beaucoup à celles des Périmèles; leur branche 
externe a la forme ordinaire et leur troisième article , pres
que aussi large en avant qu'en arrière, estéchancré à l'ex
trémité de son bord interne pour donner insertion à l'article 
suivant qui est grand et à découvert. Le plastron sternal 

est très-étroit et formé de deux plans inclinés réunis sur la 
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Ci) Cancre migrant:, Rondelet, Poissons , 2". part. p. 4 o 3 . — Can-

ccr grannlatus , Lin. Syst. nat. — Jlerbst, t. I , p 200, PJ. 1 2 , 

fig. ?5 et 76. — Calappa granulata, Fabricius , Supplém. p. 346. 

— Bosc, op. cit. t. I , p. 18^}. — Ljlreille , Hist. nat. des Crust, et 

des Insectes, t. V, p. 3yy, Pl. 43, f'g-i et 'X (copiée d'après Herbst), 

et lîégne anini. ' 2 E . edit. t. I V , p. Go — Desmarest, op. cit. p. 109. 

— I31amville , Faune française , Crust. Pl. 3. 

ligne médiane, de façon à constituer une large gouttière lon
gitudinale très-profonde ; la selle turcique postérieure est 
très-grande et la voûte des flancs presque verticale. Les 
pales de la première paire sont très-grandes, mais dispo
sées de manière à s'appliquer exactement contre la hanche , 
et à se cacher presque entièrement sous la partie antérieure 
du corps ; la main est toujours très-comprimée et surmontée 
en dessus d'une crête tiès-élcvée ; enfin les pinces sont mé
diocres, maculées en dedans et très-inclinées en bas. Les 
pattes suivantes sont grêles et de longueur médiocre; elles 
ne dépassent que de peu les prolongemens clynéiformes 
de la carapace, et se terminent par un article stjliibrme et 
cannelé. Enfin, on compte sept articles distincts à l'abdomen 
de la femelle , et seulement cinq chez le mâle , les trois que 
précèdent le pénultième étant soudés entre eux. 

J A. Espèces ayant le bord postérieur de la cara

pace presque droit et armé de dents, 

a. Point de dent médiane sur le bord postérieur 

de la carapace. 

i . CALAPPE GRANULEUX. — C. granulata ( i ) . 

Carapace très-bombée , presque aussi longue que large, très-
hosselée en avant, granuleuse en arrière, et présentant deux 
sillons longitudinaux sur les côtes des régions cordiale, géni
tale , etc. ; front très-étroit et profondément échancré au milieu ; 
prolongemens clypéiformes des régions branchiales ne 
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dépassant pas notablement le bord latéral du reste de la 

carapace, et armés de six à sept grandes dents triangulaires, 
et pointues ; bras armés près de leur bord antérieur d'une crête 
verticale fortement dentelée. 

Longueur, 2 à 3 pouces ; couleur, jaunâtre uniforme. 

Habite la Méditerranée. (C. M.) 

2 . CALAPPE MARBRÉ. —C. marmorata ( i ) . 

Carapace plus large et moins bombée que dans l'espèce 
précédente , entièrement couverte de petites granulations ; 
front plus large , mais échancré comme dans l'espèce précé
dente ; prolongemens clypéiformes grands, dépassant 

de beaucoup le reste du bord latéral de la carapace , et 
armés de cinq dents très - larges , mais obtuses. Crête verti

cale des bras fortement dentée, comme dans l'espèce pré
cédente. 

Longueur, 3 pouces ; couleur jaunâtre, marbrée de rouge. 

Habite les Antilles. ( C M . ) 

3. CALAPPE LOPHOS. — C. lophos [i). 

Carapace presque entièrement lisse en dessus; front à peu 
près comme dans l'espèce précédente ; prolongemens clypéi

formes encore plus saillans latéralement , et armés de 

( I ) Gitaia apara, Marcgrave, p. 1 8 2 ? — C . cheìis crassissimi* , Ca-

tesby, op. cit. t. II , tab. 36, lig. 2. — Cangrejo gallo Parrà, op. cit. 

PI. 47 , lig- 2 et 3 . — C. marmoratus, Fabr. Ent. Syst. t- I I , p. 4RJO. 

— C.Jlammeus , lìerb. t. II , p. 1 6 1 , tab- 40, fig. 2. — Calappa mar-

murata, Fabr. Suppl. p. 3'(6. Calappa flammea , Bosc, op. cit. 

t. I , p. 18Ö. — Calappa marmorata, Latreille , Hist nat. des Crust, 

t. V , p. 3o,3 , et Encyc. Method. PI. 2 7 0 , fig. 1 (copiée d'aprèi 

Catesby ). — Desmarcst , op cit. p. 109. 

(9.) Cancer lophos , Herbst, t. I , p. 201 , Fl . i 3 , fig. 77 . — Calappa 

ìnphos , Fabricius, Suppl. p. 3:'jfi. — Uose- , op. cit. p . l8 ' i . — Latr. 

Hist, des Crust, etc. t. V , p. 3;)i. 
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sept à huit dents très-pointues; la crête verticale du bras 

très-forte , mais à peine dentée. 
Longueur, i pouces ¿ ; couleur, jaunâtre. 
Habite la mer de l'Inde. (C. M . ) 

4- CALAFPE COQ. C. galluS ( L ) . 

Carapace beaucoup moins large que dans les espèces précé-
dentes, très - éleve'e , et couverte de gros tubercules inégaux ; 

front entier et triangulaire; dents du bord postérieur de la 
carapace à peine saillantes, prolongemens clypéiformes très-
grands. 

Longueur, 2 pouces. 
Habite les côtes de l'île de France, etc. ( C. M.) 

aa. Une dent médiane sur le bord postérieur' de la ca
rapace. 

5. CALAPFE A CRÊTE. — C. cristata (a). 

Planche 20 , fig. 1 . 

Carapace médiocrement large et garnie en dessus de gros 
tubercules , dont les principaux forment cinq rangées longitu
dinales ; front bidente ; bords latéro-anténeurs de la carapace 
finement dentés ; trois grosses dents pointues et dirigées en 
dehors sur la partie postérieure du bord latéral, et trois autres 
dirigées en arrière de chaque côté de la dent médiane du bord 
postérieur. 

Longueur de la carapace, environ 2 pouces. 
Habite les mers d ' A S I E . (C. M . ) 

(1) Cancer gallus, Hcrb. t- I I I , p. 4G, PI. 58, fig. I . 

( 2 ) Fabricius , Suppl. p. 3 jG . — Cancer inconspectus , Herb. t. II, 

p. i [ > 9 , PI. .jo, iig. 3. — Calappa ìneonspecta , JBosc , op. cit. t. I , 

p. 18"). — Calappa cristata, Latreille , llist. des Crust. etc. T , V , 

p. 034. 
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§ Espèces ayant le bord postérieur de la carapace 
arquée et dépourvue de dents. 

6 . CALAPPE TUBERCULEUX. — C. tuberculata ( i ) . 

Carapace bosselée et granuleuse en dessus ; une douzaine de 

dents triangulaires et bien distinctes sur son bord latéro-an-

térieur, et quatre dents larges plates, et pointues sur la 
portion antérieure du bord des prolongemens clypèi-
Jormes, TJUI sont très grands; face externe des M A I N S tuber

culeuses, mais sans épines. 

Longueur, 2 pouces; couleur, blanchâtre. 

Habite l'Archipel Indien (C. M . ) 

7. CALAPPE TRÈS-ÉPINEUX. — C. spinosissima. 

Carapace semblable à celle de l'espèce précédente , mais ar

mée sur les bords d'UNE série de dents spiniformes très-poin

tues et relevées, dont les six ou sept dernières sont les plus 

longues, et occupent le bord des prolongemens clvpéiformes. 

Trois épines semblables et très-aiguës sur la face externe des 

mains. 

Longueur , i 5 lignes ; couleur , blanchâtre. 

Patrie inconnue (C. M . ) 

8. CALAPPE VOÛTÉ. ·— C. fornicata (2). 

Carapace prescpie entièrement lisse, très-large, et simple-

(1 ) Fabricius, Suppl. p. 3 4 5 . — Herbst , PI . I D , fig. 7 8 . —Bosc, 
op- cit. t. I , p . i83 .— Latreille , Hist, des Crust, etc. t. V , p. 3Q3. 

Desmarest , op. cit. p. 109, PI. 10, fig- 1. — üuerin , Iconogr. 
Crust. PI. 1 2 , fig. 2. 

(2) Rumph. Mus. t. I I , fig. 3 3 . — Seb», t. I I I , PI. 20, rig. 7 8 . 
— Cancer talappa , Lin. Mus. Lud. Ulr. P- 44<J. et Syst. nat. — 
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Herbst , t. I , p. jgf>, PI- 12, fig. ^3 et 7^. —• Calappa jornicata , 

Fabr. Suppl. p. 345. —Bosc , op cit. t. I , p. i83 . ( La fig. 3, Pl. 3, 

que l'auttur désigne sous ce nom , appartient à une autre espèce , 

probablement le G. granuleux,)—Latreille, Hist. nat. des Crust, etc. 

t. V , p . 3 9 4 . 

ment festonnée sur les bords Iatéro-antérieurs, prolongemens 
clypéiformes excessivement grands, et terminés par un bord en
tier et régulièrement arqué. 

Longueur , 3 pouces ; couleur, jaunâtre. 

Habite la mer des Indes (C. M ) . 

Fabricius donne le nom de Calappa angustala à une 

autre espèce qu'il croit différente des précédentes, et qui habite 

les mers d'Amérique ; nous n'avons pas eu l'occasion de l'ob

server. 

GENRE PLATYMÈRE. — Platymera. 
I 

Nous avons établi cette nouvelle division générique pour 
un Crustacé très-remarquable qui lie entre eux les Calappes 
et les Mursies, d'une part, et se rapproche aussi par d'au
tres caractères de la tribu des Cancériens. 

La carapace est très-large, et assez régulièrement ellipti
que, seulement, de chaque côté, elle se prolonge en une 
forte dent spiniforme ; ses bords latéro-postérieurs ne se 
prolongent pas au-dessus des pat.es comme chez les Calappes. 
Le front est triangulaire et disposé de même que dans les 
genres précédens. Les orbites sont ovalaires, profonds, et 
degrandeur médiocre ; on remarque une fissure au milieu de 
leur bord inférieur. Les antennes internes et externes sont dis
posées à peu près comme chez les Mursies. Le cadre buccal 

est beaucoup plus large antérieurement que dans les autres 
genres de celte tribu, et la petite portion de l'espace préla
bial qui dépasse les pates-mâchoires externes n'est pas di
visée par une cloison médiane, et n'est qu'imparfaitement 
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recouverte par les prolongemens lamelleux des pates-mâ-
choires internes. Les pates-mâchoires externes sont très-
larges antérieurement ; leur troisième article , de la longueur 
du second , se termine par un bord antérieur assez large, 
et présente , au-dessous de son angle antérieur et interne , 
une grande et profonde échancrure, dans laquelle s'insère le 
quatrième article ; ce dernier est à découvert et très-grand, 
mais n'arrive pas au niveau de l'extrémité antérieure du 
troisième article ; enfin l'appendice basilaire de ces organes , 
qui sert de valve pour boucher les ouvertures afférentes des 
cavités branchiales, est lamelleux , très-grand et semi-
lunaire. Le plastron sternal est ovalaire. Les pâtes de la 
première paire ont à peu près la même forme et la même 
disposition que chez les Calappes, mais les mains sont plus 
longues et moins élevées. Les pâtes suivantes sont très-
longues et très-comprimées ; leur troisième article ou cuisse 
est remarquablement large et presque lamelleux ; les tarses 
longs et styliformes ; les pâtes de la troisième paire sont un 
peu plus longues que les secondes et les quatrièmes ; enfin 
les cinquièmes sont beaucoup plus courtes que toutes les 
autres. L'abdomen du mâle se compose de cinq articles dis
tincts , dont le troisième présente en arrière une crête trans
versale très-forte. Nous ne savons rien sur les mœurs de ces 
Crustacés. 

PLATTMÉBE DE GÀL'DICHJLUD. — P. Gaudichaudii. 

Carapace légèrement convexe , inégale , finement granulée ; 
front petit et tridenlé ; bords laléro-antérieurs de la carapace 
garnis d'une quinzaine de petites dents obtuses qui les font pa

raître comme festonnées ; dents latérales très-fortes ; mains sur
montées d'une grande crête dentelée, et garnies sur leur face ex

terne d'une rangée de tubercules , et plus bas d'une forte crête 
1 ongitudinale ; quelques pointes sur le carpe. Bords supérieurs 
des pâtes suivantes granuleux ; sternum du mâle armé de chaqug 
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(1) LEATH; DESMAREST, OP. CIT. P. 108. — LATREILLE , REG. ANIM. 
A", CD. T. IV, P. 3p. 

(2) DESMAREST, CONSID. snr LES CRUST, P. 108, PI. G, FIG. 3 . — 
LATREILLE , REG. ANIM. 2 0 . ED. T. IV, P. 3g. — EDW. REGNE ANIM. DE 
CUVIER, 3 e . EDIT. CRUST. PI. i3 , FIG. 1 ET IN. 

côté d'une grosse dent près de la base des pâtes antérieures. 

Longueur, 3 pouces; couleur rougeàlre. 

Habite les côtes du Chili. ( C . M . ) 

GENRE M U R S I E . — Marsia (1). 

Les Mursics ont la plus grande analogie avec les Calappes, 
mais s'en distinguent facilement par la forme de leur cara

pace. , qui est presque circulaire , et ne se prolonge pas en 
manière de bouclier au-dessus drs pates ambulatoires ; sa 
face supérieure est bombée et inégale, et vers le milieu du 
bord latéral se trouve une longue dent spiniforme. LeJ~ro?it 

est triangulaire, et les orbites presque circulaires à peu près 
comme chez les Calappes ; la disposition des antennes est aussi 
à peu près la même, ainsi que celle du cadre buccal {Pl. 20, 
fig. 7).Le troisième article despates-mdchoires externes est 
aussi long que le second, et a la forme d'un carré long, dont 
l'angle antérieur est cependant très-oblique et donne inser
tion à l'article suivant vers son tiers externe. Le plastron 

sternal est étroit et alongé, mais plus ovalaire que chez les 
Calappes. Les pales antérieures ont aussi à peu près la 
même forme que chez ces derniers , et les mains , garnies en 
dessus d'une crête élevée, s'appliquent aussi contre la bou
che , de façon à se cacher sous la partie antérieure du corps. 
Les pates suivantes sont longues et de force médiocre ; le 
tarse qui les termine est styliformc, cannelé et très-long. 
Enfin l'abdomen du mâle ne présente quejcinq segmens mo
biles ( fig. 8 ). 

MLUSIE x CRÊTE. — M. Çristiata (2). 

CARAPACE INÉGALE ET GARNIE EN DESSUS DE PLUSIEURS TUBERCULES 
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( 1 ) Cancer, Herbst. — O r i t h y i a , Fabr. Suppl. — Latreille, Encyc. 

t. V I I I , p. 53^.—-Desmarest, op. cit. p. 1 4 0 . 

saillans, dont les principaux forment une rangée transversale 

semi-circulaire, et trois rangées longitudinales, dont une médiane, 

et les deux autres placées sur les régions brachiales, i r o n t armé 

de cinq petites dents ; une dizaine de petites dents sur le bord 

latéral de la carapace , et suivies d'une dent très-forte et très-

aiguë qui se dirige en dehors. Une ou deux épines très-Fortes à 

l'extrémité de la face externe du bras , et dix ou douze dents de 

même forme, mais moins longues, sur la face externe des mains ; 

bord supérieur de celles-ci très-éleié, mince et découpé en dents 

de scie ; leur bord inférieur également dentelé. Pâtes suivante! 

lisses. 

Longueur, environ 2 pouces ; couleur blanchâtre lavé de rouge. 

( C . M . ) 

Au moment de mettre cette feuille sous presse, j'ai reçu de 

M . Brûlé, aide-naturaliste au Muséum du Jardin du R o i , commu

nication d'un Grustacé nuuveau qui habite les îles Canaries , et qui 

a beaucoup d'analogie avec les Mursies , mais qui doit cependant 

former le type d'une division générique particulière. Il se dis

tingue par sa carapace presque circulaire ; par la longueur plus 

considérable du troisième article des pates-mâchoires externes, et 

surtout par les tarses, qu i , aux pâtes postérieures, sont d e f o r m e 

sublancéolée. M . Brûlé se propose de donner à ce Crustacé le n o m 

de Cryptosoma cristala, et de le figurer dans l'ouvrage de 

M M . W e b b et Berthelot sur les îles Canaries. 

G E S R E ORITHYIE. — Orithyia ( 1 ) . 

Le genre Orithyie , établi par Fabricius, a été placé par 
Latreille entre les Polybies et les Podophthalmes , auxquels 
en effet il ressemble un peu par la disposition de ses pâtes ; 
mais, par l'ensemble de son organisation, il se rapproche 
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( 0 Voya la Planche 8 de notreAtlas du Régne amm. deCuvier. 

bien plus desOxystomes, et nous semble ne pas devoir en être 
éloigné. La carapace est légèrement convexe, et a la forme 
d'un ovale dont le grand diamètre serait longitudinal et dont 
l'extrémité antérieure serait tronquée. Le front est triangu
laire et presque horizontal ; le bord fronto- orbitaire est égal 
à environ la moitié de la plus grande largeur de la carapace. 
Les pédoncules oculaires sont minces, et égalent presque 
la longueur du front. Les orbites sont ovalaires et très-
incomplets; leur bord supérieur est profondément échan-
cré au milieu ; leur angle interne n'est pas séparé de la fos
sette antennaire, et leur bord inférieur n'est formé que par 
une grosse dent spiniforme , situéejau-dessous de leur can-
thus interne. Les antennes internes sont séparées entre elles 
par une forte cloison ; leur article basilaireest globuleux et 
saillant ; enfin leur tige mobile est grande, et ne paraît pas 
pouvoir se reployer de façon à se cacher complètement dans 
les fossettes où s'insèrent ces organes. Les antennes externes 

sont petites et placées dans l'angle interne de l'orbite, leur 
article basilaire est cylindrique , grêle et court. La disposi
tion delà bouche est très-remarquable; le cadre buccal est 
triangulaire et se prolonge en une double gouttière longitu
dinale bien au delà de l'extrémité des pates-mâchoires ex
ternes , à peu près comme chez les Mursies ; mais ces canaux, 
au lieu d'être recouverts par un appendice des pates-
mâchoires internes , sont transformés en deux tubes par un 
prolongement de leur cloison médiane , qui se recourbe en 
dehors et va se souder aux bords latéraux du cadre buccal, 
il en résulte qu'il existe au devant de la bouche deux trous 
ronds, dirigés en avant et servant à l'écoulement de l'eau 
qui vient des branchies ( i ) . Les pates-mâchoires exter

nes ont à peu près la même forme que celle des Mursies , 
si ce n'est que leur troisième article est beaucoup plus 
grand, triangulaire et donne insertion à l'article suivant 
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( l ) Cancer bimaculatus, Herbst, t. I , P. iffi, PI. 18, fig. 101.— 
Orithyia mamillaris, Fabr. Suppl. Ent. Syst. P. 363. — Bosc , t. I , 
P. 222 — L a t r e i l l e , Hist. nat. des Crust, et Ins. t. V I , p. i 3 o , 
PI. 5 o ; Gen. Crust, t. I , P. 42 ; Encyc. t. V I I I , p. 537 , PI. 3o6 , 
fig. 4; R e gr a n - etc. — Desmarest, Consid. sur les Crust, p. I4II 
PI. 19 , tig. 1.— Guerin, Iconog. du Keg. anim. Crust. PI. I, fig' A. 
— Edwards, Regneanim.de Cuyier, Crust. PI. 8, fig. i. 

par son bord interne , mais sans le recouvrir. Le plastron 

slcrnal est circulaire. Les pales antérieures sont courtes ; 
la main renflée , un peu courbée en dedans et surmontée 
de quelques dents spiniformes, au lieu décrète ; les pinces 
sont à peine inclinées. Les pâtes des trois paires suivantes 
sont aplaties et terminées par un tarse styliforme et un peu 
comprimées de dehors en dedans. Les pâtes postérieures 
sont au contraire tout-à-fait natatoires ; leur (orme géné
rale est la même que chez les Portuniens , et leur tarse lan
céolé et très-large. Enfin, l'abdomen du mâle présente sept 
articles distincts. 

Les mœurs de ces Crustacés sont tout-à-fait inconnues ; 
on n'en possède qu'une espèce qui provient des mers de la 
Chine. 

ORIIHYIE MAMELONNÉE. — O. mamillarls (1). 

CARAPACE BOSSELÉE ET garnie de trois rangées longitudinale» 
D'élévations mamillaires, dont les deux latérales divergentes pos
térieurement ; front armé de CINQ dents spiniformes ; une DENT 
AU milieu du bord supérieur de l'orbite , et une autre beaucoup 
plus forte à son angle externe ; deux petites pointes sur LA por
tion antérieure DU bord latéral de la carapace, et trois très-
fortes sur sa portion postérieure. UNE petite crête terminée par 
une dent sur LE BORD supérieur du bras, ET UNE dent spiniforme 
très-forte à SA face inférieure ; trois pointes , dont une grande 
»ur le carpe, ET trois antres SUR LE bord supérieur de LA MAIN. 
UNE épine à L'extrémité du BORD INFÉRIEUR DU deuxièma article 
DES PÂTES suivantes', ET UNE SECONDE PLUS PETITE À l'EXTRÉMITÉ DU 
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(I) Matuta, l'abr., Latr., Leach, Desnmresl, etc. 

CïitsTACÉS , TOME II. 

bord supérieur du troisième article des pale:; des deuxième , troi

sième et quatrième paires. Longueur, J pouces. 

Habite les mers de la Chine. (C. M.) 

GENRE M A T U T E . — Matula (I). 

CE genre, dont l'établissement est dû à Fabricius , res
semble à certains Portuniens par la (orme natatoire des 
pieds ; mais prend plus naturellement sa place entre les 
Hépates et les Orithyies dans la famille des Oxystomes. 

La carapace des Matutcs est circulaire et légèrement 
convexe ; SES bords latéro-antérieurs sont garnis de grosses 
dents obtuses; de chaque côté elle est armée d'UNE longue 
et forte dent conique, qui se prolonge au-dessus des 
pâtes de la seconde paire. Le front est ASSEZ large et divisé 
en trois portions à peu près égales , dont la médiane seule
ment est aussi saillante que l'épistome ; les orbites sont 
grands, ovalaires , dirigés très - obliquement en avant et 
en haut ; à la partie extérieure de leur bord inférieur on 
remarque UNE échancrure profonde qui se continue avec 
UNE gouttière verticale de la région ptérygostomienne et 
correspond à la cornée lorsque les yeux sont rétractés. Les 

fossettes antennaires sont circulaires et communiquent 
AVEC les orbites par UNE échancrure profonde; les antennes 

internes s'y reploient transversalement, mais sai?s s'y cacher 
en entier. LES antennes externes sont rudimentaires et lo
gées dans l'angle inférieur et externe des fossettes anten
naires. Le cadre buccal est triangulaire et entièrement 
rempli par les paies-mâchoires externes qui se recourbent 
en haut, et arrivent jusqu'au bord des fossettes antennaires; 
leur troisième article est triangulaire et recouvre complè
tement les articles SUIVANS qui naissent de sa face externe ; 
enfin la branche externe de CES organes ne porte pas d'ap
pendice sétacé à SON extrémité. LE plastron slernal est 
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( 0 C luaaris, I l erb . ' t . I l l , p . 4 3 , PI. 48, fig. 6. — Matutalu-

nnris, Leach, Zool. JVjis. t. I l l , tab. aaj , fig. 3 -5 . — M. plau:pes, 

Desmarest , Consid. sur les Crust, p. lo'l. — M. Peronii, Guerin, 

Iconogr. Crust. PI. i, fig. I . 

ovalaire. Les pâtes antérieures sont courtes , grosses et 
concaves du côté interne , de façon à s'appliquer exacte
ment contre la bouche et les régions ptérygostomiennes. La 
main est surmontée d'une petite crête dentelée , et les pinces 
sont un peu inclinées. Les pâtes suivantes sont toutes nata
toires, mais leur forme varie : celles des deuxième, troisième 
et quatrième paires ont leur cinquième article lamelleux et 
prolongé inférieurement en une crête triangulaire contre 
laquelle se replie le tarse, qui est large et lancéolé, - tandis 
qu'aux pâtes postérieures le prolongement lamelleux de ce 
pénultième article est arrondi et le tarse est ovalaire. Enfin 
l'abdomen du mâle ne se compose que de cinq articles dis
tincts , dont le troisième présente en arrière une crête trans
versale très-saillante. 

La distinction des espèces de ce genre présente de grandes 
difficultés ; M. Leach a employé comme caractères la direc
tion transversale ou un peu oblique des grosses épines laté
rales de la carapace et le nombre de petits points .saillans 
qui se voient sur la face supérieure de la carapace; mais k 
cet égard il n'y a rien de constant, et si ce naturaliste 
avait examiné un grand nombre de ces Crustacés , il aurait 
vu que les particularités qu'il signale comme des différences 
spécifiques varient suivant les individus. Il m'a paru que le 
nombre des espèces connues n'est réellement que de deux. 

i . MiTCTE LrjHXiRE. — M. lunaris ( i ) . 

Epinei latérales de la carapace en général dirigée! trés-obli 
quement en avant; ligne granuleuse du bord postérieur de la ca
rapace te prolongeant jusqu'à la base de ces épines ; mains tu
berculeuses plutôt que pennères ; troisième article des pûtes delà 

quatrième paire bicarcnc. Couleur jaunâtre , arec une multi-
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tude de points rouges, qui sur la carapace forment des lignes 

continua décrivant des cercles plus ou moins réguliers. 

2. MITLIE VAIHUL'ECII. — M. VlCtOr ( i ) . 

( P l . 20, fig. 3 et H.) 

Epines latérales de la carapace tantôt droites , tantôt plus ou. 

moins obliques ; ligne granuleuse du bord postérieur de la ca

rapace l'arrêtant au tubercule situé sur la région branchiale, à 

quelque distance de cette épine ; en général, deux grosses épines 

sur le bord extérieur de la main , mais quelquefois trois ; une 

seule carène sur le troisième article des pales de la quatrième paire. 

Couleur jaunâtre, avec une multitude de points rouges épars, et 

ne formant pas de lignes continues. 

M. Leach A décrit et figuré, sous le n o m de Matuia Peronii (2) , 

un Crustacé qui se trouve dans la collection du Muséum , et qui 

ne nous A offert aucun caractère suffisant pour être distingué do 

l'espèce précédente. Par l'examen attentif d'un grand n o m b r e 

d'individus , nous nous sommes convaincu que les différences 

indiquées par M . Leach sont seulement des particularités indi -

•iduelles qui appartiennent plus particulièrement aux femelles. 

Nous ne trouvons non plus dans la description que ce naturaliste 

donne de sa MA-TCTA BAXKSII (Tabl. Zool . t. III, p. 14) aucun carac 

tère constant pour distinguer ce Crustacé de l'espèce précédente. 

Le Matute décrit par Degéer, sous le n o m de C. planipes, 

( M é m . p o u r servir à l'hist. des Insectes, t. V I I , Pl. 28, fig. ) , 

a été évidemment altéré par le dessinateur, et c'est seulement 

(Ï) Cancer luuaris, Herb. t. I , p - I^o, PI. 6, fig. JlTaluta 

victor , Fabr. Suppl. p. 36Q. •— Muluta victor, LatrciUe , Encyc. 

Pl . i-jZ , fig. 3 et / |? ( d'après Seba ). — M. Lesueurii, Leach, Zool . 

Miscel. t. I l l , p E4- — M . victor, Dcsmarrst., op. cit. p. l o : , 

Pl. 7, fig. : j . — Edwards, Atlas du Règne anim. de Cuvier, 3'. éd. 

Crust. Pl.7, fig. 1. 

(2) Malula Peronii, Leach , Zoological Miscel. vol- H I , tab ivj 
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(i) Caloprn , Fa'.ir. Hepatus, Latrcnle, Reg. H n i m . 

d'après cette mauva i se figure que MM. I.alreille et Bcsmares t pa
raissent avoi r carac tér ise leur Malula inLegvlfrons ^ C o n s i d . sur les 

Crus t . , p . j o 2 ) . 

GENRE H É P A T E . — Hepatus ( i ) . 

Les Ilépates établissent le passage entre les Cancériens , 
dont ils se rapprochent par leur forme générale; les Ca
lappes, auxquels ils ressemblent par !a disposition de leurs 
mains et les Leucosiens dont ils ne diffèrent que peu sous 
le rapport du mode d'organisation d e la bouche. La cara

pace de ces Crustacés est en effet très-large , bombée , ré
gulièrement arquée en avant, fortement rétrécie e n arrière; 
les régions hépatiques sont très-grandes et les régions bran
chiales fort petites. Le front est étroit, droit, assez saillant 
et placé beaucoup au-dessus du niveau d u bord latéral de 
la carapace, qui se prolonge sous les orbites pour gagner 
les côtés du cadrebuccal. Les orbites sont petits, circulai
res e t placés survie même niveau que le front. Les antennes 

internes sont assez écartées entre e l l e s et se reploient très-
obliquement sous le front. Les antennes externes occupent 
l'angle interne des orbites , qu'el les séparent des fossettes 
antennaires ; leur article basilaire est étroit, mais assez long ; 
le second est au contraire petit, et leur tige terminale est pres
que rudimentaire. Le cadre buccal très-étroit en avant et 
assez régulièrement triangulaire , se prolonge au delà du ni
veau du bord inférieur des orbites et est occupé en entier 
par les pales-mâchoires externes, dont le troisième article 
est triangulaire et terminé ducôté interne par un bord droit 
sous lequel sont cachés les articles snivans. Le plastron 

sternal est ovalaire e t ne présente rien de remarquable. 
Les pâtes antérieures sont fortes , sans être très-grandes , et 
peuvent s'appliquer exactrment contre la face inférieure du 
corps et s'y cacher presqu'en entier; la main est surmon-
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tée d'une crête , et les pincrs sont un peu inclinées en bas et 

en dedans. Les pâte» suivantes sont de longueur médiocre . 

L ' a b d o m e n est divisé en sept artic'es dans les deux sexes. 

Ces Crustacés sont propres à l ' A m é r i q u e : on ne sait pres

q u e rien sur leurs m œ u r s . 

1 . & É P A T E T A S C I É . — E.fasciatus ( 1 ) . 

Bords lalèro-antéricurs de (a carapace divisés en douze ou treize 

dents plus ou moins rectangulaires, qui à leur tour sont dentelées sur 

les lords. Bord antérieur du front gros et obtus ; la ligne qui des

cend obliquement de L'angle urbitaire externe au bord antérieur 

de la carapace à peine marquée ; face externe des mains ornée de 

plusieurs rangées de petites pointes assez aiguës. Carapace jau

nâtre maculée de rouge ; pales jaunâtres , avec des bandes tran»-

tersales rouges. Longueur, 2 pouces et demi. 

Habite les côtes de l'Amérique du nord , les Antillei. ( C. M . ) 

i . I I È P A T E C H I L I E N N E . — • S . Chilicnsls, 

Cette Ilépate, très-voisine de la précédente, et qui n'en est peut-

être qu'une variété, me paraît cependant devoir en être diitin-

guée spécifiquement; car les bords latéro-antérieurs de la ca

rapace sorit uniformément dentelés sans être crénelés; ïe bord 

du front est mince et garni d'une rangée de granulations perlées ; 

enfin la couleur est rouge, uniforme. Grandeur, 2 poucei. 

Habite la côte de Valparaizo. ( G . M . ) 

Ci) Calappa angustata, t'abr. Suppl. p. 3 4 ? • — Cancer princeps 

Herbst , t. II, p. 1 0 4 , PI- 38, fig. l ì . — Cancer, princeps et calappa 

angustila. Dose, op. cit. t. 1 , p. 1^5 et 184• — iltp-iius fascinHts. 

— Latrcille. Hist. nat. rfos Ciust. t. v , p. 98s , etc —Say. op. cit.-

p, 4 5 ; · — Desroarcst, c o i . a i d . sur les Crust, p. I O J , PL 9 , tig. 2. 

— Edwards, Atlas du fiègue anim. de Cuvier, 3 e . edit. Crust. 

PI. i5, fig. 2. 
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Les Crustacés dont Fabricius a composé son genre 

Leucos i e , et dont les auteurs plus récens ont formé 

plusieurs divisions génériques que nous réunissons 

ici dans une même t r ibu , ont des caractères très-

remarquables. Leur carapace est en général c i rcu

laire , et présente antérieurement une saillie assez 

for te , à l'extrémité de laquelle se trouvent le front 

et les orbiles. Le front est étroit et les cavités orbi -

taires sont très-petites et à peu près circulaires. 

Les antennes internes se reploient presque toujours 

transversalement ou très-obliquement sous le front; et 

les antennes externes , insérées dans une échancrure 

prolonde , mais étroi te , de l'angle orbitaire in terne, 

sont presque rudimenlaircs. L e cadre buccal est en 

général bien régulièrement triangulaire, et les pates-

mdchoires externes, de même forme, ne montrent 

pas à découvert la ligelle que supporte leur troisième 

article ; le palpe ou brandie latérale de ces organes est 

très-grand , et leur base est séparée de celle des pales 

antérieures par un prolongement de la région p té ry -

gos tomienne , qui se soude en plastron sterual ; il en 

résulte que l'ouverture située d'ordinaire dans ce 

p o i n t , et servant à l'entrée de l'eau dans la cavité 

respiratoire, manque i c i , et ce l iquide n'arrive aux 

branchies que par deux canaux creusés de chaque côté 

de l 'espace prélabial etparallè 'es aux canaux efîérens 

de la cavité respiratoire. Les pates-mâclioires de la 

seconde paire ne présentent rien de remarquable ; mais 

celles de la première paire ont l'article terminal de 

leur tige interne lamelleux , et assez long pour arriver 
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jusqu'à l ' E N T R É I R . i lé antérieure ûu cadre Luccal. Le 

plastron sternal est À P E U P R É S circulaire eL L E S pâtes 

arêles. Entin le nombre des articles de l 'abdomen est 

de trois ou quatre. 

Les meilleurs caractères des divers genres dont se 

compose la tribu des Leucosiens sont fournis par la 

conformation des fossettes antennaires , du cadre bue 

cal et des pates-mâchoires externes; mais ne connais 

sant pas la disposit ion de ces parties dans plusieurs 

des divisions génériques établies par M . Leach , nous 

n'avons pas pu nous en servir dans le tableau suivant, 

et nous avons été obl igé de nous contenter de carac

tères bien moins importans. 
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G E ^ R E LEUCOSÏE. •—Leucasia (>)-

M. Leacli a réservé le nom de L E U C O S I E à un petit nom
bre de Crustacés de la famille des Leucosiens qui se distin
guent par la forme générale de la carapace , par celle des 
pâtes antérieures et par quelques autres caractères. 

La carapace des Leucosies est bombée, presque globu
leuse; en avant cependant elle se rétrécit et présente tout 
à coup un prolongement qui se relève un peu et porte à son 
extrémité le front et les yeux. Les régions de la carapace 
sont presque entièrement confondues; la région stomacale 
est très-petite, et présente de chaque côté de la base de ce 
prolongement rostral une dépression ; les hépatiques pa
raissent être très-petites et les branchiales très-grandes. Le 

front s'avance un peu au-dessus et au devant de la région 
antennaire. Les fossettes antennaires sunt assez grandes 
et très-obliques. Le cadre buccal est triangulaire, et la 
portion antérieure de ses bords latéraux se confond avec 
celle de la portion avancée de la carapace. Le palpe ou tige 
externe des pâtes-mâchoires externes n'est pas dilaté en 
dehors comme chez les Phyllyrcs ; mais il est large, très-
obtus au bout, guère plus large asábase qu'à son extré
mité, et presque aussi long que la portion interne de ces 
appendices. Les pâtes de la première paire sont grosses et 
courtes; chez le mâle elles ont environ une fois et demie 
la longueur de la portion post-frontale de la carapace, 
et chez la femelle une fois et tiers cette longueur; la 
main est renflée, et la pince courte, un peu infléchie 
et garnie de petites dents obtuses. Les pâtes suivantes 
sont beaucoup plus courtes et diminuent rapidement de 

( T ) Cancer, ï.iiin. , IJcrhst . -— L?i<cosiri} F i i b i i e iu s . Hist, ua t . des 
Crust, t. V I , Règne an Un 2 · . éd. t . I V , < te. — l.eacli, Zool. M i s . 
t. I I I . — D e s m a r e s t , Consid. sur les Crus t , p . i f i j . — L a t r e i l l e , 
Règne anim. de Cuvier, a», éd. t. I V , p. 54-
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( 1 ) Riimph, PI X , fig. A Ti — Feba ,t. I l l , PI. 10, fig 3 et 4 . — 

Cancer Urania, Heib.st, t. I l l , P I 5 3 , fig. 3 . — Lfuauin Urania, 

Lichtenstein, berlin. Mag . i s i n , J S I G p. 4 ° - — L e a c h , Zuul. M i s c . 

vol. H I , p. 2 1 . — D e s i i i . u e s t , Consul, sni l e s C i u s t . p 1 6 ; . — -

Guerin , Iconogr. C r u s t . PI. (>, fig. 4 — Ldw- Iiegne aiiiiii. de 

Cuvicr, Crust. PI. a5, fig. 2 . 

(•j) L. craniolaris? Lin. Mus. Lad . Ulr p. 4 3 i . •— Hcrbst, P I . 2, 

fig. 1 7 . •— LEUCUSIA craniolaris , I1
 A h r 11: j. us , Sup p. S > , — \ atr 

Hist, nat- des Crust, t. V I , p 1 1 7 . — B e r l i n , . M u g . i t ' n i , p. M > -

— Leach, Zool. Mis. vol . 3 , p. ·!!• — JDesnaacest, Consid. s u r les 

Crust, p. 107 , PI. 2 7 , fig 1. 

l o n g u e u r d'avant en arrière : celles de la seconde paire 

ont. environ les cinq sixièmes de la l ongueur de la cara

p a c e , et les dernières les deux tiers de cette m ê m e lon

g u e u r ; leur tarse e.st styl i forinc. Chez le m â l e , tous les 

segmens de l ' a b d o m e n , à l'exception d u premier et du d e r 

nier , se s o u d e n t en une seule pièce ; chez la femelle , les 

quatre segmens qui précèdent le dernier se soudent en u n 

g r a n d boucl ier t r è s - b o m b é . 

I . L E U C O S I E T J R A N I E . — X . Vrania ( I ) . 

Bords latéraux de la carapace régulièrement arqués, et garnis 

d'une ligne de granules perlées bien distinctes. Front droit et 

armé de trois petites dents , dont la médiane est très-peu saillante 

Bras couverts de gros tubercules arrondis. Long, i pouce. 

Habite la Nouvelle-Guinée. (G. 1 1 . ) 

2 . L E U C O S I E C I U M O L A I R E . — L. craniolaris ( 2 ) . 

Bords latéraux de la carapace peu granuleux et coudés vers le 

mil ieu, de manière à rendre ce bouclier hexagonal plutôt que 

circulaire; front presque triangulaire. Bras ne présentant de tu-

hercules que sur les bords et sur la surface inférieure, ou du moins 

n'en ayant que deux ou trois sur l'extrémité externe de sa sur

face supérieure. Longueur, 10 lignes. 

Habite les côtes de l'Inde. (C. M . ) 
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Le petit Cmitacé fossile décrit par M . Desmarest, sous le nom 

de LEUCOSIA SEB-KHOHBOÏUAIE (Crust. foss. p. 1 1 4 , PI- Q, ug. i 3 ) , 

appartient à cette subdivision des Leueosiens , et se rapproche 

beaucoup par sa forme générale de la Leucosie craniolaire ; il 

a cependant le rostre plus court , et la carapace plus allongée. 

Son gisement est inconnu. 

La Lcuc.osia prevosliana du même auteur ( Desm. Crust. foss. 

p . 1 1 4 , VI. g, fig. 1 4 ) est trop imparfaitement connue pour 

pouvoir être classée avec certitude. 

G E N R E ILIA. — Ilia ( 1 ) . 

Le genre Ilia de M . Learh se rapproche b e a u c o u p de ses 
Leucoies, mais s'en dist ingue aisément par la conformat ion 

des pâtes antérieures . 

La carapace est g l o b u l e u s e , et p l u t ô t renflée que ré tré -

cie vers les régions hépat iques : le p r o l o n g e m e n t antérieur 

qui se t ermine sur le f ront est cour t , mais b ien distinct et 

un peu relevé . Le front est p r o f o n d é m e n t échancré au mi
lieu , et s'avance sous la forme de deux petites cornes o b t u 

ses au devant de l 'épistome. Le b o r d orbitaire supérieur p r é 

sente en dehors deux fissures plus ou moins distinctes. Les 

fossettes antennaires sont très-obl iques , mais petites et leur 

angle extérieur s'avance b e a u c o u p au devant des orbites . Le 

cadre buccal est triangulaire et séparé des régions ptérygos-

tomiennes par un bord saillant et droi t . Le palpe ou tige ex

terne des pâtes mâchoires externes est d r o i t , ob tus au b o u t , 

sans dilatation latérale et terminé en dehors par un b o r d à 

peu près droi t . Les pates antérieures sont gi êles et très-lon

gues ; elles o n t environ deux fois la l ongueur du corps ; la 

(l) Cancer. Lin. Herb. etc. — Leucosia , Fabr. Suppl. Latreille , 

Hist- nat. des Crust. t. V I . — Ilia, Leach, Zool. m i s e t. 111-.— 
Desmarest, Consid. sur les Crust p. itig. —Latr. Reg. aniiii. des 

Crust. de Cuvier, a', éd. t. I V , p- ¿4- — Houx, Crust. de la Mé

diterranée. 
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( i ) Araneus Crusiaceus? Aldrovande de Crustaceis, lib. II , p. aoa. 

-—Cancer nucleus, Herbst, t. I, p. 8 7 , Pl. 2 , fig. I 4 - -— Sulzer, 

Insect Pl . 3 i , fig. 3. —- Leueosia nucleus, Fuhr. Suppl. p. 3 5 1 . •— 

Latr. Hist. nat. des Crust, t. V I , p. n 5 . — Lirhtenstcin , Berlin, 

Mag. I 8 ï G , p. 1 4 2 — I l i a nucleus , Leacli, Zool. Misc. t. I l l , p , 2 4 « 

— Desmarest, Consid. sur les Crust, p. Pl . 2 ; , fig. 3 . — i i d w . 

Règne anim. de Cuvier, Crust. P I A 5 , fig- a -

ma in s e r é t r é c i t b e a u c o u p vers l'origine d e l à pince, et est con

tournée sur son a x e , de façon que la direct ion de son articu

lation carpienne est t o u t e différente de celle de la p ince : 

ce l l e -c i , t rè s - longue et t r è s - g r ê l e , est armée de petites 

dents coniques et très-poiutues , séparées de distance en 

distance par une dent s emblab le , mais plus longue . L e s 

pâtes suivantes sont presque cyl indriques et assez longues ; 

celles de la seconde paire o n t environ une fois et demie la 

l o n g u e u r de la carapace ; enfin le tarse est s ty l i forme et 

c o m p r i m é latéralement p l u t ô t q u e dépr imé . L ' a b d o m e n 

du mâle a les deux premiers et les deux derniers segmens 

libres , et les trois m o y e n s soudés en une seule pièce. 

Chez la f e m e l l e , le pénul t ième segment càt soudé aux pré 

cédées. 

§. Espèces dont la carapace présente sur la région intestinale, 

au-dessus de son bord postérieur, deux dents comprimées , et 

sur la partie postérieure de chaque région branchiale une dent 

conique dirigée en arrière. 

i . I L H . K O Y A I Ï . —- llia nucleus (i). 

Carapace ires-bombée, couverte de petites granulations extrême

ment fines et serrées, dont quelques-unes, un peu plus grandes que 

les autres, sont disposées T N quinconce ; régions branchiales sé

parées des régions cordiale et intestinale par un petit sillon; ré

gions ptérygostomieimes renflées, et présentant vers le milieu un 

tubercule ou dent conique ; portion externe du bord antérieur 
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dn cadre buccal armé de trois petites dents. Pate* ahtérieurei 

n'ayant pas deux fois la longueur du corps. 

Longueur, environ 10 lignes. 

Habite la Méditerranée. (C. M.) 

1. I L I A RTJGL'LEUSE. — • / . R U G U L O S A ( i ) . 

CARAPACE COUVERTE DE GRANULATIONS MILIAIRES DÉPRIMÉES ET ASSEZ 

ESPACÉES. Du reste, semblable à 1 espèce précédente. 

§ . ESPÈCES AYANT LA CARAPACE ARMÉE EN ARRIÈRE DE TROIS LONGUES 

DENTS CONIQUES^ SITUÉES SUR LA RÉGION INTESTINALE ET DIRIGÉES EN 

ARRIÈRE. 

3 . I L I I R O N C I U É E . — / . PUNCTATA ( Î ) . 

Carapace peu bombée et granuleuse , terminée latéralement 

par un bord granulé. Régions ptérygostomiennes peu renflées. 

Pâtes antérieures presque trois fois aussi longues que la portion 

post-frontale de la carapace. 

Patrie inconnue. ( A n t i l l e s ? ) 

G E M R E M Y R A . — Myra (3). 

L e genre Myra de M. L e a c h se i a p p r o c h e b e a u c o u p des 

I b a s , et l 'unique espèce p o u r laquelle il a été établi res

semble m ê m e e x t r ê m e m e n t à X'Iliapunctata. Ce qui le distin

gue est pr inc ipalement la forme du palpe ou tige externe des 

(1) Rous , Crust, de la Mediterranée, PI. 8, fig. q - 1 2 . 

(2) l irown, Jamaica, PI. 4 2 . fig. 2 . — Cancer puuetatus , Herbst, 

t. I', p. 8c), PI. 2 , lig. là et 16 . — L e u c o s i a punctata, Fabr. Suppl. 

p. 35o. — Latr. Hist. nat. des Crust, t. V I , p. 1 1 8 . 

(3) Cancer, Lin.— Herbst. Leucosia, Fabr. Suppl. Ent. Syst. —-

Latr. Hist nut. des Crust, t. V I . — M y r n , Leach, Zocl. misc. 

t. III . — Desmarest, Consid. sur ies Crust, p. 260. — Latr. Règne 

anim, de Cuvier, a*, éd. t. IV. 
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( 1 ) Rliumph , PI. 1 0 , tig. C. — Lcucvsia fugax, Fabr. Suppl. 

p . 3 5 i . —Latr . Hist. nat. des Crust, t V I , p. 119 .—Lichtens te in , 

Rerlin , Mag. i8 i f> , p. i / p . — Myra fug-ax, Leach., Zool rnisc. 

t. H I , p. 2 4 . — Desmarest, Gonsid. sur les Crust, p. 169, PI. 38, 

fig. a. — E d w . Regne anim. de Cuvier, Crust. PI a5, tiff. 3. 

pates-mdchoires externes, qu i est u n p e u dilaté dans sa 

partie inférieure, et se termine en dehors par u n b o r d légère

m e n t a r q u é , mais se rétrécit gradue l l ement vers son extré

mité . Les pâtes antérieures o n t aussi une forme u n peu diffé

rente ; la main est mo ins grêle, et n'est pas c o n t o u r n é e sur son 

axe,de manière que son articulation c a i p ienne est dirigée dans 

le m ê m e sens que celle d u doi^t. L a pince est plus courte , 

plus forte , et a r m é e de dente lures moins aiguës et plus 

compi imées . Enf in , les pates suivantes sont plus courtes 

et b e a u c o u p plus compr imées ; celles de la dernière paire 

ressemblent m ê m e b e a u c o u p à celles des C a r c i n s . 

M Y R A F U G A C E . • — Myra fugax ( i ) . 

Carapace peu b o m b é e , u n peu élevée sur la ligne médiane, et 

couverte de petites granulations déprimées, à peine visibles à 

l'œil nu et très-espacées entre elles ; une ligne élevée, mais très-

obtuse, sur chaque région hépatique, et une éebancrure large 

et profonde dans le bord de la carapace , au-dessus de l'insertion 

des pates antérieures. Trois épines très-grosses insérées sur la 

région intestinale, près du bord postérieur de la carapace, et 

dirigées en arrière. Longueur, i pouce. Cette espèce a été sou

vent confondue avec XJha punctala. (C. M . ) 

Le M T R A V À R I E U A T A de M . Ruppell (Crust. de la mer Rouge , 

p. 1 7 , Pl. 3 , flg. 4 ) ne présente pas tous les caractères qui sem

blent essentiels au genre Myra ; ainsi les pates des quatre der

nières paires sont grêles, et paraissent cylindriques c o m m e celles 

des Ilias ; les pates antérieures sont de longueur médiocre, et leur 

pince est très-courte. Du reste, il se distingue des autres Leuco-
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( 1 ) Guaia alia species'? M.'ircgrave , p. 1 8 2 . •— Cancrr punctatns f 

Brown , Civil and natural History of Jamaica, t. 1, PI, fig. 3. 

— Cangreju turiuga , Parra op- Clt- PI. 5 l , tig. 3. — Cancer jMedi-

terraneus , llerbst, 1.1, PI. 3·), fig. 2 . — Lichtejustein, Berlin Mug. , 

1 8 1 6 , p. 142. 

siens par les pates-mâchoires externes, semblables à celles de la 

Myra fugace , et par l'absence d'épines à la partie postérieure do 

sa carapace. 

GENRE G U A I À . — Guaia. 

Cette petite division générique se rapproche extrême

ment de celle des llias. La carapace est très-bombée et le 

front moins avancé. Les portions latérales du bord an

térieur du cadre buccal le dépassent très-sensiblement et 

rendent la direction des orbites obliques en haut et en 

avant. Les fossettes antennaires sont étroites et presque 

transversales. La disposition des pâtes-mâchoii es externes est 

la même que chez lesllias. Les pâtes antérieures sont assez 

fortes et longues, mais elles n'ont pas deux fois la longueur 

delà carapace, et la forme de la main est toute différente 

de celle des llias ; elle est comprimée et terminée par une 

pince forte, de longueur ordinaire , et armée d'un bord 

tranchant très-obtuaément dentelé. Les pâtes suivantes 

sont disposées à peu près de même que chez les l l ias, et 

l'abdomen ne présente rien de particulier. 

Gîtai* ponctlk. — Guaia puncîata ( 1 ) . 

Carapace régulièrement bombée, et couverte de petites gra

nulations miliaires, assez espacées entre elles ; front bilobé ; 

bords latéraux de la carapace garnis de petites pointes; une forte 

épine conique et horizontale sur la partie inférieure de la région 

intestinale , et deux autres un peu au-dessus , à l'extrémité du 

bord postérieur , qui est granulé. Régions ptérygostomiennes 

renflées, avec un petit tubercule dirigé en dehors et se liant au 

bord latéral. Pâtes antérieures fortes, à peu près de même gran-
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i a 8 H I S T O I R E K A T U R E L E E 

deur dans les deux sexe? ; bras granuleux ; mains légèrement 

granuleuses sur le bord supérieur. Paies suivantes lisses , avec le 

tarse styliforme et cannelé. Couleur jaunâtre, avec de grandes 

taches rougeâtres. Longueur, a pouces. 

Habite les Antilles. (C. M.) 

G E N R E E B A . L I E . —Ebalia ( i ) . 

Les Ebalies se rapprochent b e a u c o u p des Leucosies p r o 

prement dites , d o n t elles ne diffèrent guère que par la forme 

générale de la carapace , celle des pâtes antérieuies et celle 

des pates-mâchoires internes . L e u r carapace est à peu près 

c a r r é e , avec les angles t ronqués et disposés sur les lignes 

médiane et transversale o u plutôt h e x a g o n a l e ; ses bords 

latéraux et postérieurs sont minces , sadlans. L e f ront est 

assez large , b e a u c o u p plus avancé que chez la p lupart des 

Leucosieus , et terminé par u n b o r d à p e u près droi t . Les 

orbites présentent à leur b o r d supér ieur deux petites fissu

res. Les fossettes antennaires , c o m p l è t e m e n t cachées sous 

le f r o n t , sont assez grandes et dirigées t r è s - o b l i q u e m e n t 

en dehors . Le cadre buccal est tr iangulaire et séparé des 

réaions ptérygostomiennes par un r e b o r d saillant. Les 

pales-mâchoires externes s 'avancent jusqu'au b o r d de 

l ' ép is tome, et leur palpe o u tige e x t e r n e , ob tuse au b o u t , 

d iminue graduel lement de largeur depuis sa base , et se ter

mine en dehors par un b o r d tout-à-fait droit . Les pâtes an
térieures sont grosses et c o u r t e s ; la main est renflée et les 

pinces courtes . Les pâtes suivantes , b e a u c o u p plus courtes 

e n c o r e , mais assez grosses , d iminuent progress ivement de 

l o n g u e u r , et se terminent par un article s ty l i forme assez 

gros . 

M . L e a c h a décrit trois espèces d'Ebalics , mais les carac-

( i ) Cancer, Pennant. Brit. Zool. •—lihalia. Leach, Zool. M i s t . 3 . 

•— Hesmarest. Consul, sui- les Crust. •— Latieille , llegne anim. 

de Cuvier, 9". ed. t. 4 , p. 5 5 . 
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c e s c r u s t a c é s . i s g 

tères qu'il y assigne sont peu précisés , et l'examen des ind i 

vidus observés par ce naturaliste , et conservés dans la c o l 

lection d u M u s é u m br i tann ique à L o n d r e s , m'a p o r t é à 

croire qu'elles pourra ient b ien n'être q u e de simples variétés. 

V o i c i d u reste les principales différences q u e j'ai p u y 

apercevoir . 

1. E B A L I E D E B R I Ï E S . — Ebalia Èrayerii ( i ) . 

Bord latérc-antéricur de la carapace entier ; front à peine échatl-
cré : bord postérieur de la carapace plus large, et moins profon

dément bilobé que dans les espèces suivantes. Pâtes antérieures 

médiocres. Longueur, 3 lignes. 

Habite les côtes d'Angleterre. ( Musée Britann. de Londres.) 

2 . E B A L I E D E C R A C N H . — Ebalia Cranchii ( 2 ) . 

Bord laléro-antérieur de ta carapace entier ; front assez profon-
dément èchancré. Pâtes longues. Longueur, 8 lignes. 

Des côtes de l'Angleterre. ( Musée Britann. de Londres.) 

3 . E B A I I E DE P E N H A N T . — Ebalia Pcnnantii ( 3 ) . 

Bord latéro-anlérieur de la carapace divisé en deux lobes par 
une fissure-, carapace beaucoup plus élevée que dans les espèces 

précédente» , et présentant une espèce de crête obtuse et à trois 

branches, dont l'antérieure occupe la ligne médiane de la région 

stomacale, et les deux autres s'étendent sur les régions bran

chiales. 

Des côtes de l'Angleterre. (Musée Britann. de Londres.) 

(1) Leach, Zool. Miscel. vol. 3, p. 20 ; et M a l a c Brit. PL 25 , 

fig. i 2 - ] 3 . — Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 166 . 

(2) Leach, Zool. Miscel. vol. 3 , p. 2 0 ; Malacost. Brit. PI. 25 , 

fig. J - I I . — D e s m a r e s t , Consid. sur les Crust, p. 166. 

(3) Cancer tuberosus Pennant. — E b a l i a Pennantii, Leach, Zool . 

Misc. t. I l l , p. ig j et Malac. Brit. PI. 20, fig. 1-6. — Desmarest, 

Consid. sur les Crust- p, 1 6 5 . 

c h u s t a c f s , T n w r . n. 9 
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/ , . E B A L I E C R A K U L E C S E , —Ebalta granuîosa. 

Bords latcro-anlcricurs de la carapace hilobés- front hilobé ; face 
supérieure de la carapace bombée , finement granulée et garnie 
de plusieurs gros tubercules dont le plus fort occupe la région 
cordiale; deux, les régions branchiales, et trois la partie posté
rieure de la région stomacale. Pâtes antérieures granuleuses; le 
bord externe du bras prolongé en crête mince,"et une petite crête 
sur le bord supérieur de la main. Mâle inconnu. Longueur, 3 lig. 

Patrie inconnue. (G. M.) 

G E N R E ORÉOPHORE, Oreophorus ( i j . 

Le genre Oréophore , nouvellement établi par M. Rup-
pell , est très-remarquable en ce que les Crustacés dont il 
se compose , tout en ayant le mode de conformation de la 
bouche ordinaire chez les Lcuensiens , se rapprochent des 
Calappes par l'élargissement postérieur de la carapace, qui 
constitue de chaque côté, au dessus de la base des pâtes , 
un prolongement clypéiforme. Sa forme générale est à peu 
près subtriangulaire , avec ses côtés latéraux arrondis, et 
sa substance est épaisse et rugueuse , presque comme chez 
les Parthenopcs. Le front est étroit et Saillant , les bords 
latéraux de la carapace sont tiès-dilatés et ondulés ; les an
tennes internes se reploient très-obliquement sous le front. 
La disposition du cadre buccal et des pates-mâchoires est à 
peu près la même que dans le genre Guaia , mais les régions 
ptérygostomiennes sont larges et renflées. Les pâtes anté
rieures sont courtes et renflées ; la pince est comprimée et 
finement dentelée. Les pâtes suivantes sont très-courtes, et 
leur tarse est styliforme et extrêmement petit. 

( i ) Ruppell, lîeschreibung mid abbildung von 2 4 arten Kurzschw 

ànzigen krabben als beitrag zur I\aturgeschichte des rotben 

mecies , 
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O i î É o i ' l l o i i i : H O K m I Î I . I : . — O. Uomduï ( i ) . 

Carapace bosselée, avec deux tubercules sur la région stoma

cale, et un petit silîon de chaque côté de la région intestinale, 

qui est presque verticale. Front garni de deux tubercules obtus; 

bords latéraux de la carapace obtus en avant , minces et tran-

chans dans la moitié postérieure, où ils se prolongent au-dessus 

de ses pâtes. Bord postérieur de la carapace transversal, et se* 

paré des bjrds latéraux par deux grands enfoncemens très-

profonds, qui se prolongent sur la carapace. Pales antérieures 

bosselées et granuleuses ; pâtes suivantes bosselées et épineuses. 

Couleur rougeùtre. Longueur, i pouce. 

habite la mer Rouge. 

G E N R E P i t l L Y R E . — Philyra ( 2 ) . 

Les Pb i lyres sont de petits Crustacés à carapace c i r c u 

laire et d é p r i m é e , d o n t le front [s'avance b e a u c o u p m o i n s 

q u e l 'épistome. L e u r s antennes externes sont à peu près 

transversales dans la flexion , et le cadre bucca l est p r e s q u e 

circulaire en av . i .n l ; la p o r t i o n principale des pates-niâ-

eboircs externes est t r i a n g u l a i r e , c o m m e cher. les autres 

L e u c o s i e n s , mais le palpe ou b r a n c h e extérieure de ces 

organes est f or t ement dilaté en dehors , et décrit une l igne 

très -courbe . Les pâtes des quatre dernières paires o n t le 

tarse dépr imé et pre -que lamel leux . D u reste , ces L e u c o 

siens ne présentent rien de r e m a r q u a b l e . 

(1) Ruppell, op. cit. p. 19 , PI. i'g- 5. 

( 2 ) Cancer, Herbst. — L e u c o s i a , Fabr. Suppl. Entom. Syst. — 

Latr. Hist. nat. des Crust, t. V I . — Philyra, Leach, Zool . misc. 

t. I l l Desmarcst, Consid. sur les Crust .— Latr. Regne anim 

de Cuvier, a e. ed. t. I V , p. 5 4 . 
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i . P H I L T R E S C A B I U U S C C L E — Plùlyra scabriuscula ( i ) . 

(P l . 2 o , i i g . 9 et 1 0 . ) (?.)· 

Carapace déprimée, granuleuse sur les cotés et en arrière ? front 

bilobé beaucoup moins saillant que l'épistome , qui est écharicrë 

au milieu et presque triangulaire ; une bordure de granulations 

autour de la surface supérieure de la carapace. Pâtes antérieures 

grêles , et environ deux fois et demie aussi longues que la cara

pace ; bras garnis de plusieurs rangées longitudinales de tuber

cules ; mains comprimées ; pinces très-comprimées , recourbées 

en bas, finement dentelées , et avec le doigt mobile plus long que 

l'inférieur et crochu au bout. Couleur gris rosé. Long. 6 lignes. 

Habite les Indes orientales. 

2. P H I L Y R E G L O B U L E C S E . — Philyra globulosa (3} . 

Carapace très-bombée et lisse ; front droit , pas notablement dé

passé par l'épistome ; bords latéraux de la carapace, garnis d'une 

rangée de petites granulations , interrompue de distance en dis

tance par des tubercules plus gros. Pâtes antérieures de longueur 

médiocre ; bras granuleux. 

Longueur, environ i o lignes. ( C . M . ) 

( 0 Seba, t. I I I , Pl . 19 , fig. 9 et 10 . — Leucosia scabriuscula , 

Fabr. Suppl. Ent. Syst. p. 34g. — Cancer cancellus ? Herbst , t. I , 

p . g4, PL a, fig. 20. — Leucosia scabriuscula , Lutr. Hist. nat. des 

Crust, t. V I , p. 11G . — Philyra scabriuscula , Leach, Zool. mise, 

t. III.—Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 167 . 

(2) C'est à tort que dans la légende de cette planche la fig. g , 

a été rapportée au genre Ilia. 

(3) Cancer globosus , i'abr. Ent, Syst. t. H , p . 41·'·—•? Herbst, 

t. I , p. 9 0 . — Leucosia globulosa, Fabr. Suppl. Ent. Syst. p. 34g-— 

Latr. Hist. nat. des Crust, t. V I , p. 1 1 7 . — Liclitenstcin, p. 1 4 * · — 

Pkilyra globulosa, Leach, Zool. mise. t. III.—Desmarest, Consid. 

sur les Crust, p. 168 . — Edw. Hegne anim. de Cuvier, Crust. 

Pl . 2 4 , i ig .4- — C'est à cette espèce que nous paraît devoir se rap

porter le Cancer anaium de Herbst (Pl . 2, fig. 1 9 ) . 
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. 1 , 1 'HH.YHE roncEu.AN-1. — Philjrra Porcellana ( i ) . 

Carapace bombée et ir'es-finemeni piquetée; front un peu dro i t , 

et ne dépassant l'épistome que de très-peu ; bord de la carapace 

finement granulé. Pâtes antérieures au moins deux fois aussi lon

gues que la carapace, et très-fortes. Bras cylindriques et granuleux ; 

mains renflées et lisses ; tarses très-déprimés et assez larges. L o n 

gueur, 8 lignes. 

Patrie inconnue. 

D'après la forme générale et la disposition du front par rap

port à l'épistome , nous croyons devoir placer dans le genre 

Philyre le fossile décrit par M . Desmarest, sous le n o m de Leu-

cosia cranium (Crust. foss. p . n 3 , Pl. g , fig. 1 0 - 1 2 ) , et prove

nant de l'Inde. 

G E N R E A R C A N I E . — Arcania (2). 

L a petite division génér ique é tabl ie par M . L e a c h , sous 
le n o m d'Arcania , se dist ingue fac i lement des autres Leu-
cosiens par les caractères suivans : 

L a carapace est g l o b u l e u s e et le f ront re levé . L e s an
tennes internes se reploient presque l o n g i t u d i n a l e m e n t sous 
le f ront . L e cadre bucca l est plus large antér ieurement 

q u e chez les U i a , etc . ; il ne se rétrécit pas sens ib lement en 

a v a n t , et la b r a n c h e externe des pates -mâchoires externes 

(1) Seba , 3, PI. 19, fig. 9 et 1 9 . — Cancer porcellanus, Fahr. 

Ent. Syst. t. I I , p. 44 1 -—Herbst t. I , p. 9 2 , PI 2, fig. 1 8 . — Leu-

cosiaporcellana, Fabr. Suppl. Ent- Syst. p. 35o. — Latr- Hist. nat. 

des Crust. t V I , p . 117. — M M . Leach et Desmarest confondent 

cette espèce arce la précédente. 

( 2 ) Cancer, Herb. — Leucosia , Fabr. Suppl. Ent. Syst. — Latr. 

Hist. nat. des Crust, t. V I . — Arcania, Leach, Zool. misc. t. III . 

— Desmarest, Consid. sur les Crust..—Latr. JAègne auim. de Cuvier, 

3° . éd. t, I V , p. 54. — t'dw. Hegne auiiu- de Cuvier, Crust. PI. ^4' 

fig. a. 
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(1 ) Cancer criuacciis 7 Herbst, PI. 20, fig. I I I . - — Lv.ncosia erlna-

ceus, Fabr. Suppl. p. 35'.?.. —• Latr. Hist. nat. des Crust, t. V I , 

p. H O . - — Licbtenstein, p . 1 ^ 3 . — Aicania erinaceus, Lcach, Zoot. 

misc. t. I I I , p. — Desmarest , Consid. snr les Crust, p . 1 7 0 , 

PI. 28 , fig. i . 

(2) Cancer, Herbst, Lin — Leucoaia, Fabr. Suppl. Ent. Svst. —-

Latr. Hist. nat. des Crust, t. V I . — fe«, Leach, Zoo). Mis. t. I I I . 

— Desmarest, Consid. Sur les Crust. — Latrcille , Regne anim. de 

Cuvier, 2*. ed. t. IV, p. 53. 

est dro i te et étroite ; enfin les pâtes antérieures sont grêles 

et alongées , à peu près c o m m e chez les I l ias . 

A R C A N I E H É R I S S O N . - — A . erinaceus (i). 

Carapace couverte d'épines acérées et entourées d'une espèce 

de couronne de pointes plus longues, et garnies elles-mêmes d é-

pines. Front s r m é de deux prnloncemens triangulaires ; des 

épines au bord orbitaire inférieur et sur les pâtes. Longueur, 

10 lignes. 

Habite la mer des Indes. (C. M.) 

G E N R E I X A . — 1.7?a ( 2 ) . 

L e s singuliers Crustacés auxquels M . L e a c h a d o n n é le n o m 

d'ixa , se dis t inguent au premier c o u p d'oeil par la forme de 

leur carapace , d o n t la port ion m o y e n n e est à peu près spbé-

r i q u e , ou p l u t ô t el l iptique t r a n s v e r s a l e m e n t , et se c o n t i n u e 

d e c h a q u e cô té avec u n e port ion cy l indr ique qui triple sa 

largeur e t dépasse l'extrémité des pale.-,: ces p r o l o n g e m c n s 

naissent d u milieu de la région hrancti iale , se dirigeant d i 

rec tement en dehors , et d i m i n u e n t à peine de d iamètre 

j u s q u ' à leur extrémité . L a face supérieure de la carapace est 

p lus o u m o i n s p r o f o n d é m e n t si l lonnée par deux goutt ières 

o u sillons long i tudinaux qui séparent les régions branchiales 

des rég ions m é d i a n e s , et qui se b i furquent antér ieurement 

p o u r séparer les régions hépat iques des régions stomacales 
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DES C R t S r A C Ï S . I i 5 

et branchiales . Le front est très-relevé et assez large; les 

orbites présentent en dessus deux fbsures . Les antennes 

n'offrent rien d e b ien r e m a r q u a b l e , et l'appareil b u c c a l est 

disposé , à peu de choses près , c o m m e chez les Àrcanies , si 

ce n'est q u e la b r a n c h e externe des pates -mâcho ires externes 

est t rès - large et ob tuse au b o u t , et moins l o n g u e q u e la 

port ion interne de ces organes . Les pâtes s o n t filiformes. 

Enfin l ' a b d o m e n de la femel le est très- large et orbiculaire 

dans son ensemble , mais présente en avant un p r o l o n g e m e n t 

f o r m é par son dernier article , qui s'avance dans u n sil lon 

du plastron sternal jusqu'à la base d e la b o u c h e . 

1. I X A C A N A L I C C L É . • — / . canaliculata ( 1 ) . 

Prolongemens latéraux de la carapace granuleux , et garnis 

à leur extrémité tVune. petite dent sij-lforme ; deux cannelures 

profondes qui séparent les régions médianes de la carapace des 

régions latérales. Mains de la femelle longues , grêles, minces, 

arrondies , et diminuant beaucoup d'épaisseur vers reur extré

mité ; pinces très-courtes. Longueur, 8 lignes ; largeur, 2 pouces. 

Habite les côtes de l'Ile-de-France. ( C . M . ) 

2 . Ï X A S A N S A R M E S . — Ixa inermis ( 2 ) . 

Prolongement latéraux de la carapace sans pointe à leur extré

mité ; régions de la carapace séparées par des sillons peu pro

fonds ; deux tubercules à son bord postérieur. 

Patrie inconnue. 

(1) Cancer cylindricus , Herbst, PI. 2 , fig. 3o et 3 l . -— Leucosia cy

lindricus , Fabr. Suppl. p. 35a. —Latr . Hist. nat. des Crust, t. V I , 

p. 1 1 9 . — Lichtenstein, Berlin, Magaz. 182G, p. i43. — Ixa canali

culata, Leach, Zool. Mise. t. I I I , p. 2b', PL lag, fig. i..— Desm. 

Consid. sur les Crust, p. 1 7 1 , PI. 28, fig. 3. — Edw. Regne anim. 

de Cuvier, Crust. PI. 2 4 , fig. i-

( 2 ) Leach, Zool. misc. t. I I I , p. 26 , PI. 13g, fig. 3.—Desmarest, 

Consid, sur les Crust, p. 1 7 1 . 
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GENRE PER.SEP1I0NE. — Persephona (i). 

Nous ne connaissons ce genre que par le peu de mots que 
M M . Leach et Desmarest en ont dit. Ces naturalistes y 
assignent les caractères suivans : « Tiges externe et interne 
des pieds-mâchoires extérieurs amincies insensiblement de
puis leur base, l'externe étant très-obtuse à l'extrémité. 
Carapace arrondie , déprimée, dilatée de chaque côté. Front 
un peu avancé, mais pas plus long que le chaperon. Grand 
article de l'abdomen du mâle composé de trois pièces sou
dées. Pieds de la première paire beaucoup plus gros que les 
autres, qui ont leurs deux derniers articles comprimés. 

1. P E R S E P H O N E D E L A T R E I L L E . — Persephona Lulrcillii ( 2 ) . 

« Partie antérieure du test graduellement et ohtusément di
latée , recouverte de granulations ; trois épines égales recourbées 
à sa partie postérieure ; bras tuberculeux. Longueur, a pouces 
et demi. 

Patrie inconnue « . 

2. P E B S E P H O N E D E L A M A R C K . — Persephona Lamarckii ( 2 ) . 

« Partie antérieure du test presque angulaire, présentant des 

granulations éparses ; trois épines égales, recourbées à sa partie 

postérieure ; bras granuleux. Longueur, 2 pouces et demi. 

Patrie inconnue » . 

(1) Leach, Zool. misc. t. I l l , p. 22 . —Desmarest , Consid. sur 

]es Crust, p. 1 6 8 . —Latrei l lc , Regne anim, de Cuvier, 2°. ed. 

t. I V , p. 54. 

(2) Leach, Zool. misc. t. V , p. 22 . —Desmarest , Consid. sur 

les Crust, p. 168 . 

(3) Leach , \oz. cit. —Desmarest, loc, cit. 
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3. PEnsEPfiojiE DU L I C H T E N S T E I N . •—• Persephona Lichtenslcnii(i). 

« Test aplati, couvert de granulations éparses , armé d'un tu 
bercule sur chacun de ses angles latéraux , et de trois épines à 
peine recourbées , dont la médiane est la plus longue sur son 
bord extérieur ; très-couvert de tubercules rugueux. Longueur, 
i pouce et un quart. 

Patrie inconnue » . 

G E N R E N U R . S I E . — Nursia. 

M. Leach a établi, sous le nom de JVursie , un genre 

nouveau que nous ne connaissons que par la courte descrip

tion qu'en ont donnée ce naturaliste et M. JQesmarest. Les 

Crustacés qui le composent paraissent avoir beaucoup d'a

nalogie avec les Ebalies, auxquelles ils ressemblent par la 

forme générale de la carapace et par la conformation des 

pâtes antérieures, mais dont ils se distinguent par le palpe ou 

tige externe de leurs pales-mâchoires externes , qui est dila

tée en dehors , caractère qui les rapproche des Philyres. La 

carapace est un peu avancée en forme de rostre, et a ses 

bords postérieurs échancrés. Enfin, les pieds de la première 

paire sont anguleux, avec les pinces fortement infléchies. 

M. Leach n'a fait connaître qu'une seule espèce de Nursie ; 

mais M. Ruppell rapporte à ce genre une seconde espèce. 

1. Nursje DE Haiuhveck. — A'ursia Bardwechii (a). 

Carapace armée de quatre dents de chaque côté, et de trois 

tubercules disposés en triangle sur le milieu de la face supérieure, 

et pourvue près de son hord postérieur d'une ligne transversale, 

( l ) Leach, loc. cit. — Desmarest, loc. cit. 

(3) Leach , Zool. misc. t. I l l , p. 20. — Desmarest, Corsid. sur 

les Crust, p . 166 , 
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élevée, portant un tubercule. Une petite pointe au bord posté
rieur de l'avant-dernier article de l'abdomen du mâle. 

De l'Inde. 

a. N U R S I E G R A N U L E U S E . — Nursia granulaia ( i ) . 

Carapace ellyptique et glabre, sans tubercule ni dents; pâtes 
antérieures du mâle médiocres, avec le bras arrondi et garni de 
granulations. 

Habite la mer Rouge. Nous doutons que ce Crustacé soit une 
véritable Nursie. 

G E N R E I P H I S . — Iphis ( 2 ) . 

Le genre Iphis de M. Leac.h tient des^Ebalies par la 
forme génuble de la carapace , et des Ilia par ses pâtes grêles 
et alongées. La carapace a presque la forme d'un rhombe , 
dont les côtés seraient arrondis , et dont l'un des anales , 
dirigé en avant pour former le front, serait tronqué. De 
chaque côté, elle se prolonge horizontalement sous la forme 
d'une longue et grosse épine. La tige externe des pates-
mâchoires extérieures est presque linéaire, mais un peu 
plus étroite vers son extrémité qu'à sa base. Les pâtes anté
rieures sont filiformes et terminées par une pince pointue 
un peu recourbée en dedans et armée de petites épines , 
comme chez les Ilias. Les pâtes suivantes sont cylindriques et 
extrêmement grêles. Enfin , le grand segment de l'abdomen 
est formé de deux articles soudés chez la femelle , et de trois 
chez le mâle. 

(1) Ruppel l , Crust, de la Mer-Rouge, p. 1 7 , Pl. 4. fig. 3. 

' ( 2 ) Cancer, Herbst-—• Leucosia, Vabricius , Suppl. Ent. Syst .— 

Latr. Hist. nat. des Crust, t. V I . — Iphis, Leach , Zool. Misc. t. I I I , 

p. 25. — Desmarest, Cons, sur les Crust, p. 1 7 0 . — Latreille, Règne 

anira. de Cuvier, a*, éd. t. I V , p . 5 5 . 
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IPHIS À SEPT E.PINF.S. — Iphls Septem spinosa (i). 

Carapace un peu granuleuse , armée de chaque côlé d'une 

épine très-forte et un peu recourbée en avant, d'une troisième 

épine semblable, mais moins longue, sur le milieu do son bord 

postérieur , et de deux autres épines courtes de chaque côté de 

la précédente. Base des bras granuleuse. 

Habite la m e r des Indes. 

Le Cancer plicaius de Herbst ( t. I I I , / f

c . partie , p. 2, Pl. 5g, 

fig. 2 ) m e paraît appartenir à la tribu des Leucosiens, et devra 

probablement y former un genre particulier; il a évidemment 

de l'analogie avec les Persephones de M. Leach. 

La Lr.ucosia pila de Fabricius (Suppl . p. 349 ) n'a pas été dé

crite avec assez de détail pour que nous puissions savoir à quelle 

division de cette tribu elle doit appartenir. 

11 en est encore de m ê m e de la leucosia planata de Fabricius 

( Suppl. p, 3 5 o ) . 

T R I B U D E S C O R Y S T I E N S . 

Les Crustacés dont se compose ce groupe établis

sent évidemment le passage entre les Cancériens et les 

Calappicns d'une pa r t , et les Décapodes Anoures 

de l'autre. L e cadre buccal n'est pas aussi étroit an

térieurement que chez la plupart des O x y s t o m e s , et 

les pates-mâclioires ne la closent pas exactement. 

Les antennes externes sont fort grandes. Enfin , le 

plastron sternal est très-étroit. 

On peut distinguer aux caractères suivans les deux 

genres de la tribu des Corjs t iens. 

( 1 ) Cancer Septem spinosus, Fabr. Mantissa, t. I, p. 3 a 5 . — Herbst, 

PL 28, fig. 1 1 2 . — L e u c o s l a Septem spinosa, Fabr. Suppl. Ent. Syst. 

p. 3 5 i . — Latr. et Hist, nat des Crust, t. VI, p. 197. — Iphis Sep

tem spiuosa, Leach, Zool. Misc. t. I l l , p. «5. —Desmarest , Consid. 

sur les Crust, p. 1 7 1 · — E d w , Reg. an. de Cuv- Crust. PI.25. fig. /}· 
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G E N R E A T É L É C Y C L E . — Atelecyclus ( i ) . 

M . Leach a donné le nom d'Atélécycle à un petit groupe 
de Crustacés qui jusqu'alors avaient été confondus avec les 
Crabes proprement dits, mais qui en diffèrent beaucoup. 
Latreille les place avec les Tbies et les Murcies, entre les 
Firimèles et les Eriphies, à la fin de la famille des Arqués ; 
ils ont en effet des rapports assez grands avec ces Cancé-
riens ; mais ils me paraissent se rapprocher davantage des 
Corystes et établir, avec plusieurs autres Oxirhynques , le 
passage entre ces Crustacés et les Décapodes Anomoures. 
Leur carapace ( P l . i/J, fig. 7 ) est convexe et presque 
circulaire ; le front est horizontal, de longueur médiocre , et 
armé de cinq dents dont les trois médianes rapprochées et 
plus avancées que les latérales , lesquelles occupent l'angle 
interne des orbites ; les bords latéraux de la carapace sont 
dentelés, et se prolongent fort loin en arrière, en décri
vant une courbure très-régulière ; enfin les régions hépa
tiques sont petites et les branchiales très-grandes. Les orbites 

sont médiocres et dirigées eu avant ; leur bord supérieur 
présente deux fissures, et l'inférieur une. Les antennes 

internes se reploient longitudinalement dans leurs fossettes, 
creusées dans le front. L'article basilaire des antennes ex

ternes est très-grand, et se soude avec le plancher de l'or
bite en dehors et le front en dessus , de façon à séparer 
cette cavité de la fossette antennaire, de la même manière 
que chez les Platycarcins. La tige mobile de ces appendices 
s'insère sous le front, entre l'orbite et la fossette anten
naire, à peu près comme chez les Cancériens que nous ve
nons de citer ; du reste, elle est cylindrique, ciliée et longue. 
Le cadre buccal est à peu près quadrilatère, et n'est pas 

(1) Cancer, Olivi , Zool. adnat. — Ilcrbst, op. cit. —Montagu , 

Lin. Trans, etc. — A t e l e c y c l u s , Leach. — Desm. Consid. p. 88. 

— Latr. Reg. anim. a e . éd. t. IV, p. 38. 
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( l) Cancer rutundatus, Oliy. Zool. Adriatica, tab. 2 , fig. 2 . — 

Alelecyclus cruentatus, Desm. Consid. p. 89.—.Guiirin , Iconugr. 

Crust. PI. 2, fig. 2 . — Atelecyclus omoiodon? Risso, Hist. uat. de 

l'Kur. merid. t. V, p. 18. 

net tement séparé de l'épisloine ; les paies mâchoires ex

ternes la rempl issent c o m p l è t e m e n t , et s'avancent j u s q u e 

sur l'aitir.le basilaire des antennes internes; leur troisième 

art ic le , b e a u c o u p m o i n s grand q u e le s e c o n d , se t ermine 

p a r un b o r d o b l i q u e , et dépasse de b e a u c o u p l'article sui

v a n t , qui s'insère dans u n e échancrure vers le mil ieu de 

son b o r d in terne . Le plastron s te mal est étroit et a l longé . 

Les pales antérieures sont fortes , mais courtes ; le bras ne 

dépasse pas le b o r d de la carapace , et la main, qui est com
pr imée et élevée en dessus en une crête obtuse et c i l iée , 

s 'applique exac tement contre la part ie antérieure de la face 

inférieure du c o r p s ; les pinces sont petites et u n p e u incli
nées en bas . Les pâtes suivantes sont de l o n g u e u r m é 

d iocre et t erminées par u n article con ique . Enfin l'abdo
men d u mâle est c o m p o s é de c inq articles d i s t incts , et celui 

d e la femel le de s e p t , d o n t le dernier est presque aussi 

g r a n d que le précédent et arrive jusqu'auprès de la b o u c h e . 

i . A T E L É C Y C L E E N S A N G L A N T É . A . Cruentatus ( i ) . 

Carapace légèrement bosselée et finement granulée , surtout 

à sa partie postérieure ; une dent triangulaire vers le milieu du 

bord supérieur de l'orbite ; bords latéraux de la carapace armé 

de neuf grosses dents à bords granuleux , suivis de deux autres 

dents plus ou moins distinctes , qui se continuent en arrière , 

avec une ligne saillante et granuleuse. Mains surmontées d'une 

série d'épines et d'une rangée de longs poils ; cinq rangées lon

gitudinales de très-petites épines ou granulations sur leur face 

externe ; bord supérieur des pâtes suivantes cilié. Longueur, en

viron •>. pouces. Couleur blanchâtre , tachetée de rouge. 

Habite nos côtes occidentales. (C. M.) 
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3 . A T È L É U T C L E H E T L K O D U N . · — A. hélérodon ( 1 ) . 

Carapace moins bombée que dans l'espèce précédente , presque 

lisse sur la région stomacale , et armée sur ses bords latéro-anté-

rieurs de dents alternativement grandes et médiocres, à bords gra

nuleux : poils des pâtes très-longs et soyeux. Du reste, semblable 

à l'espèce précédente. 

Habite les côtes d'Angleterre. (Collection du Musée brit. à 

Londres.) 

3. A T E L É C Y C L E C H I L I E N . — Atelecyclus Ckilensis ( 2 ) . 

Carapace moins bombée et moins sillonnée que dans l'Atelé

cycle ensanglante' ; dents latérales à peu près égales et fortement 

denticulées sur leurs bords. Du reste , ne différant que peu des 

précédentes. 

G E N R E T H I E . — Thia (3). 

L'aspect des petits Crustacés , auxquels M . L e a c h a d o n n é 

le n o m de Thia, est t rès -par t i cu l i er , et les r a p p r o c h e u n 

p e u de certaines espèces de la section des A n o u r e s ; sous 

d'autres r a p p o r t s , ils on t b e a u c o u p d'analogie avec les A t é -

l écyc l e s , et , de m ê m e q u e ces derniers , établissent un 

passage entre les O x y s t o m e s et les Cancériens . L e u r cara
pace ( P l . i 4 , bg- 5 ) est presque c o r d i f o r m e , assez for -

( ï ) Cancer hippa septcmdentatus , Moiitagn , Trans, of the Lin. 

soc. vol. X I , Pl . 1, fig. 1 — A t e l e c y c l u s heterodon, Leach, Malac. 

Rritan. —Latr . Encyc. Pl. 3o3, fig. 1 et 2 (d'après Leach). Pl. a.— 

Aielecyclus septemdenlatus, Desra. Cousid. sur les Crust, p . 8, PL 4> 

fig. 1. 

( 2 ) Cancer uudecimdeutatus ? Herbst . Pl. 1 0 , fig. Co. 

(3) Leach , Zool. misc. vol. I I . — Desm. Consid. p. 8 7 . — Risso , 

Latreille, Reg. anim. - j e . éd. t. I V , p. 38. — (iuérin, Encyc. t. X , 

p. GsS. — Risso, Hist. nat. de l'Europe mérid. t. V , p. 
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(i) Thia polita, Leach , Zool. misc. vol II , tab. i o 3 . — L a t r . 

Encyc. Pl. 3o3, fig. 6 ( d'après Leach ). — Guérin, Iconogl . Crust. 

Pl . ?., fig. 3. 

tement rétrécie en arrière ; sa face supérieure est lisse, et à 
peu près horizontale d'avant en arrière, niais fortement 
couibée transversalement, et ne présente point de régions 
distinctes. Le front est large, lamelleux et assez avancé ; 
les bords latéraux de la carapace minces et arqués. Les 
orbites sont extrêmement petits. Les antennes internes se 
reploient transversalement sous le front; les externes s'in
sèrent dans l'hiatus qui sépare le front du plancher de l'or
bite , elles sont grandes et fortement ciliées. La disposition 
de Xappareil buccal est à peu près la même que dans le 
genre précédent (Atélécycle) ; le troisième article des pates-
mâchoires externes s'avance de même jusqu'à la base des 
antennes internes , mais il est beaucoup moins alongé , et 
donne insertion à l'article suivant par une large échancrure 
de son angle interne. Le plastron sternal est extrêmement 
étroit. Les pâtes antérieures sont courtes et comprimées, 
mais moins que chez les Atélécycles ; les pâtes suivantes 
sont encore plus courtes, et terminées par un article droit 
et très-aigu. Enfin l'abdomen est à peu près de même forme 
dans les deux sexes : seulement chez le mâle il est un peu 
plus étroit , et les trois articles qui précèdent le dernier 
sont soudés ensemble. 

Ces petits Crustacés vivent enfoncés dans le sable à peu 

de distance du rivage. On n'en connaît avec quelque cer

titude qu'une seule espèce. 

T H I A F O L I E . — T. polit a (i). 

Carapace très-lisse, un peu pointillée dans sa partie antérieure, 

et entourée d'une bordure de longs poils. Front arqué ; yeux 

excessivement petits ; mains arrondies en dessus et lisses en des-
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sous; pâtes suivantes ciliées sur les bords. Longueur, 10 lignes. 

Couleur rosée. 

Habite les bords de la Manche et de la Méditerrane'e. (C. M.) 

Le Cancer residuus de Herbst (Pl. 4 8 , fîg. 1 ) est probable

ment encore une Thia. Il paraît différer de l'espèce précédente 

par la grandeur des yeux et quelques autres particularités. 

M. Risso a donné le n o m de Thia Blainvillii (Journal de Phy

sique, octob. 1 8 2 2 , et Hîst. de l'Eur. mérid. t. V , p. 111 ) , 

à un petit Cruslace de la Méditerranée , qui paraît devoir en 

effet se rapporter à ce genre , mais qui est décrit d'une manière 

trop superficielle pour pouvoir prendre actuellement place dans 

le grand catalogue des animaux. 

G e n r e POLYDECTE. ~ Poljdcctus. 

Ces petits Crustacés, que Latreille rangeait dans le genre 
Pilumnc, s'éloignaient beaucoup des Cancériens par leur 
f o r m e générale. L e u r carapace est presque hexagonale et 
très-bombée; elle se rétrécit plus en avant qu'en arrière, 
mais est notablement plus large que longue ; enfin ses bords 
sont très-obtus. Le front est avancé, lamelleux, droit, et 
conformé à p e u près comme chez les Xanthes. Les orbites, 

dirigés très-obliquement en dehors , sont incomplets an
térieurement. Les antennes internes se reploient trans
versalement en dehors. L'article basilaire des antennes 

externes est cylindrique, et placé entre la fossette an-
tennaire et l'orbite; il arrive jusqu'au front, mais ne s'y 
soude pas ; leur deuxième article s'insère dans le canthus 
interne des yeux. Nous ignorons la disposition de la tige 
terminale de ces appendices. Le cadre buccal est rétréci 
antérieurement, mais sans être triangulaire, et son bord 
antérieur est très-saillant et en forme de W . Les pates-

mdchoires externes sont alongées ; leur troisième article 
est à peu près de même f o r m e q u e chez les Atélécycles. 
Les pâtes de la première paire sont grêles et très»courtes 

ORCSTACl-S , TOME II. 1 0 
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-i\ (i) Pilumnus cupulifera, Latr. Encyc. t. X . p. 

(2) Cancer, Pennant.— Allunea, Eabr. Suppl. p. 3f)S. —Bosc , 

op. cit. t. I I , p. I . — Corystes, Latr. Hist, des Crust, etc. t. V I , 

p . —Leach, Malac.—Lamarck, Hist, des an. sans vert. t. V , 

p . 2 3 3 . — Desmarest, op. cit. p- 86". 

chez la femelle, la main très-petite et les pinces cylindri

ques. Les pâtes suivantes sont à peu près cylindriques , et 

terminées par un article court et pointu ; leur longueur aug

mente jusqu'à la quatrième paire ; celles de la cinquième 

paire sont plus longues que les secondes. 

Nous n'avons eu l'occasion d'observer qu'un individu fe

melle de ce genre, qui faisait partie de la collection du 

Muséum , mais qui a été malheureusement détruit par ac

cident. 

P O L Y D E C T E cuPL'LirÈttE. — P. cupulifcra ( i ) . 

Ce petit Crustacé est très-remarquable, à cause des trois gros 
tubercules cupuliformes qui entourent chaque orbite; une de ces 
éminences, élargie et concave au bout, occupe l'angle externe, 
et les deux autres le bord inférieur de l'orbite. La carapace est 
très-bombée ; le front horizontal, avancé , divisé par mie fissure 
médiane et terminé par un bord droit ; les bords latéro-anté-
rieurs sont à peine distincts, et présentent d'abord une légère 
concavité. 

G E N R E CORYSTE — Corysles (a). 

Par la forme générale de leur corps, ainsi que par plu

sieurs particularités de leur organisation , les Corystes dif

fèrent beaucoup des autres Biaehyures, et se rapprochent 

extrêmement de certains Anomoures ; ils établissent évi

demment le passage entre ces deux groupes, mais ils appar

tiennent bien certainement au premier , et c'est à tort que 

Fabricius les réunissait aux Albunées. La carapace de ces 

Crustacés (Pl. i4 bis^ fig. n ) est beaucoup plus longue que 
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large, et présente à peu près la forme d'un ellipsoïde, dont le 
grand diamètre serait longitudinal. LeJ'rontc.st lamelleux, et 
constitue un rostre triangulaire. Les yeux sont médiocres, 
etlesorbites n e présentent rien de remarquable .- seulement 
on voit à leur boni supérieur deux fissures. Les antennes 

internes se reploient longitudinalement. Les antennes ex

ternes sont très-grandes, leur longueur dépasse de beau
coup celle de la carapace ; leur premier article est gros, à 
peuprès cylindrique, et inséré sous l'œil, dans un hiatus 
du bord orbitaire; le second article, à peu près de même 
longueur, mais moins gros, est recourbé en bas et en de
dans, de façon à s u i v i e le bord du rostre et à former un 
coude avec le troisième article qui se dirige directement en 
avant, et se trouve en contact avec celui du côté opposé ; 
enfin la tige terminale se compose d'un grand nombre d'ar
ticles assez gros , et présente comme la portion basilaire , 
sur ses bords supérieur et inférieur, une rangée de 
longs poils. L e cadre buccal est long, et presqu'en 
forme d'ogive ; s e s bords latéraux sont très-saillans et se 
continuent avec les antennes externes, tandis que son bord 
antérieur manque, et que l'espace prélabial se continue 
avec L'épistome qui est à peine distinct. Les pates-mdchoires 

externes sont longues, étroites, et s'avancent jusqu'à l'origine 
des antennes internes, m a i s sans s'appliquer contre l'épis
tome, de façon à laisser antérieurement, entre leur extré
mité et cette partie, une ouverture dirigée en avant; leur 
troisième article est plus long que le deuxième, et se ter
mine par une extiémité étroite et arrondie, qui dépasse de 
beaucoup le quatrième article, lequel s'insère dans une échan-
crure de son bord interne. Le plastron stcrnal est très-
étroit et à peu près de même largeur dans toute son éten
due; le sillon médian résultant de l'apodème médian 
s'étend jusqu'au milieu de l'anneau qui porte les pates 
antérieures , et la voûte des flancs est presque verticale. 
Les pates antérieures sont de grosseur médiocre ; chez le 
mâle , elles ont plus de deux fois la longueur de la carapace, 

t o . 
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( i ) Cancer cassivelanus, Pennant, Brit. Z u o l . tab. 7, fig. 

Herb. t. I , PI, i y , fig. 72 ( l e male d'apres Pennant;. — Cancer 

personatus, Herb. loc. cit. fit^- ^3 ( la f'emellc ). — A l b u u e a dcnlata, 

Fabr. Suppl. p. 398 .— Coryslcs deiila'us LaLreillc , Ili.st. nat. des 

Crust, etc. t. V I , p. 1 3 2 — E n c y c . Atlas , P I . «87, fig. 3 et \ 

( d'aprt'*s Pennant) . — Lamarck, op. cit. t. V , p ->3\. — Corystes 

cassivelauus, Leach, Malacostr. Pod. llrit. tab. 1 , ( r epmd. Fncyc-

Pl. 302, fig. 1 - 5 ) . — C . dentata, Desm Consid. snr les Crust p. 8fi, 

PI. 3. fig. 2. — C . personalis, C u e r i n , Iccnogr, Crust. PI. (i, fig. 3. 

mais les pinces q u i les t erminent ne sont pas fortes. Les 

pâtes suivantes sont au contraire courtes ; leur article t er 

mina l est é t r o i t , mais un peu a p l a t i , et r e m a r q u a b l e m e n t 

long c o m p a r a t i v e m e n t aux articles précédens. Enfin Vabdo

men se r e c o u r b e en bas moins b r u s q u e m e n t que chez la 

plupar t des Brachyures ; ses deux premiers articles sont 

situés sur le m ê m e niveau q u e la carapace ; mais du reste 

il est court et rep loyé c o m m e d'ordinaire contre le s ter

n u m ; chez le mâle on y c o m p t e cinq articles seulement , 

les deux qui précèdent le p é n u l t i è m e étant soudés avec lui . 

CoRYSTE D E N T É . • — CORYSLES DCNLALUS ( i ) . 

Carapace b o m b é e , présentant un petit sillon de chaque côté 

des régions cordiale et génitale ; rostre profondément échnncré 

au milieu. Trois dents spiniformes de chaque côté de la cara

pace , la première formant l'angle orbilaire extérieur, la seconde 

placée sur le bord de la région hépatique , et la troisième, très-

petite, sur le bord de. la région branchiale. Une petite épine 

vers l'extrémité du bord antérieur des r i r a s , et une plus forte 

sur le carpe ; mains du mâle très-étroites vers leur base ; pales 

suivantes ciliées sur les bords. Longueur, i 5 lignes. 

Habite les côtes de la Manche , de l'Océan et de la Méditer

ranée. ( C . M.) 
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G E N R E NAUTILOCORYSTE. — Nautilocorystes{i). 

Latreille a rangé dans le genre Coryste un Crustacé rap
porté du cap de Bonne-Espérance par Dclalande, qui res
semble, en effet, aux Corystes parla forme générale , mais 
qui néanmoins s'en distingue par un caractère important , 
car les pâtes de la cinquième paire sont terminées par un 
article aplati, en forme de nageoire, absolument comme 
chez les Portuniens ; aussi nous pensons qu'il est convena
ble de le séparer génériquernent, et nous désignerons, sous 
le nom de Nautilocorysie , la division nouvelle établie pour 
le recevoir. La carapace de ce Crustacé ne présente rien de 
remarquable. Le front est large et à peine saillant. Les 
antennes sont conformées comme chez les Corystes. Les 
pales-rndchoires externes ont aussi à peu près la même 
forme; mais leur troisième article , un peu moius long que 
le deuxième, donne insertion par son sommet à l'article 
suivant. Les pâtes antérieures sont courtes et arrondies ; 
celles des quatre paires suivantes sont très-comprimées et 
terminées par un tarse lamelleux et plus ou moins lancéolé ; 
enfin celui des pâtes postérieures est très-large. 

IS'ACTILOCOHYSTE O C E L L A I R E . . — N. ocellatus. 

Front lamelleux, divisé en deux lobes par une fissure mé
diane profonde; bords latéro-antérieurs de la carapace armés 
de quatre dents, outre l'angle orbitaire externe ; une forte épine 
sur le carpe. 

Habite le cap de Bonne-Espérance. (C. M. ) . 

G E N R E PSEUDOCORYSTES. — Pscudocorystes. 

Les Crustacés que nous désignons sous le nom générique 

{i)1Cwysla i Latr. Règne anim. de Cuyier, a c. éd. t. IV, p. 53 . 
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de Pseudocorystes ont beaucoup d'analogie avec les Corystes, 
et surtout avec les Nautilocorystes ; leur forme générale se 
j'approche extrêmement de celle des premiers , et ils ont les 
pâtes natatoires comme les derniers , mais ils diffèrent des 
uns et des autres par leurs pates-mâchoires externes. La 
carapace est à peu près ovalaire et assez bombée. Le front 
est étroit, avancé et horizontal. Les pédoncules oculaires 

sont de grandeur médiocre, et les orbites, ti ès-peu pro
fondes , sont tout-à-fait ouvertes extérieurement. Les an

tennes internes sont petites et complètement recouvertes en 
dessus par le front ; leur tige se reploie Jongitudinalement 
comme chez les Corystes. La disposition des antennes exter

nes est aussi essentiellement la même que chez ces Crustacés, 
mais le cadre auditif placé à leur base est remarquablement 
grand. L'épis tome ne se distingue pas de l'espace préla
bial, et le cadre buccal, tout-à-fait ouvert antérieure
ment, se prolonge latéralement au devant de la base des 
antennes externes, où il se termine par une grosse dent co
nique, qui forme, avec cet appendice, la paroi inférieure 
de l'orbite. Les pates-mâchoires externes sont assez larges ; 
leur second article est très-grand , tandis que le troisième 
est petit, triangulaire et à peu près aussi longque large ; leur 
tigelle terminale est extrêmement courte et s'insère près du 
sommet du troisième article. Le plastron sternal est à peu 
près de même forme que chez les Corystes. Les pâtes anté

rieures sont grosses, comprimées et de longueur médiocre. 
Celles des quatre paires suivantes sont toutes à peu près de 
même longueur et très-comprimées ; leur tarse est lamel-
leux , large et de forme lancéolée, surtout à celles de la 
deuxième et de la cinquième paire. Enfin l'abdomen est 
très-étroit, et ne présente chez le nulle que cinq segmeus 
distincts; les troisième, quatrième et cinquième anneaux 
étant soudés entre eux. 
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PSECDOCORVSIE ARME. — P. armatas. 

Front triangulaire, armé de trois dents , dont la médiane est 

la plus grosse ; une fissure au milieu du bord orhitaire supérieur, 

et deux grosses dents (dont la première représente l'angle orbi-

taire externe) sur le bord antérieur de la carapace, suivies de 

deux petites pointes assez éloignées : une dent très-saillante au-

dessous de l'insertion des yeux et des antennes externes. Pâtes 

antérieures armées d'une dent très-forte , et de deux petites 

dents sur le carpe , d'une pointe située vers le milieu du bord in

férieur de la main , et d'une série de dents coniques sur le bord 

supérieur de la main et du doigt mobile. Pâtes suivantes ciliées 

sur les bords. Longueur, environ 2 pouces." 

Trouvée par M. Gay, sur la còte de Valparaiso. (C. M.) 

Le Grustacé figuré par lirown , sous le n o m de Grass-Crab 

(llist. of Jamaica , p. 4 2 2 , Pl. 4 8 , fig. 2 ) , appartient à ce genre, 

et pourrait bien ne pas différer spécifiquement du Pseudocoryste 

armé. 

TRIBU DES D O R Ï P P I E N S . 

Les Crustacés, qui en se groupant autour des D o -

rippes forment cette petite tribu, ont la carapace très-

déprimée, tronquée en avant, un peu élargie en arrière, 

presque quadrilatère, et en général t rop courte pour 

recouvrir tout le corps ( 1 ) . Le front est large et les yeux 

de grandeur ordinaire. La disposition de la bouche se 

rapproche beaucoup de ce que nous avons déjà vu 

chez les Calappes , les Mursies , e t c . , et l'eau arrive 

aux branchies par deux ouvertures situées au devant 

C i ) PL 20 , fig. 1 1 . 
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d e l à base des pâtes antérieures. L e plastron slernal 

est circulaire et fortement recourbé en haut vers sa 

partie postérieure ; les pâtes antérieures sont courtes ; 

celles des deux paires suivantes longues et terminées 

par un article stylifonne ; enfin , celles de la dernière, 

ou des deux dernières paires , s'insèrent au-dessus 

des autres, pour ainsi dire sur le dos ; elles sont 

presque toujours beaucoup plus petites que les pré

cédentes et se terminent en général par un article 

crochu disposé de manière à pouvoir agir comme or

gane de préhension. 

Ce groupe ne se compose encore crue de quatre gen

res , caractérisés de la manière suivante : 
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G E N R E D O M P P E . — Borippe ( i ) . 

Les Dorippes constituent un genre très-remarquable, tant 
par la forme générale du corps et le mode d'insertion des pâtes, 
que parla disposition de l'appareil buccal et celle des ouver
tures respiratoires. La carapace de ces Crustacés est dépri
mée, tronquéeen avant, beaucoup plus large postérieurement 
qu'antérieurement, et trop courte pour recouvrir tout le 
thorax ; elle ne se prolongemême pasau delà de l'insertion des 
pâtes de la troisième paire (Pi. 2 0 , fig. 1 1 ) . Les régions hé
patiques sont très-petites, et la région intestinale est linéaire. 
Le front est étroit et éebancré ; les orbites dirigés en avant 
et fort peu profonds ; les bords latéraux de la carapace 
sont obtus ; enfin son bord postérieur est très-large. Les 
yeux sont de longueur médiocre , mais ne se cachent que 
très-imparfaitement dans les orbites. Les antennes internes 

sont logées dans des fossettes ovalaires et presque verticales ; 
leur article hasilaire est petit, mais leur tige mobile est 
assez grande, et en se reployant ne peut pas rentrer dans 
sa fossette. Les antennes externes sont médiocres , leur ar
ticle basilaire est vertical et va se joindre au front, de façon 
à séparer l'orbite de la fossette antennairc ; la tige mobile naît 
par conséquent, immédia ement au-dessous du front, près de 
l'angle orbitaire interne. h'cpi,\tome manque ; le cadre buccal, 
très-long et triangulaire, s'avance entre les fossettes antennai-
res jusqu'au front (Pl. 1 0 , fig. i?. ) ; lespates-nidchoires ex • 
ternes n'occupent qu'environ les trois quarts de sa longueur, 
et toute sa portion antérieure est transformée en un canal 
par des prolongemens des pates-mâchoires de la première 
paire. Le troisième article des pates-mâchoires externes est 
étroit, et beaucoup moins grand que le précédent ; il donne 

( 1 ) Fabr. Suppl. p. 36 i . — Latreille, Reg anim. a B . éd. t. I V , 

p. 68- — Desmarest, Consid. sur les Crust. p. i35. 
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(]) Cancer hitus alius , Aldrov.'mt'e , de Crust, p. 1 9 4 ' — Cancer 

luna.tus , Liri. Sy.st. rtat. —Herbst . t. I , PI. 1 1 , fig1. 67 ( fern. ) , et 

C. Facchino; ejusdem, t. I , p. 190, PI. 1 1 , tig. 68 (male) .—Dorippe 

lanata , Iiosc, Jlist. nat. des Crust, t. I , p. 2 0 S . — Lamarck, Hist, 

des an. sans vert. t. V , p. 2 4 5 . — Latreille, Encyc. PI. 3o6, fig. 2 . 

—Desmarcst, Consid. sur les Crust, p. i 3 5 , PI. 17, fig. 2 . 

insertion au quatrième article par son angle antérieur e t ex
terne ; enfin le prolongement flabellifère, situé au côté ex
terne de la base de cet organe, au lieu d'être logé comme 
d'ordinaire dans un espace vide laissé entre la base de la 
première pate et le bord de la portion plérygostomienne de 
la carapace , est reçu dans u je cebancrure ovalaire creusée 
dans cette dernière partie ( 1 g . n , a) ; cette éehancrure, fer
mée en dedans par ¡'ins.eri.ioi] de la pale-mâchoire , constitue 
ainsi un trou par lequel l'eau arrive dans la cavité branchiale. 
Le plastron slernal est large et circulaire; les pales sont très-
inégales et ne s'insèrent pas sur la n ême ligne, comme chez 
la plupart des lirachyurcs ; celles de la quatrième paire sont 
plus élevées que les préeédentis et celles delà cinquième 
paire naissent au-dessus et un peu en avant des quatrièmes , 
de façon à paraître s'insérer sur le cios. Les pâtes antérieures 
sont courtes ; celles de la deuxième et troisième paires sont 
au contraire très-longues, et terminées par un article très-
grand et un peu falciforme; enfin les pales des deux der
nières paires sont grêles , ti ès-courtes , et terminées par un 
tarse crochu, et disposé de manière à se reployer contre l'ar
ticle précédent, comme les pâtes subchébformes des Cre
vettes. Les premiers articles de Vabdomen occupent la face 
supérieure du corps; les autres sont appliqués comme d'or
dinaire contre le plastron steri al. On en compte sept dans 
les deux sexes : chez la femelle, le pénultième est très-grand 
et le dernier fort petit et saillant. 

I . DORIPPF. LAINEUX. — D. Uinata (i). 

Carapace très-inégale, hasse.lée. et granuleuse à sa partie postc-
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rleure, très-étroite en ayant. Front très-largement échancré, et 

moins saillant que l'extrémité' antérieure du cadre buccal ; angle 

orbitaire extérieur et dent orbitaire inférieure minces , longs et 

très-pointus ; cette dernière sans dentelures en dessous, et dé

passant de beaucoup le front ; une épine vers le milieu du bord 

latéral de la carapace ; Une crête transversale obtuse sur le troi

sième article de l'abdomen du mâle. Pâtes garnies de longs poils. 

Fabricius et Laireille ont souvent confondu cette espèce avec la 

suivante. 

Le Dorippe nffînis de M. Desmarest (op. cit, ) ne paraît pas être 

une espèce distincte. 

·>.. D O M P T E QUATJRIDEIVTÉ. — D . quadridenlala (i). 

Carapace très-alongée antérieurement , très-inégale , et garnie 

de douze à quinze tubercules arrondis. Front lamelleux, avancé , 

et formant deux dents triangulaires ; angle'orbitaire externe 

très-saillant, et la portion interne du bord orbitaire inférieur 

formant mie grosse dent , pointue et dentelée en dessous , qui s'a

vance beaucoup au devant du front , et atteint presque le ni

veau de l'origine de la tigclle multi-articulée des antennes ex

ternes, extrémité antérieure du cadre buccal n'atteignant pas 

le bord du front. Pâtes antérieures granulaires chez le mâle ; 

deuxième et troisième articles de l'abdomen armés chacun de 

trois tubercules dentiformes, disposés par rangées transversales. 

Chez le mâle , une grosse dent et deux très-petites sur le qua

trième article de l 'abdomen. Longueur, 1 6 lignes. 

Habite l'Océan indien. (C. M.) 

Le Dorippe facchino, Latreille (Encyc. Pl. SoG, fig. 5 ) m e paraît 

être la femelle de cette espèce. 

( l ) Fabr. Suppl. p. 3 6 l . — C a n c e r Frascone , Herbst , t. I, p. I Q 2 , 

Pl. i l , ilg. 7 0 . — Don'ppe nodulosa , Péron, Coll. du Muséum (Je 

m â l e ) ; et I>. atrapas, Lamarck , Ilist. des an. sans vert. t. V , 
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3. D O M P P E C A M A K D . — D . sima (1). 

( P l . 2 0 , fig. I I . ) 

Carapace courte , presque lisse en dessus, et couverte d'un duvet 

serré. Front large , à peine saillant, et divisé en deux dents trian

gulaires ; une dent ou une dilatation très-marquée de chaque côté 

du front au-dessus de l'angle orbitaire interne. Angle orbitaire 

externe presque aussi saillant que le front ; dent du bord infé

rieur de l'orbite médiocre 7 arrondie, lisse, et ne dépassant pas 

le niveau du front. Mains du mâle médiocres. Longueur , envi

ron i pouce. 

Habite les cotes de l'Inde. (G. M.) 

4. J J O M P R I Î R R S È . — D . astuta ( A ) . 

Carapace tre.s-alongèe , plate , presque entièrement lisse en dessus, 

mais présentant quelques sillons profonds et presque dépourvus 

de duvet. Front très-saillant et largement échancré , de manière 

à présenter deux dents triangulaires et aplaties ; ni dent ni dila

tation au-dessus de l'angle orbitaire interne ; dent du bord infé

rieur de l'orbite rudimenfaire ; cadre buccal venant se terminer 

dans l'échancrure médiane du front ; mains du mâle courtes , 

grosses et très-renflées ; abdomen ne présentant pas de tubercules 

deutiformes. Longueur , G lignes. 

Habite les mers d'Asie. ( C . M . ) 

La Dorippc callida de Fabricius (Suppl. p . 3 G 2 ) , paraît être 

très-voisine de l'espèce précédente , dont elle se distingue par les 

p. 245 (femelle). — D. quadridetuala, Latr. Hist. nat. des Crust, 

t. \ l , p. 1 2 5 ; Encyc. Pl. Son, lig. 1. —Desmarest, Consid. sur 

les Crust, p. i 3 5 . — D . n o d u l o s a , Guérin, Iconog. Pl. i 3 , iig. 2. 

( 1 ) Dorippc. astuta, Latreilïe* Collection du Muséum. 

(2) Cancer pinnophylax , Fabr. Syst. t. XI, p. 444- — L i n n . Syst. 

nat. — D o r i p p c astuta, Fabr. Suppl. p. 3Gi..— C. astuta, líerhst, 

t. I l l , p. 4 5 , Pl. 5 5 , lig. 6. 
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(i) Desmarest, Crustacés fossiles, p. ug, Pl. 18 , fig. 1 - 3 / 

petits tubercules, qui forment nue sorte de carène sur la ligne 
médiane de l'abdomen. 11 habite les mêmes mers. M. Roux la 
rapporle à son Ktliuso M a s c a n n o . 

o . DOÎÎIFPE DE R i s s o . — D. Ihssoana ( i) . 

Espèce fossile très-voisine de la Dorippe quadridentée , mais 

dont le front avancé et étroit paraît être à peine divisé sur la 

ligne médiane. On ignore l'origine du débris qui a servi à réta

blissement de cette espèce. ' 

G E N R E C Y M G P O L I E . — Cymopolia. 

M . Roux, naturaliste distingué de Marseille, a fait con
naître sous ce nom un Crusiacé très-remaquable, qui semble 
établir un passage entre les Dorippes et les Grapsoïdiens, 
et qui se trouve dans la Méditerranée. La carapace de cet 
animal est déprimée, plus large que longue, quadrilatère 
et très-inégale. Le front est très-large et dentelé ; les yeux, 
gros et de longueur médiocre, se reploient dans les orbites, 
dont le bord supérieur est armé de trois grosses dents (y 
compris celle formant l'angle orbitaire externe) , et dont le 
Lord intérieur est divisé par deux échancrures. Les antennes 

externes se reploient transversalement sous le front , et les 
fossettes qui les logent sont séparées des orbites par l'ar
ticle basilairc des antennes externes ; le second et le troi
sième articles de ces derniers organes sont longs et cylin
driques, et supportent une tige multi-articul e assez longue. 
Le cadre buccal est presque carré, mais e,-,t incomplet en 
avant, et les pates-mâclioires internes paraissent devoir dé
passer les externes et se prolonger jusqu'aux fossettes anten-
naires ; mais le seul individu que j'ai eu l'occasion d'exami
ner, et dont je dois communication à l'obligeance de M. Bar
thélémy, conservateur du cabinet d'histoire naturelle de la 
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(1) Roux , Crust. de la Méditerranée, Pl . 2 1 , 

(2) Gucrin , Annales des sciences naturelles, i r u . série, t. X X V . 

ville de Marseille, étant en très-mauvais état, je n'ai pu m'en 
assurer positivement. Les pales mâchoires externes sont 
beaucoup trop courtes pour clore en entier le cadre buccal ; 
leur troisième article est très-petit, et fortement tronqué à 
sa partie antérieure et interne pour l'insertion de l'article 
suivant, qui est assez grand. Les pâtes antérieures sont 
inégales ; la main petite et renflée. Les pâtes des trois paires 
suivantes sont aplaties , et successivement de plus en plus 
longues; leur tarse est étroit, mais aplati, et de forme un 
peu lancéolée. Les pâtes de la cinquième paire sont presque 
rudimentaires ; elles naissent au-dessus des quatrièmes , et 
n'atteignent pas l'extrémité de leur troisième article- Le 
tarse de ces organes est grêle , styliforme et presque droit. 
Enfin , l'abdomen se recourbe en bas immédiatement der
rière le bord postérieur de la carapace , et se compose de 
sept articles distincts dans les deux sexes. 

On ne sait rien sur les mœurs de ces Crustacés. 

G Ï M O P O L I E D E C x R O N . — C. Caronii ( i ) . 

Carapace fortement bosselée et très-rugueuse ; front armé de 
quatre dents , occupant sa portion médiane ; bords latéraux 
garnis do quatre dents aplaties, dont la grosseur diminue d'avant 
en arrière (y compris l'angle orbitaire extérieur); mains granu
leuses; pinces cannelées en dessus; bord supérieur des cuisses 
dentelé ; une ou deux dents sur le bord supérieur du quatrième 
article des troisième et quatrième pâtes. Longueur, i pouce. 

Habite les côtes de la Sicile. (Cabinet d'hist. nat. de la ville de 
Marseille. ) 

G E N R E C A F H Y R E . —Caphyra ( 2 ) . 

Cette petite division générique , que nous ne connaissons 

que parla description qu'en apubliée M. Guérin, se distingue 
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( 1 ) Guérin, loc. cit. p. 2 8 6 , Pl . 8, A . 

par la disposition des pâtes, dont les postérieures ne dif
fèrent pas des trois paires précédentes , et pourrait bien ne 
pas appartenir à cette famille, mais se rapprocher des 
Grapsoïdiens, car la conformation de la bouche ne me paraît 
pas être celle commune aux Oxystomes. La carapace est 
quadrilatère , peu convexe et un peu plus large que lon
gue. Le front est large. Les yeux sont courts et rétracliles. 
Les antennes internes se reploient transversalement sur le 
front. Les antennes externes sont médiocres ; leur premier 
article est alongé et soudé au test ; leurs second et troi
sième sont courts et ovoïdes. Le cadre buccal paraît être 
quadrilatère et très-large en avant. Les pates-mâchoires 

externes ont à peu près la même forme que chez beaucoup 
de Grapsoïdiens, si ce n'est qu'elles se terminent du côté 
interne par un bord droit; leur troisième article est petit 
et tronqué en dedans au point d'être presque triangulaire. 
Le plastron sternal est très-large. Les pales delà première 
paire sont médiocres ; la main ne paraît pas être compri
mée , et la pince est courte. Les pâtes suivantes diminuent 
progressivement de longueur, et se terminent par un cro
chet velu, recourbé en dedans; celles de la quatrième et 
de la cinquième paire sont relevées sur le dos. Enfin l'ab
domen de la femelle est grand et composé de sept articles. 
On ne connaît pas la conformation d u mâle. 

G A P H T R E D E R O I . X . • — Caphyra Rouzii (i). 

Carapace lisse. Front avancé, échancré au milieu , et sinueux. 

Bords latéro-antdrieurs de la carapace armés de trois épines ( y 

compris l'angle orbitaire externe) . Mains armées d'épines eu 

dessus. Couleur, vert jaunâtre ; longueur, fK lignes. 

Habite la Nouvelle-Irlande. 
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G e n r e ETHUSE. — Eihusa ( i ) . 

Le genre Ethuse , établi par M. Roux aux dépens des 
Dorippes de Fabricius et des autres naturalistes, se dis
tingue facilement de ces Crustacés par le mode de confor
mation des ouvertures afférentes de la cavité respiratoire, 
lesquelles présentent ici la disposition normale. La cara

pace est à peu près quadrilatère, notablement plus longue 
que large, et très-aplatie ; le front est large , et les orbites, 

dirigés en avant, sont très-incomplets. Les yeux, portés 
sur un pédoncule assez long et très-saillant, dépassent 
l'angle externe de la carapace, et ne sont pas retráctiles. Les 
antennes internes se reploient en avant, dans des fossettes 
placées sous lefront ; les externessont assez longues ; leur pre
mier article est cylindrique, et sépare la fossette anlennaire 
de l'orbite ; le troisième est plus long que le second.Le cadre 

buccal est triangulaire, et arrive au niveau des fossettes 
antennaires ; les pates-mâchoires externes sont beaucoup 
moins longues , et laissent à nu la portion antérieure des 
pates-mâchoires de la première paire, qui complètent en 
avant le canal efférant de la cavité respiratoire ; le troisième 
article des pates-mâchoires externes est moins long que le 
second , presque ovalaire, fortement tronqué en avant , et 
articulé avec le suivant par le milieu de son bord antérieur. 
Les régions plérygostomiennes sont à peu près quadrila
tères, et ne se prolongent pas entre la base de la pate-mâ-
choirc externe et de la première pate thoracique , comme 
chez les Dorippes. Le plastron sternal est ovalaire. Les 
pat.es antérieures sont courtes et grêles dans les deux sexes ; 
en se reployant elles forment un double coude, comme chez 
les Homoles. Les pâtes suivantes sont longues, surtout 

(i) Cancer, Herbst. — Dorippe, Fabr. Latr. Bosc. — Eihusa , 

R o u x , Crust. de la Méditerranée. 

CRUSTACÉS, TOME II. I I 
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l 6 2 H I S T O I R E K A T l ' R E I I E 

celles de la trois ième paire ; celles d e la quatr i ème paire 

sont au contraire e x t r ê m e m e n t courtes , et insérées a u - d e s 

sus des précédentes ; enfin les pat.es postérieures , plus l on 

gues q u e les quatrièmes, sont insér es au-dessus et en avant 

de ce l l e s -c i , et terminées c o m m e elles par u n tarse très-

c o u r t , c r o c h u et subehé l i forme. h'abdomen présente sept 

articles distincts chez le m â l e , et seu lement cinq chez la 

femel le ; les deux premiers anneaux sont dirigés en arrière 

et sur le m ê m e p l a n q u e la carapace . 

E I B U S B M A S C A R O J C I . — Ethuta Maicarone (i). 

Front profonde'ment divisé en deux lobei bidentés ; une dent 

pointue à l'angle du. bord fronto-orbitaire. Carapace glabro , 

plus large en arrière qu'en avant. 

Longueur, environ 1 0 lignes. 

Habite la Méditerrane'e. ( C M , ) 

( i ) Cancer mascarone, Herbst , t. I , p. 1 9 1 , PI. 1 1 , fig. 6 9 . — 

Dnrippe callida? Latreille, Encyc. At las , PI- 2 7 8 , fig. 4 · — Do-

rippt mascarone , Roemer, Genere Insectorum , PI. 33 , fig. 1. —-

Latreille, Hist nat. des Crust, t. V I , p. 128 . — Ethusa mascarone, 

Roux, Crust, de la Alediterranee, PL 1 1 . 
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SECTION 

DES DÉCAPODES ANOMOtlRES. 

Les Crustacés que nous avons rangés dans cette grande 

division de l 'ordre des Décapodes ( j.) établissent le pas

sage entre les Brachyures et les Macroures , el, comme 

cela arrive dans tous les points de transition par les

quels la nature passe d'un type à un autre, on remar

que dans l'organisation de ces animaux des anomalies 

nombreuses et assez importantes. Ce groupe n'est donc 

pas composé d'élémens aussi homogènes que les deux 

autres sections naturelles du même ordre ; et tousles ca

ractères les plus irnportans qui les distinguent peuvent 

tour à tour manquer ; mais néanmoins l 'ensemble des 

particularités d'organisation que l'on y remarque tou

jours ne peut laisser aucun doute sur ses limites na

turelles. 

La port ion cépbalo-tboracique du corps de ces crus

tacés est toujours beaucoup plus déve loppée que la 

portion abdominale {•?,) , el celle-ci n'est jamais con 

formée de manière à remplir dans la locomotion le 

rôle important qui y est dévolue chez les Macroures. 

La forme générale de la carapace se rapproche pres-

( 1 ) Voyez â ce sujet un rné.tj lire intitulé : Recherches sur ['orga

nisation et ta classification naturelle des naturelles des Crustacés Dé

capodes ( Annales des sciences naturelles , i r 8 . série, t. X X V ). 

(2) Pl. 21, fig. j , 5 , 9 , 14, et Pl. 22, fig. 1, 5 , g, J I . 

I I . 
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( 1 ) Pl. 2 1 , fig. 6. 

(2) Pl. 2 2 , fig. 2 , 1 2 , etc. 

(3) Pl. 2 1 , fig. 2 , et Pl. 2 2 , fig. 3, 6, 1 2 et 

(4) PI. 3 1 , fig. 2 , et Pl. 22. fiff. 

que toujours beaucoup de celle propre aux Bracliyures; 

mais dans quelques Anomoures elle s'allonge davan

tage. Le. front donne quelquefois naissance à un p r o 

longement qui entoure l'anneau ophthalmique , et se 

réunit en dessous à l'anneau antennulaire, de manière 

à former des fossettes antennaires et des orbites ( i ) . 

En général , cependant , il ne présente pas cette d is 

p o s i t i o n , si constante chez les Brachyurcs ; mais il 

laisse à découvert l'anneau ophtha lmique , et on ne 

trouve alors ni fossettes pour loger les antennes inter

nes , ni orbites bien formées ( 2 ) ; mode d'organisation 

qui se retrouve dans toute la division des Macroures. 

Presque toujours les antennes internes sont grandes, 

et ne peuvent se reployer sous le front ; les externes 

sont également très-développées. Les yeux présentent 

souvent des corneilles carrées; l e spates -mdchoiresex

ternes sont d'ordinaire plus minces , plus alongées et 

plus pédiformes que chez les Brachyures (3). La struc

ture du thorax est également différente de ce qui se voi t 

chez les autres Décapodes ; en général, le dernier seg

ment ne se soude pas aux précédons , et en est séparé 

par une membrane articulaire , quelquefois même il 

n'est pas recouvert par le carapace, et constitue un 

anneau comple t . Tantôt le plastron sternal est linéaire 

dans toute sa longueur , comme chez la plupart des 

Macroures , tantôt linéaire entre les pâtes des trois 

dernières paires , ou entre celles de la première paire, 

et élargie dans le reste de son étendue (4) ; tantôt, en-
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DES C i l U S T A C É S . 16S 

fin, élargi dans toute sa longueur (1), comme chez les 

Brachyures ; mais alors on n'y voit pas de suture lon

gitudinale indiquant la présence d'un apodème m é 

dian ; e t , en effet, cette lame verticale manque alors 

complè tement , tandis que chez les Brachyures elle 

existe toujours. Les pâtes des trois ou quatre pre

mières paires sont grandes et conformes d 'ordinaire, 

à peu près comme chez les Brachyures; mais presque 

toujours celles de la cinquième paire , ou même celles 

des deux dernières paires, ne. servent plus 1 à la l o c o 

motion , et sont rudimentaires et transformées en or

ganes de préhension , ou du moins refoulées en que l 

que sorte au-dessus des précédentes. 

La disposit ion de l'abdomen varie ; presque toujours 

il est mince et lamelleux , à peu près comme chez les 

Brachyures , et il ne por te jamais en dessous une 

double série de fausses pâtes natatoires , mais d'or

dinaire on trouve fixé à son pénult ième segment une 

paire d 'appendices plus ou moins développés ( 2 ) . 

Quelquefois ces appendices disparaissent presque 

complètement après les premiers temps de la vie 

( ainsi que nous l'avons constaté pour les Dromies ) ; 

d'autres fois ils constituent une espèce de nageoire 

caudale ; mais il est bien rare que cette nageoire soit 

disposée en éventail comme chez les Macroures. Enfin 

chez plusieurs A n o m o u r e s , l 'abdomen reste toujours 

membraneux , soit à sa face inférieure seulement, soit 

dans presque toute son étendue 

A ces caractères, tirés de la conformation extérieure 

des Anomoures , se jo ignent d'autres particularités 

de structure encore plus importantes qui nous sont 

(1) Pl . 22, llff. 4 . 

O) Pl. 2 i , fig. i 3 , 14, i5 ; Pl. 22, fig. 7 > 10, i 3 . 
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U) PI 2 1 , iig. g et 18 , a. 

offertes par la plupart des grands appareils de l 'éco

nomie. 

Ainsi , chez ces Crustacés l'appareil femelle de la 

génération manque de la poche copulatrice, dont nous 

avons signalé l'existence et les usages chez les Bra-

chyures ; la posit ion des vulves est également diffé

rente, car, au lieu d 'occuper le plastron sternal , ces 

ouvertures sont creusées dans l'article basilaire des 

pâtes de la troisième paire ( i ) . 

Chez la plupart des A n o m o u r e s , les branchies 

(dont la structure est du reste toujours lamelleuse 

comme chez les Brachyures) , sont plus nombreuses et 

se fixent sur le pénultième anneau tlioracique aussi 

bien que sur les précédens ; souvent aussi elles sont 

disposées sur plusieurs rangs et par faisceaux. 

Enf in , la disposit ion du système nerveux paraît 

tenir en quelque sorte le mil ieu entre ce qui se voit 

chez les Brachyures et les Macroures ; car sa portion 

abdominale présente à peine des traces de ganglions, 

et dans sa por t ion tlioracique le rapprochement des 

divers ganglions est bien moins complet que chez les 

Brachyures. Il est aussi à noter que presque toujours 

il existe un canal sternal pour loger cet appareil. 

Cette section de l'ordre des Brachyures , quoique 

peu nombreuse en espèces , présente des types d 'or

ganisation assez diflerens pour nécessiter sa division 

en plusieurs groupes naturels, dont les principaux 

caractères distinctifs se trouvent résumés dans le ta

bleau suivant. 
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F A M I L L E D E S A P T E R U R E S . 

L e s D é c a p o d e s , d o n t c e t t e f a m i l l e s e c o m p o s e , s e 

r a p p r o c h e n t b e a u c o u p d e s B r a c h y u r e s p a r l a l ' o r m e 

g é n é r a l e d e l e u r c o r p s ( i ) e t p a r l a c o n f o r m a t i o n d e 

l e u r a b d o m e n , d o n t l e p é n u l t i è m e a n n e a u n e p o r t e 

p a s d ' a p p e n d i c e s m o b i l e s , d u m o i n s à l ' â g e a d u l t e . 

L e u r s antennes s o n t m é d i o c r e s ; p r e s q u e t o u j o u r s 

t o u s l e s anneaux thoraciques s o n t s o u d é s e n t r e e u x , 

e t l e plastron sternal c o n s t i t u e t o u j o u r s u n b o u c l i e r 

t r è s - l a r g e ( a ) ; l a d i s p o s i t i o n d e s pâtes v a r i e . E n f i n , 

d a n s t o u s l e s g e n r e s d o n t l ' a p p a r e i l r e s p i r a t o i r e a é t é 

e x a m i n é , l e s branchies s o n t c o u c h é e s o b l i q u e m e n t 

s u r l a v o û t e d e s f l a n c s , e t s o n t p r e s q u e t o u j o u r s i n 

s é r é e s s u r p l u s i e u r s r a n g s e t a u n o m b r e d e q u a t o r z e 

d e c h a q u e c ô t é d u c o r p s . 

O n d o i t , r a n g e r d a n s c e g r o u p e u n c e r t a i n n o m b r e 

d e C r u s t a c é s q u i o f f r e n t d a n s l e u r s t r u c t u r e d e g r a n d e s 

a n o m a l i e s ; a u s s i , p o u r e n r e n d r e l a c l a s s i f i c a t i o n 

n a t u r e l l e , d e v i e n t - i l n é c e s s a i r e d e m u l t i p l i e r l e s d i 

v i s i o n s b e a u c o u p p l u s q u e c h e z l a p l u p a r t d e s B r a 

c h y u r e s . Î N o u s y d i s t i n g u e r o n s q u a t r e t r i b u s r e c o n -

n a i s s a b l e s a u x c a r a c t è r e s e x p o s é s d a n s l e t a b l e a u 

p r é c é d e n t . ( V o y e z p a g e 1 6 7 . ) 

T R I B U D E S D R O M I E N S . 

L e s D r o m i e n s ( P l . 21, f l g . 5 - 8 ) o n t t o u s l e corps 

g l o b u l e u x , e t l e front r e c o u r b é a u b a s , d e m a n i è r e à 

( 1 ) Pl . 3 1 , f i g . 1 ET 5, ET P l . 2 2 , fiff. I -

(•}.) P l . 2 1 , 6 ¡ 5 . » , ET P l . 22, l i s \ -
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Ayant les pâtes des deux dernières J 
paires plus petites que les autres , ) D R O M I E S . 
relevées sur le dos , et plus ou moins I 
subchélifurmes. 

D B O M I E N S { 
Ayant les pâtes de 1 avant-dernière I 

paire semblables aux précédentes , et\ 
celles de la çim\uïeme paire seule-1 D>No>ïkr>&s. 
ment petites et relevées. ' 

venir en contact avec un prolongement de l 'épis tome 

et avec le pédoncule des antennes externes, et à c i r 

conscrire de la sorte deux fossettes profondes dans 

lesquelles les antennes internes sont logées en entier 

comme chez les Brachyures ( P l . a i , fig. 6 ) . Les 

yeux sont cour t s , et logés dans des orbites b ien 

formés. L e cadre buccal est nettement circonscri t , et 

les pâtes-mâchoires externes sont élargies e t o p e r c u -

liformes. Le plastron sternal est assez large par 

tou t , et le dernier anneau du thorax est soudé aux 

précédens. Les pâtes sont courtes et grosses ; celles 

de la première paire sont terminées par des pinces 

grosses et bien formées , les suivantes sont cylindri

ques ; celles des deuxième et troisième paires sont am

bulatoires et terminées par un tarse conique ; il en est 

quelquefois de même de celles de la quatrième paire ; 

mais celles delà c inquième paire ou mêmedesdeux der

nières paires sont pe t i tes , relevées au-dessus des autres 

ou sur les parties latérales de la carapace, et ter

minées par un ongle crochu qui se reploie contre l'ar

ticle précédent, et peut ainsi devenir préhensile. Enfin 

Y abdomen est grand, lamelleux, et appl iqué contre le 

plastron. On y remarque, entre le sixième et le sep

tième segmens, deux petites pièces cornées qui font 

un peu sai l l ie , et qui sont les vestiges des appendices 

caudaux ( P L * i , fig. 7 ) . 

Cette petite t r ibune se compose que de deux genres, 

dont voic i les caractères : 
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G E N R E DROMIE. — Dromia (1). 

Les Dromies ont beaucoup d'analogie avec les Décapodes 
lîrachyures , par leur forme générale ; mais dans le jeune 
âge elles offrent les caractères essentiel s des Macroures, et on 
reconnaît facilement, lorsqu'on les examine avec quelqu'at-
tention, que, même à l'état adulte, elles ne peuvent prendre 
place ni dans l'une ni dans l'autre de ces divisions natu
relles La carapace de ces Crustacés est circulaire et pres
que globuleuse (Pl . 21 , fig. 5 ) ; les diverses régions de sa 
face supérieure se distinguent assez bien ; la stomacale est 
fort grande et les branchiales petites. Le front est incliné 
et triangulaire ; les orbites profondes, et les yeux gros et 
courts. Les fossettes antennaires sont longitudinales et 
bien séparées entre elles, mais incomplètes en dehors ; l'ar
ticle basilaire des antennes internes est presque cylindri
que , et dirigé un peu obliquement en avant et en dedans. 
La tigelle mobile de ces organes est composée de deux ar
ticles courts , portant deux filets terminaux , et pouvant se 
reployer en avant entre le front et la base du pédoncule 
oculaire ( Pl. 2 1 , fig. 6 ) . Les antennes externes sont pla
cées au-dessous du pédoncule oculaire ; le tubercule audi
tif qui en occupe la base est extrêmement grand , et perforé 
près de son angle externe ; l'article suivant est gros et à 
peu près cylindrique , il complète au-dessous la paroi or-
bitaire, et présente au dehors une forte dent terminale qui 
avance parallèlement à l'article suivant. Celui-ci, ainsi que 
le troisième article pédonculaire , est très-court. Enfin , la 
tigelle multi-articulée ne présente rien de remarquable. L'c-
pistome est triangulaire. Le cadre buccal est à peu près 
carré, un peu plus large en avant qu'en arrière, et ter
miné partout par un Lurd saillant; la ligne latérale, qui s'é-

(1) Cancer, Linné; Herbst, etc. — Dromia, Fabricius , Suppl. 

p. 359. — Latreille, Desmarest, etc. 
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tend de son angle antérieur sur la région ptérygostomienne, 
et qui résulte de la soudure des pièces latérales de la cara
pace avec sa portion médiane , ne se recourbe pas en dedans 
pour se terminer au-dessus dis pâtes de la troisième ou 
quati'ième paire , comme chez les Brachyures , mais se porte 
en dehors, et remonte sur la face supérieure de la carapace, 
au devant de la dernière grosse dent latérale de ce bouclier 
dorsal. Le plastron sternal présente une disposition parti
culière dépendante de la structure interne du thorax; les 
lames apodémiennes qui naissent de la face supéiieuie du 
sternum ne s'y prolongent pas jusqu'à la ligne médiane , 
et il n'y a pas sur cette ligne une apodème impaire comme 
chez les Brachyures ; aussi les lignes indicatives de l'existence 
de ces cloisons ne se voient-elles que sur les parties médianes 
du plastron. 11 est aussi à noter que , dans l'intérieur du 
thorax, les apodèmes se réunissent sous le cœur et sous 
l'estomac , de manière à former deux voûtes et à constituer 
un canal sternal ; enfin, il n'existe pas sur le plastron des ou
vertures pour les organes générateurs femelles, ainsi que cela 
se voit chez tous les Brachyures. Les pâtes antérieures sont 
grosses, courtes, et terminées par une forte pince, dont le 
bout est arrondi et creusé en cuiller. Les pâtes de la 
deuxième et troisième paires sont également grosses et de 
longueur médiocre ; elles sont terminées par un tarse gros, 
court et pointu ; mais n'offrent , du reste, rien de re
marquable, à l'exception des ouvertures creusées dans l'ar
ticle basilaire du troisième chez la femelle (Pl. a i , fig. 8) j 
celles des deux dernières paires présentent, au contraire, 
une disposition des pins singulières; elles sont très-petites, 
relevées sur le dos et terminées par une pince assez bien 
formée ; celles de la cinquième paire s'insèrent au-dessus et 
même un peu en avant de celles de la quatrième , et sont 
un peu plus longues ; la pince cjui les termine est aussi 
mieux conformée , mais cependant le doigt immobile est en
core beaucoup plus court que le doigt mobile , qui est cro
chu et très-pointu. 
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L'abdomen de l'adulte n'est guère pins développé que 
celui des Brachyures ; mais on y reconnaît les vestiges des 
appendices du pénultième anneau , sous la forme de deux 
petites pièces latérales intercalées entre les sixième et sep
tième segmens (Pl . 2 1 , fi g. 7 ) . Chez la femelle, les cinq 
premiers anneaux de l'abdomen portent des appendices 
ovifères, dont le nombre est par conséquent de dix. Chez 
le mâle , ces appendices sont au nombre de deux paires seu
lement; mais ils sont très-grands, et la portion terminale 
de ceux de la première paire se contourne de façon à for
mer un tube qui loge ceux de la paire suivante, ainsi que 
les verges. 

La structure intérieure desDromies les éloigne également 
des Brachyures, avec lesquels on les avait généralement 
confondus. En effet, les branchies sont au nombre de 
quatorze de chaque côté du corps ; elles sont disposées par 
groupes sur plusieurs rangs, et les deux dernières naissent 
des deux derniers anneaux thoraciques , qu i , chez les B r a 

chyures, n'en portent j a m a i s . L'appareil de la génération 
présente aussi des particularités remarquables ; la femelle 
n'a point de poche copulatrice , et les vulves , au lieu d'oc
cuper le plastron sternal , sont creusées dans l'article basi-
laire des pâtes de la troisième paire (Pl. 2 1 , fig. 8, a). 

Mais c'est surtout dans le premier âge que la structure 
des Dromies les éloigne des Brachyures ; car alors leur ab
domen est épais , terminé par une nageoire en éventail, 
comme chez les Macroures, et garni en dessous de fausses 
pâtes natatoires. A cette époque de leur existence, ils 
sont évidemment conformés pour la natation ; mais lors
qu'ils ont subi les changemens de forme qu'amènent 
les progrès de l'âge , ils deviennent marcheuses et pa
raissent même avoir des habitudes très-sédentaires. En 
général , on ne les trouve qu'à des profondeur, assez consi
dérables , et souvent ils se recouvrent d'une éponge ou 
d'un alcyon qu'ils fixent sur leur dos à l'aide de leurs pâtes 
postérieures. 
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§. Espèces ayant la carapace beaucoup plus large que longue. 

[A. Bords laléro-anléricurs convexes dans toute leur lon

gueur. 

i. D R O M I E C O M M U I S E . — D. vulgarîs ( i ) . 

(Planche a i , fig. 5 — 8. ) 

Carapace fortement bosselée en dessus. Front armé de trois 

grosses dents obtuses, q u i , par les progrès de l'âge ; deviennent 

de simples bosses arrondies. Une fissure au-dessus de l'angle 

externe de l'orbite, et une assez grosse dent tréi-saillante au 

bord inférieur de cette cavité; bords latéro-antérieurs de la 

carapace armés de quatre grosses dents , dont la première est si

tuée beaucoup au-dessous du niveau des orbites , dont la seconde 

présente à sa base un tubercule, de manière à paraître double ; 

dont l'avant-dernière , quoique peu saillante , occupe presque 

autant de place que les deux précédentes réunies , et dont la der

nière est assez petite, Bords latéro-postérieurs à peu près de m ê m e 

longueur que le bord latéro-antérieur. Pâtes antérieures très-

noduleuses ; plusieurs petites dents coniques sur le bord supé

rieur de la main. Pâtes suivantes grosses et courtes ; tarses co

niques . crochus, et armés en dessous d'une rangée de grosses 

épines. Abdomen du mâle bombe au milieu , mais sans gouttières 

latérales ; le dernier article beaucoup plus large que long, et les 

deux articles précédens distincts entre eux. Poils courts, serrés 

( i ) Cancer heraeleaticus aller lursutus , AIdrovande, de Crustaceis, 

p. l o i . — C Dramia, Olivi, Zool. adrîat. p. ^5· — D r o m ï a Bum-

phii , Bosc , Hist, des Crust, t. I , p . 220. — Lamarck, Hist. nat. 

des Anim. sans vertèbres, t. V, p. 264. —Desmarest , Cons'id. sur 

les Crust, p. 137 . — Blainville, Faune française, Crust. Pl. 7, 

Hg. 1. — I'isso, Hist nat. de l'Eur. mérid. t V , p. 32 . — Edw. 

Reg. anim. de Cuv. 3 e . edi t . Crust. Pl. 40, fig. 1. 

Le Cancer caput mortum, Linn. Syst. nat. (Drornïa caput mortum, 

I.atr. Hist. nat. des Crust, t. V , p. 2 8 4 ; —Desmares t , p. 1 3 3 , 

t. i 3 8 ) , paraît être une simple variété d'âge de cette espèce. 
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et claviformes, surtout dans les jeunes individus. Couleur brune, 

foncée; pinces rosées. 

Taille de ?. à 3 ponces. 

Habite la Méditerranée et 1 Océan. ( C . M. ) 

Les individus de petite taille portent souvent un Spongiaire 

sur le dos, et en sont quelquefois presque entièrement envelop

pés. Ils diffèrent des très-grands individus par la densité des poils 

dont leur carapace est couverte, et ont un aspect assez différent 

pour qu'il soit facile , au premier abord , de les regarder comme 

appartenant à une autre espèce ; ils sunt aussi beaucoup plus 

communs que les grands individus. 

2 . D R O M I E P O R T E U S E . — D . laior (i). 

Carapace très-bombée et sans bosselures notables; dents fron

tales assez saillantes ; dent sous-orbitaire , beaucoup plus sail

lante que dans la D. commune. Bords latéro-antérieurs armés de 

cinq grosses dents , dont les trois premières sont à peu près d'é

gale grosseur, dont 1 avant-dernière n'est pas P L U 9 longue que la 

seconde et la troisième réunies, et présente à sa base un tuber

cule saillant, enfin dont la dernière est assez grosse. Pâtes et ab

domen comme dans la D. c o m m u n e , si ce n'est que les pièces 

latérales du pénultième segment sont plus aplaties et un peu plus 

grandes. Poils courts , raides, pointus et médiocrement serrés. 

Couleur roussâtre. 

Taille , 3 pouces. 

Habite les Antilles. (C. M . ) 

3. D R O M I E D E R C M P H . — D . Rumphii ( 2 ) . 

Carapace tres-bombèe et sans bosselures notables. Front sail 

lant et armé de trois dents coniques très-pointues et également 

(1) Cangrejo cargador, Parra, Descripción de diferentes piezas 

de Historia natural 5 p. \iG, PL /((>. 

(2) Cáncer lanosus , Ramph, Mus. t. 11, fig. ] . —Seba , Thes. 3, 
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Pl. 18 , fig. I . — Cancer Dromia, Lin. Amœn. Acad. t. V I , p. 

Fabricius, Entom. Syst. t. II , p. —Career dorminator, Herbst, 

t. I , p. 25o , Pl . 1 8 , fig. I o 3 . — Dromia Ramphii, Fabr. Suppl. 

p. 35g. — Latreille, Hist. nat. des Crust, t. V , p. 386; Encyc. 

Pl. a : 8 , fig. i. 

(i) Latreille, Collection du Muséum. Suivant Latreille, cette 

espèce pourrait bien être la même que le D. œgagrophila de Fabri-

«ius ( Suppl. p. 36 ) . 

saillantes, angle orbitaire externe très-échaneré ; dent orbitaire 

inférieure ; petite ; bords latéro-antérieurs armés de quatre dents 

grosses, peu saillantes , ayant toutes presque la, même forme et les 

mêmes dimensions. Seulement une ou deux petites dents sur le 

bord supérieur de la main. Pâtes des deuxième et troisième paires 

plus longues et plus grêles que dans les espèces précédentes ; 

leur tarse stylifbrme , peu courbé , et armé en dessous d'épines 

très-petites. Abdomen du mâle étroit, et creusé de chaque côté 

d'une gouttière longitudinale bien distincte ; le dernier article 

beaucoup plus long que large , et les deux précédons presque 

entièrement soudés entre eux ; pièces latérales très-petites chez 

le mâle , plus longues et plus fines chez la femelle. Poils très-

courts , gros et serrés. Couleur brune. 

Taille, 2 pouces. 

Habite les Indes orientales. ( C M . ) 

4 . D R O M I E C I B B E L S E . — D . Gihbosa ( i ) . 

Carapace très-fortement bombée et sans bosselures notables 

en dessus ; dents frontales saillantes et pointues; la dent orbitaire 

supérieure et celle formée par l'angle supérieur de la fissure or

bitaire externe pointues et saillantes ; la dent orbitaire infé

rieure petite et obtuse. Bords latèro-antérieurs armés de cinq ou 

tix petites dents coniques-, l'espace entre les deux dernières oc

cupant plus du tiers de la longueur totale de ce bord. Bords 

latéro-postérieurs beaucoup plus courts que les bords latéro-an-

térieurs. Pâtes antérieures médiocres et à peine bosselées ; bord 

supérieur de la main armé de cinq ou six pointes ; pâtes sui-
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Tantes médiocrss. Abdomen du mâle sans gouttières latérales, 

bien marquées ; le dernier article triangulaire et presque équi-

latéral ; pièces latérales rudimentaires. 

Tai l le , 2 pouces. 

Habite ? ( C M . ) 

5. D R O M I E T R O M P E U S E . — Dromia fallax ( i ) . 

Carapace médiocrement bombée et bosselée en dessus. Fron 

avancé et divisé en trois dents triangulaires , dont les deux laté-

ra la i sont relevéet. Une petite dent pointue au-dessus de 1 angle 

orbitaire interne , et une forte dent triangulaire occupant l'angle 

orbitaire externe. Bords latéro-antérieurs de la carapace armés 

de trois dents situées sur le même niveau que l'angle orbitaire 

externe, la première étant la plus grande et la dernière très-

petite. Régions plérygostomiennes hérissées de grosses tubercules. 

Pâtes antérieures médiocres, très-noduleuses ; mais celles des deux 

paires S U I T A N T E S courtes et larges. Abdomen du mâle creusé en 

gouttières de chaque côté. Poils très-courts et fauves. 

Longueur, G lignes. 

Habite l'Ile-de-France. ( C . M. ) 

B. Bords latéro-antérieurs très-concaves dans leur moitié anté

rieure. 

G . D R O M I F . T R E S - V R L T T K . — Dromia hirtissima ( 2 ) . 

Carapace très-large ; front avancé , profondément sillonné sur 

la ligne médiane, et ayant les bords latéraux très-relevés; orbites 

avancés, armés à leur angle externe d'una,deut pointue, au côté 

( 1 ) Lamarck, Hist, des aiiim. sans vertèbres, t- V , p. 2 6 4 . — 

La Dromia ariijiciosa de Fabricius , Suppl. p. 36 (Latreille , Hist, 

nat. des Crustacés, etc. t. V , p. 38S ) , me paraît devoir être la 

même espèce que la JD. fallax de Lamarck. 

(a) Lamarck, Hist. nat. des anim. sans vertèbres, t. Y , p . 2 6 4 . — 

Desmarest, Consid, sur les Crust, p. i3^, Pl. 18 , fcg. 1 . 
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externe de laquelle se trouve une épine ; bord late'ro-antérieur 

de la carapace concave dans sa moitié antérieure, et armé d'une 

forte dent triangulaire ; une petite dent très-obtuse au milieu de 

sa portion convexe , et une troisième plus saillante au delà du 

sillon qui sépare ce bord du bord latéro-postérieur. Pâtes anté

rieures médiocres ; main très-déprimée en dessus. Tout l'animal 

est couvert ( excepté l'extrémité des pinces) d'un duvet très-court 

caché sous de longs poils jaunâtres peu serrés. Longueur, envi

ron 2 pouces. 

Habite le cap de Bonne-Espérance. ( C. M. ) 

§§ Espèces ayant la carapace aussi longue que large. 

7 . D R O M I E P Â T E S M O D U L E I I S E S . — D . nodipes. 

Carapace bombée , et présentant de chaque côté une gouttière 

oblique , assez profonde entre les régions hépatiques, qui sont 

très-grandes, et les branchiales qui sont très-petites ; beaucoup 

de petits tubercules sur la partie antérieure de la carapace. Front 

très-large et divisé en trois dents , dont les deux latérales très-

larges et très-avancées ; une dent au-dessus de l'angle orbitaire 

interne, et une autre très-saillante à l'angle orbitaire externe. 

Bords latéro-antérieurs convexes et armés de quatre dents , dont 

la première grosse, aplatie , saillante et arrondie ; les deux sui

vantes médiocres , et la dernière rudhnentaire. Pâtes des trois 

premières paires hérissées de gros tubercules arrondis. 

Habite ? ( C. M . ) 

8. D R O M I E G L O B U L E U S E . — Dromia globosa ( 2 ) . 

Carapace très-bombée et lisse en dessus. Front trés-iucliné et 

armé de trois petites pointes ; une pointe au-dessus de l'angle ex-

( 1 ) Lamarck, Hist, des anim. sans vertèbres, t. V , p . 2 6 4 . — 

Gucriu , Iconographie Crust. Pl. i4> fig- i-

( 2 ) Lamarck, Hist, des anim. sans vertèbres, t. V , p. 

CRVSTACES , TOME IX. 1 2 
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terne do l'orbite. Bords laléro-antéricurs de la carapace divisés 

en deux portions par une grosse dent-, la portion antérieure con

cave , la postérieure convexe ; une dent à peine distincte en 

avant du sillon qui sépare cette dernière portion marginale du 

bord latéro-postérieur, qui est très-court, et dirigé presque di« 

rectement en arrière. Pâtes grosses et très-courtes ; celles de la 

dernière paire presque aussi grandes que celici de la troisièm» 

paire. 

Longueur, 10 lignes. 

Habi te? ( C M . ) 

y. D H O M I I T B T Ï DS M O » T . — Uremia caput mortuum ( i ) . 

Carapace iris-bombée et lisse. Front peu saillant ; dent mé

diane r u d i m e n t a l e ; un lobe arrondi au-dessus de l'angle orbi-

taire interne ; angle orbitaire externe assez saillant ; dent orbi-

taire inférieure très-obtuse. Bords laléro-anlérieurs régulièrement 

convexes, et armés de quatre dents arrondies, peu saillantes; 

bords latéro-postérieurs courts et un peu convexes. Pâtes à peine 

noduleuses. 

Habite l'Océan Indien. (C. M . ) 

10 . DrtOMiE uNiDENTÈE. — Dromia unidentata ( 2 ) . 

Carapace globuleuse , armée de chaque côté d'une seule 

dent ; front divisé eu deux lobes triangulaires ; pâtes médiocres. 

Taille , environ 16 lignes. 

Habite la mer Rouge. 

On trouve dans les marnes tertiaires de l'île de Shepey un 

petit Crustacé fossile qui me paraît appartenir au genre Dromie , 

mais dont j e n'ai pu constater le mode de conformation des pâtes 

(1) Latreille , Collection du Muséum. 

( 2 ) Ruppell, Crust. de la mer Rouge, p. îG, Pl. 4, fig. 2 . 
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( 0 Latreille , Keg. anim. 2 E . éd. t, I V , p. 69. — Desmarest, etc. 

I 2. 

postérieures; sa carapace est bombée , presque circulaire , avec 

la région stomacale très-grande et séparée par une dépression 

oblique des régions hépatiques, qui à leur tour sont séparées des 

régions branchiales par un sillon profond , et sont très-petites ; le 

front est triangulaire , sillonné et incliné. Enfin les bords latéro-

antérieurs sont armés de plusieurs dents, dont la dernière est 

grande ; on remarque aussi une petite dent à l'extrémité anté

rieure du bord latéro-postérieur. Je crois cette espèce encore 

inédite, et je la désignerai sous le nom de Drumia Bucklandii. 

Le Crustacé fossile figuré par Schlotheim, sous le nom de 

Brackyurites rugosus ( Petref. p. z 3 , PI. i ), paraît se rapprocher 

aussi des Dromies. 

G E N R E D Y N O M È N E . — Dynomene (t) . 

M . Lalreille a donné ce nom à un petit-genre extrême

ment voisin des Dromies , mais qui s'en distingue facilement 

en ce que les pâtes de la quatrième paire sont semblables 

aux précédentes, et que celles de la cinquième paire seules 

sont petites et relevées sur les côtés du corps. La carapace 

est moins bombée et plus tronquée postérieurement que chez 

les Dromies ; la disposition desyeux, des antennes, despates-

mdchoires externes et des pâtes antérieures est à peu près 

la même; les pâtes de la quatrième paire s'insèrent sur le 

même niveau que celles des deux paires précédentes, et 

sont, de m ê m e qu'elles, un peu comprimées; les pâtes 

postérieures sont très - grêles, et s'insèrent au - dessus et en 

arrière des troisièmes. Enfin, l'abdomen de la femelle est 

grand, et présente, entre le sixième et le septième segmens , 

deux plaques latérales, comme chez les Dromies, mais beau

coup plus grandes. 

On ne connaît encore qu'une seule espèce de ce genre. 
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D Y H O M É N E IIISPIDE. — Dynomrne hispida (i). 

Front triangulaire, recourbe en bas et dépourvu de dents; 

angle orbitaire externe peu saillant et suivi de cinq dents poin

tues. Pinces creusées en cuiller. Face supérieure du corps couverte 

de poils courts et bruns. 

Longueur 7 lignes. 

Habite l'île de France. (C. M.) 

T R I B U D E S H O M O L I E N S . 

L e s A n o m o u r e s d o n t s e c o m p o s e c e t t e p e t i t e d i v i 

s i o n s o n t , e n g é n é r a l , r e m a r q u a b l e s p a r l e u r c a r a p a c e 

é p i n e u s e e t a r m é e d ' u n r o s t r e ( P l . 2 2 , f i g . 1 ) ; p a r l e 

m o d e d ' i n s e r t i o n d e l e u r s a n t e n n e s , d o n t l a p a i r e i n 

t e r n e n'a p a s d e fossetLe e t ne p e u t p a s s e r e p l o y e r 

s o u s l e f r o n t ; p a r l e u r s p a t e s - m â c h o i r e s p é d i f o r m e s 

( P l . a ? . , f i g . 2 ) ; p a r l a l o n g u e u r o r d i n a i r e m e n t t r è s -

g r a n d e d e l e u r s pâtes d e l a d e u x i è m e , d e l à t r o i s i è m e 

e t d e l a q u a t r i è m e p a i r e s , t a n d i s q u e c e l l e s d e l a c i n 

q u i è m e p a i r e s o n t t r è s - c o u r t e s e t ne s e r v e n t p a s à la 

m a r c h e ; p a r leur p l a s t r o n s t e r n a l é l a r g i ( P l . 2 2 , fig.4)> 
e t p a r p l u s i e u r s c a r a c t è r e s m o i n s i m p o r t o n s . L a p i n c e 

q u i t e r m i n e l e u r s p â t e s a n t é r i e u r e s se: c o m p o s e d e 

d e u x d o i g t s d e f o r m e o r d i n a i r e ; l e t a r s e d e s p â t e s 

d e s t r o i s p a i r e s s u i v a n t e s e s t s t y l i f o r m e , e t les p â t e s 

p o s t é r i e u r e s s o n t p l u s o u m o i n s c o m p l è t e m e n t p r é -

b o n s i b l c s . 

N o u s n e c o n n a i s s o n s q u e t r o i s g e n r e s a p p a r t e n a n t 

à cette t r i b u ; en voici l e s c a r a c t è r e s .-

(1) Tiesmarest, Consid. sur les Crust, p. i 3 3 , PI. 18, tig. 2. — 

Latreille , Regue anim. 2". edit. t. I V , p. 6 9 . - - Guerin, tconogra-
phie, Crust. PI. 14, (ig. 2 . — Edw. Keg. anim. de Cuv- 3". edit. 
Crust. PI. 4 ° 7 fig 2. 
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ŝubchcliformcs et à découvert ; cara 
pace quadrilatère. 

HOMOUEXS 
ayant les paLes 
postérieures 

-jure. 

, chéliftii'nies , et 
cachées sous les 
parties latérales 
de la carapace. 

HOMOLE-

1 Carapace triangulaire; 
1 rostre très-aloneré. 

Carapace circulaire ; 
rostre rudimentaire. 

G r e . LlTHOUE. 

| G r c . LOMJ 

GENRE H O M O L E . — Ilomola (i). 

Les Homoles sont remarquables par leur forme générale , 

aussi bien que par un grand nombre de particularités d'or

ganisation moins apparentes. Leur carapace (Pl. 22, fig. 1), 

plus longue que large, est presque quadrilatère; antérieu

rement la région stomacale en occupe toute la largeur; et 

les régions branchiales , quoiqu'elles ne se prolongent pas au 1 

dessus de la base des pâtes, sont très-grandes. Les portions 

latérales de la carapace sont, verticales. Le front est étroit, 

et avancé de manière à former un petit, rostre ; de chaque 

côté de sa base on remarque une grosse dent conique, di

rigée en avant. Les orbites sont extrêmement incomplets, 

même en dedans , où l'articulation des pédoncules oculaires 

est à nu ( Pl. 22 , fig. 2 ) ; ils sont à peine limités en de

hors , et s'y continuent avec une lar^e fosse oblique et très-

superficielle, contre laquelle viennent s'appliquer les yeux. 

Les pédoncules oculaires sont cylindriques et divisés en 

deux portions, l'une interne, grêle et alongéc , l'autre grosse, 

courte, et terminées par l'œil. Les antennes internes ne sont 

pas logées dans des fossettes ; leur article basilaire est presque 

globuleux, et s'avance au-dessous de l'insertion des pédon-

(x) Cancer, Ilerbst ; Dorippa, Lamarck; Ilomola, Leach , Zool. 

misc. t. II.—Latr. Règne ajiirn- tie Cuvier.—Desmarest, Consid. sur 
les Crust.— Roux, Crust, de la Méditerranée 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



culcs oculaires , les deux articles suivans sont très - longs ; 

le troisième porte, comme chez les Brachyures, deux petits 

filets multiarticulés très-courts. Les antennes externes s'in

sèrent presque sur la même ligne que les internes ; à leur 

base on remarque un gros tubercule auditif, qui est quel

quefois extrêmement saillant ; leur premier article est cylin

drique , assez gros, et de longueur médiocre ; le second est 

au contraire grêle et très-long ; le troisième est fort court ; 

enfin le filet terminal est très-long. Le cadre buccal est qua

drilatère. Les pates-mâchoires externes sont presque pédi-

formes, leurs trois derniers articles étant Iai~ges et presque 

aussi longs que les deux précédons, qui sont à peine apla

tis (Pl. 2 2 , fig. 3 ) . Le plastron sternal ressemble beaucoup 

à celui des Dromies , et ne porte pas d'ouvertures génitales 

(Pl. 2 2 , fig. 4 ) . Les pâtes' sont très-longues; celles de la 

première paire se terminent par une main presque cylin

drique , et celles de la cinquième paire se relèvent sur le 

dos, et sont subehéliformes. Enfin \'abdomen est très-large 

chez le mâle aussi bien que chez la femelle, et se compose de 

sept articles distincts ; chez la femelle, le premier anneau porte 

une paire d'appendices très-courts ; ceux des quatre segmens. 

suivans sont de même forme que chez les Brachyures ; l'a

vant-dernier anneau ne présente aucun vestige d'appen

dices. 

Ainsi que nous l'avons déjà dit , les vulves , au lieu d'oc

cuper le plastron sternal comme chez les Brachyures, sont 

creusées dans l'article basilaue des pâtes de la troisième 

paire. La disposition des branchies est également remar

quable; on en compte quatorze de chaque côté du corps j 

la première est encore couchée en travers sous la base des 

suivantes et fixée à la base de la deuxième pate-mâchoire. 

Mais les autres se dirigent toutes obliquement en haut, et 

se fixant au pourtour de la voûte des flânes. Une s'insère à 

l'anneau qui porte les pates-mâchoires delà seconde paire, 

deux au-dessus de la base de la pate-mâchoire externe, 

deux au-dessus de la pate antérieure , trois sur chacun des 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



( 3 ) Cuncrejaune. Rondelet, Poissons, y. 2 , p. 4 0 0 . — Cancer 

barbatus , Herbst, Pl. 4 2 1 fig. 3 . — D o r i p e spinifrons , Lamarck, 

Hist, des anirn. sans vert. t. V , p. 2 4 5 . — Homola spinifrons, Leach , 

Zool. Miscel. v. 2 , tab. 88. — Latreille, art. Homole du nouy-

Dict. d'hist. nat. 2 ' . éd. ; Kncycl. atlas, Pl. 277 , fig. 4» etc.— Des-

marest, Consid. sur les Crust, p. 134, Pl. I7> fig- i. 

(2) Hippocarcinus hispidus , Aldrovande de Crustaceis , p . 1 7 9 e t 

deux anneaux suit a n s , et deux au pénul t ième anneau. IL 

est aussi à noter que les cornéules sont carrées. 

C e genre paraît être propre aux mers d 'Europe . 

I . HOMOLE FRONT ¿PINEDX. H. S P M I F R O L Ï S ( I ) . 

(Planche 22 . fig. 1-4.) 

Rostre BIDENTE; dents orbitaires supérieures plus grosses que 

celles situées de chaque coté de la base du rostre et placées sur la 

m ê m e ligne. Région stomacale hérissée de nsui'grosses épines, dont 

une médiane et postérieure, quatre mitoyennes disposées en carré, 

et deux latérales de chaque côté, situées à peu près sur la m ê m e 

ligne transversale ; bords latéraux de la carapace armés antérieu

rement d'une très-grosse épine, située à l'extrémité du sillon qui 

sépare les régions stomacales et hépathiques ; une seconde épine 

un peu moins forte , un peu plus en arrière , suivie d'une série de 

petites pointes; point d'épines sur le reste de la carapace. Brai 

prismatiques et armés d'une rangée d'épines sur chaque bord ; 

mains un peu comprimées, et épineuses sur le bord inférieur seu

lement. Pâtes suivantes comprimées ; armées en dessous d'un* 

rangée de petites épines et au-dessus d'une rangée d'épines assea 

fortes sur le troisième article. Une grosse dent médiane , coni

que , sur le second anneau de l 'abdomen. Corps couvert de 

poils fauves. Longueur, 18 lignes. 

Habite la Méditerranée. ( C M . ) 

2 . HOMOLE DE CUVIER. ' H. CuvieHc ( 2 ) . 

Rostre UNIDENTÈ, et armé à sa base de deux dents coniques très-

fortes , et beaucoup plus saillantes que les dents orbitaires infé-
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rieures, (mi suai, situées au-dessous. Carapace couverte partout 

d'une multitude d épines coniques, de grosseur variable, liras et 

mains cylindriques et épineux partout. Pâtes suivantes armées 

de plusieurs rangs de dents spiniiormes en dessus, et de deux 

rangées de dents plus fortes en dessous. Longueur, G à 8 pouces ; 

envergure, s pieds et demi ou même plus, 

g Habite la Méditerranée. ( C M . ) 

G E N R E L I T H O D E . — Lilhodes (i). 

Les Lithodes ont été jusqu'ici rangées parmi les Ovyrhin-

ques, à cause de la forme de leur rostre , mais ce n'est point 

là leur place, et c'est évidemment à la division des Ano-

moures qu'elles appartiennent. C'est avec les Aptérures et 

surtout avec les Homoles qu'elles ont le plus d'analogie; 

mais elles établissent le passage entre ces Crustacés et les 

Birgus. La carapace est triangulaire ou plutôt cordiforme, 

et sa surface supérieure est partout nettement limitée par 

une bordure épaisse et épineuse. Le rostre est horizontal et 

très-long; sa base recouvre l'insertion des yeux, et le bord an

térieur de la carapace est très-court. Il n'y a point d'orbites ; 

mais une grosse dent conique se voit à la place occupée d'or

dinaire par l'angle externe de ces cavités. Les pédoncules ocu

laires sont très-courts. Les antennes internes s'insèrent loin 

de la ligne médiane, en dessous et en dehors des yeux ; leur 

premier article est presque] cylindrique ; les deux suivans de 

longueur médiocre, et les filets terminaux conformés de la 

même manière que chez les Brachyures. Les antennes ex

ternes s'insèrent plus en arrière , et encore plus en dehors 

que les précédentes ; leur article basilaire est tout-à-fait en-

J8I , Homola Cuvieri, Roux, Crust, de la Méditerranée, PI 7. — 

Latreille, Règne anim. 2 ' . édit. t. I V , p. 68.— G-uérin, Iconogra

phie, Crust. Pl. J3, fig. 1. 

(1) Ca/icer, Linné, llerbst, etc - Inachus, Fabricius. — Maja , 

Bosc .— 'L i thodai , Latr. Hist. nat. des Crust, etc. — Leach, Des-

Biares t , etc. 
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clavé entre an prolongement du bord latéral du cadre buc

cal et le bord antérieur de la carapace; le second porte en 

dehors une dent conique , et le dernier article du pédoncule 

est long et grêle; enfin la tige multiarticulée est assez longue. 

Le cadre buccaln est distinctque latéralement où ses bords 

sont droits. Les pates-mâchoires externes sont pediformes, 

et leur second article, qui est gros est court, porte en de

dans un prolongement fortement denté. Le thorax présente 

une disposition dont nous n'avons pas encore rencontré 

d'exemple, mais qui est générale dans la famille suivante : 

son dernier anneau n'est pas soudé aux précédons, mais 

libre et. même mobile. Le plastron sternal est linéaire entre 

les pâtes de la première paire , mais devient ensuite très-

large, et présente des sutures^transvcrsales complètes entre 

les trois derniers segmens ; à l'intérieur du thorax on ne 

trouve ni selle tureique postérieure, ni apódeme médian, 

ni canal sternal. Les pâtes de la première paire sont médio

cres et cylindriques ; les trois paires suivantes sont très-lon

gues et également cylindriques ; enfin, celles de la cinquième 

paire sont extrêmement petites, et reployées dans l'inté

rieur des cavités branchiales ; elles sont cylindriques, et ter

minées par une petite pince à doigts aplatis et extrêmement 

courts. Al abdomen est grand, triangulaire, et reployé contre 

le plastron ; sa partie basilaire est complètement solidifiée 

en dessous, mais dans la moitié terminale il n'est garni seu

lement quede plaques cornéo-calcaires isolées, qui paraissent 

représenter les six derniers anneaux. Chez la femelle il paraît 

n'exister de filets ovifères que d'un seul côté de l'abdomen. 

Ile même que chez les autres Crustacés Anomoures, les 

vulves ne sont pas situées sur le plastori sternal, mais occu

pent l'article basilaire des pâtes de la troisième paire. 

Les branchies sont disposées comme chez les autres ani

maux de cette tribu. 
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LIIUODE A K C N O L E . — LILHODES ARCTICA ( i ) . 

Rostre trés-alongé, arme' à son extrémité de deux dents courtes 

et peu divergentes ; deux paires de dents latérales , et deux mé

dianes, une en dessus et une en dessous du rostre , cette dernière 

très-grande. Carapace armée en dessus de tubercules coniques, 

peu ou point spiniformes, et d'une bordure de grosses dents co

niques et très-acérées, dont quatre dirigées en avant occupent 

la portion antérieure de chaque côté correspondante à la région 

hépatique , et les autres occupent les bords latéraux et postérieurs 

des régions branchiales. Une seule dent conique sur le côté ex

terne du deuxième article des antennes externes. Pâtes de» 

quatre premières paires hérissées de grosses dents coniques dans 

toute leur longueur. 

Longueur de la carapace, environ 5 pouces; envergure, en

viron 2 pieds. Couleur jaune rougeâtre. 

De la mer du Nord. ( C . M . ) 

11 existe au Muséum une autre Lithode dont la patrie est in

connue , et qui paraît différer spécifiquement de la précédente, 

à cause de la longueur et de la divergence des cornes terminâtes 

du rostre, et du grand développement des dents coniques du 

bord et de toute la surface supérieure de la carapace. Nous lui 

avons donné le n o m de Lithode douteuse; mais, n'ayant vu qu'un 

seul individu en mauvais état de conservation , nous n'osons l'in

scrire définitivement au nombre des espèces distinctes dont ce 

genre se compose. C'est cette espèce dont on voit une figure dans 

l'ouvrage de Séba ( t . III , Pl. 2 3 , fig. 1 ) . 

La Lithode figurée par Télésius seus le n o m de Maia camtscha-

(1 ) Troldkrablcr, Pontopphlen, Hist. nat. de la JNorwège , t. I I , 

Pl. 25. — Cancer maja, Lin. Herbst, t. I , p . 2 i g , PL i 5 . — P a r -

thenope maia, et Inachus maia, Fabncius, Supplém. p. 3f>4 et 358. 

— Lilhodes maia, Leach, Malac. Erit. PL ? 4 - — L i t h o d e s arctica, 

Lamarck , Hist, des anim. sans vert. t. V , p. 24°—Desmarest, 

Consid. sur les Crustacés, p. 1 6 0 , Pl. 2 5 . •— Guérin , Iconogr. 

Pl. 1 2 , fig. 1. 
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(1) Mémoires de l'Académie des sciences de Saint-Pétersbonrg, 

t. V (pour 181a), P . 3 % , Pl. 5 e t6 . 

tica ( i ) paraît se rapprocher de l'espèce précédente, mais s'en 

distingue, ainsi que delà Lithode arctique , par la forme du rostre 

qui est beaucoup plus court que l'épine située au-dessous de sa 

base. 

G E N R E L O M I E . — Lomis. 

Le petit Crustacé dont j'ai cru devoir former ce genre 

nom eau a été confondu jusqu'ici avec les Porcellanes, aux

quelles il ressemble en effet beaucoup par sa forme générale, 

mais dont il difiere par plusieurs caractères très-importans, 

tels que la conformation de la queue, des antennes, etc. 

La carapace est déprimée, rétrécie antérieurement et tron

quée en arrière; elle ne dépasse pas le milieu de la base des 

pâtes de la troisième paire , et le reste de la face dorsale du 

corps est occupé par la base de l'abdomen. Le front est 

tronqué et armé d'une petite dent médiane ; il n'y a point 

de fosses orbitaires, et les pédoncules oculaires ont la 

forme de deux gros articles triangulaires qui se touchent 

par leur bord interne et portent les yeux à leur angle ex

terne. Les antennes internes sont médiocres; leurs trois 

premiers articles sont cylindriques, et elles se terminent par 

deux petits filets. Les antennes externes sont insérées en 

dehors des yeux et à peu près sur la même ligne ; elles sont 

grandes et terminées par une grosse tige multi-articulée 

garnie de longs poils à son bord inférieur. Les pates-md-

choires externes sont pediformes ; leur troisième article ne 

présente pas de dilatation notable, et les trois articles sui-

vans sont très-gros. Le sternum est large, et le dernier 

anneau thoracique n'est pas soudé au précédent. Les pâtes 

de la première paire sont très-grandes, très-larges et ex

trêmement déprimées; le carpe est aussi grand que le bras 

et à peu près quadrilatère ; la pince est grosse, courte et 
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presque horizontale. Les pâtes des trois paires suivantes 

courtes, grosses et terminées par un article presque coni

que; celles de la cinquième paire [sont très-grêles, et. re-

ployées au-dessus des autres dans la cavité branchiale. L ab

domen est très-large , mais lamelleux, reployé en dessous 

contre le sternum comme chez les Porecllancs , et ne pré

sente aucun vertige d'appendices appartenant au pénultième 

anneau. 

]Nous ne savons rien sur les m œ u r s de ers petits-Crustacés, 

dont nous ne connaissons, du reste , qu'une seule espèce. 

LOMIE HÉRISSÉE. —L. hirta(i). 

Corps couvert en dessus de poils très-courts et très-serrés. 

Mains presque aussi larges que la carapace. 

Paraît habiter les mers de l'Australasie. ( C . M . ) 

T R I B U D E S P A C T O L I E N S . 

C'est avec beaucoup d'incertitude que nous plaçons 

ici un Crustacé fort singulier, décrit par M . Leach, 

sous le nom de Pactole. Cet animal ressemble , par la 

conformation de la carapace, de la bouche et de l'ab

domen, à un Brachyurede la famille des Oxyrh iuques , 

mais présente dans la structure de ses pâtes des ano

malies qui ne permettent de la confondre arec aucun 

des Décapodes précédemment décrits. E n effet, les 

pâtes antérieures sont adactyles , tandis que celles des 

deux dernières paires sont terminées par une pince 

didactyle. Voic i la description que M . Desrnarest en 

a donnée, d'après M . L e a c h : 

(i) Porccllana hirta, Lamarck, Hist, des anim, sans vert- t. V , 

p. 220. — Desmarest, Consid. sur les Crust, p . 2<j5. 
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G E N R E P A C T O L E . — Pactolus ( i ) . 

Antennes externes ayant leur premier article long et cy

l indrique. Pieds me'diocrement longs et assez, épais; les deux 

antérieurs p lus courts q u e les autres , n o n terminés par une 

m a i n , mais p o u r v u s d'un s imple ongle crochu ; ceux de la 

seconde paire semblables ; pieds de la troisième paire incon

nus ; ceux de la quatr ième et de la c inquième paires didactyles. 

Carapace tr iangulaire , a l o n g é e , assez renflée de chaque 

côté en arr ière , n o n épineuse en dessus, et terminée en 

avant par u n rostre fort long , a i g u , mince et en t i er , sem

blab le à celui des Leptopodies . Abdomen de la femelle c o m 

posé àc. c inq art ic les , d o n t lo premier é tro i t , les trois sui-

vans transe erses , l inéaires , et le c inquième très - grand , 

presque arrondi . Yeux très-gros , situés derrière les anten

nes , toujours saillans hors de leur fossette ; une seule pointe 

derrière c h a q u e orbite . 

PACTOLE DE BQSC. — Pactolus Ëoscii ( 2 ) . 

« Long d'un pouce 8 lignes, dont la moitié à peu près appar

tient au rostre , qui porte de petites épines dirigées obliquement 

sur les côtés ; carapace lisse, brunâtre ; pieds variés de roux et de 

blanchâtre. 

» Patrie inconnue · . 

( 0 Leach, Zool. Miscel. t. II . Latreille , Desmarest, etc. 

(2) Leach , Zoolog. Miscel. v- 2 , tab. 68. — Desmarest, Consi

dérations sur les Crustacés, p. 1G2 Pl. 23 , fig, 2. 
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TRIBU DES RANINIENS. 

Les Raniniens se rapprochent beaucoup, par leur 
forme générale et par la conformation de leurs pâtes, 
des Hippiens, et surtout des Albunées. Leur carapace 

(PL a i , fig. i ) , convexe latéralement, mais presque 
droite d'avant en arrière, est large et tronquée antérieu
rement et graduellement rétrécie vers l'arrière. Les 
pédoncules oculaires sont logés dans des orbites, mais 
sont coudés et composés de trois pièces mobiles. Les 
antennes internes n'ont pas de fossettes et ne peuvent 
pas se reployer sous le front; les externes sont fort 
courtes, et très-grosses à leur base (fig- a et 4-) Les 
pates-mâchoires externes sont très-alongées, mais 
nullement pédiformes, et en arrière de leur insertion, 
les régions ptérygostomiennes de la carapace se réunis
sent au plastron sternal, sans laisser d'ouverture pour 
l'entrée de l'eau dans la cavité branchiale. Leplastron 

sternal est très-large antérieurement, mais devient li
néaire entre les pâtes des trois ou quatre dernières 
paires ( Pl. 2 1 , fig. 2 ) . Les pâtes antérieures sont très-
comprimées, et leur doigt immobile fort peu saillant, 
de façon que le doigt mobile se reploie contre le bord 
antérieur de la main, à peu près comme dans les pâtes 
suhchéliformes. Les pâtes suivantes sont toutes apla
ties, très-larges, et terminées par un grand article 
lamelleux, semblable à celui des pâtes natatoires des 
Brachyures nageurs ; celles des deux dernières paires 
s'insèrent plus ou moins haut au-dessus des précé
dentes, au-dessus desquelles elles se reploient. Enfin 
l'abdomen est très-petit, et chez le mâle ne recouvre 
même pas en entier les appendices fixés près de sa base. 
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RÀNINIENS 

linéaire entre la 
base des paies de 
la seconde paire. 
Second article des 

ayant le plas-^ antennes externes 
Iron sternal 

portant sur le bord 
externe un grand } RAWINE. 
prolongement auri-
culiforme. 

point élargi en de- J RANK.II . 
hors. I 

très-large entre la base des pâtes de la \ 
seconde pai re , qui sont très-éloignées de J R i 
celles de la troisième paire. / 

G E N H E RAJVINE. — Ranina ( i) . 

Le genre Ranine, établi par Lamarck aux dépens des 

Albunées de Fabricius , présente qn grand nombre de 

particularités d'organisation très-remarquables. La cara

pace de ces Crustacés est en forme de triangle renversé et 

un peu arrondi postérieurement (Pl. 2i, fig. 1) ; sa surface est 

un peu bombée et inégale ; son bord antérieur est très-long, 

à peu près droit, et armé de fortes dents, dont la médiane 

constitue un petit rostre ; ses bords latéraux se recourbent 

régulièrement en dedans, et son bord postérieur est fort 

étroit. L'anneau ophthalmique est complètement entouré par 

le front, mais la base des pédoncules oculaires est à décou

vert ; ces tiges se composent de trois pièces, dont la pre

mière est renflée, et la dernière cylindrique, et terminée par 

une cornée ovalairc; elles sont fortement coudées et reçues 

dans un orbite très - profond, dans lequel leur portion 

terminale ne peut se reployer en arrière, mais avance ou 

recule dans une position longitudinale. Les antennes in-

( i ) Cancer, Rumph, Linné , Hcrbst , etc. — Allunea , Fabri-
rius. — Ranina, Lamarck, Système des anim. sans vert.—Latreille, 
Desmarest, etc. 

CETTE TRIBU SE COMPOSE DE TROIS GENRES RECONNAIS-

SABLÉS AUX CARACTÈRES SUIVANS : 
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ternes (Pl. 2 1 , fig. 3 ) ne sont pas logées (fans une fossette 

comme chez les Brachyures, et leur premier article est très-

grand et très-saillant ; les deux suivans sont cylindriques, et 

elles sont terminées par deux petits filamens multi-articulés 

très-courts. Les antennes e.rfewzessontgrossesjet très-courtes 

(P l . 2 1 , fig. 4· ) ; elles s'insèrent à peu près sur la même ligne 

transversale que les internes et leur base est occupée par un 

grand article dont l'extrémité interne est perforée pour l'in

sertion de la membrane auditive; le second article est beau

coup plus grand, et présente en dehors un prolongement en 

forme d'oreille, qui s'avance au-dessus de l'article suivant ; 

celui-ci est cordiforme, et porte une tigellc multi-articulée 

très-courte. Le cadre buccal est étroit, très-long, et ouvert 

en avant comme chez les Oxystomes. Lespatcs-mâchoires ex

ternes la ferment complètement (P l . 21 , fig. 2 ) ; à leur 

base ces organes sont complètement séparés de l'articula

tion des pates thoraciques antérieures par la réunion des 

régions ptérygostomiennes de la carapace avec le plastron 

sternal ; leur palpe ne dépasse que de peu leur second arti

cle, qui est étroit et très - long ; leur troisième article, 

beaucoup plus large et presque aussi long que le second , se 

termine antérieurement sur un bord oblique, et présente en 

dedans une échancrure pour l'insertion de la portion terminale 

de l'organe, qui est courte , et caché d'ordinaire dans un sil

lon du bord antérieur de ce troisième article. Le sternum est 

d'une forme très-remarquable : entre la base des pates anté

rieures il est assez large, et constitue un plastron dont la 

forme se rapproche de celle d'un trèfle ; mais ensuite il 

devient linéaire , présente dans toute sa longueur une suture 

médiane, et se recourbe brusquement en haut. Une grande 

portion de la voûte des flancs reste à découvert; les épimères 

des anneaux, qui portent les deuxième, troisième et qua

trième paire de pates, ne se joignent à la carapace qu'assez 

loin au-dessus de la base de ces organes ; enfin la disposition 

intérieure du thorax est également remarquable. 

Les pates antérieures sont très-fortes, mais de longueur 
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médiocre ; la main est très-aplatie, et se termine par une 

pince tellement infléchie, que le doigt mobile vient s'appli

quer contre le bord antérieur de la main, et qu'elle ressem

blerait à une pate subchéliforme, si l'angle antérieur et infé

rieur de la main ne se prolongeait inférieurement de manière 

à constituer un doigt immobile. Les pâtes des quatre paires 

suivantes sont à peu près de même grandeur, et se termi

nent toutes par un tarse lamelleux ; mais la forme de cet 

article varie, et leur disposition n'est pas la même; celles de 

la deuxième et de la troisième paire s'insèrent sur le même 

niveau que les antérieures; mais les quatrièmes sont placées 

au-dessus des troisièmes, et les dernières sont remontées au-

dessus, et même en avant des pénultièmes ; aussi, dans leur 

position ordinaire, ces deux dernières paires sont-elles pla

cées au-dessus des autres. Enfin , le tarse des pâtes de la se

conde et de la troisième paire est à peu près triangulaire; 

tandis que celui des pâtes de la quatrième et de la cin

quième paire est hastiforme, leur bord antérieur étant 

arqué en S, et leur bord postérieur, qui est très-courbe, 

venant se joindre au bord antérieur à l'extrémité de l'arti

cle. L'abdomen est de grandeur médiocre, mais il est à peine 

recourbé sous le sternum, et ses quatre premiers anneaux 

sont dirigés en arrière au-dessus du sternum : on y compte 

sept articles, dont les dimensions diminuent progressive

ment. Dans le mâle, les appendices de cette portion du 

corps ont à peu près la même disposition que chez les 

Brachy ures. 

Les vulves sont creusées dans l'article basilaire des pâtes 

de la troisième paire comme chez les Macroures. Les bran

chies offrent une disposition semblable à celle des Bra-

chyures ; mais on remarque dans la conformation de la 

cavité respiratoire une particularité dont nous ne connais

sons pas d'autre exemple. De même que chez les Leucosiens, 

la carapace se joint au .sternum et à la cavité des flancs, sans 

laisser, au-dessus de la base des pâtes ou des pates-mâchoires 

aucun espace pour l'entrée de l'eau nécessaire à la respira-

C R I . ' S T A C É S , T O M E I I . I 3 
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( 1 ) R u m p h , Mus. tab. 7, fig. T . U. — Cancer raninas , Lin. 

Mus. Lud. Ulr. i 3 o . — Htrbst, t. I I , p. 3 , PI. 22 , fig. 1. — Ra

nina serrata , Lamarck, Syst. p. 256 , et Hist, des anim. sans vert, 

t. V , p . 22,5- — Ranina dcntata, Latrcille , Encyclop. t. X , p. 268. 

— Ranina serrata, Dcsmarest , Consid. sur les Crust, p. 140 . — 

Guérin, Iconogr. Crust. PI. 1 4 , fig. 3 .—Edw. Reg. anim de Cuvier, 

3°, éd. Crust. PI. 4 1 . 

t i on; mais le canal a l lèrent , au lieu d'être prat iqué à côté 

d u canal c i tèrent , sur les côtés de la b o u c h e , est situé en 

arrière et v a d é b o u c h e r par u n e ouverture particulière a u -

dessous de la base de l ' abdomen . 

RANIME DENTÉE. — Ranina dentaia ( i ) . 

(Planche a i , fig. 1-4. ) 

Carapace couverte de tubercules peu saillantes, étroites et très-

alongées; bord latéro-antérieur concave chez le mâle , arqué en 

sens contraire cbez la femelle , et divisé en sept lobes , dont le 

médiane ou frontal très-peu saillant, présente au milieu un rostre 

triangulaire, et de chaque côté une dent saillante ; les lobes mi 

toyens internes sont gros et terminés par une seule dent ; les 

suivans (ou mitoyens externes) sont armés de deux dents, et les 

lobes externes de trois, qui chez le mâle sont aplatis, triangu

laires et assez grands. Immédiatement en arriére de ce lobe in

terne on remarque sur le bord latéral de la carapace un pro

longement à peu près de m ê m e forme et également tridenté ; 

dans le reste de son étendue, le bord latéral est très-finement 

dentelé. Pâtes antérieures chagrinées; deux grosses épines sur le 

bord supérieur du carpe et de la main ; cinq dents sur le bord 

inférieur de la main ; pince mobi l e , dentelée en dessus et en 

dessous. 

Ce Crustacé habite les mers de l'Inde, et se trouve aussi à l'Ile-

de-France. Suivant Rumph , il viendrait à terre et aurait l'habi

tude de grimper jusque sur le faîte des maisons. ( C. M . ) 
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(I)Rumph. Amboin. PI. 1 0 , f i g . 3 . — /lattina dorsipes, Lat.reille , 

Encyclop. t. X , p. 268 et PL 28 ; , fig. 2 (d'après R u m p h ) . 

(2) Sepites saxum os sepicc imitans ejfosum in agro Bononiensi 

Aldrovande, Mus. metal, p. /I5I- — Spada. Corporum lapidefacto-

rum agri Yeronensis catalogus, tab. 8, fig. 1 . — Jiemipes sulcuias, 

Desmarest, IVouv. Diet, d'liist. nat. 2 E . ed. t. V I I I , p- 5 :2 . — I l a -

nina Aldrovandi , Rauzaiii , Mem. di stona naturale deca prima, 

p. ^3, tab. 5 ; et Opuscoli scientifici di Rologna , t. I l , PI. if\ , 

fìg. 3 et 4- — Desmarest, Crust, fossiles, p. 1 2 1 , PI. 10 , fig. 5-7, 

PL 1 1 , fig. 1. 

I 3 . 

Le CANCRN DNNSIPES(I), figuré par R u m p h , et confondu par 

plusieurs auteurs modernes avec le Raninoïdc lisse et avec l'Albu-

nce donlée, paraît appartenir à ce genre ; la forme générale et 

la disposition des pieds est en effet la même que dans la Ranine 

dentée ; mais si la figure de Rumph, qui a été reproduite sou

vent, est exacte , "la conformation des antennes pourrait bien 

être assez différente pour autoriser une distinction générique. 

Du reste, la Ranine dorsipède se distingue par l'existence de sept 

grandes dents spiniformes sur le bord antérieur de la carapace, 

qui est droit. 

Le Crustacé fossile désigné par Ranzani sous le nom de RANINA 

ALDI\OVAM>I (2) appartient à la tribu des Raniniens , et paraît se 

rapporter au genre Ranine ; sa carapace est oblongue , tronquée 

en avant, rchordée latéralement, et garnie de nombreuses stries 

crénelées transversales. 

GENRE 1 1 A A 1 L 1 E . — Ranilia. 

11 existe dans la collection du Muséum un Crustacé très-

mutilé, qui est voisin des Ranines et des Raninoïdes, mais 

qui en diffère assez p o u r n o u s paraître mériter de devenir 

le type d'une nouvelle division générique. Sa forme générale 

est tout-à-fait celle des Ranines, si ce n'est que le b o r d an

térieur de la carapace est très-courbe au lieu d'être à peu 

près droit. Les orbites sont dirigées très-obliquement en bas 

et en avant, de manière à représenter par leur réunion un 

V renversé. Les antennes externes sont dirigées en avant ; 
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l eur article basilairc est u n peu dilaté en d ed ans , mais ne 

présente pas en dehors de p r o l o n g e m e n t aur i cu l i forme , et 

ne dépasse pas l'insertion de l'article s u i v a n t , qui est gros 

et cyl iudrique. Les pâtes - mâchoires externes on t à peu 

près la m ê m e forme q u e chez les Ranines , mais leur troi

sième article est plus long que le second , et d o n n e insertion 

au quatr ième article, t o u t près de son extrémité ; le plastron 

sternal présente aussi à sa partie antérieure la m ê m e dispo

sition , et devient aussi linéaire entre les pâtes de la seconde 

pa ire , mais entre celles de la troisième et de la quatr ième paire 

il s'élargit de n o u v e a u et y forme un disque hexagonal un 

p e u concave . Les pâtes sont conformées de la m ê m e manière 

q u e chez les Ranines , et l 'abdomen ne paraît présenter rien 

de part icul ier; mais dans l ' individu que nous avons observé , 

les derniers anneaux de cette por t ion du corps , ainsi que le 

tarse des pales des quatre dernières paires , manquaient . 

RATOLIE MCRIOIÉF.. —• Ranilia mi/rirata. 

Carapace lisse postérieurement, mais présentant dans sa partie 

antérieure une foule de petites l i g n e s transversales pilin;res ; 

rostre mince et arqué ; bord antérieur de la carapace armé de 

chaque côté de quatre dents aiguës , dont les internes constituent 

les angles internes des orbites, et les troisièmes surmontent l'angle 

externe de ces cavités, qui se prolongent cependant un peu plus 

loin au-dessous. Pâtes antérieures courtes ; carpe grand , granu

leux, et armé en dessus d'une épine terminale ; main muriquée et 

armée en dessus d'une seule épine aiguë; son bord inférieur droit 

et sans dentelure. Longueur de la carapace, iG ligues. 

Patrie inconnue. (C. M.) 

GENRE RA]\IXOIDE. —Raninoides. 

L e Crustacé , d o n t n o u s formons le genre R a n i n o ï d e , a 

b e a u c o u p d'analogie avec les R a n i n e s , et a été jusqu'ici 

c o n f o n d u avec eux , mais il s'en distingue par la c o u r o n n a -

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



( 0 Raiùna dorsipes , Lamard*., Coll. du Muséum.* — Desmarets, 

Consid. sur les Crustacés , p. '¿{0 , Pl. in , tig. 2. •—/îan'na tœv.s, 

Latreillc , Encyclopédie, t. X , p. 2OS. 

tion des pâtes postérieures du sternum et de quelques autres 

parties. La carapace est près de deux fois aussi longue que 

large, et sa face supérieure , parfaitement lisse, est presque 

horizontale d'avant en arrière, mais courbe transversale

ment. Le bord fronto-orbitaire est un peu moins large que 

la portion médiane de la carapace, et fortement denté ; un 

rostre triangulaire recouvre la base des pédoncules ocu

laires, dont la portion terminale est large, grêle et suscep

tible de se reployer en dehors et arrière dans une orbite 

profonde. Les antennes sont disposées comme chez les Ra-

nines, si ce n'est que l'oreille externe de la grosse pièce basi-

laire est moins grande ; les pates-mâchoires externes ont 

aussi à peu près la même forme, mais leur quatrième article 

s'insère plus près de l'extrémité de l'article précédent. La 

portion antérieure du plastron sternal est conformée de la 

même manière que chez les Ranines , mais au lieu de devenir 

linéaire entre les pâtes de la deuxième paire, ce bouclier 

ventral s'élargit de nouveau entre les pâtes de la deuxième et 

troisième paires, qui sont très-éloignées entre elles, et ne 

devient linéaire qu'au devant des pâtes de la quatrième paire. 

La disposition des épimères et des pâtes des quatre premières 

paires est la même que dans les Ranines ; m a i s l e s pâtes 

postérieures sont presque filiformes, et s'insèrent en dessus 

des pâtes de la troisième paire. TJabdomen ne présente rien 

de remarquable. 

KANINOLDE LISSE. — iî. levis (i). 

Bord latéro-antérieur de la carapace divisé en cinq lobes tron

qués par quatre échancrures étroites et très-profondes ; le lobe 

moyen frontal armé de trois dents, dont la médiane constitue un 

rostre triangulaire ; une seule dent à l'angle interne des lobes 
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C'est dans le voisinage de la tribu des Itaniniens que nous 

parait devoir prendre place le Crustacé décrit, par M . de 

Fréminville , sous le nom d'Enrox des A N T I L L E S (1). Voici 

la description que ce naturaliste en donne : 

>< Sa longueur totale est d'un pouce et demi sur environ 

sept lignes de largeur. Sa carapace , de forme elliptique , est 

tronquée eu avant, et année dans cette partie de six dents 

inégales. Elle est sillonnée et rugueuse antérieurement, gla

bre à sa partie postérieure ; la tête se prolonge en avant de 

la troncation de la carapace ; son ouverture buccale est 

étroite et alongée ; les antennes excessivement courtes et peu 

poilues; il n'y en a que deux (2) ; les yeux, sessiles et fort 

peu distincts , sont placés en dehors de ces antennes, et 

n'apparaissent que comme deux petits tubercules à peine gros 

comme une tête d'épingle. L'abdomen est alongé, mais de 

moitié moinslong que la carapace; il est composé de six articu

lations, divisées en cinq lobes. Tl se termine par un onglet 

et quatre appendices membraneux et ciliés, qui composent 

la queue, et sont ordinairement repliés en dessous, quand 

l'animal ne s'en sert pas pour nager. En avant et sous la ca

rapace sont deux bras longs et forts > absolument conformés 

comme ceux des Ecrevisses, et terminés de même par une 

(T) Kryon carihensis, Fréminville , Annales des scien. nat. I Γ , . 
strie, t." X X V , p. a 7 5 , Pl. 8 , B . 

(•2) Il est probable que les antennes internes ont échappé à 

l'observateur. 

mitoyens, et deux à 1 extrémité des lobes externes; une forte dent 

spiniforme sur le bord latéral, près de l'angle orbitaire externe. 

Pinces de m ê m e forme que chez les Ranines ; deux épines au 

bord supérieur du tarse , une au bord supérieur de la m a i n , et 

plusieurs sur son bord inférieur ; doigt mobile à tranchant non 

dentelé; des dents aiguës sur le bord du doigt immobile.[Longueur 

de la carapace, 14 lignes; longueur totale du corps, 2 6 lignes. 
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F A M I L L E D E S P T É R Y G U R E S . 

L e s D é c a p o d e s , d o n t c e t t e f a m i l l e s e c o m p o s e r o n t 

é t é j u s q u ' i c i r a n g é s p a r m i l e s M a c r o u r e s , à r a i s o n d e 

l ' e x i s t e n c e d ' a p p e n d i c e s l a t é r a u x à l ' e x t r é m i t é d e l e u r 

a b d o m e n ; m a i s i l s n e p r é s e n t e n t j a m a i s , c o m m e l e s 

M a c r o u r e s p r o p r e m e n t d i t s , u n a b d o m e n t r è s - d é v e -

l o p p é , e t c o n f o r m é d e m a n i è r e à d e v e n i r l ' o r g a n e p r i n 

c i p a l d e l a l o c o m o t i o n . T a n t ô t l e s a p p e n d i c e s d u 

p é n u l t i è m e s e g m e n t a b d o m i n a l s o n t t r è s - c o u r t s , n u l 

l e m e n t l a m e l l e u x , e t p r o p r e s s e u l e m e n t à a c c r o c h e r 

l ' a n i m a l d a n s l a c o q u i l l e q u ' i l h a b i t e (3) ; t a n t ô t i l s s o n t 

f o l l i a c é s e t a s s e z g r a n d s , m a i s n e s e r é u n i s s e n t p a s 

a v e c l e d e r n i e r s e g m e n t d e l ' a b d o m e n , d e f a ç o n à c o n 

s t i t u e r u n e n a g e o i r e c a u d a l e e n é v e n t a i l ( 4 ) ; d ' a u t r e s 

f o i s , c e p e n d a n t , i l s a f f e c t e n t c e t t e d i s p o s i t i o n , m a i s 

a l o r s l ' a b d o m e n e s t t r è s - m i n c e e t r e p l o y é s o u s l e t h o r a x , 

c o m m e c h e z l e s B r a c h y u r e s (5) . L e s a p p e n d i c e s d e s a u -

( 1 ) L'auteur se trompe évidemment, car c'est au thorax que les 

pâtes doivent s'insérer. 

( 2 ) Ces pâtes paraissent être celles de la dernière paire, qui sont 

remontées au-dessus des autres. 

(3) Pl. 2 2 , fig. (), 1 0 et n . 

(4) PL ai , f is- '5 ' > e t fig" 

(5) Pl. 2 2 , % 5 et 7 . 

pince d o n t les mâchoires sont fortement dentelées. À l'abdo« 

m c n sont attachées quatre paires de pâtes (1) tout-à-fait ana^ 

logues à celles des À l b u n é e s ; elles sont aplaties, ciliées, et 

terminées par u n ongle t ranchant en forme de faucille o u de 

croissant. L a seconde paire de pâtes , b e a u c o u p plus courte 

q u e les autres , est insérée au-dessus (2 ) .» 
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( 1 ) Latreille, Kégiic anim. de Cuvicr, t. IV, ji. etc. 

t r è s a n n e a u x d e l ' a b d o m e n s o n t t r è s - i m p a r f a i t s , e t s o n t 

o r d i n a i r e m e n t filiformes c h e z l a f e m e l l e ; l e m â l e e n 

m a n q u e q u e l q u e f o i s c o m p l è t e m e n t , e t e n g é n é r a l n ' e n 

p r é s e n t e q u e d e u x p a i r e s ; d u r e s t e , c e s o r g a n e s n ' o n t 

j a m a i s l a f o r m e d e f a u s s e s p â t e s n a t a t o i r e s , c o m m e 

n o u s l e v e r r o n s t o u j o u r s c h e z l e s M a c r o u r e s . Q u a n t 

à l a c o n f o r m a t i o n g é n é r a l e d u c o r p s , l a d i s p o s i t i o n 

d e s a p p e n d i c e s d e l a t è t e e t l a f o r m e d e s p â t e s , n o u s 

n e p o u v o n s d i r e p r e s q u e r i e n d e g é n é r a l ; i l e s t s e u l e 

m e n t à n o t e r q u e l e d e r n i e r a n n e a u t h o r a c i q u e n ' e s t 

j a m a i s s o u d é a u x p r é c é d e n s , e t q u e l e s p â t e s y a t t e 

n a n t e s s o n t p e t i t e s , r e p l o y é e s a u - d e s s u s d e s a u t r e s , 

e t t e r m i n é e s p a r u n e p i n c e p l u s o u m o i n s b i e n f o r m é e . 

N o u s d i v i s e r o n s c e t t e f a m i l l e e n t r o i s t r i b u s , c o m m e 

n o u s l ' a v o n s d é j à m o n t r é d a n s l e t a b l e a u p l a c é à l a 

p a g e i 6 j . 

T R I B U D E S H I P P 1 E N S . 

L a t r i b u d e s H i p p i c n s ( o u H i p p i d e s , L a t r e i l l e ( i ) s e 

c o m p o s e d ' u n p e t i t n o m b r e d e C r u s t a c é s a n o m o u r e s , 

q u i p a r a i s s e n t c o n f o r m é s e s s e n t i e l l e m e n t p o u r f o u i r 

d a n s l e s a b l e , e t q u i p r é s e n t e n t t o u s d e s f o r m e s a s s e z 

b i z a r r e s . L e u r carapace, m o i n s l a r g e q u e l o n g u e , e t 

t r è s - c o n v e x e t r a n s v e r s a l e m e n t , p r é s e n t e t o u j o u r s d e 

c h a q u e c ô t é u n g r a n d p r o l o n g e m e n t l a m e l l e u x q u i 

r e c o u v r e p l u s o u m o i n s l a b a s e d e s p â t e s ; p o s t é r i e u 

r e m e n t e l l e e s t t r o n q u é e , e t s e m b l e s e c o n t i n u e r a v e c 

l a p o r t i o n a n t é r i e u r e d e l ' a b d o m e n , q u i e s t t r è s - l a r g e 

e t l a m e l l e u s e l a t é r a l e m e n t ( P l . 2 1 , i î g . g e t i 4 ) · 

L ' u n e d e s p a i r e s d'antennes, s o i t l ' i n t e r n e , s o i t l ' e x -
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t e r n e , e s t t o u j o u r s t r è s - l o n g u e . L e s p a t e s - m â c h o i r e s 

e x t e r n e s n e p r é s e n t e n t p a s u n e c o n f o r m a t i o n s e m b l a b l e 

à c e l l e q u i s e v o i t c h e z l a p l u p a r t d e s C r u s t a c é s d o n t 

n o u s n o u s s o m m e s o c c u p é s j u s q u ' i c i ; e l l e s n ' o n t n i 

f o u e t n i p a l p e , e t l e u r s t r o i s d e r n i e r s a r t i c l e s « o n t 

t r è s - d é y e l o p p é s ( P l . a i , fig. 1 0 e t i 5 , c). Le sternum 

e s t l i n é a i r e , e t l e s p â t e s i m p a r f a i t e m e n t e x t e n s i 

b l e s ; c e l l e s d e l a p r e m i è r e p a i r e s o n t m o n o d a c t y l e s 

o u s u b c h é l i f o r m e s , e t c e l l e s d e s d e u x o u t r o i s p a i r e s 

s u i v a n t e s s o n t t e r m i n é e s p a r u n a r t i c l e l a m e l l e u x 

p r o p r e à f o u i r . L e s p â t e s p o s t é r i e u r e s s o n t filiformes, 

s e m i - m e m b r a n e u s e s , r e c o u r b é e s e n a v a n t , e t c a c h é e s , 

e n t r e l e s p a r t i e s l a t é r a l e s d e l a c a r a p a c e e t l a b a s e 

d e s p â t e s p r é c é d e n t e s . L e p é n u l t i è m e a n n e a u d e l ' a b 

d o m e n p o r t e t o u j o u r s u n e p a i r e d e f a u s s e s p â t e s , 

t e r m i n é e s p a r d e u x l a m e s p l u s o u m o i n s o v a l a i r e s 

c i l i é e s ; m a i s c e s a p p e n d i c e s s o n t r e c o u r b é s e n a y a n t , 

e t n e s ' a p p l i q u e n t p a s c o n t r e l e s e p t i è m e s e g m e n t d e 

m a n i è r e à f o r m e r a v e c l u i u n e n a g e o i r e c a u d a l e e n 

é v e n t a i l , c o m m e n o u s l e v e r r o n s c h e z l e s M a c r o u r e s 

( P L 2 1 , f î g . 2 e t i 5 ) . L e s v u l v e s s e v o i e n t s u r l e 

p r e m i e r a r t i c l e d e s p â t e s d e l a t r o i s i è m e p a i r e ( P I a i , 

f i g . 1 8 ) . E n f i n l e s B r a n c h i e s s o n t d i s p o s é e s s u r u n e 

s e u l e l i g n e e t i n s é r é e s p a r u n p é d o n c u l e q u i n a î t r e r s 

l e t i e r s i n f é r i e u r d e l e u r f a c e i n t e r n e . 

O n d i v i s e c e t t e t r i b u e n t r o i s g e n r e s , d o n t v o i c i 

l e s c a r a c t è r e s l e s p l u s s a i l l a n s : 
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•a 
t í 

Antennes externes 

largea, courtes , et ter

minées par un filet 

mult i - articulé rudi-

mentaire . 

Pâtes antérieures subchelí-

f o r m e s . 

Genres. 

I KEMIPIDB. 

Pâte* antérieures c y l i n d r i - j 

ques, monodanty les , et nu l l e - IALDUTTÉB. 

nient subchél i íurmes. I 

A n t e n n e s externes trèa-grandej» et terminées par 1 

iun filet nmlt i -art iculé , gros et très - long . VHirpE. 

G e n r e A L B U N É E . — Albunea ( 1 ) . 

Les Albunées sont de tous les Hippiens ceux qui ont le 

plus d'analogie avec les Ranines , tant par leur forme géné

rale que par la disposition de leurs pâtes (P l . 2 1 , fig. 9 ) . 

Leur carapace droite d'avant en arrière, et bombée trans

versalement, ne se prolonge que peu au-dessus de la base des 

pâtes; antérieurement elle est terminée par un bord presque 

droit qui en occupe toute la largeur; postérieurement elle est 

ovalaire, et fortement éebancrée pour l'insertion de l'abdo

men. Une petite pointe médiane représente le rostre. Les 

pédoncules oculaires sont larges et lamclleuses; tandis que 

les yeux, situés sur leur bord externe, sont extrêmement 

petits. Les antennes internes (fig. 1 1 ) sont extrêmement 

grandes ; leur portion basilaire est coudée, et elles se ter

minent par un seul filet multi-articulé, plus long que le 

corps, un peu aplati et cilié sur les bords. Les antennes 

externes (fig. 1 2 ) , insérées à peu près sur la même ligne 

que les internes, sont grosses, courtes, et terminées par 

une tigelle composée seulement de sept à huit petits arti

cles (fig. 1 2 ) . Les pates-mâchoircs externes sont plus 

ou moins pediformes ; leurs second et troisième articles 

( l ) Cancer, Lin. Herbst, e t c . — A t t u n c a , Fabricius, Latreille, 

Desmarest, etc. 
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( i ) Cancer dorsipes , Herbst , v- a , p 5 , PI 2 a , fig. i . — A i b u -

nea symnista, Fabr. Suppl. p 3gy. — Latreille. — Lamarck, Hist. 

des anim. sans veit. t. V , p. 2 2 4 . Desmarest, Consid. sur 

les Crust, p. m3 , PI. 29, fig. 5. — Guerin, Tronog. Crust. PI. i 5 , 

iig. 1 . — Edw. Hegne anim. de Cuvier, 3". edit. Crust. PI. lip , 

fig. 3 . 

sont presque cy l indr iques , et la port ion terminale formée 

par les trois derniers articles est quelquefois aussi l o n 

gue et presque aussi groise q u e la port ion basilaire. Les 

pate.s sont courtes ; celles de la première paire se t erminent 

par une grande main p l u t ô t subché l i forme q u e chél i fornie , 

le do igt mobile, se rabat tant sur son b o r d antérieur , d o n t 

l'angle inférieur s'avance à p e i n e , et par c o n s é q u e n t ne con

stitue réel lement pas un doigt i m m o b i l e . Les pâtes des trois 

paires suivantes sont à peu près de m ê m e f o r m e , et se ter

m i n e n t par u n article fa lc i forme. Les pâtes postérieures sont 

presque fil iformes. L e premier anneau de l ' abdomen est petit , 

et reçu dans u n e échancrure de la carapace; le second est a u 

contraire t rè s -grand , et présente de c h a q u e côté u n g r a n d 

p r o l o n g e m e n t l a m e l l e u i , qu i c h e v a u c h e un peu sur la cara

pace ; le trois ième et le quatr i ème segment a b d o m i n a u x d imi 

n u e n t progress ivement de largeur et de l o n g u e u r , mais sont 

à p e u près de m ê m e forme q u e le second ; tandis q u e le c in

q u i è m e , le sixième et le sept ième sont très-étroits , et ne p r é 

sentent pas de p r o l o n g e m e n t latéral ; le sixième porte une 

paire de fausses pâtes natatoires terminées par deux lames 

ovalaires , et le sept ième a la forme d'une lame presque circu

laire (f ig. 1 3 ) . 

t . ALBCRÉE STMNISTE. ·— Alhunca symnista ( i ) . 

Une échancrure très-profonde et semi-circulaire au bord anté

rieur de la carapace, au-dessus de l'insertion des pédoncules ocu

laires ; la portion moyenne de ce bord armée de dents très-aiguës, 

et deux autres dents spiniformes à son angle externe ; pédon

cules oculaires beaucoup plus longs que larges ; tarse des pâtes 

de la troisième paire plus large que celui des pâtes précédentes. 
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De longs poils sur les bords de la carapace et des pâtes. Longueur 

(de la carapace), 10 lignes. 

Habite les mers d'Asie. ( G. M . ) 

s. AimmËE ¿CÜSSONNÍE. — ALHUNEA ICUTCLLATA (i). 
(Planche 2 1 , fig. g-i3.) 

Carapace à peine échancrée, et sans dentelures ni épines no

tables à son bord antérieur ; pédoncules oculaires beaucoup plus 

larges que longues , et tronquées antérieurement. Longueur (de 

la'carapace), 7 lignes, ( C. M . ) 

GEÎÎRE R E M I P È D E . — Remipes ( 2 ) . 

Les R e m i p è d e s o n t la carapace assez régul ièrement o v a -

laire , b o m b é e , et m o i n s d'une fois et u n quar t aussi l ongue 

q u e large ( P l . 2 1 , fig. 1 4 ) . L e front est assez large e t 

t r o n q u é . Les orbites sont semi-c irculaires , et leur angle 

externe est b e a u c o u p plus saillant, que le front . L'anneau 

o p h t h a l m i q u e est recouvert en dessus p a r le f r o n t , mais 

n'est pas entouré par la carapace; les p é d o n c u l e s oculai

res se c o m p o s e n t de deux port ions mobi l e s : l 'une basi laire , 

grosse et courte ; l'autre t e r m i n a l e , cy l indr ique , grê l e , 

p o r t a n t à son extrémité u n e très-petite cornée imparfaite

m e n t rétracti le; les yeux, en effet, p e u v e n t à pe ine se 

reployer en arrière c o m m e chez la p l u p a r t des D é c a p o d e s , 

mais avancent et reculent u n p e u p a r les m o u v e m e n s de 

la por t ion basilaire de leur p é d o n c u l e . Les antennes in
ternes s'insèrent au-dessous de la base des pédoncules o c u 

laires, et sont très-grandes; leur pm't ion basilaire se c o m 

pose de trois articles à p e u près de m ê m e gros seur , et leur 

(1) Desmarest, Consider, sur les Crustacés, p. 1 7 3 . 

( 2 ) Squilla , Pétiver. — Cancer , Herbst. — Ilippa , Fabricius. •— 

Ilemipes, Latreille, Desmarest, etc.— Latr. Règne anim. de Cuvier, 

l r e . éd. t. HI , p. 28.—Lauiarck, Hist des anion, sans vert. t. V , 

p. 2 2 3 . 
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poi'Lion terminale de deux longs (îlots multi-articulés, gros, 
et diriges en avant [b, fig. 14). Les antennes externes 

s'insèrent en dehors des internes presque sur la même ligne 
et sous le bord latêro-antérieur de la carapace : elles sont 
courtes, mais très-larges ; leur premier article est beaucoup 
plus large que long ; le second et le troisième sont à peu 
près de mêmes dimensions, et les suivans diminuent rapi
dement de volume. Le cadre buccaln'est pas fermé antérieu
rement. Les pates-mâchoires externes sont larges et cour
tes ; leur premier article est presque globuleux , et ne porte 
ni palpes ni fouet; le second article, qui chez les Brachyures 
est si grand, est ici rudimentaire , et c'est le troisième, qui, 
devenu très-grand et presque ovalaire , constitue à lui seul 
l'espèce d'opercule formé d'ordinaire par les deuxième et troi
sième articles réunis ; les trois derniers articles forment une 
espèce de grande griffe , qui se rabat contre le bord anté
rieur du troisième article (c, fig. 15). Les pates-mâchoires de 
la seconde paire manquent également de fouet, mais ont un 
palpe flabclliforme; il en est encore de même des pates-
mâchoires antérieures; leur palpe est lamelleux, dilaté anté
rieurement et disposé à peu près comme chez les Oxystomes. 
Les mâchoires de la seconde paire ne présentent rien de bien 
remarquable ; celles de la première paire sont très-petites, et 
refoulées en avant, entre la mandibule et la lèvre supé
rieure, nui est très-crandc et fort saillante. Enfin la mandi-
bule , qui est fortement dentelée , porte un palpe composé 
de deux petits articles lamelleux, séparés du corps de la 
mandibule par un grand sillon membraneux. Le sternum est 
linéaire. Les pâtes antérieuresVsont longues ; leurs deuxième 
et troisième articles sont élargis, mais les trois derniers sont 
cylindriques, et le dernier, qui est presque aussi long que le 
précédent, est un peu aplati, pointu, et incapable de se 
reployer contre le précédent. Les pâtes des deux paires sui
vantes sont grosses et terminées par une grande lame has-
tiforme; celles de la quatrième paire se tiennent par un 
petit article presque conique. Enfin celles de la cinquième 
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( 1 ) Squilla barbadensis ovalis , Pétiver , Paitrigraphia americana, 

tab. 2 , fig. 9. — Hippa, adactyla, Fabricius , Supplcm. p> 3^o. — 

Cancer ementus , Hcrbst, 82 , p. 8 , Pl. 1 2 , fig. 4· — Latreillc , 

pa ire , grêles , longues et m e m b r a n e u s e s , sont rcployées s o u s 

les p r o l o n g e m e n s latéraux de la carapace. Le dernier anneau 

tborac iq i in , q u i por te ces appendices , est comple t en des

s u s , m o b i l e , et pas recouvert par la carapace , de manière 

qu'on pourrai t faci lement le prendre p o u r le premier seg

m e n t de l ' abdomen . Celui-ci est t rè s -grand , et présente de 

chaque côté un p r o l o n g e m e n t Iamelleux ovalaire q u i che

v a u c h e sur la carapace ; son b o r d postérieur est éebancré 

p o u r loger le second anneau a b d o m i n a l , q u i est o v a l a i r e ; 

le trois ième et le quatr ième segment d iminuent progress ive

m e n t de v o l u m e ; le c inqu ième et le sixième sont également 

pet i t s , mais sont soudés entre e u x ; enfin le sept ième seg

m e n t a l a f o r m e d u n e grande lame tr iangulaire , d o n t l a 

l ongueur excède celle de t o u t le reste de l ' a b d o m e n ( fig. 1 5 ) . 

Les trois premiers anneaux p o r t e n t , chez la femel le , des filets 

oviferes s imples ; le quatr ième et le c inquième anneau sont 

d é p o u r v u s d'appendices , tandis q u e le sixième anneau porte 

u n e paire de fausses pâtes natatoires très-grandes , terminées 

par deux lames ovalaires re levées , q u i sont d'ordinaire re-

ployées en avant (d, fig. 1 4 ) . 

REMIPÈDE TORTUE. -— R, icstudinarius (i). 

( P l . 21, fig. I4-20.) 

Carapace couverte de petites stries transversales crénelées , 

courtes et arquées. Front échancré au milieu, et moins saillant 

que les angles orbitaires externes; bords latéraux de la carapace 

minces et surmontés d'un sillon garni de petits bouquets de poils 

très-courts , de manière à paraître dentelé. La longueur des pâtes 

antérieures varie suivant les sexes. Longueur de la carapace , en-

ron I5 lignes. 

Habite les côtes de la Nouvelle-Hollande. ( C. M. ) 
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GENRE H I P P E . — Ilippa. 

Le genre Hippe, établi par Fabricius,, niais avec des li
mites beaucoup plus étendues que celles admises aujour
d'hui) ne comprend , dans l'état actuel de la science , que 
les Hippiens , dont les antennes externes sont terminées par 
un long et gros filet multi-articulé. Le corps de ces Crus
tacés est de forme ovalaire ou plutôt ellipsoïde, étant un 
peu moins large en avant qu'en arrière. La carapace, tron
quée postérieurement, est très-convexe transversalement, et 
présente vers le milieu un sillon transversal, courbe, qui 
indique la ténuité postérieure de la région stomacale ; son 
bord latéro-antérieur est concave, et son bord latéro-posté-
rieur très-convexe. Le rostre est petit et triangulaire ; de 
chaque côté de sa base est une échancrure qui laisse à dé-
cou \ert l'insertion des pédoncules oculaires et des antennes 
internes, et qui est bornée en dehors par une dent saillante 
qui s'avance au - dessus du bord interne des grandes an
tennes. Uanneau ophthalrnique, recouvert dans sa partie 
moyenne par le rostre, est en forme de fer à cheval, et ses 
deux extrémités se voient à découvert ; les pédoncules ocu

laires , insérés à son extrémité, se composent de trois pin
ces, dont les deux basilaires, très-courtes, se reploient sous 
la carapace en forme de Y , et dont la dernière, grêle, cylin
drique et très-longue, s'avance entre les antennes internes 
et externes, et se termine par un petit rendement pyriforme 
que porte la cornée. Les antennes internes sont de grandeur 
médiocre, et leur article basilaire, cylindrique et un peu 
recourbé en dedans, n'est guère plus gros que le suivant, 
qui porte du côté externe une forte dent dirigée en avant; 
le troisième article est court, et donne insertion à deux ti-

Genera , Crast. et Insect v. 1 , p. 4 5 , Regue animal, 1 " . ed. t. I l l 

p. 28, PL la , fig- 2 . - Encyclop. t. X , p 2 8 1 , PL 3o8 , Sg. 3 . — 

Desmarest, Considerations sur les Ciustaces, p. 1 7 5 , PL 29, fig. 1. 

•— Guerin, Iconog. Crust, PL i5 , fig. 3. — Edw. Beg. anim. de 

C u v . 3 « . edit, Crust. PL 4 2 , fig, 1. 
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gelles muiti-artioulées, plus longues que la portion basilaire 
de 1 interne, dont la supérieure dépasse l'inférieure. Les an

tennes externes sont fort grandes, mais échappent facile
ment à l'attention , car elles sont d'ordinaire reployées en ar
rière et cachées presque en entier entre la bouche et les pates-
mâchoires externes. Le premier article de leur pédoncule est 
petit et peu apparent ; le second est grand, et armé en avant 
de deux dents spiniformes, dont l'externe est de beaucoup 
la plus forte; les deux articles suivans sont petits, et for
ment par leur réunion une masse globuleuse , d'où naît un 
dernier article pédonculaire , cylindrique , qui porte à son 
tour le filet multi-articulé terminal; celui-ci est très-gros, à 
peu près de la longueur de la carapace, et garni en dehors 
d'une double rangée de longs poils. Les pâtes - mâchuires 

externes sont grandes et opereuliformes , mais leurs deux 
premiers articles sont très - petits , et c'est le troisième 
seulement qui présente cette disposition ; les trois derniers 
articles forment un long appendice mince et lamelleux', qui 
s'insère dans une échancrure de l'angle externe de l'article 
précédent, et se reploie sous son bord interne , mais ne con
stitue pas une griffe , comme chez les Remipèdes. Le palpe 
des deux paires de pates-mâchoires suivantes se termine par 
un élargissement lamelleux. 

Les pâtes sont courtes et cachées sous la carapace ; celles 
de la première paire, grosses, et appliquées d'ordinaire 
contre la bouche, se terminent par une lame ciliée, presque 
ovalaire. Le tarse des deux paires de pâtes suivantes est la
melleux et hastiforme , et celui des pâtes de la quatrième 
paire est gros, conique et très-court. Les pâtes postérieures, 
longues , membraneuses et très-grêles, sont reployées comme 
d'ordinaire entre la partie latérale de la carapace et la base 
des pâtes précédentes. Le dernier anneau thoracique n'est 
pas libre et à découvert comme chez les Remipèdes ; mais le 
premier article de l'abdomen est à peu près de même forme, 
et les anneaux suivans présentent aussi la disposition que 
nous avons déjà remarquée chez ces Crustacés. 
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(i) Cancer emeritus, Lin. —//l'^pa emerita , Fabricius , Supplém. 

Ent. syst. p. 3 ^ 0 . — Latreille, Hist. nat. des Crustacés , t. V I , p. 

3 7 6 , Pl. 02 , lig. 1. — L a m a r c k , Hist, des an. sans vert. t. V , 

p. 222. — Desmarets , Consid. suri es Crust, p. 1 I ^ l - 2 9 , lig- 2 . 

— Edw- Règne anim. de Cuvier, 3 e . edit. Crust. Pl. !çi > "S- 2 . 

— Hippa tcdpoidu? Say, A r a d . de Philjd. t. I , p. l(5o. 

(•A) Cancer teitudinarius , Herbst , v. 2 , p. 8 , Pl. 22 , lig. 3, peut-

être cette figure devrait-elle se rapporter à l'espèce précédente. 

C R U S T A C É S , TOME II. l 4 

Hippe f .mf.rïte . — I/ippa cmcrita (i). 

Carapace garnie de petites lignes rugueuses, transversales, qui 

y donnent une apparence squammeuse ; un sillon transversal 

droit devant le front , et un autre moins marqué de chaque coté 

à moitié distance entre le premier et le sillon post-stomacal. A r 

ticle termina! des pâtes antérieures ovalaire et arrondi au bout. 

Kpine externe du grand article basilaire des antennes externes 

dépassant de beaucoup la portion globuleuse formée par le qua

trième article pédonculaire de ces organes. Longueur, i pouce 

à i 5 lig. 

Habite les côtes du Brésil, ( C , M. ) 

Hippe a s i a t i q l ' E . — JTippa asiatica ( 2 ) . 

Article terminal des pâtes antérieures terminé presque en 

pointe ; portion globuleuse du pédoncule des antennes externes 

très-grosse et presque aussi saillante que l'épine externe des deux 

articles basilaires de ces appendices ; du reste semblable à l'espèce 

précédente, dont elle n'est peut-être qu'une variété. Tai l le , 

2 pouces un quart. 

Habite les mers d'Asie. ( C . M. ) 

T R I B U D E S P A G U R I E N S . 

C e t t e t r i b u , q u i c o r r e s p o n d , a u g e n r e P a g u r e , t e l 

q u e F a b r i c i u s l ' a v a i t é t a b l i , s e c o m p o s e d ' u n g r a n d 

n o m b r e d e C r u s t a c é s , d o n t l a p l u p a r t s o n t r e m a r q u a -
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h l e s p a r l ' é t a t J e m o l l e s s e p l u s o u m o i n s c o m p l è t e d e 

l e u r a b d o m e n , p a r l e d é f a u t d e s y m é t r i e d a n s l e s a p 

p e n d i c e s d e c e t t e p a r t i e d u c o r p s , p a r l a b r i è v e t é d e s 

p â t e s d e s d e u x p a i r e s p o s t é r i e u r e s , e t p a r p l u s i e u r s a u 

t r e s c a r a c t è r e s . C h e z l a p l u p a r t d e s P a g u r i e n s , l ' a b d o 

m e n e s t m e n u , p r e s q u e e n t i è r e m e n t m e m b r a n e u x e t 

c o n t o u r n é s u r l u i - m ê m e , e t , p o u r l e p r o t é g e r , l ' a n i m a l 

s e l o g e d a n s l ' i n t é r i e u r d e q u e l q u e c o q u i l l e q u ' i l t r a î n e 

t o u j o u r s a v e c l u i , e t d a n s l a q u e l l e i l s ' a c c r o c h e à l ' a i d e 

d e s e s p â t e s p o s t é r i e u r e s . 

L a c a r a p a c e d e c e s C r u s t a c é s e s t d i v i s é e e n p l u 

s i e u r s p o r t i o n s p a r d e s l i g n e s p l u s o u m o i n s m e m b r a 

n e u s e s ( i ) ; u n d e c e s s i l l o n s , d i r i g é t r a n s v e r s a l e m e n t , 

l e s é p a r e e n d e u x m o i t i é s d o n t l ' a n t é r i e u r e c o n s t i t u e 

l a r é g i o n s t o m a c a l e , e t s e c o n f o n d p r e s q u e a v e c l e s r é 

g i o n s h é p a t i q u e s , q u i s o n t t r è s - p e t i t e s , e t e n o c c u p e n t 

l e s a n g l e s p o s t é r i e u r s ; l a m o i t i é p o s t é r i e u r e e s t d i 

v i s é e l o n g i t u d i n a l e m e n t e n t r o i s p o r t i o n s , d o n t l a 

m é d i a n e c o n s t i t u e l e s r é g i o n s c o r d i a l e e t i n t e s t i n a l e , 

e t l e s d e u x l a t é r a l e s , l e s r é g i o n s b r a n c h i a l e s ; e n f i n 

c e l l e s - c i s o n t s é p a r é e s p a r u n e l i g n e s e m b l a b l e d e s 

p a r t i e s l a t é r a l e s d e l a c a r a p a c e , q u i d e s c e n d e n t v e r s 

l a b a s e d e s p â t e s . L ' a n n e a u o p b t b a l m i q u e e s t q u e l q u e 

f o i s c a c h é e n d e s s u s p a r u n p r o l o n g e m e n t r o s t r i f o r m e 

d e l a c a r a p a c e , m a i s e s t t o u j o u r s l i b r e , e t p o r t e e n 

d e s s u s d e u x p e t i t s p r o l o n g e m e n s e n f o r m e d ' é c a i l l é s ; 

l e s p é d o n c u l e s o c u l a i r e s , d i r i g é s e n a v a n t , n e s o n t p a s 

r é t r a c t i l e s , e t s ' i n s è r e n t d i r e c t e m e n t a u - d e s s u s d e s 

antennes internes. C e s d e r n i e r s o r g a n e s p r é s e n t e n t 

d e s d i m e n s i o n s t r è s - v a r i a b l e s , m a i s t o u j o u r s l e u r a r 

t i c l e b a s i l a i r e e s t p e t i t o u a l o n g é , e t i l s s e t i e n n e n t 

(i) Pl. 2 2 , fig y, il et 1 2 . 
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p a r d e u x f d e t s m u l t i - a r l i c u l é s , c o u r t s o u d e l o n g u e u r 

m é d i o c r e . L e s antennes externes s ' i n s è r e n t e n d e h o r s 

d e s i n t e r n e s , s u r l e s c o t e s d e s p é d o n c u l e s o c u l a i r e s ; 

l e u r d e u x i è m e a r t i c l e p o r t e e n d e s s u s u n e p i è c e s p i n i 

f o r m e q u i e s t o r d i n a i r e m e n t m o b i l e , e t q u i p a r a î t ê t r e 

l ' a n a l o g u e d u p a l p e . L e s pates-mâchoires e x t e r n e s 

s o n t p é d i f o r m e s . L e sternum e s t p r e s q u e l i n é a i r e e n 

a v a n t , e t n e s ' é l a r g i t q u ' u n p e u p o s t é r i e u r e m e n t ; e n 

g é n é r a l , l e s d e u x d e r n i e r s a n n e a u x d u t h o r a x s o n t 

t o u t - à - f a i t l i b r e s e t m o b i l e s ; l e d e r n i e r d é p a s s e m ê m e 

l a c a r a p a c e , e t e s t c o m p l é t é e n d e s s u s p a r u n e p i è c e 

c o r n é e t e r g a l e . L e s p â t e s a n t é r i e u r e s s o n t g r a n d e s e t 

p r e s q u e t o u j o u r s d e d i m e n s i o n s i n é g a l e s ; e l l e s s e t e r 

m i n e n t p a r u n e g r o s s e m a i n d o n t l e s p i n c e s s o n t 

c o u r t e s e t t r è s - f o r t e s . L e s p â t e s d e s d e u x p a i r e s s u i 

v a n t e s s o n t t r è s - g r a n d e s ; c e l l e s d e l a q u a t r i è m e p a i r e 

s o n t a u c o n t r a i r e c o u r t e s , r e l e v é e s a u d e s s u s d e s a u 

t r e s , eL t e r m i n é e s p a r u n e m a i n p r e s q u e t o u j o u r s d i -

d a c l y l e ; c e l l e s d e l a c i n q u i è m e p a i r e s o n t é g a l e m e n t 

c o u r t e s , r e l e v é e s s u r l e s c ô t é s d u c o r p s e t t e r m i n é e s 

p a r u n e p i n c e p l u s o u m o i n s b i e n f o r m é e . L e s c i n q 

p r e m i e r s a n n e a u x d e l ' a b d o m e n s o n t r e p r é s e n t é s p a r 

d e s p l a q u e s c o r n é e s p l u s o u m o i n s g r a n d e s , d o n t l a 

p r e m i è r e e s t d ' o r d i n a i r e p r e s q u e c o n f o n d u e a v e c l e 

d e r n i e r a n n e a u t b o r a c i q u e ; q u e l q u e f o i s c e p r e m i e r 

s e g m e n t a b d o m i n a l p o r t e , d a n s l e s d e u x s e x e s , u n e 

p a i r e d ' a p p e n d i c e s r u d i m e n t a i r e s a p p l i q u é e c o n t r e l a 

b a s e d e s p â t e s p o s t é r i e u r e s ; m a i s e n g é n é r a l i l e n e s t 

c o m p l è t e m e n t d é p o u r v u ; q u e l q u e f o i s l e s e c o n d s e g 

m e n t p o r t e a u s s i c h e z l e m â l e u n e p a i r e d e f a u s s e s 

p a l e s , m a i s e n g é n é r a l i l n e d o n n e i n s e r t i o n q u ' à u n 

s e u l a p p e n d i c e p l a c é d u c ô t é g a u c h o ; l e s t r o i s s e g -

n i e n s s u i v a n a s o n t t o u j o u r s d é p o u r v u s d ' a p p e n d i c e s 
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Antennes internes courtes , 

ne dépassant que de peu le 

péduncule des antennes ex

ternes, et terminées par deux 

elles très-courtes . ( A b d o -

I men presque ent ièrement 

m e m b r a n e u x . ) 

Antennes internes très-lon

gues ; leur deux ième article 

dépassau t de b e a u c o u p le 

pédoncu le des antennes in

ternes , e t terminé par deux 

f ice l les , d o n t l'une assez lon-

Geures. 

A b d o m e n c o n t o u r n é 

sur l u i - m ê m e , et p o r 

tant à son extrémité PAGURE. 

|une paire d'appendices 

non symétr iques . 

A b d o m e n non con
tourné , et p o r t a n t a 
son extrémité une paire ^ CA.iîCEr.i.B. 
d'appendices svmétr ï -

. ques. 

A b d o m e n c o n t o u r n é ] 

sur l u i - m ê m e , et près - } CÉNOBITE. 

que ent i èrement racm-

, braneux en dessus. 

A b d o m e n non con

tourné sur lui m ê m e , 

' et couvert en dessus, 

de grandes plaques cor

nées qui chevauchent^ 

l'une sur Vautre . 

Buter 

( 0 Pl. aa, iig. io. 

du côté droit , et quelquefois n'en présentent pas même 

du côte gauche chez le: mâle ; d'ordinaire ils portent 

chacun une fausse p a i e , composée d'une pièce basi

laire cylindrique et d'une ou deux lames terminales; 

ces appendices, dont le nombre est par conséquent en 

général de quatre 3 sont toujours petits chez le mâle , 

et assez grands chez les femelles, où ils servent à fixer 

les œufs. Enfin à l 'extrémité de l 'abdomen se trouvent 

deux plaques cornées qu i représentent les sixième et 

septième segmens , et une paire d'appendices presque 

toujours non symétriques et terminés par deux bran

ches , gros et courts , qui est fixé à la plaque tenant 

lieu du sixième anneau abdominal ( i ) . 

Cette tribu a été divisée en quatre genres, qui sont 

parfaitement naturels, et qui peuvent être caractérisés 

de la manière suivante : 
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GEXRE P A G U R E . — Pagurtis (1). 

Les Pagines proprement dits (Pl. 22, fig. 9 ) se ressemblent 
beaucoup entre eux, tant par le port que par les détails de leur 
organisation , et. par leurs mœurs. La portion ccphalo-thora-
cique de leur corps est moins longue que la portion abdomi
nale; leur carapace est presque aussi large en avant qu'en 
arrière, et ne se prolonge latéralement que peu ou point au-
dessus de la base des pattes; en arrière elle est fortement 
échaneréc au milieu , et en avant elle est tronquée ou armée 
seulement d'un petit rostre rudimentaire. La portion basi-
laire des pédoncules oculaires est à découvert. Les antennes 
internes sont placées directement au-dessus de ces pédoncu
les; leur premier article est renflé et presque globulaire; les 
deux suivans sont minces et cylindriques , et ne dépassent 
que de peu soit la partie pédonculaire des antennes exter
nes, soit les yeux; enfin les tigelles terminales de ces or
ganes sont très-courtes, et ont la même forme que chez les 
Brachyures. Les antennes externes sont insérées sur la 
même ligne que les pédoncules oculaires, et portent en 
dessus une grosse épine mobile qui représente le palpe ; le 
dernier article de leur pédoncule est grêle et cylindrique ; 
enfin, elles se tiennent par un filet mufti-articulé en général 
très-long. Les pales- mâchoires externes sont de grandeur 

médiocre; leur tige est pédiforme, et leur palpe très-déve-
loppé. Les pales antérieures sont en général très-inégales, et 
l'une des mains est très-renflée. Les pales de la quatrième 
paire sont très-courtes, et leur pénultième article, garni en 
dessus d'une plaque ovalaire verruqueuse, est en général 
très-large, et prolongé en dessus de l'article suivant, de ma
nière à constituer avec celui-ci une pince didactyle. Les 
pâtes de la cinquième paire sont plus longues, plus grêles et 

( i ) Cancer, Lin. Herbst , etc. — Pagiirus, Fabr. Latr. Leacli , 

Desm. etc. 
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plus recourbées n i haut,; elles présentent aussi vers le bout 

une plaque granuleuse, et se terminent par une pince didac-

tyle plus ou moins bien formée. \] abdomen est grand et 

membraneux; les plaques qui en garnissent la face dorsale 

sont eu général à peu près symétriques, mais très-minces 

et très-éloignées entre elles. Quelquefois il existe à la base 

du l'abdomen une paire de fausses pâtes rudimentaires 

chez la femelle , et deux paires d'appendices plus développés 

chez le mâle ; mais en général le premier segment n'en porte 

pas, et le second , de même que les trois segniens suivans, 

n'en portent qu'un seul placé du côté gauche, et fixé au 

bord de la plaque dorsale; du reste, ces appendices sont 

toujours petits, et terminés par une, deux ou même trois 

lamelles ciliées sur les bords, qui, chez la femelle, acquiè

rent des dimensions assez considérables, et servent à l'inser

tion des œufs. Les appendices du pénultième anneau de 

l'abdomen se composent chacun d'un article basilaire, court 

et gros, portant deux autres pièces , courtes et crochues, 

insérées l'une à son bord inférieur, l'autre à son extrémité, 

et garnies chacune en dessus d'une plaque verruqueuse, 

semblable à celle que nous avons déjà vue sur les pâtes posté

rieures; ces deux fausses pâtes caudales n'ont pas exactement 

la même forme, et sont de grandeur très-inégale, celle du 

côté droit étant beaucoup plus petite que l'autre (P l . 2 2 , 

fig. 10) . 
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§ Espèces dont l'anneau ophthalmiquc n'est pas armé en dessus d'une 

pièce médiane rostriforme. 

A. Pédoncules oculaires gros et plus courts que la portion basi* 

taire des antennes externes. 

a. Palpe spiniforme des antennes externes dépassant l'ex

trémité des pédoncules oculaires. 

t . PAGURE BERNARD. — Pagurus Bernardus (i). 

Bord antérieur de la carapace assez profondément échancré 

au-dessus de la base des pédoncules oculaires, et présentant sur 

la ligne médiane un angle saillant qui simule un petit roslre 

obtus. Pédoncules oculaires gros, courts, de même longueur que 

la portion du front qui recouvre leur base, et renflés au bout , 

un espace vide entre les deux articles basilaires de ces pédon

cules , qui sont armés d'une dent large , aplatie et presque ova-

laire, ou plutôt lancéolée. Troisième article des antennes internes 

dépassant à peine la portion basilaire des antennes externes ; 

celles-ci ayant leur second article armé à son angle externe d'une 

dent très-aiguë, et portant sur le milieu de son bord supérieur le 

palpe spiniforme qui est très-long (au moins aussi long que l'article 

terminal des pédoncules oculaires) , grêle dès sa base, et recourbé 

en dessous, puis en avant , un peu en forme de S. Patcs anté-

(i) Cancellus , Swamrnerdam, Eiblia nat. tab. X I . — B e r n a r d 

thermite^ Reaumur, Academic de V i e n n e , ] - i o , p. Zjb"̂  . PI- 1 0 , 

fig. 10 et 2 0 . — CancerBernhardus , Lin. Syst. nat.: et Mus. Lud. 

Ulr . , p . 4541 etc Herbst, t. I I , p . 1 4 , Pl. 22 , rfig. 6 . — Aslacus 

Bernhardus , Degéer, IVIém. sur les Insectes, t. V U , p. 4o5, PL 23 , 

lig. 3 -X2 — Pagurus Bernhardus , Fabricius , Supplcm. p. 4 1 1 - —• 

Olivier, Eucyclop. t. V I I I , p . G41. — La tr. Hist, des Crust, t. V I , 

p . ib'o. — Lamarck, Hist. nat. des aniiii. sans vertèbres, t. V , 

p . 2 2 0 . — P a g u r u s streblonyx , Leacll , M^lac. Brit PL 2 6 , fig. I -

4- —Latreil le , Kncyclop. Pl . 3 o g , lig. 3-6 (d'apics Leach) . •—• 

Pagurus Bernhardus , Desmarets , Consid. sur les Crust. 1 ^ 3 , Pl. 3 o , 

fig. 2. —Edwards, Obs. sur les Pagures, Ann. des se. nat. 2 e . série, 

t- \ ' I , p. 266 , et Reg. anim. de Cuvicr, 3°. éd. Crust. Pl. 44> ''g- 2 -
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( O Leach , Malac, Iirit. PL 2G, fig. 5,6.— Latreille, Encyclop. 

PL 3oy fig. 1 ( d'apres Leach). — P. su/ilarius , Risso, Hist. nat. 

de 1'Eur. uierid- t. V, p. 4o- — P- Priduuxii , Dcsmarets , Consid. 

sur les Crustaccs, p. 1 7 S . — E d w a r d s , Ann. des sc. nat 2«. seric, 

t. V I , p 268. —• P solitavius , Rous , np, cit. PL 36. 

rieures grosses et hérissées de tubercules isolés , inégaux et plus 

ou inoins spiniformes, celle de droite beaucoup plus grosse que 

celle de gauche ; le carpe presque aussi long que la portion pal

maire de la main , qui est renflée en dessus ; grosses pinces très-

obtuses r,t sans ongle terminal distinct. Les pâtes des deuxième 

et troisième paires épineuses et tuberculeuses en dessus ; leur 

dernier article très-gros, comprimé, tordu sur lui-même, cl s'élar

gissant un peu vers Vextrémité , qui ensuite se rétrécit brusquement 

en pointe. Les pâtes de la troisième paire séparées à leur base par 

u n petit plastron sternal presque carré. Mains des pâtes posté

rieures très-courtes , et terminées par une pince très-aplatie et 

excessivement courte. Abdomen ne présentant dans sa partie 

membraneuse que des plaques latérales. Chez la femelle, quatre 

fausses pâtes ovifères, formées par un article basilaire cylin

drique et allongé, et deux branches terminales lanielleuses. La 

quatrième fausse pale est beaucoup plus petite que les autres, 

et sa branche externe estrudimentaire. Chez le mâle, trois fausses 

pâtes composées également d'un article cylindrique et de deux 

pinces terminales, dont une lamelleuse et assez grande; l'autre 

rudimentaire ; point d'appendices semblables à droite ; une échan

crure semi-lunaire au bord postérieur de la lame terminale de 

l'abdomen. Taille ordinaire d'environ 5 pouces, mais pouvant de

venir plus grande. 

Habite nos côtés de l'ouest, la Manche, et plus au nord jusqu'en 

Islande. ( C. M. ) 

2 . PAGLKE D£ PPIDEALX. - ~ Pagurus Pridauxii ( i ) . 

Cette espèce ne diffère que fort peu de la précédente , dont elle 

no se distingue guère que parce que la main est plus alongée et 
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DES C R U S T A C É S . 2 1 ^ 

moins épineuse ; les tarses des pâtes de la troisième et de la qua

trième paire sont plus grêles , cannelés latéralement , pas sensi

blement tordus , et s'amincissent très-graduellement vers le bout, 

et le pénultième article de ces membres est à peine dentelé sur 

son bord supérieur. L'abdomen (du mâle , sinon des deux sexes) 

est garni en dessus de cinq grandes bandes cornées transver

sales. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite les côtes de la Manche et de la Méditerranée. ( C M , ) 

3. PACURE ANGULEUX. — Pagurus angulatus (i). 

Cette espèce, qui ressemble extrêmement au Pagure Bernard, 

s'en distingue par la forme des mains , dont ta face externe 

présente trois grosses crêtes longitudinales ( une médiane et 

deux marginales} , hérissées de tubercules et séparées par des 

gouttières profondes et presque lisses. Les tarses des pates des 

deuxième et troisième paires s'amincissent graduellement et ne 

sont pas tordus sur eux-mêmes , et le pénultième est fortement 

dentelé sur le bord. Enfin l'abdomen du mâle est pourvu de 

quatre fausses pates semblables à celles du P . Bernard. 

Habite la Méditerranée. ( C M . ) 

Le PAGURE CRAINTIF ( 2 ) de Roux ne paraît être qu'une variété 

de l'espèce précédente ; on le trouve dans les mêmes mers. 

4. PAGURE EE GAUDÎCHAT:!). — Pagurus Gaitdichaudi (3) . 

Conformation des yeux et des antennes à peu prés le m ê m e que 

chez le P. Bernard. Pates antérieures très-grosses , poilues, et héris

sées en dessus d'une multitude de grosses épines acérées, noires à la 

pointe et isolées; carpe, main et doigts longs. Pates des deux 

( O Risso , Crustacés de Nice, PI- 1 , fig. 8. —Desmarets, Consid. 

sur les Crustacés , p. i j 3 . — R o u x , Crust, de la JMédit. PI . 4 ' · — 

Edw. loc cit. 

( 2 ) Pagurus meticufosus, Roux, Crust, de la Mediterranée, PI. 4 2 . 

(3' Edwards, A i m . des sc. nat- 2 F . séyie, t. V I , p. 260. 
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2 i 8 H I S T O I R E N A T U R E L L E 

paires suivantes épineuses sur le bord supérieur, un peu compri

mées et terminées par un tarse gros et cylindrique. Main des 

pâtes postérieures très-courte ; abdomen du mâle garni de plaques 

cornées disposées par paires éloignées de la ligne médiane , et ne 

portant qu'une seule fausse pate filiforme, fixée à la dernière de 

ces plaques du côté gauche. Par son aspect cette espèce ressemble 

beaucoup au Pagure rusé. Longueur, 5 pouces. 

Habite la côte de Valparaíso. ( C M . ) 

5 . PAGURE A CRÊTES. — Pagutus eristalus (i). 

Dent médiane du bord antérieur de la carapace un peu plus 

saillante que chez le P . Bernard, et pédoncules oculaires moins 

gros. Pâtes antérieures granuleuses ou légèrement épineuses; 

bords supérieur et inférieur du carpe minces et en forme de 

crête dentelée. Mains un peu comprimées et garnies d'une ou 

deux crêtes longitudinales , minces , saillantes, plus ou moins 

dentelées, et disposées d'une manière un peu différente des deux 

côtés du corps et dans les deux sexes. Pâtes suivantes minces, 

comprimées et dentelées finement sur leur bord supérieur ; tarse 

long , courbe et comprimé , mais pas tordu. Trois fausses pâtes 

petites et à deux lamelles terminales, fixées à l'abdomen ; à peine 

quelques poils sur les pâtes. Longueur, 1 8 lignes, 

i Trouvée à la Nouvelle-Zélande, par MM. Quoy et Gaimard. 

( G . M . ) 

a a. Palpe spiniforme des antennes externes dépassé par les pédon

cules oculaires. 

G. PAGURE STRIE. — Pagurus strialus ( 2 ) . 

Angle médian du bord antérieur de la carapace à peine mar

qué . Pédoncules oculaires gros , sans renflement notable au 

( 0 Edwards, loc. cit. p. 26g. 

(2) Cancer arrosor, Herbst , t. I I , p. 1 7 0 , Pl . ^3, lig. I P. stri-

gosus, Bosc, Zlist- des Crustacés, t. I l , p. 7 7 . — Pagurus stria-
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tus, Latr. Hist. riat. des Crust, t. V I , p. i63 . — Olivier, Encyc. 

t. V I I I , p. 67|3. — P. incisus , Lamarck, Hist. nat. des anim. sans 

vertèbres, t. V , p. 220- —Latreille , Encyclop. Pl. 3 1 0 . — P. stria

ta* , Risso, Crust, de Nice , p. ü\. — Desmarest, Consid. sur les 

Crust, p. 1 7 8 . — Roux , Crust, de la Méditerranée , ri . 10 .—Edw. 

loc. cit. p. 270-

Le Pagure figuré par M. Savigny dans le grand onvrage sur 

l'Egypte (Crust. Pl. p., fig. 1 ) , me paraît être un jeune individu 

de cette espèce. 

mil ieu, et beaucoup plus longs que la portion échancrée du front 

qui recouvre leur base ; leur pièce basilaire terminée en dedans 

p a r u u bord droit assez éloigné de celui du côté opposé, et se pro

longeant sous la forme d'une dent courte, large, plate, et épineuse 

sur le bord externe qui est courbe. Troisième article des antennes 

internes dépassant de beaucoup la portion basilaire des antennes 

externes. Palpe spiniforme de celle-ci gros à sa base , presque 

de la longueur de l'article terminal du pédoncule oculaire , et 

très-épineux en dessus. l'aies antérieures très-grosses , surtout 

du côté gauche , et couvertes presque partout de lignes transver

sales, courbes, tuberculeuses, et garnies de petits poils assez serrés; 

sur la partie supérieure du membre , plusieurs des tubercules de 

ces lignes squammiformes acquièrent des dimensions assez grandes 

pour devenir de grosses épines pointues ; le carpe est court ; la 

portion palmaire de la main longue et les pinces très-courtes, 

très-obtuses, et terminées par un ongle noirâtre bien distinct. Les 

pâtes de la deuxième et de la troisième paire sont presque cy

lindriques, et armées de petites crêtes squammiformes comme les 

antérieures. La portion du sternum qui les sépare à leur base est 

presque linéaire. La main des pâtes postérieures est très-longue, 

et les doigts sont presque cylindriques et assez longs. Enfin l'ab» 

domen du mâle présente dans sa portion membraneuse cinq 

plaques cornées, transversales, dont la première est fort petite, 

et dont les quatre dernières portent chacune à gauche une faussa 

pate terminée par une seule lame ovalaire. Les trois premières 

fausses pâtes OYÎfères de la femelle terminées par trois grande» 

lamelles ciliées. 

Pince terminale de l'abdomen divisée postérieurement en deux 
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( 0 Roux, Crust. de la Médit. PL I 5 I — Edw. loc. cit .p. 

lobes inégaux et arrondis. Couleur, rouge mêlé de jaune. Lon

gueur du corps, 7 à 8 pouces. 

Habite la Méditerranée. 

7 . PAGURE RUSÉ. — Pagurus callidus ( 1 ) . 

Espèce très-voisine du P. strié, dont elle se distingue par les 

nombreuses dents ¿piniformes , dont toute la face supérieure des 

mains est hérissée. Les pâtes suivantes présentent aussi, au lieu 

de crêtes tuberculeuses squammiformes, de petites rangées d'é

pines pourvues chacune d'une touffe de poils. Les fausses pâtes 

abdominales du mâle présentent une seconde lamelle terminale 

rudimentaire , et sont portées sur quatre grandes plaques trans

versales. Un peu moins grande que l'espèce précédente. 

Habite la Méditerranée. ( C M . ) 

8. PAGURE FEINT. — Pagurus pictus 

Angle médian du bord antérieur do la carapace arrondi , 

mais assez saillant. Pédoncules oculaires presque aussi longs que 

le pédoncule des antennes externes, dépassant à peine le palpe 

spiniforme de ces appendices, et à peu près de la longueur du 

bord antérieur du test. Cornée des yeux à peine echancrée au bord 

supérieur. Pâtes antérieures longues, minces, d'inégale grandeur, 

et un peu poilues ; une rangée de dents aiguës sur le bord supérieur 

du carpe , mains un peu courbées en dedans. Pâtes suivantes 

grêles, peu poilues, et armées sur le bord inférieur du tarse 

d'une rangée de grosses épines. Abdomen de la femelle pré

sentant sur sa face inférieure , prés de la base, deux réndemeos 

pyramidaux, mous , et garni sur le côté de trois appendices ovi-

fères, dont les trois premiers grands et terminés par deux lames; 

appendices abdominaux du mâle petits et simples. Longueur, 

1 pouce; couleur, jaune rougeâtre, avec des taches rouges li

néaires et longitudinales. 

Habite les côtes de la Provence. ( C. M. ) 
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çj. PAGURE TIMIDE . — Pagurus iimidus ( j ) . 

Cette petite espèce paraît être très-voisine de la pre'cédente, 

mais s'en distingue par la forme des pates antérieures ; la main 

est très-courte, et le carpe présente au-dessous un prolongement 

en forme de grande dent ; les pates suivantes sont grêles, et 

leur dernier article est moins long que le précédent. Longueur , 

environ un pouce. 

Habite la Méditerranée. 

Dent rostriforme , large et avancée ; pédoncules oculaires pres

que aussi longs que la portion basilaire des antennes externes. 

Pates antérieures très-inégales et finement granulées; celle du 

côté droit très-grande , ayant le carpe beaucoup plus grand que 

la main , et armée de deux fortes crêtes, l'une supérieure, l'autre 

inférieure, enfin ayant la main comprimée et les pinces poin

tues; celle du côté gauche terminée par une main dont la por

tion palmaire est extrêmement courte , et dont les doigts sont 

grêles , longs et pointus ; le doigt mobile presque filiforme et 

droit, ou même recourbe en S. Pates suivantes comprimées , 

grêles et non poilues. Fausses pates abdominales du mâle petites 

et simples. Longueur, 10 lignes. Couleur, rougeâtre violacé , avec 

les pates annelées. 

Habite les côtes du Chili. ( C . M.) 

(1) Roux, Crust, de la Méditerranée, Pl. a4> n S ' 6-9. 

(2) Edwards , loc, cit. p, 2 7 2 , PL l 3 , fig. 5 . 

1 0 . PAGLRE TENAILLE . .— Pagurus forceps ( 2 ] . 
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B. Pédoncules oculaires dépassant la portion lasilairc des antennes 

externes. 

h. Point de prolongement roslriforme sur le bord antérieur de 

la carapace. 

s i . PAGURE DIFFORME. — P. deformis ( i ) . 

Pédoncules oculaires très-gros et courts, quoiqu'un peu plus 

longs que la portion basilaire des antennes externes ; beaucoup 

moins longs que le bord antérieur de la carapace ; cornée grande 

et occupant la moitié de la longueur de l'article terminal des pé

doncules oculaires. Paies antérieures courtes et grosses, surtout 

celles du côté gauche, lisses en dehors et épineuses en dessus ; 

une crête dentelée sur le bord supérieur du doigt mobile de celle 

du côté gauche. Pâtes suivantes lisses et peu poilues ; celles du 

côté gauche garnies en dehors d'une crête saillante qui s'étend 

sur les deux derniers articles, et qui sur la troisième pate est 

très-forte, et finement dentelée ; rien de semblable du côté op

posé. A b d o m e n garni de quatre grandes plaques transversales, 

portant chacun une fausse pate ovifère , dont les trois premières 

Sont grandes, et terminées par trois lames alongées et ciliées chez 

la femelle. Chez le mâle tous ces appendices sont petits , et ter

minés par une seule lame. Longueur, 5 pouces. 

Habite les côtes de l'Ile-de-France et des îles Séchelles. (C.M.) 

1 2 . PAGCRE roiNTiLLÉ. — P. punctulatus ( i ) . 

Pédoncules oculaires gros, cylindriques et assez longs , mais 

ne dépassant que de fort peu le pédoncule des antennes externes, 

moins longs que le pédoncule des antennes internes, et beaucoup 

moins long que le bord antérieur de la carapace ; cornée petite 

( 1 ) t d v a r d s , op. cit. p. 2 7 2 , Pl. i3 , lig. 1 4 . 

(2) Olivier, Kucyclop. Sléth. t. V I I I , p. 6 4 1 • — Desmarcst, op. 

cit. p. j r8 , —Quoy et G-airaard , Voy . de VU]unie, p. 5 j d , Pl. 7 3 , 

fig. 2 . — KdwLtrds, op. cit. p. 2 - 3 , 
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n'occupant pas le quart rlc la longueur du pédoncule , et éeban-

crd comme d'ordinaire pour recevoir un prolongement de la 

portion opaque du pédoncule. Palpes spiniformes des antennes 

externes petites. Vates antérieures renflées très-inégales [la gauche 

fort grosse) , et couvertes de grosses épines acérées , garnies à leur 

base de faisceaux de poils longs et roules. Les pales dos deux 

paires suivantes presque cylindriques, et garnies d'une multitude 

de faisceaux de poils roides, à la base de chacun desquels on voit 

deux épines acérées plus ou moins longues. Abdomen garni 

de quatre larges plaques transversales et de quatre fausses pâtes 

qu i , chez le m â l e , sont simples et très-petites, et qui , chez la 

femel le , sont, à l'exception de îa dernière , grosses et pourvues 

de trois lames trés-développées. Couleur, générale rouge orangé, 

avec des taches ocellées , blanches , bordées de brun ou de noir, 

qui sur les mains sont, pour la plupart, situées sur les épines; 

poils roux et très-roides ; chez la femelle les plaques abdomi

nales sont colorées comme le reste du corps. Quelquefois ces 

taches disparaissent presque entièrement. 

Habite l'Océan Indien. ( C M . ) 

t3. PACtBE MOt'CHETÉ. — PRTGNRUS GUILNLUS ( 5 ) . 

Pédoncules oculaires médiocres, beaucoup moins longs que le 

bord antérieur de la carapace , mais dépassant le pédoncule des 

antennes internes ; cornée petite, et n'occupant qu'environ le cin

quième, de la longueur du pédoncule. Palpe spiniforme des an

tennes externes très-petit. Portion antérieure de la carapace très-

déprimée , polie, et marquée de plusieurs sillons linéaires, dont 

les médianes circonscrivent une espèce d'ecusson , mieux mar

qué que dans le P. pointillé, mais de même forme. Pales anté

rieures petites (la gauche un peu plus grosse que la droite'), poilues, 

et un peu épineuses sur le bord supérieur. Les pâtes des deux paires 

( 1 ) Pagurus gutlattrs , Olivier, Encyrlop. t. V I I I , p. G\o.— 

Qnoy et Gaimard , Voyage de iUrauie, Pl. 7 9 , lig, 3. — Uict, 

classique «l'histi nat. Pl. C-b % • 2 . — E d w a r d s . op. cit p 1-3. 
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(1) Voyage de t'TJranïe , PI, - 0 , lîg. 2 . 

(2) D;ms le texte de Herbst cette figure est citée à tort sous le 
n o . 7 . y ayez t. I I , p , 2G. 

(3) Ed-w. loc. ciL. p. 274 . 

suit1anles courtes, grosses, cylindriques, peu poilues, et à peine épi

neuses, si ce n'est au bord externe de leur troisième article. Ster

n u m chez la femelle très-large , surtout entre les pâtes de la troi

sième et quatrième paires, où sa largeur égale la longueur du bord 

antérieur de la carapace. Abdomen garni de grandes plaques trans

versales, qui en avant se touchent presque. Fausses paies ovifères 

d e l à femelle grandes et à trois lames terminales; enfin un ap

pendice mou , en forme de corne, et de grandeur très-variable à 

la partie latérale et inférieure de l'abdomen de la femelle, un 

peu en arrière de la troisième fausse pate. Couleur du corps, 

blanc jaunâtre ; pat.es rouges avec des points jaunes , et sur la face 

supérieure du quatrième article de celles des trois premières 

paires, une grande tache circulaire qui paraît être bleuâtre dans 

le vivant , mais devient blanchâtre après la mort . Longueur, en

viron 3 pouces. 

Le PAGURE SANGUINOLENT (i) de MM. Quoy et Gaimard , déposé 

par ces naturalistes dans la collection du Muséum, ne m e paraît 

être qu'une simple variété de l'espèce précédente. 11 est cepen

dant à noter que la forme des lobes de la région génitale, qui 

embrassent l'extrémité postérieure de l'espèce d'écusson repré

senté par la région stomacale , est un peu différente. Ici ils sont 

beaucoup moins larges, et leur bord extérieur, au lieu d'être 

échancré vers le mil ieu, est régulièrement courbe. Du reste il 

ne paraît différer aussi en rien du Pagurus hungarus, figuré par 

Herbst, Pl. 2 3 , fig. 6 ( 2 ) . 

1 4 . PAGURE VOISIN. — Pagurus ajfmis ( 3 ) . 

Espèce très-voisine du P . pointillé, mais ayant les pédoncules 

oculaires extrêmement longs ( environ une fois et demie aussi 

longs que le bord antérieur de la carapace ; le palpe spiniforme 
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des antennes externes rudimentaire ( ne dépassant pas le pénul

tième article pédnnculaire) ; les pâtes de la deuxième et troi

sième paires à peine poilues , si ce n'est sur le dernier article, 

et l'abdomen du mâle armé d'un prolongement mon , en forme 

de corne , un peu en arrière et au-dessous de la troisième fausse 

pate. Longueur, 3 pouces environ. 

Habite les côtes de Ceylan. ( C . M. ) 

I 5 . PI.ct.-BE SETIFERE. — Pagurus selifcr 

Celte espèce ne diffère que fort peu du Tagure moucheté, 

mais s'en distingue , ainsi que des espèces précédentes , par la 

forme de la pate gauche de la troisième paire, qui présente trois 

crêtes longitudinales, séparées par des sillons profonds, et dont 

les deux externes sont marginales et sétifères. Les pâtes sont 

couvertes d'une grande quantité de longs poils fauves. L'abdo

m e n de la femelle est conformé de la m ê m e manière que chez 

le P . déprimé. Longueur, 3 pouces. Couleur, rouge mêlé de 

jaune. 

Habite la Nouvelle-Hollande. ( C. M . ) 

iG. PACIRE CRAKI.'LELX. — Fagurus granulalm ( 5 ) . 

Pédoncules oculaires longs et grêles, plus longs que le bord 

antérieur de la carapace, et dépassant de beaucoup le pédon

cule des antennes externes, mais dépassés par le troisième article 

des antennes externes ; cornée très-petite et n'occupant qu environ 

un sixième de la longueur de l'article terminal du pédoncule. 

Carapace garnie de petites touffes de poils ; pales antérieures trèt-

grosses, celle de droite un peu plus grande que l'autre , et toutes 

deujc armées en dessus d'une rangée de fortes épines, et couverte 

dans tout le reste de leur étendue de tubercules, dont la base est 

( 1 ) Edwards, loc cit. p. 

(a) Olivier, Kncyclop. t. V I I I , p. (>4o. — Lamarck, Hist, des 

auim. sans vertèbres, t. V , p. S'.iu. — Edwards, op. cit. p y;. r>. 

CRUSTACES, TOME II. 
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entourée en avant cl une rangée de poils 1res-courts et très-serrés qui 

décrivent des demi-cercles, et par leur réunion simulent la disposi

tion d'écaillés; sur la main ces tubercules sont formés d'un groupe 

de granulations plus ou moins grosses et nombreuses ; les pâtes 

des deux paires suivantes sont grosses, presque cylindriques, et 

couvertes de crêtes poilues, squammiformes, disposées à peu près 

de m ê m e qu'aux pâtes antérieures. La pince des pâtes des deux 

dernières paires tst bien formée. Sternum assez large entre les 

pâtes de la troisième paire. Abdomen garni de quatre plaques 

transversales, portant chacune une fausse pate, qui, chez le maie, 

se termine par une longue lame ciliée , et qu i , chez la femelle, se 

termine ( à l'exception du dernier) par trois lames ayant à peu 

près la m ê m e largeur. Longueur, ; à 8 pouces. 

Habite les Antilles. ( G. M. ) 

b. Bord antérieur de la carapace armé sur la ligne médiane d'une 

dent roslrale, plus ou moins saillante. 

c. Point d'appendices pairs sur la partie antérieure de l'ab

domen. 

1 7 . PAGURLS OCCLE. — . Pagurus oculatus ( 1 ) . 

Dent roslriforme à peine marquée. Pédoncules oculaires moins 

iongs que la portion pédonculaire des antennes internes, mais 

plus longs que le bord antérieur de la carapace ; leurs écailles 

basilatres, petites, courbées, presque ovalaires et rapprochées. Pales 

antérieures presque symétriques et médiocres; la main épineuse et 

garnie de quelques poils ; les doigts gros, presque cylindriques, et 

terminés par un ongle noir ; pales de la deuxième et de la troi

sième paire presque cylindriques , garnies de quelques faisceaux 

de poils courts et rares, et terminées par un tarse styliibrme beau

coup plus court que le pénultième article. Point d'appendices 

( i ) Cancer oculatus , Fahricius, Ent. Syst. 2 , p. 4 ; 1 , "— Pagu

rus oculatus. Fabr- Supplém. p. 4 ' ·^- — Latreille, Hist, des Crust, 

t, V I , p. iCa. — Edwards, op. cit. p. 
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pairs À la base île l'abdomen du mâle; quatre fausses pâtes pe

tites et à une seule lamelle terminale. Lame terminale de l'abdo

m e n arrondie au bout. Longueur, 2 pouees. Couleur, rougeâtre; 

des lignes longitudinales jaunes et ruuges sur les tarses. 

Trouve'e à Noirmoutiers ( C. M. ) . 

1 8 . PACURE CUIRASSIER. — Pagurus clibanarius ( 1 ) . 

Dent rostrijbrme, triangulaire, extrêmement petite, et séparer 

du front par un sillon. Pédoncules oculaires très-grêles, plus longs 

que le bord antérieur de la carapace , mais en général dépassés 

par le troisième article des antennes internes; la dent squammi-

Jbrme de leur base petite , pointue, en contact avec son congénère, et 

iromjuèe en dehors ; cornée transparente très-petite, et sans écban-

crure notable à son bord supérieur. Palpes squammiformes ; les 

antennes externes médiocres ; l'article basilaire de ces organes dé

passant bien notablementl'angle externe de la carapace. Patesante-

rieures médiocres, renflées, très-épineuses, et légèrement poilues en 

dessus; les suivantes garnies de faisceaux de poils roides et bruns. 

Tarse court. Fausses pâtes abdominales du mâle assez grandes, 

et portant deux lames terminales ciliées. Longueur, 4 pouces. 

Couleur, rouge b r u n , avec des lignes longitudinales pâles sur les 

pâtes, qui dans le jeune âge sont bordées de lignes d'un rouge 

foncé. 

Cette espèce , qui habite les mers d'Asie , est très-voisine de la 

précédente. ( C M . ) 

I Î ) . PACÍ:RE M A I N S - É P A I S S E S . — P a g u r u s crassimanus ( J ) . 

Petite espèce très-voisine de la précédente, dont elle ne se dis

tingue guère que par les pâtes plus grosses et couvertes de longs 

(1 ) Cancer clibanarius, Herbst, t. I I , p. 'io, Pl. 2 3 , FIG. i.-^A. 

Latreille , Hist des Crust. et des Insectes, t. V I , r>. 167 . — O l i 

vier, Encyclop. t. V I I I , p. 6'|6. — Quoy et Gairnard , V o y . d e 

l'Uranie , Pl. 78 , fig. 1. — Edwards , loc. cit. p, 276, 

( 2 ) Edwards, loc. cit. p. 2 7 7 ' 

I 5 . 
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poils ; les mains sont extrêmement courtes , presque globuleuses 

et tuberculeuses en dessus aussi bien qu'en dessous; les pédon-

r.uTfis oculaires sont un peu plus gros et légèrement courbés en 

dehors. Couleur, rouge lie d e v i n ; longueur, environ 2 pouces. 

Habite la mer du Sud. ( C. M . ) 

! o . PAGURE JUSAISTHROPE. — Pagurus misantliropus ( 1 ) . 

Espèce très-voisine des précédentes ; les pédoncules oculaires 

sont très-grêles, allongés, et terminés par une petite cornée sans 

éebancrure notable ; il paraît y avoir une dent rostriforme rudi-

mentairc ; les pâtes antérieures sont médiocres et poilues , et ne 

paraissent offrir ni épines, ni tubercules Les caractères assignés à 

cette espèce par Roux sont tirés de la disposition des couleurs; un 

grand nombre de taches bleu-ciel sur un fond rerdùfre. Lon

gueur, environ 1 8 ligr.es. 

Habite la Méditerranée. 

2 1 . PAGURE DÉCORÉ. — Pagurus ornât us ( 2 ) . 

Espèce très-voisine de la précédente dont elle ne paraît différer 

que par ses pédoncules oculaires plus gros, par ses pâtes anté

rieures plus grosses et à peine poilues, les pâtes des deux paires 

suivantes plus longues, et par ses couleurs; les mains sont mar

quées de points rouges sur un fond vert et b lanc , et les pâtes 

suivantes présentent des lignes rouges sur un fond vert. Longueur, 

environ 1 pouce. 

Habite la Méditerranée. 

(1) Pagurus tulularis , Risso, Crust, de IVlic. p. 56". — P . nnsmi-

thfopus , Risso, Hist, nat- de l'Eur. rnérid. t. V , p. 4 ' · — Roux, 

Crust, de la Méditerranée, Pl. 14 , fig-. 1. 

M M . Risso et Roux rapportent à crLte espèce le Pngurus tuhula-

ris de Fabricius ( Suppiem. p . fsi3 ) . — Le Pagure figure par 

ÎYI. Savigny dans le grand ouvrage sur l'Egypte ; Crust. Pl. a, 

hg . 2 ) , paraît aussi se rapporter à cette espèce ; il est cependant 

à noter que la disposition de l'abdomen semble anomale 

(2 ) Roux, Crust, de la Médit. Pl. 4 3 - —t'ihv. lue. cit. p. 2 - 5 . 
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2 ? . I'ACI.'RE TUBERCULEUX. — Paguriis luheixulosus ([}. 

Espèce extrêmement voisine de la précédente , mais qui s'en 

distingue par ses paies antérieures, granuleuses seulement; les pâtes 

suivantes sont à peine poilues. Longueur, environ 3 pouces. Cou

leur, rougeâtre rayée de jaune. 

Habite les Antilles. ( C. M. ) 

Je suis porté à croire que le Pagurus scopetarius figuré par 

Ilerbst, El. s3 , fîg. 3, est un jeune de cette espèce. 

2 3. PAGURE FLUTECR. — Pagurus tihicen (?). 

Dent roilrijorme à peine saillante, rudimentairc. Pédoncules 

oculaires de la longueur du bord antérieur de la carapace , et 

dépassant le troisième article des antennes internes ; leurs écailles 

basilaircs petites , triangulaires et rapprochées. Palpe spiniforme 

des antennes externes extrêmement petit. Putes entièrement lissest 

celles de la première paire extrêmement inégales ; la main gauche 

très-grosse et renflée; pinces obtuses et sans ongle terminal; 

tarse des pat.es de la deuxième et de la troisième, paire court. 

Abdomen du mâle garni de quatre fausses pâtes à deux lamelles 

terminales. Fausses pâtes ovifères de la femelle grandes et à deux 

lames étroites. Dernier article de l'abdomen presque symétrique. 

Longueur, 1 8 ligues. Couleur, jaune rougeâtre, avec de grandes 

taches blanches à l'extrémité des pâtes. 

Habite la mer du Sud. ( C . M . ) . 

2 4 . PAGURE ÉLÉGANT. — Pagurus elegans (3 ) . 

Petite espèce extrêmement voisine de la précédente, mais qui 

(1) Edwards , loc- cit. p .278, PL i 3 , fig. 1 . 

(2 ) Herbst , t. I , P I . 2 3 , iig. 6. — Latr. Hist. nat. des Crust 

t. V I , p. iGg. — Olivier, Eucyclop. t. V I I I , p. 6 4 6 . — Edwards 

loc. cit. p. 278 . 

(3) Qaoy et G.iiiuard , Collect, du Museum, — Edwards, loc. cit 

p. 2 7 S , P I . 1 i, tig. 2 . 
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s'en distingue par l'existence de petits tubercules arrontlis sur 

les pinces et la partie voisine de la main. Longueur, 10 lignes; 

pinces jaunes ; pâtes des deux paires suivantes anuelées de rouge 

et de blanc ; corps et pédoncules oculaires blanchâtres. 

Trouvée par MM. Quoy et Gaimard, à la Nouvelle-Irlande. 

( G. M . ) 

2 5 . PAGURE CHILIEN. • — P a g u r u s chdcnscs ( i ) . 

( Planche 2 2 , fig. g. ) 

Espèce très-voisine de la précédoote, mais ayant les pédoncules 

oculaires beaucoup plus longs que le bord antérieur de la cara

pace. 

Habite la côte du Chili. ( C M . ) 

2 6 . PAGURE SILLONNÉ. — P a g u r u s sulcatus ( 2 ) . 

Petite espèce, qui ne diffère guère du V. tibicen que par la 

forme de la troisième pate droite , dont le pénultième article , au 

lieu d'être arrondi, est c o m p r i m é , et présente en dehors, au-

dessous de son bord supérieur , un large sillon longitudinal. 

Longueur , 10 lignes. Couleur, blanchâtre. 

Habite les Antilles. ( C, M . ) 

a;. PAGURE VIEILLARD. — P a g u r u s aniculus (3 ) . 

Dent rosiriforme , grande et triangulaire , mais peu avancée. 

Pédoncules oculaires très-rétrécis vers le mi l ieu , et de même 

longueur que le bord antérieur de la carapace et la portion basi-

(1) Edwards, loc. cit. p . 279 . 

(2) Edwards, loc. cit p. 279 . 

(3) Fahricius, Suppl. p. / j i i . — Olivier, Encyclop. t. V I I I , 

p. 6/fO. — Latreille , Hist, nat- des Crust, t. V I , p- i()3 , Encyc. 

PL 3 i 2 , fig. 2 . — Quoy et Oaimard, V o y . de l t lranie, p. 5 3 i , 

PL 79 , fig. 1. —• Edw. loc. cit. 
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aire des antennes internes ; leurs écailles basilaires très-larges , 

triangulaires , et rapprochées entre elles. Palpe spiniforme des 

antennes externes très-petit. Pâtes antérieures courtes, grosses, 

presque de m ê m e grosseur, et marquées de stries transversales 

qui en occupent toute la largeur, sont très-éloignées entre elles, 

et garnies vers le haut de petites épines noires et de poils; doigts 

très-courts, et terminés par un ongle noir très-gros. Pâtes des 

deux paires suivantes courtes, grosses, arrondies, un peu com

primées , et garnies de lignes transversales comme les précéden

tes ; tarses extrêmement courts. Abdomen de la femelle garni en 

dessus de grandes plaques cornées, transversales, lobées sur leur 

bord postérieur ; trois premières fausses pâtes oviféres, gran

des , terminées par deux articles ciliés , et portant près de leur 

base une énorme lame foliacée, q u i , en se réunissant avec un 

grand repli tégumentaire et lamelleux placé obliquement sur la 

face inférieure du ventre, forment une poche ovifère très-vaste; 

la quatrième fausse pate presque rudimentaire. 

Tai l le , environ 2 pouces. Couleur, jaunâtre lavé de rouge ; 

poils jaunes. 

Habite IIle-de-France. ( C . M. ) 

C'est la m ê m e espèce qui a été décrite une seconde fois par 

Olivier, sous le n o m de Pagurus ursus (1). 

c. c. Abdomen portant sous sa base une ou deux paires 

d'appendices. 

2 8 . PAGURE TACHETÉ. Pagurus maculalus ( 2 ) . 

Dent rostriforme, mince et alongèe. Pédoncules oculaires un peu 

rétrécis vers le milieu , plus longs que le bord antérieur de la 

(i) Encyc. t. V I I I , p. 6 4 ° · — Desmarest, op. cit. p. 170 

(·>.) Pagurns nmlnfus, fïisso, Crust- de Nice, p. 5o-—Desmarest, 

Consid. sur les Crust, p. 1 7 9 . — /*. macutatus . Risso, Hist, de l'Eur. 

merid. t. V , p. 3;)-—• Roux, Cvust. de la Méditerranée, Pl. 2.4, 

Kg. 1-4. — Pagurus oculatus , Herbst , t. I I , p. 3 4 , PI 23 , hjr. 4 · 
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carapace, et dépns.-ant un peu la portion basiluire des antennes 

internes.-Antennes externes de longueur médiocre. Putes anté

rieures courtes , épaisses et Jinemeni granulées ; main renflée à sa 

base , mais devenant presque triangulaire vers le haut , garnie 

en dessus d'une petite crête épineuse, et portant une seconde 

crête à son bord inférieur; doigts gros , triangulaires, pointus, 

et se touchant par un bord droit ; pâtes des deux paires suivantes 

très-comprimées et dentelées sur leur bord supérieur ; leur dernier 

article presque lamelleux , falr.iforme , et de longueur médiocre ; 

pénultième article des pâtes de la quatrième paire ne se prolon

geant pas notablement au-dessus du tarse , qui est conique et peu 

mobile . Abdomen du mâle portant à sa partie antérieure et infé

rieure une paire d'appendices courts, gros et lamelleux, qui sont 

appliqués contre les orifices génitaux, et qui sont suivis d'une 

seconde paire d'appendices également symétriques , mais grêles 

et filiformes ; trois fausses pâtes , terminées par une lamelle sim

ple , fixées sur le côté gauche de l'abdomen comme d'ordinaire. 

Abdomen de la femelle portant à sa base une paire de fausses 

pâtes rudimentaires, appliquées contre la base des pâtes thora-

ciques de la première paire , et suivies de quatre appendices ovi-

fères, dont les trois premiers, fixés à des lames longitudinales, 

étroites, se terminent par deux lamelles, et s'ont recouvertes par 

un grand repli laféro-inférieur de la peau de l 'abdomen, qui con

stitue une lame concave, ciliée sur le bord , et dirigée en avant 

pour loger les œufs; le quatrième filet ne paraît pas donner atta

che à des œufs , et est simple. 

Habite la Méditerranée. ( C M. ) 

— Pagurus macidatus , R i s s o . — R o u x , 4 Crustacés de la Méditer

ranée, Pl. 24, iig. i -5 .—Edwards, loc. cit. p. 2 8 1 . 

Nous sommes portés à croire que le Pagurus crcnîita de Fabricius 

( Supplcm. p . 413 ) pourrait bien appartenir à celte espèce. Le Pa

gure figuré par Easter (Opus. subsus. Pl. 10 , fig. 3 ) semble aussi 

s'en rapprocher plus que de tout autre. 
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3 g . I 'agi i îe coflAGKE. — Pagurus gonagrus (i). 

Dent rostriforme , mince , pointue et assez avancée. Pédoncules 

oculaires grêles, et plus longs que le pédoncule des antennes in

ternes et le bord antérieur de la carapace ; leurs écailles basilaires 

aiguës, et écartées entre elles. Pâtes antérieures médiocres, un peu 

épineuses sur le bord supérieur, et couvertes en dessus de poils 

longs, serrés et flexibles; mains courtes et renflées; pinces fortes , 

et se touchant par une surface presque plane et très-large. Pâtes de 

la deuxième el de la troisième paire médiocres, comprimées , et 

poilues sur les bords. Celles de la quatrième paire terminées par 

un article court , sfyliformc, et nullement subchéh'forme. Abdo

men du mâle portant à sa base deux paires d'appendices dispo

sés comme chez le Pagure tacheté , et suivi de trois appendices 

impairs très-petits ; dernière pièce de l'abdomen profondément 

échancrée au bout. Abdomen de la femelle garni en dessous 

d'un grand prolongement cutané, falciforme, oblique, de trois 

fausses pâtes ovifères , dont les deux premières portent trois la

melles étroites, et d'une paire de fausses pâtes rudimentaires et 

symétriques, accolées contre la base des pâtes thoraciques de la 

cinquième paire. 

Longueur, j pouces. Habite les mers de la Chine. ( C M . ) 

3o. P a g l r e p o i l u . — Fuguruspilosus ( 5 ) . 

Dent rostriforme large, et à peine saillante. Pédoncules ocu-

1 aires cylindriques, moins saillans que la portion basilaire des 

antennes internes , beaucoup moins longue que le bord antérieur 

de la carapace, et armés en dessus d î m e rangée longitudinale de 

petits points; leurs écailles basilaires petites, pointues, et écar_ 

t ées l'une de faut ° . Filet terminal des antennes externes gros et 

court. Pales antérieures très-inégales, et armées de granulations 

(1) Fdvvards, loc. cit. ji. 281 . 

(!) Kduatds , loc. cit. p. 282, Pl. 1 , , {ig. 1. 
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(i) Kihvards, loc. cit. p. v.83, Pl. IJ, iig. 3. 

spiniformcs cl d'épines , cl couvertes en dehors de longs poils flexi

bles et serres, qui cachent tout-à-jail la surface de la main; pate 

gauche la plus forte -, sa main renflée, et ses pinces Ircs-comprimccs. 

Les pâtes suivantes garnies également de poils longs et très-serrés, 

l'iaques abdominales du mâle très-petites, et divisées sur la 

ligne médiane par un espace membraneux ; deux paires d'ap

pendices abdominaux disposés comme chez le Pagure tacheté et 

le Pagure frontal , suivis de trois fausses pâtes , terminés par une 

seule lame très-grande et très-alongée. Chez la femelle , ces ap

pendices ont deux grandes lamelles terminales. Longueur , 

3 pouces. 

Habite la Nouvelle-Zélande. ( C . M . ) 

3 i . PAGCRE MONTAI..— Pagurus frontalis ( 1 ) . 

Dent rostriforme grande, triangulaire , et assez saillante. Front 

profondément èchancrè de chaque côté de cette dent, et fortement 

sillonné près de son bord. Pédoncules oculaires cylindriques, de la 

longueur du bord antérieur de la carapace, et dépassant de beau

coup le troisième article des antennes internes ; les dents squammi-

formes de leur base petites, bombées , pointues et très-rapprochées. 

Pâtes antérieures inégales, renflées, très-finement granulées et un 

peu épineuses supérieurement. Pâtes de la deuxièma et de la troi

sième paire lisses , et, portant sur leur bord supérieur et sur le 

tarse quelques pointes spinifonnes noires. Pâtes de la quatrième 

paire à peine subcbéliforines ; la paire de pales postérieures extrê

mement courte. Abdomen de la femelle garni d'un grand repli 

cutané subcorniforrne, faisant office de poche ovifère et de filets 

oviféres à deux lames terminales. Le mâle pourvu de deux paires 

d'appendices abdominaux symétriques , suivis du côté gauche de 

trois fausses pâtes très-petites , et à une seule lame terminale.Lon

gueur, environ 4 pouces. Couleur rougeâtre, l ivide; quelques 

poils jaunâtres sur la main et les côtés de la carapace. 

Rapporté de là Nouvelle-Hollande par M M . Quoy et Gaimard. 

( C. M. ) 
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3 ? . P A G I R E D E G A M Y . — PaguruS Camianus ( i ) . 

Dent rostriforme lar^c, triangulaire , mais peu saillante ; front 

profondément échancré de chaque côté de sa base. Pédoncules 

oculaires très-grèles, à peu près de m ê m e longueur que le pé

doncule des auLcnues, unis beaucoup moins longs que le bord 

antérieur de la carapace ; fdet terminal des antennes externes 

très-court. Pales antérieures presque égales , épaisses, médiocrement 

poilues et épineuses. Pales suivantes lisses en dehors, poilues sur 

les bords , et un peu épineuses sur leur face interne ; tarses gros 

et de longueur médiocre. Appendices abdominaux du mâle 

comme dans les espèces précédentes. Abdomen de la femelle 

garni de deux plaques longitudinales, étroites et très-poilues, qui 

portent les deux premiers appendices oviferes , du reste disposés 

comme chez le Pagure gonagre. Longueur , ?. pouces. 

Trouvé au cap de lionue-Espérance par M. Reynaud. ( C. M . ) 

Espèces ayant l'anneau ophihalmique armé en dessus d'une dent 

rostriforme mohde, qui s'avance entre les pédoncules oculaires, 

et qui est dentelé sur les bords. 

33 . P A G U R E S O L D A T . — P a g u r u s miles ( 2 ) . 

Pédoncules oculaires médiocres , ne dépassant pas notablement 

le pénultième article pe'donculaire des antennes internes et ex

ternes; leurs écailles basilaircs larges , plates, et appliquées 

contre le prolongement rostriforme. Pâtes antérieures très-iné

gales ; celle du cote gauche î.rès-forle , et toute couverte en dessus 

d'épines plus ou moins acérées. Les pâtes suivantes granuleuses et 

( 0 Edwards . loc. cit. p. L>83. 

( 2 ) Cancer miles , Fab. Ent. Syst. 2 , p- 4 7 ° · "— Cancer Diogenes , 

Herbst , t. II , p. I T , PL 2 2 , lig. 5 . — Pagurus miles , Fabricins , 

Supplcm. p. 4 1 2 - —I.atr . Hist. nat. des Crust, t. V I , p. i 6 5 . — 

Edwards, loc. cit. p. 2 S 4 , PI- '4> n S - J -
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épineuses en dessus; leur tarse trè'-loug, à bord tranchant, sil

lonné en dehors, et armé en dessus d'épines. Ahdomen du mâle 

portant quatre fausses pâtes assez grandes, terminées par une 

longue lamelle simple. Longueur , environ 3 ponces. Couleur, 

jaunâtre. 

Habite les côtes de l'Inde. ( C . M . ) 

3 / ( . P A G I R E S E N T I - V E L I . E . — Pagurus custos ( 1 ) . 

Espèce très-voisine de la précédente, dont elle ne diffère que 

parce que la grosse main est finement granulée en dessus, et n'est 

armée d'épines que sur le bord supérieur. Le tarse des deux 

paires de pâtes suivantes est également dépourvu d'épines. 

(Dans les individus que j'ai eu l'occasion d'examiner, l'abdomen 

était tellement déformé par la dessiccation, qu'il était impossible 

d'en reconnaître le mode de conformation.) Longueur, 2 pouces. 

Habite les côtes de l'Inde. ( C. M. ) 

3 5 . P A G I R E D I A P H A N E . — Pagurus diaphanus (•.>.) . 

Espèce très-voisine du Pagure soldat, mais dont la grosse main 

est lisse en dessus , comprimée et articulée obliquement, de ma

nière à former avec le carpe un angle dont le sommet est dirigé 

en dessus ; le carpe fortement dilaté en dedans. Le tarse des 

pâtes des deux paires suivantes est lisse en dessus. Enfin il existe 

chez le mâle deux fausses pâtes abdominales filiformes à droite, 

et quatre à gauche. 

Habite l'Océan. ( C M . ) 

On trouve dans divers ouvrages la description de plusieurs 

espèces de Pagures que nous n'avons pas eu l'occasion d'observer 

(1) Pagurus custas , Eabricius , Suppt. p. 4 12 . — LatrclIIe , Jlist. 

mit. des Crust, t. V I , p. I G 5 . —Obvier, Encyclop. t. V I I I , p. 6 44· 

— Edw. loc. cit. p. '28^. 

( 2 ) Pagurus diaphanus , Eabricius , Supplém. p. à\\'J.. — Cancer 

rudes , Ilerbst , t. a , p. Ï Q , Pl. '11 , iig. 7 . — P. diaphanus, Latr. 

Hist, nat des Crust, t. V I , p. ifiô. — Edw. lue. cit. p. JSJ-
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et qui nous paraissent même ne pas être assez bien connues pour 

être déterminables, telles sont : 

Le Pagurus hiingarus de Fabricius ( Suppl. p . 4 1 2 ) , figuré par 

H e r b s t ( o p . cit. t. I I , p. 2 G . P l . J3, fig. 3 ) ; espèce qu i , suivant 

Fabricius , habite la nier des Indes, et suivant Herbst se trouve 

sur la côte deNaples. 

Le Cancer dubius de Herbst ( t. III , p. 2 1 , Pl. 6 0 , fig. 5 ) . 

Le Cancer lampanislus du même auteur ( t. I I , p . 2 5 , Pl. 2 3 , 

fig. 5 ) . 

Le Pagurus pedunculnlus ( Herbst, t. I I I , p. Î 5 , Pl. Gi, fig. 2 ) , 

qui est remarquable par la grosseur des pédoncules oculaires , et 

dont les mains paraissent être surmontées d'une crête dentelée. 

Le Pagurus aranciformis de Fabricius ( Suppl. p . 4 1 4 ) » espèce 

qui habite les côtes d Ecosse. 

Le Pagurus alatus de Fabricius (Suppl . p. 4 I 3 ) , qui habite 

les côtes de l'Islande , et qui a les mains lisses et garnies de trois 

crêtes ; peut-être devra-t-elle être rapprochée du P. anguleux dé

crit ci-dessus. 

Le Pagurus villa/us de Eosc (Hist. des Crust. t. I I , p . 8, Pl. 1 2 ) , • 

espèce dont les mains sont tuberculeuses, et qui se trouve en 

abondance sur les côtes de la Caroline. 

Le Pagurus pollicaris (Say, Journ. de l'Acad. de Philad. t. I , 

p. 1G2 ) , dont les mains sont granulées et garnies en dessus d'une 

crête saillante et denticulée ; il se trouve sur les côtes de l'Amé

rique septentrionale. 

Le Pagurus longicarpus du m ê m e auteur ( o p . cit. p . i 6 3 ) ; 

espèce qui habite les mêmes localités , et qui est remarquable par 

la forme alongée et presque linéaire des mains et du carpe , dont 

la surface supérieure est granulée. 

Le Cancer megis/us de Herbst ( t . III , p . J 3 , Pl. 6 1 , fig. 1 , 

Pagurus megislus , Oliv. Encyclop. ) , paraît être une espèce ima

ginaire dont la portion intérieure du corps appartiendrait à un 

Pagure voisin du P. pointillé , et dont la nageoire caudale , dis

posée en éventail , serait prise à quelque Maeroure ( une Lan

gouste, par e x e m p l e ) . 

Enfin, nous ajouterons aussi que le Cruslacé fossile décrit par 
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M. Uesmarcfl sons le nom de Pn^urus Jinijasii (Crusl. foss. p. 7 •>-, 

Pl. X I , fig. 2 ) , ne nous paraît pas se rapporter à ce genre, 

mais avoir beaucoup d'analogie avec les Callianasses. 

GENRE C E I V O L J L T E S — Ceuobita ( 1 , 

La treille a donne ce nom à une division très-naturelle de 
la tribu des Paguricns, qui établit le passage entre les 
Pagures proprement dits et les llirgus , et qui s'en distin
gue en ce que l'abdomen est couronné comme celui des 
Pagures, et les antennes comme celles des birgus. La forme 
de la carapace est également caractéristique , car ce 
bouclier, beaucoup plus solide cpie chez les Pagures, est 
rétréci et comprimé en avant, et présente , dans sa moitié 
postérieure, un bord saillant qui sépare sa face supérieure 
delà portion latérale, laquelle descend verticalement vers 
lespat.es (Pl . 2 2 , fig. 1 1 ) . Les pédoncules oculaires sont 
assez courts, mais grands et comprimés au point d'être 
presque lamellaires ; la cornée en occupe la portion ter
minale et externe. Les antennes internes, insérées un 
peu en arrière des externes , sont extrêmement grandes 
(fig. 1 2 ) ; leur premier article, gros à sa base et cylindri
que dans ses deux tiers externes , dépasse les yeux et porte 
un second article encore plus long; le troisième article est 
un peu plus long que le second, et porte deux filets ter
minaux , dont l'un est court et sétiforme , l'autre gros , assez 
long et obtus. Les antennes externes sont très-fortement 
comprimées; leur pédoncule est long, mais n'atteint pas 
l'extrémité du deuxième article des antennes internes, et 
leur palpe n'est représenté que par un petit tubercule ru-
dimentaire. Les pales-mdchoins externes sont pédifbrmes, 
courtes, presque cylindriques et dépourvues de dents 

(1) Cancer ? , Herbst, e tc .— Pa gurus , l-'abr- etc. — Cenobila , 

Latreille , Hegne anim. de Cuvier, 2 E , edit. t. IV , p. 7 7 . • 
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( i ) Cancer clrpenlus , Herbst, p. 2 2 , PI, 2 3 , hg. 2 . — P a g u r t i s 

çlypeatus, Fabr. Suppl, p. < j i 3 . 

Vers le ni' base. Les pales antérieures sont «rosses, inégales, 
et terminées par une main courte et comprimée en dedans 
(fig. 11 et 1 3 ) . Lespates de la deuxième et de la troisième paire 
sont grandes , et ne présentent rien de remarquable ; celles 
de la quatrième paire sont presque rudimentaires, et leur 
dernier article a la forme d'un petit tubercule à peine mo
bile. Lespates de la cinquième paire sont conformées comme 
chez les Pagures , si ce n'est que chez le mâle leur article 
basilaire présente un prolongement tubulaire plus ou moins 
long, à l'extrémité duquel se trouve l'orifice de l'appareil 
de la génération. Y!abdomen est membraneux et contourné 
sur lui-même, comme chez les Pagures, mais moins long. 
Chez la femelle, il porte du côté gauche trois fausses par.es 
ovifères assez grandes, et fixées à des plaques dorsales; plus 
loin, en arrière , on voit une quatrième plaque cornée qui 
ne porte pas d'appendice. Enfin, à l'extrémité de l'abdo
men, se trouve un segment dorsal , corné, portant à son 
bord postérieur une lame médiane , et de chaque côté un 
appendice, dont celui du cêvté droit est de beaucoup le plus 
petit; la forme de ces appendices est la même que chez les 
Pagures. Chez le mâle, tous ces appendices abdominaux , à 
l'exception de la paire terminale , manquent complètement ; 
mais on retrouve encore les plaques cornées dorsales, qui 
indiquent la division de l'abdomen en anneaux. 

Ce genre est propre aux mers des pays chauds. 

§ Espèces ayant les pédondules oculaires , presque cylindriques , 

arrondis sur le bord supérieur, et terminés par une cornée 

hémisphérique qui dépasse le prolongement de l'article pédon-

culaire reçu dans lcchancrure de son bord supérieur. 

I . C È N O E I T E C U I R A S S É E . · — C e n o b i l a clj-peaia ( i ) . 

Région stomacale bombée et piquetée ; bord latéral des régions 
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branchiales concave dans sa moitié antérieure. Pédoncules ocu

laires plus longs que le bord antérieur de la carapace , aussi larges 

que hauts , et ne se touchant que vers le bout; leur écaille basi-

laire très-petite. Pâtes garnies de quelques tubercules peu saillans, 

et de lignes transversales pilifères ; surface externe de la grosse 

main très-bombée et eu général presque lisse; tarses gros, de 

longueur médiocre, et garnis seulement de faisceaux de poils 

extrêmement courts ; celui de la troisième pate gauche environ 

quatre fois aussi long que large , et présentant inférieurement 

un bord obtus. Article basilaire des pâtes postérieures se prolon

geant en un tubercule saillant qui s'avance sur le sternum jus

qu'auprès de la base des pâtes antérieures. Longueur, 4 à 5 pou

ces. Couleur, rougeâtre vinlacé. 

Habite les mers d'Asie. ( C. M.) 

2 . C E K O B I T E D I O G É I V E . — C C N O H I T A DIOGCNCS (i). 

( Planche 2 2 , fig. 1 1 à 1 3 . ) 

Région stomacale à peine bombée. Pédoncules oculaires seule

ment de la longueur du bord antérieur de la carapace , et pres

que triangulaires ; leur écaille basilaire médiocre et ovalaire. 

Tarses très-courts. Une crête tranchante et très-saillante sur le 

bord inférieur des deux derniers articles de la troisième pate 

gauche. Du reste ne différant presque pas de la Cénobite cui

rassée. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite les Antilles. ( C . M . ) 

Latreille , Hist, des Crust, t. V I , p. lò'tj.— CEIWHUA CLIPEATA, 

Latreille, Encyrlop. Pl. 3 u , fig. I ; Reg. aiiim. de Cuvier, 1 ' . éd. 

t. I V , p . 7 7 . 

(1) Catcshy, Carol, v. I I , PI 3 3 , fig. 1 ET 1.—PNGURNS JDIOGCNR-J, 

Latreille , Encyclop. Pl. 9.8'|, tig. 2 et 3 ( d'après Catesby ). 
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§§ Espèces dont les pédoncules oculaires sont très•- comprimées , 

terminées supérieurement par un bord assez aigu , et portent 

une cornée presque triangulaire qui ne dépasse pas sensiblement 

le prolongement de l'article pèdonculaire reçu dans Vèchancrure 

de son bord supérieur. 

3 . C É N O B I T E R U G U E U S E . — Cenobiia rugosa. 

Région stomacale presque plate ; bord labial des régions bran

chiales très-saillant et légèrement courbé. Pédoncules oculaires 

ppesque lieux fois aussi longs que hauts, leur écaille basilaire 

médiocre et pointue. Pâtes granuleuses et légèrement muriquées; 

la grosse main médiocre et garnie en dessus d'une rangée de pe

tites crêtes obliques et parallèles. Tarses courts et triangulaires. 

lîord supérieur et externe des deux derniers articles de la troi

sième pate gauche élevé en une crête obtuse. Du reste très-voisine 

des espèces précédentes. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite l'océan Indien. ( C . M . ) 

11 existe dans la collection du Muséum un Cénobite qui ne pa

raît pas différer spécifiquement du précédent, et qui est noté 

comme ayant été apporté de Messine ; mais jusqu'ici l'existence 

des Crustacés de ce genre dans la Méditerranée n'a pas été si

gnalée , et il serait possible qu'il y eût ici quelque erreur d éti

quette. 

4i C É N O B I I E C O M P R I M É E . — · - Cenobita compressa (i). 

Région stomacale médiocrement bombée et finement granulée; 

bords latéraux des régions branchiales convexes et extrêmement 

saUIans. Pâtes des trois premières paires très-finement granulée», 

et un peu épineuses vers le bout. Tarses triangulaires. ( C . M. ) 

( i ) Cuérin, Collection du Muséum. 

CRUSTACÉS, TOME II. ¡6 
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S. C U N O B I T K ËPlNEfSE. — Cenobila spinosa. 

Région stomacale très-bombée ; bord latéral des régions bran

chiales convexe antérieurement , mais fort peu saillant postérieure

ment. Pédoncules oculaires moins d'une fois et demie aussi longs 

que hauts, très-comprimés ; cornée transparente fort petite; écailles 

basilaires assez grandes et pointues. Pâtes couvertes de petites crêtes 

denLelees, transversales vers leur base, et de petites épines courtes, 

dont le nombre et la longueur augmentent vers l'extrémité de ces 

membres ; grosse main médiocrement bombée. Tarses trcs-alon-

gés et presque cylindriques. Longueur, environ 4 pouces. Cou

leur, brun-rouge très-intense. 

Habite les mers d'Asie. ( C . M . ) 

6. C F . N O B I T E P E R L É E • — Cenohiia perlata. 

Région stomacale peu bombée et verruqueuse; bords latéraux 

des régions branchiales saillans ( mais beaucoup moins que chez 

le C. comprimé), et un peu concaves antérieurement. Pédoncules 

oculaires à peu près comme dans l'espèce précédente. Paies des 

trois premières paires couvertes de petits tubercules perlés et pres

que dénués de poils. Tarses très-courts, presque triangulaires et 

à peine épineux. 

Habite la nier du Sud. ( C . M. ) 

I ' . E X R E CAJ\CELLE. — Cancellus (1 ) . 

Cette petite division générique ne s éloigne q u e fort peu 

des Pagures p r o p r e m e n t d i t s , et ne nous est encore qu'im

parfai tement c o n n u e , car nous n'avons pas observé la 

femelle de l 'unique espèce d'après laquelle nous l 'établissons, 

mais les particularités réorganisation que n o u s a offertes le 

m â l e , ne nous ont pas permis de rapporter ce Crustacé à 

(i) Edw. Ann. des se. nat. 
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aucun des genres déjà établis . L'abdomen , au lieu d'être con

tourne sur lui -même , et, de se terminer par une espèce de 

queue d i f forme, est parfa i tement symétr ique ; les appendices 

du pénul t i ème anneau a b d o m i n a l on t la m ê m e forme q u e 

chez les P a g u r e s , mais sont semblables des deux cô tés , et il 

n'existe , d u reste , a u c u n autre appendice adhérant à l 'ab

d o m e n entre ce segment et le thorax. 

f>ANCELL13 T Y P E . Ç. ÇypU}(l). 

Dent rostriforme, large , triangulaire, mais peu saillante ; front 

profondément échaneré de chaque côté de sa base. Portion anté

rieure de la carapace bombée et sans sillons notables. Pédoncules 

oculaires grêles, dépassant le pédoiicule de§ 4ntenpes externes 

dans près delà moitié de leur longueur, mais cependant plus courts 

que le bord antérieur de la carapace ; cornée transparente très-

petite et sans échancrure à son bord supérieur. Antennes externes 

extrêmement courtes, guère pjus eje deux fois aussi longues que 

les pédoncules oculaires. Pâtes antérieures égales, et déprimées su

périeurement ; une crête dentelée sur le bord supérieur de la main , 

qui se réunit à une élévation longitudinale arrondie de la face 

externe de la main , de façon à former sur le carpe une pyramide 

â trois faces ; face externe de la main uu peu verruqueuse ; pinces 

très-courtes. Pâtes de la seconde paire beaucoup plus grosses et 

plus longues que celles de la troisième paire , et garnies d'une 

crête qui s'étend du milieu du troisième article jusqu'à leur ex

trémité , en décrivant une courbure régulière dont la convexité 

est en dehors ; l'extrémité supérieure de cette crête s élevé comme 

celle des pâtes antérieures, en pyramide, et correspond exacte

ment à l'extrémité des pédoncules oculaires , lorsque les pâtes sont 

dirigées en avant. Tarses très-courts et assez gros. Pâtes de la troi

sième paire très-comprimées. Article basilaire des pâtes postérieu

res grand et squammiforme. Abdomen du mâle court , large , 

(i Edw Ann. des se. nat. 2 E . série, Zool. t. V I , PI i4 . fig- 3. 

1 6 . 
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garni en dessus de lames transversales très-étroites qui ne portent 

pas d'appendices, et terminé par une paire d'appendices con

formées comme chez les autres Paguricns , mais symétriques, et 

par une lame médiane également symétrique. 

Le P A G U R E C A N A I . I G U L É figuré par ïierhst (i) paraît être très-voi

sin de cette espèce. 

GTEJVRE B I R G U S . — Birgus ( 2 ) . 

Les Birgus semblent établir le passage entre les Pagure» 

( ou plutôt les Cénobites ) et les Lithodes. Leur carapace, 

terminée antérieurement par un rostre horizontal et saillant, 

est divisée en deux portions, comme chez les Cénobites; 

la portion antérieure formée par la région stomacale est 

étroite, mais la postérieure est très-large et ovalaire, les 

régions branchiales étant très-développées, et formant de 

chaque côté une espèce de bouclier semi-circulaire qui s'a

vance au-dessus de la base des pâtes. Les pédoncules ocu

laires sont gros, arrondis et de longueur médiocre. Les 

antennes internes ont la même conformation que chez les 

Cénobites, si ce n'est que leur article basilairc est encore 

plus alongé. La disposition des antennes externes et des 

pates-mâchoires externes est aussi tout-à-fait la même que 

chez ces derniers Paguriens. Les pâtes antérieures sont 

grosses , arrondies et de longueur médiocre ; celles des deux 

paires suivantes sont terminées par un gros article cylindri

que , et celles de la quatrième paire, plus courtes que les 

précédentes, mais pas relevées au-dessus d'elles, sont pour

vues d'une main cliéliforme, dont les deux doigts sont longs 

( O Cancer canaliculalus , Herbst , PL Co , fig. G. -— Olivier , 

Kncyclop. t. V I I I , p. 647. 

(•'0 Cancer, Ruroph, L i n n é , Herbst, etc. — Pagurus , Fabiicius, 

Latreille, Olivier, Laroarck, etc. — Birgus, Leacli, Latreille, 

Uesmarest. 
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et cylindriques ; enfin, les pales postérieures , très-courtes 

et cylindriques , sont relevées sous les parties latérales de 

la carapace , et terminées par une pince rudiuieutaire très-

obtuse. L'abdomen est très-large, et recouvert en dessus 

par nue petite bande cornée suivie de quatre grandes pla

ques cornéo-caleaircs qui en occupent toute la largeur, et 

chevauchent les unes sur les autres, comme chez les Ma

croures. De chaque côté de ces grands segmens on voit une 

ou deux petites pièces cornées qui semblent être la représen

tation de la pièce épimérienne des quatre anneaux abdoiru-

naux correspondans. Chez la femelle les trois premiers de ces 

segmens , c'est-à-dire les deuxième, troisième et quatrième an • 

neaux, portent chacun au côté gauche une grande faussepate 

formée par une petite pièce basilaire et deux grands appendi

ces étroits et ciliés ; du côté droit ces membres manquent, et 

chez le mâle on n'en voit aucune trace. Toute la face infé

rieure de l'abdomen est membraneuse , seulement, vers sa 

partie postérieure, on voit une petite plaque quadrilatère 

qui donne attache aune seconde plaque saillante, et porte 

de chaque côté une fausse pate abdominale rudimentaire , 

composée d'une pièce basilaire , et de deux tubercules mo

biles qui rappellent la disposition des appendices du sixième 

anneau abdominal des Pagures , mais qui est symétrique des 

deux côtés du corps. Enfin, la plaque terminale dont nous 

venons de parler est arrondie au bout; il recouvre l'anus, 

et représente le septième anneau abdominal. 

L'appareil respiratoire des Birgus présente des particula

rités de structure très-remarquables, Les branchies sont au 

nombre de quatorze de chaque eêjté du corps, et sont fixées 

par un pédoncule situé vers le milieu de leur face interne. 

La cavité respiratoire est très-grande , et les branchies n'eu 

remplissent, pas la dixième partie ; sa voûte est tapissée infé-

rieurement par une membrane mince et épidermique ; mais 

bientôt celle-ci disparaît et laisse à nu le derme qui se con 

tinne avec la membrane dont, la carapace est tapissée, et qui 

est couverte d'une multitude de végétations vasculaircs. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



a46 H ï S T ft I n t » A t u ft E L t E 

BiftGi-s larho-s. — Birgus lutro ( i ) . 

Rostre simple et à peu prés de la longueur des pédoncules ocu

laires. Carapace marquée V d'un assez grand nombre de petites 

crêtes, précédées d'une dépression, placées transversalement, et 

garnies chacune d'une rangée de poils très-courts. Pâtes garnies 

de lignes semblables, si ce n'est que souvent, au lieu de poils, 

elles portent des épines. Pinces et tarses armés d'un grand nombre 

d'épines courtes, d'apparence cornée. Couleur, rouge lacqueux 

mêlé de jaune. Longueur de la carapace, environ 6 pouces. 

Habite les mers d'Asie. ( C. M. ) 

Le Biroi.s A t,AHc,E nir.LE (*>.), de Latreille , ne paraît être que le 

(cime de l'espèce précédente. 

T f U B L Î D E S P O R C Ë L L A N I E I V S . 

C e t t e p e t i t e t r i b u se c o m p o s e p r i n c i p a l e m e n t d e 

C r u s t a c é s q u i o n t t o u t - à - f a i t l e p o r t d e s B l a c t i y u r e s $ 

m a i s q u i se d i s t i n g u e n t d e t o u s l e s D é c a p o d e s d o n t 

n d u s a v o n s p a r l é j u s q u ' i c i p a r l e u r n a g e o i r e c a i i d a l e , e n 

é v e n t a i l , p l u s o u m o i n s s e m b l a b l e à c e l l e d e s M a c r o u r e s . 

N o u s r i e c o r i n a t s s o n s q u ' u n s e u l g e n r e aya'flt c e m o d e d e 

c o n f o r m a t i o n , c e l u i d e s P o r c e l l a î i e s ; m a i s b o u s a v o n s 

(1) Cancer crenientntns , Hulnpb, l\IUS. PI. 4- — Seba , t- I I I , 

PI 2 1 , iig. I et 2. — Cancer (nstacus ) lalro, Hei'bst , t. II, p. 3^ , 

PL ">J\. — Pa«urm Intro, Fiibricias. Suppl. p. 4 u . — Bosc, t. II , 

p> - 6 \ — Lalrellle, Hist. Hat des Crust, t. V I , p. if>4.—Olivier, 

Eric ye. t. V11 . f. (¡31), atlas, PL aS-l. — Lamarck, Hist, des rtnirh. 

sr.ns vert, t V. p •>>.:. — Uirgus InLio, Leach. Trans- of the 

Linn. So1'- vol. XI —Desinarest ,Cu!isid sur les Crust p. l 8o, PI. 3o, 

fi/r. i . _ tytnj' et tbiiutarr], Vov. i»c tie I't.'raiiie, M. So. 

(...) B.'rgUS tdt'Caitda, LutrEille , Heghc ittlllfl. rte Ctlviet, 2". 6A. 

t. IV, PL 12 , lig. -2. — Desm. Comud.p. 180. 
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c r u devoir ranger clans la m ê m e division les iEtdées , 

qui établissent le passage entre ces Crustacés et les 

Galathées , et qui jusqu' ic i ont été rapprochés (le ces 

dernières, ainsi que les Mégalops , q u i , du reste, ne 

sont peut-être que des jeunes de quelque genre de l;i 

famille précédente , dont le développement n'est pas 

terminé. Pour distinguer en tre eux ces trois genres , il 

suffit de se rappeler q u e , chez les Porcellanes et les 

/Epiées ) les pattes de la c inquième paire sont filifor

mes et reployées a u - d e s s u s des autres , tandis que 

chez les Méga lops elles sont conformées comme celles-

ci , et que les .AEg'lées ont le corps alongé et l'abdomen 

três-gfos , tandis que les porcellanes ont le corps à 

peti près circulaire et ('abdomen lort mince 

Provisoirement nous rangeons encore ti an s cette 

ti ibu les Monolép i s de M . Say, que nous n'avons pas 

eu l'occasion d'observer , mais que nous croyons devoir 

considérer comme d é j e u n e s crustacés, dont les vrais 

caractères n e sont pas connus. 

GENIÌE P O R C E L L A N E . — Porcellana (1). 

Le genre Porcellane, établi par Lamarck, a été divisé par 

M . Lcach, mais salis raison suffisante, en deux groupes, 

dont l'un Conserve son nom primitif, et l'autre a reçu le 

nom de Pisidie. M. Desmarest , tout en adoptant cette 

classification, a cependant fait voir qu'elle reposait sur des 

caractères inexacts , et ne devait pas être conservée ; aussi 

est-elle aujourd'hui abandonnée. 

Les Porcellanes, comme nous lavons déjà dit, ressem-

(1) Canner, Peiffiànt , Herbst , etc. — Poreeltana, Lumarck, Syst. 

des anim. sans vert. p. i 5 3 . — Latteil le, Löach, JJesmarest, etc. 
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blent beaucoup , par leur forme générale. aux Uracbvures 

(Pl. 22, fig. 3 ) . Leur carapace est ordinairement au.ssi large 

rpie longue , sub-orbiculaire et déprimée en dessus. Le front 

s'avance au-dessus de l'insertion des antennes internes, et 

peut même 1rs recouvrir complètement lorsqu'elles se re-

ploient, sans qu'il y ait cependant de fossettes antennaircs. 

AJO,yeux sont petits et logés dans une sorte d'orbite dont la 

paroi supérieure est bien formée, mais dont les limites ne 

sont déterminées en dedans et en dehors que par les antennes, 

et dont le bord inférieur est très-court et à peine saillant; ce 

dernier bord se prolonge au dehors , et il existe entre l'es

pèce de crête ainsi formée et le bord de la carapace , un 

sillon profond , d'où naît \ antenne externe ; ces appendices 

s'insèrent, par conséquent, en dehors des yeux ; leur pur-

tien basilaire se compose de trois articles cylindriques, dont 

le deuxième est le plus grand, et leur tigelle terminale est 

très-longue. Le cadre buccal est quadrilatère , mais beau

coup trop petit pour recevoir les paies-mâchoires externes , 

qu i , en se reployant, viennent s'appliquer contre le bord 

inférieur du front. Ces derniers appendices sont très-grands 

( fig. 6 ) ; leur deuxième article présente du cèité interne une 

grande dilatation lamcllcusc à bords arrondis, et son angle 

antérieur et externe se prolonge de manière à former une dent 

plus ou moins grosse ; le troisième article est beaucoup plus 

petit, et à peu près triangulaire; les suivans diminuent 

successivement de grandeur, et sont garnis en dedans de poils 

très-Iongs ; enfin il existe, comme d'ordinaire, une liac ex

terne ou palpe, terminée par un petit filet rmilti-articulé , 

mais il n'y a pas de fouet. Le plastron sternal est très-large 

et presque circulaire. Les pâtes antérieures sont très-grandes 

et plus ou moins aplaties; le bras est très-court, et ne dé

passe que de peu la carapace; mais le carpe est très-long, 

et. présente en général un prolongement lamcllcux qui s'a

vance au-dessus du bord supérieur de la main lorsque celle-

ci se reploie. Les pinces sont fortes et peu ou point dentées. 

Les pâtes des trois paires suivantes sont à peu près cylindri-
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quoi, et terminées par n 11 tarse conique; enfin , celles de la 

dernière sont très grêles, rep tajees au-dessus de la base des 

autres et terminées par une petite pince didactyle. Uabdo

men (fig. 7) est large, mais lamelleux , et. reployé en dessous 

contre le sternum; il se compose de sept anneaux distincts, et 

se termine par une grande nageoire à cinq lames en éventail, 

formée par le dernier segment et par les appendices de l'an

neau précédent ; la pièce basilaire de ces appendices est 

très-courte, et porte deux grandes lames ovalaires à peu près 

de même grandeur, ciliées sur les bords et divisées en 

arrière. La pièce médiane de cette nageoire ne dépasse pas 

les appendices latéraux, et présente des sillons qui semblent 

indiquer qu'elle est formée par la soudure du septième an

neau de l'abdomen , avec une paire d'appendices lamelleux 

appartenant à ce même segment. Le dessous de l'abdomen 

est plus ou moins membraneux, et présente chez le mâle 

une seule paire d'appendices fixés au deuxième anneau, et 

composés chacun d'une petite tige cylindrique terminée par 

une lamelle ovalaire. Chez la femelle on y trouve deux ou 

trois paires de fausses pâtes ovifères fixées aux deux ou trois 

anneaux qui précèdent le pénultième, et composées chacune 

d'une tige multi-articulée. Enfin, les branchies sont au 

nombre de quatorze de chaque côté, et sont disposées par 

faisceaux de deux au-dessus de la patc-mâchoire externe et 

de la pate antérieure, et de trois au-dessus des pates des 

trois paires suivantes ; il n y en a qu'une seule au-dessus de 

la pate postérieure. 

Ces Crustacés sont assez communs sur nos côtes; on les 

trouve d'ordinaire sous les pierres. 
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§ A. Espèces dont le front est entier et ne presente pas de dents 

latérales. 

a. Front triangulaire. 

i. P O R C E L L A N E V I O L A C É E . — P. violacea (i). 

Carapace presqu'entièrement lisse, et présentant de chaque 

côté un petit rebord arrondi. Front trés-incliné , à bords obtus 

et sans sillon médian , bord orbituire supérieur droit; pédon

cules oculaires comprimés et dilatés ant rieureinent. Antennes 

externes très-longues. Pâtes antérieures grandes et finement 

ponctuées; le carpe très-long, et terminé antérieurement par un 

bord droit, mince, très-avancé et non dentelé. Mains grosses, 

s'élargissant graduellement, et présentant à la partie externe de 

leur face supérieure un large sillon longitudinal. Doigts obtus, 

noirs, presque droits et sans dentelures; les pâtes des trois paires 

suivantes courtes et très-larges. Tarses gros et extrêmement 

courts. Longueur, environ i pouce. 

Habite les côtes du Chili. (C. M.) 

2. P O R C E L L A N E R I D É E . — P. striata. 

Carapace de même forine que chez la précédente , mais fine

ment granulée, présentant sur les régions branchiales des stries 

obliqdes , et garnie latéralement d'un rebord très-mince. Front 

très-incliné, et présentant en dessus un sillon médian peu profond. 

Bord supérieur des orbites concave; pédoncules oculaires de 

forme ordinaire. Pâtes de m ê m e forme que dans l'espèce précé

dente; une seule dent obtuse et à petite marquée à t extrémité du 

bord postérieur du carpe. Couleur, rougeâtre. 

Habite la même localité que la précédente. (C- M.J 

(i) Guérin, Collection du I\Iuséum. 
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3. PORC. E L L A N E »R.ONR,ÉE. — P. elongala. 

Carapace beaucoup plus alongée que dans les espèces précé

dentes, et légèrement granuleuse; région stomacale garnie de 

deux petites bosses, et séparée du reste de la carapace par un sillon 

bien distinct ; bords latéraux de la carapace minces et tranchans. 

Front triangulaire peu incliné, très-avancé, et présentant un 

sillon médian profond. Orbites comme dans l'espèce précédente. 

Pâtes antérieures À peu près de m ê m e forme , mais ayant le bord 

postérieur du carpe armé de deux ou trois dents spiniformes, une 

dent très-obtzise À la base de son bord antérieur. Du resffi très-

semblable aux précédentes. Longueur, environ 8 lignes ; couleur, 

jaune rougeâtre. 

Habite la ]\ouvelle-Zélande. (C. M.) 

4. P O R C E L U N E D E L A M A R C K . — P. Lamarckii ( 1 ) . 

Carapace à peu près de même forme que chez la précédente , 

mais plus rétrécie antérieurement, sans bordure latérale notable, 

et ne présentant qu'un sillon peu distinct derrière la région sto

macale , une petite crête transversale ah lied de busses â la partie 

antérieure de cette région. Front triangulaire, avancé, peu in

cliné, creusé d'UN sillon médian et de deux petits sillons obliques 

qui se terminent À l'angle orbitaire interne; bord supérieur des 

oj'bites concave et relevé. Bord antérieur du carpe armé de trots 

dents pointues; une petite crêle dcnticulée au-dessus de son bord 

postérieur; mains de même forme que les précédentes, et légère

ment squammenses. Pâtes suivantes plus grêles que chez les précé

dentes; taille, environ Cl ignes; couleur, rougeâtre, avec des 

points blancs et rouges. 

Habile la Nouvelle-Irlande. (C. M . ) 

.S. l 'ORCCI.F.AAN DKJ\TE 1.1.F.. — P. dentata. 

Carapace comme dans l'espèce précédente. Front triangulaire, 

( 1 ) Pisidia Lcumtn.kii, L E A I . L I , Dût . des se. nat. t. À V 1 I I , p. 5^. 
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médiocrement saillant, creusé d'un sillon médian, mais sans 

sillons latéraux bien marqués. Bord antérieur du carpe armé de 

quatre à cinq larges dents aplaties : son bord postérieur dentelé 

en scie. Longueur, environ 8 lignes. 

Habite les côtes de Java. (C. M.) 

G. P O R C E L L A N E sccrcLSE. — P. rugosa. 

Carapace à peu près de m ê m e forme que dans l'espèce précé

dente, mais couverte, ainsi que les pâtes, de petites crêtes transver

sales pihfhres. Front large, horizontal^ avancé, plutôt triangulaire 

que droit, mais presque aussi saillant latéralement qu au milieu , et 

creusé d'un sillon médian; une épine très-petite sur le bord 

latéral de la carapace, à quelque distance derrière l'angle orbi-

taire externe. Carpe médiocre , armé antérieurement de cinq ou 

six grandes dents aplaties , et en arrière de deux ou trois épines. 

Longueur, environ 4 lignes; couleur, brun rougeâtre; poils courts 

et serrés. 

Origine inconnue. (C. M . ) 

La P O R C E L L A N E figurée par M . Savigny dans son grand ouvrage 

sur l'Egypte ( Crust. Pl. 7 , fig. 2 ) , est très-voisine de cette 

espèce, mais ne présente pas d'épines sur le bord postérieur du 

carpe. 

7. P0RCELLA"yE ASIATIQUE. — P. asialica (i). 

Cette espèce paraît être très-voisine de la P. rugueuse. D'après 

les descriptions qui en ont été données par M. Cray , on voit 

qu'elle s'en distingue par les dentelures du cr.rpe qui sont au 

nombre de trois , écartées entre elles , alongces et denticulées. 

On la dit commune à l'Ile-de-France, 

(O Pisi'dia asiatica Leach, Diet, des sc. na., t. X V I I I , p. 54· 

— Desmarest, Consid. sur les Crust p. 198.—• Parcel!ana asiaticus, 

Gray, Zool miscel. p- iS. 
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8. P O R C E L A N E T A C H E T É E . — P. maculala. 

Carapace lisse, bombée , étroite et très-alongée. Front presque 

horizontal, très-avancé, et dilaté de chaque côté. Une épine sur le 

bord latéral de la carapace, à quelque distance en arrière de 

l'angle orbitaire externe. Carpe étroit, et armé en avant de deux 

ou trois épines. Pâtes suivantes cylindriques. Couleur blanchâtre, 

avec des taches circulaires d'un rouge foncé. Longueur , environ 

6 lignes. 

Habite la Nouvelle-Irlande. (C. M.) 

9. P O R C E L L A N E P O L I E . — P. polita ( 1 ) . 

Nous ne connaissons cette espèce que par la courte des

cription que M. Gray en a donnée. 11 y assigne les caractères 

suivans : carapace lisse, de couleur brun pourpre, pointillé; 

front triangulaire avancé et à bords un peu concaves; carpe 

aplati en dessus, armé sur le bord antérieur de trois longues 

dents denticulées , et sur le bord postérieur de quelques épines. 

Longueur de la carapace, 7 lignes; largeur, 7 1 / 2 . 

aa. Front droit ou légèrement arrondi. 

1 0 . P O R C E L L A N E S C U L P T É E . — P. sculpta. 

Carapace lisse , bombée et presque circulaire. Front avancé , 

peu incliné et terminé, par un bord transversal presque droit. Pales 

antérieures courtes et bosselées. Carpe guère plus long que large, 

sculpté en dessus, et armé en dedans de deux grosses dents apla

ties; mains courtes, épaisses, et garnies en dessous de plusieurs 

crêtes longitudinales tuberculeuses ; pinces pointues. Pâtes sui

vantes grêles et légèrement poilues. Couleur, rougeâtre , avec de 

grandes taches blanches. Longueur, environ 3 lignes. 

Habite les côtes de Java. (C. M.) 

(1 ) Gray, Z00L mise. p. it\. 
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i . P O R C E L L \PÍE P O I S . — P. pisum. 

Carapace lisse, très-bombée et circulaire. Front à peu près 

comme dans l'espèce précédente; pales antérieures médiocres et 

lisses; carpe court et bombé ; son bord antérieur mince avancé, 

et armé de trois dents aplaties; mains courtes, renflées, et pré

sentant au dehors quelques sillons longitudinaux peu marqués. 

Longueur, 3 lignes ; couleur, jaunâtre. 

Habíteles mers de la Chine. (C. M.) 

Cette Porcellane, avec laquelle Latreille a confondu l'espèce 

précédente , paraît se rapprocher davantage de notre P . sculptée, 

dont elle se distingue du reste par le nombre des dentelures du 

carpe. Voici la description que M. G i a y en a donnée. Couleur, 

verdàtre, avec des rides transversales rapprochées et garnies 

de poils courts et raideî; pâtes bordées de poils. Carpe et pinces 

un peu convexes et minces ; le bord antérieur du carpe est armé 

de quatre dents triangulaires, courtes et denticulées ; une série 

d'épines sur son bord externe. Front arrondi, avec un sillon 

médian. 

§ ?.. Espèces dont le front est divisé en trois ou en cinq dents 

ou lobes. 

b. Mains très-larges et aplaties. Pinces triangulaires. 

Carapace lisse, large, déclive antérieurement, et garnie latéra

lement d'un rebord arrondi. Front trilobé ; le lobe moyen ar

rondi, et plus grand que les latéraux, qui sont petits ; bord supé-

(i) Pisidia viridîs , Leach , Diet, des sc. nat. t. X V 1 1 I , p . 5 3 . — 

1 2 . P O R C E L L A N E V E R D À T R E . P. viridis (i). 

i 3 . P O R C E L L A N E A C R Û T E S . P. crislaia. 
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rieur de l'orbite droit/Carpe Irèsdarge, dilaté en arrière aussi bien 

qu'en avant ; son bord antérieur avancé, et armé d'un prolonge

ment dentiforme peu saillant, son bord postérieur épais et re

levé. Mains de m ê m e forme que chez la P. violacée. Talcs des 

trois paiies suivantes courtes, grosses, et surmontées d'une cre'te 

mince et élevée; tarse gros et extrêmement court. Longueur, 

g lignes. 

Origine inconnue. (G. M.) 

La I ' M I Œ I . U M roM-.TT.EE (i) de M. Guérin , paraît être très-

voisine de l'espèce précédente, mais ne pas avoir de crêtes sui

tes pates. 

l4- PoRCELLANE F O I I . I E . P. pilostl. 

Carapace alongée et très-inclinée. Front divisé en trois lobes, 

dont le médian est triangulaire et avancé , et les latéraux sont 

petits et arrondis. Pates très-poilues. Carpe médiocre, bombé , 

et armé vers la base de son bord antérieur d'un lobe dentieulé; 

quelques épines au devant de ce lobe. Mains courtes et larges. 

Pates suivantes presque cylindriques. Longueur, G lignes; cou

leur, brunâtre. 

Habite les environs de Charlestown , aux Etats-Unis. (C. M.) 

iS. PORC-ELLANE A P A T E S A P L A T I E S . — P. plalycheles (2). 

Carapace légèrement bombée et velue sur les cotés. Front 

avancé, et divisé en trois dents triangulaires et aplaties, dont la 

(1) Porcellana punctata , Gnerin , Icouogr. Crust. PL 18 , l i j . I. 

{X Cancer platycheles, Pennant, Brit. Zooh t- IV , PI G, fig. 1 2 . 

— Baslcr, Opus. subs. t. I I , PL '|, fig. 3 . — Herbst, t. I , PL 2 , 

fig. 2G. — Olivier, Encyc. t. G, p. 135. — PareeM.fina platychelcs, 

Lamarck, Sysc. des anun. sans vert. p. i 5 3 , et Hist, des auim. 

sans vert. t. V , p. 23o. — Latreillc, Hist, des O u s t . t. V I , p. ^5 , 

etc. — Leach, Diet, des sciences nat. t. X V I I I , p . 55. — Des-

niarest , Consid. sup les Crust, p. iy5, PL 3/|, fig. 1. 
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médiane esL de beaucoup la plus saillante, et ne présente pas de 

sillon médian notable. Pâtes antérieures grandes; le carpe ar

rondi et armé vers la base de son bord antérieur d'un lobe deu-
-u 

ticulé. Mains larges , aplaties, et garnies de long poils ; leur por

tion palmaire triangulaire , et presque aussi large que longue, 

bord des pinces droit et granulé. Pales suivantes grêles et poilues. 

Longueur, environ 7 lignes; couleur, brunâtre. 

Très-commune sur nos côtes. (C. M . ) 

ïG, PoRCELLA:sE FRO>'T EPINEUX. — P. spinifrons. 

Carapace granuleuse et bosselée ; front pen avancé, et armé de 

cinq d é n i s , dont la médiane est triangulaire, et l es deux mi

toyennes situées au-dessusdes autres. Carpe a p l a t i , inégal, rebordé 

postérieurement, et présentant sur son b o r d antérieur une grande 

dentbasilaire à bord plus ou moins granulé , qui occupe la moitié 

de sa longueur, et qui est suivie d'une échancrure profonde; main 

courte et lisse. Longueur, environ g lignes; couleur, jaunâtre , 

avec des lignes rouges, représentant une espèce de réseau. 

Habite les côtes du Chili. (C. M . ) 

1 7 . POBCELLANE TRONT-LOUÉ. P. lolifrOTlS. 

Carapace élargie et u n peu ridée postérieurement; front h o r i 

zontal, mince , avancé, et profondément divisé en trois l o b e s ar

rondis, ayant à-peu p r è s la même grandeur. Pâtes antérieures très-

grandes , l e carpe l o n g , et très-dilaté antérieurement vers sa base ; 

son bord antérieur mince et irrégulièrement deritieulé , le posté

rieur épais et dentelle vers le haut; mains très-alongées. Pâtes 

suivantes courtes et grosses. Longueur, environ 10 lignes. 

Habite les côtes du Chili. (C. M . ) 

l8 . PoCELLANE TUBERCULEUSE. — P. lubeTCltlosn. 

Carapace à peu près d e m ê m e forme que chez la Porcellane à 

pales aplaties, mais c o u v e r t e d e petites rides 1 ransversales pilifères. 
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et présentant sur les côtés quelques petits tubercules. Front pro

fondément divisé en trois lobes, dont le médian , large et arron

di , est creusé d'un sillon médian profond, et les latéraux sont 

étroits, obtus, et dirigés obliquement en dehors. Pâtes antérieures 

à peu prés de m ê m e forme que chez la précédente, mais couvertes 

d'un duvet serré. Carpe armé sur son bord antérieur de plusieurs 

dents, dont deux assez grandes, et présentant en dessus trois 

séries longitudinales de tubercules, séparés par deux sillons, la 

série médiane est la plus nombreuse et la plus élevée; quelques 

tubercules semblables sur la face supérieure de la main. Lon

gueur, environ 8 lignes. 

Habite les côtes du Chili. ( C. M. ) 

1 9 . POUCELLAM: VOISINE. — P. affinis (I). 

Cette espèce paraît être très-voisine de la précédente, mais; 

s'en distingue par la forme du front. Voici les caractères que 

M . Gray lui a assignés. Carapace brunâtre, lisse ; front à peine 

avancé, et divisé en trois lobes, dont le médian est large et à bords 

lisses; carpe convexe, plus long que large, ayant le bord anté

rieur uni et un peu avancé, et le côté postérieur garni d'un rebord 

subsquammeux. 

Origine inconnue. 

bb. Mains longues , étroites ci épaisses ; pinces grêles. 

20. POHCELXANE LOWCICORTSE. — P. longicornis (2). 

Carapace bombée , presque circulaire , assez lisse, et. présentant 

latéralement un petit bord mince. Front divisé en trois lobes, 

(1) Gray, Zool. miscel. p . i5 . 

( 2 ) Cancer longicornis , Pennant, British Zoology, v. IV, l'l. r. 

fig. 3 . — Olivi. Zool. adriat. p. 4'|- — Herbst, v. I I , PL 4?, fig. 3 . 

— Latreille. Encyclop. PL 2^5, lig. 3 (d'après Pennant) Pisidia 

longicornis, Leach. — Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 1 9 8 . 

IXous ne voyons aucune raison suffisante pour séparer de cette 

espèce le Cancer hexapus de Herbst ( t . II , PL 47J n g , 4 ) , 1 u ' 

CRUSTACÉS, TOME U. »7 
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dont le médian est creusé d'un sillon si profond, qu'il paraît 

bidente; les lohes latéraux triangulaires et presque aussi saillans 

que le médian. Pâtes antérieures longues;* le carpe arrondi, et 

présentant en dedans un bord droit ou sinueux. Mains étroites 

dans le jeune âge, et présentant alors des aretes longitudinales 

qui s'eifacent peu à peu ; chez l'adulte elles sont très-inégales, et 

l'une d'elles devient très-renflée. Pinces grêles et recourbées en 

dedans; elles se touchent d'abord par toute leur longueur, mais 

par les progrès de 1 âge elles se recourbent, de manière à laisser 

entre elles un vide bien notable. Pâtes suivantes grêles et à peine 

poilues. Longueur , environ 3 lignes. 

Très-commune sur nos côtes. ( C. M. ) 

Say a décrit deux espèces de forcellanes ( i ) qui habitent l'Amé-

rifpie septentrionale , mais il a omis de mentionner plusieurs des 

caractères les plus impnrtans pour la détermination des espèces de 

ce genre ; aussi, en attendant qu'on les ait examinés de nouveau, 

nous paraît-il difficile de les distinguer. 

GENRE JEGLÉE. — Mglca (2). 

Nous croyons devoir rapprocher des Poreellanes p l u t ô t 

q u e des Galathées les petits Crustacés dont M . Leach a 

formé le genre iEglée; jusqu' ic i ou les a placés à côté de ces 

dernières , mais la conformation de leur abdomen nous pa

raît indiquer q u e leur place naturelle est dans la section des 

Anomourcs. 

nous paraît être un individu femelle; ni la Pisidia linneana de 

M. Leach ( Diet, des sc. nat. t. X X X V I I I , p. 5j .—Desm. op. cit. 

p. 1 9 7 . — Poicellana Learhii, Cray. loc. cit.), que nous croyons être 

le mi le adulte, tandis que la description donnée par M M . Leach et 

Desmarest de leur P. lougicornis ne s'accorde qu'avec le jeune âge 

de ce Crustace. 

(1) PorceUana sociata , Journ. of the Acad, of sc. of Philad. 

vol, I , p. 50. — PorceUana galathina , Say, loc. cit. p. 4^8. 

( 3 ) Gnlathea, Lstreilie. — Jiglea , Leach, Diet, de» sc. nat.-— 

Desmarest > op. cit. 
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La carapace des yEglées est déprimée , et beaucoup plus 

longue que large ; clic i»t div isée en deux portions par un 

sillon qui sépare la région stomacale des régions cordiale et 

branchiales : ces dernières sont dilatées et terminées en 

dehors par un bord tranchant. Le front est armé d'un rostre, 

à la base duquel on voit de chaque côté une éebancrure qui 

représente l'orbite. Les pédoncules oculaires sont très-courts 

cf. dirigés en avant. Les antennes internes s'insèrent au-

dessous des pédoncules oculaires , et. leur tige, très-courte, 

se replie entre ces organes et la base du rostre; leur article, 

basilairc est globuleux. Les antennes externes s'insèrent sur 

la même ligne que les internes, dans l'angle latéral de la 

carapace ; leur pédoncule se compose de quatre articles , 

dont les trois premiers sont extrêmement petits, et le qua

trième est cylindrique et plus aloiigé. Le cadre buccal est 

plus large en axant qu'en arrière, et n'est pas séparé de 

1 épistome. Lespates-mdchoires externes sont pédiformes ; 

leurs deuxième et troisième articles ne sont guère plus gros 

que les trois derniers, et sont dépassés par le palpe. Le 

plastron sternal est triangulaire et très-large à sa base , qui 

est située entre les pâtes de la quatrième paire ; le dernier 

segment du thorax est très-mobile et assez développé. Les 

pâtes antérieures sont de longueur médiocre, mais grosses 

et renflées ; elles sont dirigées en avant, et non pas en de

hors comme chez les Porccllancs, et se reploient, en dessous; 

la pince est forte et légèrement, creusée en cuillère au bout. 

Les pâtes des trois paires suivantes sont grêles et médiocres; 

leur tarse est styliformc et assez alongé. Lespatespostérieures 

sont grêles, cyliudriques , presque filiformes, terminées par 

une pince rudimentaire, et reployées au-dessus de la base des 

autres , ou même dans la cavité branchiale. Uabdomen est 

moins long que la carapace , et habituellement recourbé en 

dessous contre le thorax; il est même impossible de le re

dresser complètement ; enfin il est très-large et garni de sept 

sermons crustacés en dessus, mais complètement membra-, 

peux en dessous ; la nageoire qui le termine es t très-large , 
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( i ) Gnlathe.a lœvis, Latreille, F.ncyclop. Pl. 3o8 , fig. 2. — 

JEglealœvis, Leach , Diet, des se. liât. t. X V I I I , p. 4 9 —Desma-

rest, Consid, sur les Crust, p. 1 8 7 , PL 3 3 , fig. 2. — Edwards, 

Atlas du règne anim . Crust. Pl. 4 7 » hg. 3" 

(9 . ) Cancer, Muller, Montagu, etc. — M e s t a ï o p s , Leach, Desma-

rest, Latreille , etc. 

mais sa pièce médiane (formée par le septième anneau abdo

minal ) est petite et ne forme pas éventail avec les pièces 

latérales qui en sont très-éeartées, et sont portées sur un 

article basilaire très-long. Chez le mâle, les cinq premiers 

anneaux de l'abdomen sont complètement dépourvus d'ap

pendices; mais cbez la femelle il existe quatre paires de 

fausses pâtes ovifères, simples, presque membraneuses , et 

terminées chacune par une petite lame ovalaire. 

On ne connaît qu'une seule espèce de ce genre. 

^ E G L E E L I S S E . — JEglea lavis (i). 

Carapace finement piquetée ; rostre légèrement incurvé et 

pointu ; bords latéraux de la carapace armés de trois petites 

dents, dont une située à son angle interne , la seconde vers le 

milieu de la région stomacale , et la troisième derrière le sillon 

qui sépare cette région de la région branchiale. Pâtes antérieures 

plus fortes chez le mâle que chez la femelle; bras prismatique et 

denté sur les trois bords ; carpe et main armés en dessus de plu

sieurs petites dents. Anneaux de l'abdomen divisés eu trois lobes 

par deux sillons longitudinaux. Longueur, environ i pouces. 

Habite les côtes du Chili. ( C M . ) 

GENRE M É G A L O P E . — Me galops (2). 

Les petits Crustacés qu'on a désignés sous le nom générique 

de Mégalope ont beaucoup d'analogie avec les Galathéides , 

aussi bien qu'avec les Porcellaniens, et si ce sont réellement 

des animaux déjà parvenus à leur entier développement, ils 

devront établir le passage entre les Décapodes Anomourcs 

et Macroures , car leur abdomen, quoiqu'il ne présente 
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pas à son extrémité cinq lames réunies en éventail comme 

chez ces derniers, est très-développé et sert à la natation; 

mais nous sommes porté à croire que ce sont seulement des 

jeunes de quelque Anomoure de la prendere famille , et que 

.orsqu'on les aura mieux étudiés on les rayera de la liste des 

genres dont se compose l'ordre des Décapodes, ou du moins 

on leur assignera une place et des caractèrres diflereus. 

L'aspect général des Mégalopes est tout-à-fait celui propre 

aux jeunes Décapodes, et ils ont beaucoup d'analogie avec 

les jeunes Dromics. Leur carapace est courte , large, un 

peu déprimée, et terminée antérieurement par un petit 

rostre très-large à sa base. Les yeux sont extrêmement gros 

et saillans. Les antennes ex-ternes sont très-courtes , con

formées comme chez les Bracliynres, et reployées sous le. 

rostre ; celles de la seconde paire sont courtes et insérées en 

dehors des précédentes. Les pales-mdchoires externes ont 

leurs deuxième et troisième articles très-larges, et constituant 

un opercule au devant de la bouche, tandis que les articles 

suivans sont très-étroits. Le plastron sternal est très-large, 

et creusé d'un sillon pour recevoir l'abdomen lorsque celui-

ci se reploic en dessous. Les pales sont courtes ; celles de la 

première paire se terminent par une main didactyle légèrement 

renflée ; les autres sont monodactyles , et ne présentent rien 

de particulier. L'abdomen a la même forme générale que chez 

les Macroures, mais est beaucoup plus étroit que le thorax, et 

peut se reployer eu dessous et se loger dans un sillondu plas

tron sternal ; il est garni en dessous d'une double série de faus

ses pates natatoires semblables à celles des Macroures , et se 

termine par une nageoire caudale, conformée à peu près de 

la même manière que chez ces Crustacés, niais composée seu

lement de trois lames, savoir: une pièce médiane formée 

par le septième segment de l'abdomen, et deux pièces la té 

raies fixées au segment précédent. Enfin , il est aussi à noter 

que chez ces Crustacés les branchies sont disposées comme 

chez les Brachyures : on n'en voit pas sur les deux derniers 

anneaux du thorax. ; 
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Les Mégalopes so rencontrent principalement en haute 

mer, et paraissent se trouver ordinairement en compagnie 

avec de jeunes Crustacés appartenant aux genres Lupée , 

Thalamite et Grapse. On en a décrit trois espèces. 

I . M É G A L O P E D E M O N T A G U . M . MontugllU (i). 

« Rostre entier terminé par une seule épine dirigée en avant; 

carapace inerine postérieurement ; hanches des huit premières 

paies pourvues en dessous d u n e petite épine recourbée. » Lon

gueur, 3 lignes. 

Trouvée sur les côtes d'Angleterre. 

2. M É G A L O P E AHJiÉE.— M'. armala ( 2 ) . 

« Rostre entier terminé par une seule pointe en avant; cara

pace pourv ue postérieurement dans son milieu d'une carène qui 

se prolonge en une pointe droite aiguo , s'étendant jusqu'au com

mencement du quatrième article de l'abdomen ; hanches des qua

tre premiers pieds seulement pourvues d'une petite épine re

courbée. » 

Même longueur que la précédente et trouvée sur la m ê m e côte. 

3 . M É G A L O P E MCTitji.E. — M. mulica (3) . 

Rostre replié en dessous et canaliculé ; carapace tronquée et 

in::rme postérieurement ; point d'épines sur les hanches des pâtes ; 

ong'cs épineux en dessons. Longueur, 5 à G lignes. 

Trouvée prés de l'embouchure de la Loire. 

Le Cancer fœrocnsis de Müller (/j) appartient à ce genre. 

( 1 ) Cancer rhomboidalis, Montagu Trans, nf the Lin. soc. vol. 7, 

PL 6, fig. 1 . — Megalops Montagu, Leach, Malac. Pod. Brit. PI 1 6 , 

iig. 1 6 . — Desm. Consid sur les Crust, p. 2 0 1 . 

(2) Leach, Malac. PL ifi, fig. 7-9. — Desmarest, loc. cit. 

(3) Desmarest, op. cit. p. 201 , PL 3_j, fig. 2. •— Guerin, Icon. 

Crust. PI 18, fig. 3. 

(4) Fauna danica, t. I l l , p. 56, PI. 1 1 4 , fig. i -3 . 
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GENRE M O N O L E P I S . — Monolepis (1). 

Je suis porté à croire que le genre Monolepis de Say ne 

devra ;pas être conservé, et n'a été fondé que sur de jeunes 

Crustacés dont le développement n'était pas encore terminé ; 

mais, ne les ayant pas observés par moi-même, je ne puis me 

former une opinion arrêtée à cet égard. Quoi qu'il en soit, 

les Monolepis paraissent avoir la plus grande analogie- avec 

les Mégalopcs , et surtout avec les jeunes Dromios ; ils se 

distinguent des premiers par leurs pâtes postérieures petites, 

reployées au-dessus des angles postérieurs du test, et termi

nées par des soies très-longues. La carapace de ces petits 

Crustacés est convexe , oblongue d'avant en arrière, un peu 

rétrécie en avant, et terminée par un petit rostre. Les yeux 

sont très-arands , et sont éloianés entre eux. Les antennes 

internes sont épaisses et cachées sous les côtés du rostre ; 

leur article basilairc est arrondi, et leur extrémité bifide. 

Les antennes externes sont insérées entre les pédoncules 

oculaires et les angles du cadre buccal ; elles sont coudées 

entre le troisième et le quatrième article. Les pales-

mâchoires externes sont inermes, et se composent d'arti

cles subégaux , dont le dernier est brusquement rétréci. Les 

pales sont de longueur médiocre ; celles de la première paire 

sont didactyles , et celles des trois paires suh antes monodac

tyles ; celles de la cinquième paire sont très-petites, termi

nées par des soies alongées , et reployées au-dessus des angles 

postérieurs de la carapace. L'abdomen est semi-cylindrique, 

reçu dans une fosse profonde du plastron sternal, et terminé 

par une nageoire composée de trois lames, comme celle des 

Mégalopes ; on y trouve aussi des fausses pat.es natatoires assez 

grandes , dont la lame terminale interne est très-petite. Enfin 

( I ) Say, Journ of the Acad, of Philadelphia , vol. I , p. i 55 . — 

Desm. Consid. sur les Crust, p. 199 . — Latreille , Keg. anim. de 

Cuv. 2 E . edit. t. I V , p. 85. 
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la lame placée de chaque côté du dernier segment abdomina l 

est pe t i te , s u b o v a l e , c i l iée , et portée sur un petit pé 

doncule . 

S a y décrit deux espèces appartenant à ce genre. 

i . MoKoi ins I N E R M E . . — M. inermis ( i ) . 

Carapace inégale, armée d'une dent de chaque côté des yeux ; 

un tubercule tronqué au bout et de la longueur du pédoncule 

oculaire situé derrière chaque œil sur le bord inférieur du corps. 

Pâtes antérieures assez petites ; mains renflées. Tarses simples, de 

la longueur de l'article précèdent. Longueur, environ 3 lignes. 

Habite les côtes du Maryland. 

2 . M O N O L E P I S spnviTAME.—M. spiaitarsus (2) . 

Carai ace assez saillante entre les yeux ; tubercules latéraux à 

peine marqués ; tarses armés en dessous de sept épines raides et 

acérées. 

Habite les côtes de la Caroline du sud. 

( 1 ) Say, loc. cit. p. 1 5 7 . 

(3) Say, loc. cit. p. i 5 S . 
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S E C T I O N 

DES DÉCAPODES MACROURES. 

C e t t e d i v i s i o n d e T o r d r e d e s D é c a p o d e s a p o u r t y p e 

T E c r e v i s s e , e t c o m p r e n d t o u s l e s C r u s t a c é s à b r a n 

c h i e s t h o r a c i q u e s i n t e r n e s l e s m i e u x o r g a n i s e s p o u r 

l a n a g e . O n l e s r e c o n n a î t f a c i l e m e n t a u g r a n d d é v e 

l o p p e m e n t d e l e u r a b d o m e n e t à l a g r a n d e n a g e o i r e 

e n f o r m e d ' é v e n t a i l q u i t e r m i n e p o s t é r i e u r e m e n t l e u r 

c o r p s . 

L a carapace d e s M a c r o u r e s e s t p r e s q u e t o u j o u r s 

b e a u c o u p p l u s l o n g u e q u e l a r g e , e t e n g é n é r a l n e s e 

p r o l o n g e q u e p e u o u p o i n t l a t é r a l e m e n t a u - d e s s u s d e 

l a b a s e d e s p â t e s ( i ) ; d ' o r d i n a i r e i l n ' y a p o i n t d e 

l i g n e d e d é m a r c a t i o n e n t r e l e s p i è c e s s u p é r i e u r e s e t 

l a t é r a l e s d e c e b o u c l i e r , e t l e s r é g i o n s b r a n c h i a l e s s e 

r é u n i s s e n t p r e s q u e s u r l a l i g n e m é d i a n e d u d o s , n i a i s 

r e s t e n t s é p a r é e s d e l a r é g i o n s t o m a c a l e p a r u n s i l l o n . 

E n g é n é r a l , l e f r o u t e s t a r m é d ' u n r o s t r e q u e r e c o u v r e 

l ' a n n e a u o p h t h a l m i q u e , m a i s q u i n e s e r é u n i t p a s e n 

d e s s o u s à l ' a n n e a u a n l e n n u l a i r e , d e m a n i è r e à e n t o u 

r e r l a b a s e d e s p é d o n c u l e s o c u l a i r e s , c o m m e n o u s 

l ' a v o n s v u c h e z l e s B r a c h y u r c s . L e s d i v e r s a n n e a u x 

d u t h o r a x s o n t e n g é n é r a l t o u s s o u d é s e n t r e e u x ; q u e l 

q u e f o i s c e p e n d a n t l e d e r n i e r s e g m e n t r e s t e m o b i l e . 

L e sternum e s t t r è s - é t r o i t e n a v a n t , e t c h e z l a p l u p a r t 

(!) Pl. 2 3 , fig. i ; Pl. 2 4 , fig. j , 6 , i l , i 5 ; Pl. 2 § , fig. j , S, etc. 
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( i ) Pl. a3,f ig. 3. 

J e c e s a n i m a u x e s t p r e s q u e l i n é a i r e d a n s t o u t e s a 

l o n g u e u r , e t n e c o n s t i t u e p a s u n p l a s t r o n v e n t r a l ; 

q u e l q u e f o i s c e p e n d a n t i l s ' é l a r g i t b e a u c o u p v e r s l a 

p a r t i e p o s t é r i e u r e d u t h o r a x , e t p r e n d l a f o r m e d ' u n 

b o u c l i e r h o r i z o n t a l . L e s f l a n c s s o n t à p e u p r è s v e r 

t i c a u x , e t l e s c l o i s o n s a p o d é m i e n n e s s e r é u n i s s e n t 

d e m a n i è r e à f o r m e r u n c a n a l s t e r n a l m é d i a n q u i l o g e 

l e s y s t è m e n e r v e u x , l ' a r t è r e s t e r n a l e , e t c . ( i ) . 

L e s antennes s o n t t r è s - d é v e l o p p é e s , e t s e t r o u v e n t 

e n g é n é r a l à p e u p r è s s u r l a m ê m e l i g n e ; c e l l e s d e l a 

p r e m i è r e p a i r e ( l e s a n t e n n e s i n t e r n e s ) n e s e r e p l o i e n t 

j a m a i s d a n s u n e f o s s e t t e , c o m m e c h e z l e s B r a c h y u r e s 

e t l a p l u p a r t d e s A n o m o u r e s ; l e u r p é d o n c u l e e s t 

a l o n g é , e t e l l e s p o r t e n t e n g é n é r a l d e u x o u q u e l q u e 

f o i s m ê m e t r o i s f i l e t s t e r m i n a u x g r ê l e s , s é t a c é s e t t r è s -

l o n g s . L e s a n t e n n e s e x t e r n e s p r é s e n t e n t p r e s q u e t o u 

j o u r s a u - d e s s u s d e l e u r b a s e u n a p p e n d i c e q u i r e p r é 

s e n t e l e p a l p e d e c e s m e m b r e s e t q u i e s t a n a l o g u e à 

l ' é p i n e m o b i l e q u e n o u s a v o n s v u e c h e z l e s P a g u r e s ; 

s e u l e m e n t c e t a p p e n d i c e c o n s t i t u e o r d i n a i r e m e n t u n e 

g r a n d e l a m e h o r i z o n t a l e . 

L e satire buccal e s t e n g é n é r a l à p e u p r é s c a r r é , e t 

n ' e s t p a s d i s t i n c t e m e n t s é p a r é d e l ' é p i s t o m e . L e s 

putes-mâcholres externes ne s o n t p r e s q u e j a m a i s o p e r -

c u l i f o r m e s , c o m m e c h e z l e s B r a c h y u r e s ; l e u r s s e c o n d 

e t t r o i s i è m e a r t i c l e s n e s o n t q u e p e u o u p o i n t é l a r g i s , 

e t l e s t r o i s d e r n i e r s a r t i c l e s s o n t t r è s - d é v e l o p p é s ; 

a u s s i c e s o r g a n e s r e s s e m b l e n t - i l s à d e p e t i t e s p â t e s 

o r d i n a i r e s q u i s e r a i e n t r e p l o y é e s c o n t r e l a b o u c h e ; 

q u e l q u e f o i s m ê m e i l s s e r v e n t à l a l o c o m o t i o n , e t 

r e s s e m b l e n t e x a c t e m e n t a u x p â t e s t h o r a c i q u e s ; e n 
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( 1 ) Pl. 23, fig. 1, etc. 

g é n é r a l i l s s o n t d é p o u r v u s d ' a p p e n d i c e f l a h e l l i -

f o r m e . L e s mandibules s o n t e n g é n é r a l r o b u s t e s , m a i s 

m a n q u e n t q u e l q u e f o i s d ' a p p e n d i c e p a l p i f o r m e . L e s 

pâtes thoraciques s o n t e n g é n é r a l l o n g u e s e t g r ê l e s . 

C e l l e s d e l a p r e m i è r e p a i r e , o u d e s d e u x p r e m i è r e s 

p a i r e s , s e t e r m i n e n t l e p l u s s o u v e n t p a r u n e p i n c e 

d i d a c t y l e , e t i l a r r i v e q u e l q u e f o i s q u e c e l l e s d e l a 

c i n q u i è m e p a i r e s o n t p l u s o u m o i n s r u d i m e n t a i r e s e t 

n o n a m b u l a t o i r e s . LÏabdomen e s t p r e s q u e t o u j o u r s 

b e a u c o u p p l u s g r a n d q u e l e t h o r a x , e t p r é s e n t e u n e 

é p a i s s e u r c o n s i d é r a b l e ; l e s s e p t a n n e a u x q u i l e c o m 

p o s e n t s o n t t o u s m o b i l e s ; l e s c i n q p r e m i e r s p o r t e n t 

d ' o r d i n a i r e c h a c u n u n e p a i r e d e f a u s s e s p â t e s n a t a t o i 

r e s c o m p o s é e s d ' u n a r t i c l e b a s i l a i r e g r o s e t c y l i n d r i 

q u e , e t e n g é n é r a l d e d e u x l a m e s t e r m i n a l e s , l o n g u e s 

e t c i l i é e s s u r l e s b o r d s . L e s a p p e n d i c e s d u s i x i è m e 

a n n e a u s o n t b e a u c o u p p l u s g r a n d s , e t d i r i g é s e u 

d e h o r s , t a n d i s q u e l e s p r é c é d e n s s o n t d i r i g é s e n b a s ; 

l e u r a r t i c l e b a s i l a i r e e s t c o u r t , m a i s p o r t e . d e u x l a m e s 

t r è s - g r a n d e s , q u i c o n s t i t u e n t , a v e c l a p i è c e m é d i a n e 

f o r m é e p a r l e s e p t i è m e a n n e a u , u n e g r a n d e n a g e o i r e 

c a u d a l e à c i n q f e u i l l e t s d i s p o s é s e n é v e n t a i l (1) . 

L ' o r g a n i s a t i o n i n t é r i e u r e d e s M a c r o u r e s d i f l è r e é g a 

l e m e n t d e c e l l e d e s B r a c h y u r e s e t m ê m e d e s A n o -

m o u r e s . L e u r système nerveux s e c o m p o s e d e g a n 

g l i o n s d o n t l a c o n c e n t r a t i o n e s t b i e n m o i n d r e ; l e s 

c e n t r e s n e r v e u x d u t h o r a x s o n t s o u v e n t t o u s d i s t i n c t s , 

e t i l e x i s t e u n e s é r i e d e s i x g a n g l i o n s d a n s l ' a b d o m e n . 

L a d i s p o s i t i o n d u système circtdatoire, e t s u r t o u t d e s 

s i n u s v e i n e u x , p r é s e n t e d e s p a r t i c u l a r i t é s q u e n o u s 
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(1) Voyei t. I , p. IOO et 102 
(2) Pl. 10 , flg. I . 

(3) PI 1 2 , fig. i 5 . 

a v o n s d é j à f a i t c o n n a î t r e ( i ) . L e s branchies s o n l e n 

g é n é r a l b e a u c o u p p l u s n o m b r e u s e s q u e c h e z l e s B r a -

c h y u r e s , e t s o n t i n s é r é e s , c o m m e c h e z l a p l u p a r t d e s 

A n o m o u r e s , p a r g r o u p e s d e d e u x , d e t r o i s o u d e 

q u a t r e a u - d e s s u s d e s d i v e r s e s p â t e s ( a ) ; p r e s q u e t o u 

j o u r s i l e n e x i s t e j u s q u e s u r l e d e r n i e r a n n e a u t h o r a -

c i q u e , e t s o u v e n t c e s o r g a n e s , a u l i e u d ' ê t r e c o m p o 

s é s d e l a m e l l e s p a r a l l è l e s , s o n t f o r m é s d ' u n e m u l t i t u d e 

d e p e t i t s c y l i n d r e s d i s p o s é s c o m m e l e s p o i l s d ' u n e 

b r o s s e . E n f i n i l n ' e x i s t e p a s de poches copuluti ices (3), 
e t l e s o u v e r t u r e s d e s o v i d u c t e s s o n t t o u j o u r s s i t u é e s 

s u r l ' a r t i c l e b a s i l a i r e d e s p â t e s t h o r a c i q u e s d e l a t r o i 

s i è m e p a i r e . 

C e s C r u s t a c é s , a i n s i q u e n o u s l ' a v o n s d é j à d i t , 

s o n t e s s e n t i e l l e m e n t n a g e u r s ; i l s n e m a r c h e n t q u e 

p e u e t n e s o r t e n t p a s d e l ' e a u . L ' a b d o m e n e t l a g r a n d e 

n a g e o i r e c a u d a l e q u i l e t e r m i n e s o n t l e u r s p r i n c i p a u x 

o r g a n e s d e l o c o m o t i o n , e t c ' e s t à r e c u l o n s q u ' i l s n a g e n t 

t o u t e s l e s f o i s q u ' i l s v e u l e n t s e m o u v o i r a v e c v i t e s s e , 

c a r a l o r s i l s f r a p p e n t l ' e a u e n r e p l o y a n t e n b a s e t e n 

a v a n t c e t t e e s p è c e d e r a m e t e r m i n a l e . 

O n p e u t d i v i s e r c e g r o u p e d e C r u s t a c é s e n q u a t r e 

f a m i l l e s n a t u r e l l e s , d o n t q u e l q u e s - u n s d e s c a r a c t è r e s 

l e s p l u s s a i l l a n s s o n t e x p o s é s d a n s l e t a b l e a u s u i v a n t . 
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[ Macroures 
f CUIRASSES. 

D E C A P O D E S 

M A C R O U R E S / 

dont 

/ Plastron sternnl ] 
les antennes exler- (très-large: corps I 
nés n'o/Frent pas. déprime ; abdo- ] 
de lame mobile in-1 men court ou mé-
sérée à la face su- Jdiocre. 
périeure de leur 
pédoncule. (Bran-
hies ordinaire- I Sternum linéaire, I 

ment en brosses.) I corps alangé ; ab-Whaï.assiniens. 
domen grêle et 1 
long. 

t 

les antennes exter
nes portent au-
dessus de leur pé
doncule une lame 
mobile. 

qui est très-petite | 
et hastiforme. 
( Branchies en 

brosses.) 

qui est très-gran
de et ovalaire, 
ou triangulaire. 
(Branchies lrvmel 
leuses. ) 

Astxcibws. 

Salicoques. 

F A M I L L E D E S M A C R O U R E S C U I R A S S É S . 

C e t t e f a m i l l e se c o m p o s e p r i n c i p a l e m e n t d e M a 

c r o u r e s r e m a r q u a b l e s p a r l ' é p a i s s e u r e t la d u r e t é d e 

l e u r s q u e l e t t e t é g u m e n t a i r e , et d o n t la f a c e i n f é r i e u r e 

d u t h o r a x e s t r e v ê t u e d ' u n p l a s t r o n t r è s - l a r g e v e r s la 

p a r t i e p o s t é r i e u r e , q u o i q u e é t r o i t e n a v a n t ( i ) . L a 

carapace est e n g é n é r a l p l u s l a r g e e t p l u s d é p r i m é e 

q u e d a n s l e s a u t r e s f a m i l l e s d e l a m ê m e s e c t i o n ( a ) . L a 

c o n f o r m a t i o n d e s antennes v a r i e , m a i s i l e s t à n o t e r 

q u e c e l l e s d e la d e u x i è m e p a i r e n e p o r t e n t j a m a i s a u -

d e s s u s d e l e u r p o r t i o n b a s i l a i r e u n e é c a i l l e m o b i l e , 

c o m m e n o u s l e v e r r o n s t o u j o u r s c h e z l e s S a l i c o q u e s . 

0 ) Pl. 23 , tig. 2, b. 

(2) PI, 23 , fig. i , « t Pl. 24, fig. G. 
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M A C R O U R E S 

CUIRASSÉS 
ayant 

I les patL's de la cinquième paire très-1 
ïrrnles _ non ambulatoires, et replovées ! _ 
5 , 7 1 1 t i L • ' ? Oalatïieides. 
au-dessus du la base des pâtes prect- 1 
dentés. J 

les pnles des frnis premières ̂  
paires terminées par une pince [ Ehyotvs. 
didactyle. / 

les pâtes de 1 
la einquième I 
paire sr.m- ) 
blnbles aux 
précédentes, 
et point re-
ployées au-
dessus de cel-
les-ci. 

Toutes les pa
res ïnanodar.ty-
les ; celles de la 
preiuièrc quel
quefois impar-
VaitemeTït sub-
chélit'ormes. 

' Antennes j 
externes très | 
larges et fo j 

Antennes 
externes cy -
Hndriqucs et 
de fnrrn e or
dinaire · 

ScYLLARTIlES, 

Ua^COUSTIEIíS, 

T R I B U D E S G A L A T H É I D E S . 

C e p e t i t g r o u p e é t a b l i t à p l u s i e u r s é g a r d s l e p a s 

s a g e e n t r e l e s D é c a p o d e s A n o m o u r e s e t M a c r o u r e s , 

e t se r a p p r o c h e s u r t o u t d e s P o r c e l l a n e s , d o n t i l se 

d i s t i n g u e c e p e n d a n t p a r l e g r a n d d é v e l o p p e m e n t 

i[ u'o fi're l ' a b d o m e n . 

(1 ) Pl. 2 3 , iig, q, d, fig. 5, etc. 

L a c o n f o r m a t i o n d e s p â t e s v a r i e : l e s f a u s s e s p â t e s 

a b d o m i n a l e s s o n t m o i n s d é v e l o p p é e s q u e d a n s l e s 

f a m i l l e s s u i v a n t e s , et n e p r é s e n t e n t s o u v e n t q u ' u n e 

s e u l e l a m e t e r m i n a l e f o l i a c é e ( 1 ) . 

E n f i n n o u s a j o u t e r o n s a u s s i q u e , d a n s c e g r o u p e , 

la c e n t r a l i s a t i o n d e s c a n ^ l i o n s n e r v e u x d u t h o r a x p a 

ra î t ê t r e p o r t é e p l u s l o i n q u e d a n s a u c u n a u t r e C r u s -

t a c é M a c r o u r e . 

O n p e u t d i v i s e r l e s M a c r o u r e s c u i r a s s é s e n c i n q 

t r i b u s n a t u r e l l e s c a r a c t é r i s é e s d e la m a n i è r e s u i v a n t e : 
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L a carapace d e c e s C r u s t a c é s e s t d é p r i m é e e t a s s e z 

l a r g e , m a i s c e p e n d a n t p l u s l o n g u e q u e l a r g e ; e l l e s e 

t e r m i n e a n t é r i e u r e m e n t p a r u n r o s t r e p l u s o u m o i n s 

s a i l l a n t q u i r e c o u v r e l a b a s e d e s p é d o n c u l e s o c u l a i 

r e s , e t e l l e p r é s e n t e s u r s a s u r i a c e s u p é r i e u r e p l u 

s i e u r s s i l l o n s , d o n t u n , p l u s p r o f o n d q u e l e s a u t r e s , 

l i m i t e e2i a r r i è r e l a r é g i o n s t o m a c a l e . L e s antennes 

s ' i n s è r e n t s u r l a m ê m e l i g n e t r a n s v e r s a l e ; l e s i n t e r n e s 

s e t r o u v e n t s o u s l e s p é d o n c u l e s o c u l a i r e s e t s o n t p e u 

a l o n g é e s ; e l l e s s e t e r m i n e n t p a r d e u x p e t i t s f i l e t s 

m u l t i - a r l i c i r l é s t r è s - c o u r t s . L e s a n t e n n e s e x t e r n e s n e 

p r é s e n t e n t à l e u r b a s e a u c u n e t r a c e d ' a p p e n d i c e s p a l -

p i f o r m e s ; l e u r p é d o n c u l e e s t c y l i n d r i q u e , e t l e u r filet 

t e r m i n a l l o n g e t g r ê l e . L e s pales-muchoires externes 

s o n t t o u j o u r s p é d i f o r m e s , m a i s l e u r c o n f o r m a t i o n 

" v a r i e u n p e u . L e plastron stemal s ' é l a r g i t b e a u c o u p 

•ve r s s a p a r t i e p o s t é r i e u r e , e t l e d e r n i e r a n n e a u t h o -

r a c i q u e e n r e s t e o r d i n a i r e m e n t d i s t i n c t . Les pales 

a n t é r i e u r e s s o n t g r a n d e s e t t e r m i n é e s p a r u n e p i n c e 

b i e n c o n f o r m é e ; l e s p â t e s d e s t r o i s p a i r e s s u i v a n t e s 

s o n t a s s e z f o r t e s e t s e t e r m i n e n t s u r u n t a r s e c o n i q u e ; 

e n f i n c e l l e s d e l a c i n q u i è m e p a i r e s o n t e x t r ê m e m e n t 

g r ê l e s , e t r e p l o y é e s a u - d e s s u s d e s a u t r e s d a n s l a c a 

v i t é b r a n c h i a l e ; e l l e s n e s e r v e n t p a s à l a l o c o m o t i o n , 

e t s e t e r m i n e n t p a r u n e m a i n r u d i m e n t a i r e . L'ab

domen e s t a u s s i l a r g e e t p l u s l o n g q u e l e t h o r a x ; 

i l e s t b o m b é e n d e s s u s e t a r m é d e c h a q u e c ô t é d ' u n e 

s é r i e d e q u a t r e o u c i n q g r o s s e s d e n t s f o r m é e s p a r 

l ' a n g l e l a t é r a l d e l ' a r c e a u s u p é r i e u r d e s d i v e r s a n n e a u x 

d o n t i l s e c o m p o s e ; i l s e t e r m i n e , c o m m e c h e z l a p l u 

p a r t d e s M a c r o u r e s , p a r u n e l a r g e n a g e o i r e l a m e l -

l e u s e d i s p o s é e e n é v e n t a i ! . L e n o m b r e d e f a u s s e s p â t e s 

S u s p e n d u e s s o u s l ' a b d o m e n v a r i e ; c h e z l e m â l e o n e n 
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a ^ a n i s T O i R E N A T U R E L L E 

t r o u v e c i n c r p a i r e s , d o n t l e s d e u x p r e m i è r e s s o n t g r ê l e s 

e t a l o n g é e s , e t l e s t r o i s d e r n i è r e s t e r m i n é e s p a r u n e l a m e 

o v a l a i r e c i l i é e s u r l e s b o r d s ; c h e z l a f e m e l l e l e p r e m i e r 

a n n e a u d e l ' a b d o m e n e s t d é p o u r v u d ' a p p e n d i c e s , e t 

l e s q u a t r e s e g m e n s s u i v a n s p o r t e n t c h a c u n u n e p a i r e 

d e f a u s s e s p â t e s c o m p o s é e s d e t r o i s a r t i c l e s p l a c é s 

b o u t à b o u t e t g a r n i s d e p o i l s a u x q u e l s s ' a t t a c h e n t l e s 

œ u f s . 

C e t t e t r i b u c o r r e s p o n d a u g e n r e G a l a t h é e d e F a b r i -

c i u s , e t a é t é d i v i s é e p a r L e a c h e n q u a t r e g e n r e s , 

s a v o i r : l e s G a l a t b é e s p r o p r e m e n t d i t e s , l e s M u n i -

d é e s , l e s G r i m o t h é e s e t l e s / E g l é e s . T r o i s d e c e s 

g r o u p e s g é n é r i q u e s n o u s p a r a i s s e n t d e v o i r ê t r e c o n 

s e r v é s ; m a i s , a i n s i q u e l ' a d é j à f a i t r e m a r q u e r 

M . D e s m a r e s t , l e g e n r e M u n i d é e n e p r é s e n t e p a s d e s 

c a r a c t è r e s d i s t i n c t i f s s u f f i s a n s p o u r p o u v o i r ê t r e 

a d o p t é d a n s u n e c l a s s i f i c a t i o n n a t u r e l l e . Q u a n t a u 

g e n r e j f à g l é e , n o u s a v o n s d é j à v u q u ' i l s e r a p p r o c h e 

d e s P o r c e l l a n e s p l u s q u e d e s G a l a t b é e s p r o p r e m e n t 

d i t e s , e t p r e n d p l a c e d a n s l a s e c t i o n d e s A n o m o u r e s . 

N o u s n e c o n s e r v e r o n s d o n c , d a n s l a t r i b u d e s G a l a -

t h é i d e s , q u e : 

i ° . L e s GALATHÉES PROPREMENT DITES , d o n t l e s p a t e s -

m â c h o i r e s e x t e r n e s n e s o n t p a s l a m e l l e u s e s o u f o l i a 

c é e s v e r s l e b o u t ; 

a 0 . E t l e s GRIMOTHÉES , d o n t l e s d e u x d e r n i e r s a r t i c l e s 

d e s p a t e s - m â c h o i r e s e x t e r n e s s o n t é l a r g i e s e t f o l i a c é e s . 
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GF.MSE G A L A T H E E . — Galathea (I). 

LES GALATHÉCS SE NOURRISSENT AU PREMIER ABORD PAR LA CON

FORMATION DE LEUR carapace, DONT TOUTE LA SURFACE EST 

COUVERTE DE SILLONS TRANSVERSAUX GARNIS DE PETITS POILS DISPO

SÉS EN BROSSE. LES RÉGIONS HÉPATIQUES SONT EN GÉNÉRAL BIEN 

DISTINCTES DES BRANCHIALES, ET OCCUPENT AVEC LA RÉGION STOMA

CALE PRÈS DE LA MOITIÉ DE L'ESPACE DE LA CARAPACE. LE rostre EST 

SAILLANT ET ÉPINEUX; LES YEUX SONT GROS ET DIRIGÉS EN DESSOUS; 

IL N'EXISTE AUCUN VESTIGE D'ORBITE. ON REMARQUE UNE ÉPINE 

AU-DESSUS DE L'INSERTION DES ANTENNES EXTERNES, ET DEUX AUTRES 

SUR LA PARTIE ANTÉRIEURE DE LA RÉGION STOMACALE. L'ARTICLE BA-

SILAIRE DES antennes internes EST CYLINDRIQUE ET ARMÉ À SON 

EXTRÉMITÉ ANTÉRIEURE DE PLUSIEURS FORTES ÉPINES ; LES DEUX AR

TICLES SUIVANS SONT GRÊLES ET À PEU PRÈS DE MÊME LONGUEUR 

QUE LE PREMIER. LE PÉDONCULE DES antennes externes SE 
COMPOSE DE TROIS PETITS ARTICLES CYLINDRIQUES , DONT LE DERNIER 

EST BEAUCOUP PLUS COURT QUE LES AUTRES. LESpates-mâchoires 

externes SONT MÉDIOCRES , ET LEURS DEUX DERNIERS ARTICLES NE 

SONT NI FOLIACÉS , NI MÊME ÉLARGIS. LES PÂTES ANTÉRIEURES 

SONT LONGUES ET DÉPRIMÉES. L'abdomen NE PRÉSENTE RIEN DE 

REMARQUABLE. 

§ Espèces dont tes paies-mdchoires externes présentent, sur le bord 

interne de leur deuxième article, une rangée de dents. 

>FC Ee troisième article des pates-mâchoires externes moins 

long que le second. 

T. G A L A T H F . E S T R I É E . — Galathea slrigosa [i). 

lloslre triangulaire et arme de sept fortes dents spiniformes très-

avancées, TNIRDS LATÉRAUX DE LA CARAPACE ARMÉS DE FORTES DENTS SPÏ-

( i ) Cancer, Lin. , Degéer, Hovbst, etc. •— Galathea, Fabricius , 

Suppl. p. 4*4· —" Latreille, Règne anim. , etc. — Galathea et Mu-

nidea, Leach et Desmarest. 

(a) Petite Ecrevisse de mer.' Rondelet , Poissons , t II , p . 3go. 

CRUSTACÉS, TOME II. L8 
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m formes. Trois longues épines à 1 extrémité antérieure du pre

mier article des antennes externes ; une grosse épine au-dessus 

du tubercule auditif, deux plus petites sur le premier article des 

antennes externes, et une sur le second article de ces organes. 

Pates-inàchoires externes courtes, dépassant à peine le rostre 

lorsqu'elles sont étendues ; leur troisième article beaucoup plus 

court que le second , et armé au-dessous de deux fortes épines. 

Pâtes antérieures longues , déprimées et très-épineuses ; la inain 

fort large bordée d'épines, et garnie en dessus de petits sillons 

pilifères qui ressemblent à des écailles imbriquées ; pinces cour

tes , larges et terminées en cuillère. Pâtes des deuxième et troi

sième paire de la m ê m e longueur. Abdomen sillonné en travers, 

mais sans épine ; son septième segment peu élargi et beaucoup 

plus étroit en arrière qu'en avant. Couleur rougeàtre , avec quel

ques lignes bleues sirr la carapace. Longueur, environ 5 pouces. 

Habite la Méditerranée et l'Océan. ( C. M. ) 

i. GVLATHÈE HiGTTïrsE. — Galathea rugosa ( i ) . 

Rostre formé par une longue épine styliforme , à la hase de la

quelle nuit de chaque côté une épine semblable, mais moins 

longue. Article basilaire des antennes internes plus alongé que 

— ststacus similis pediculo marina, Aldrovandi , Crust- p. 1 2 3 . — 

Cancer strigusus, Lin. Syst. nat. — Herbst , t. II , p. 5o , Pl. 2 6 , 

fijr. — Rœmer, Genera Insect Pl. 32, iig. 1- — I'enrant, Brit. 

Z o o l t . I, Pl. i 7 ; , fig. 2(1. — Eccevisîc striée, Degéer, Mém. pour 

servir à l'bist. des Insectes, t. V I I , Pl. 2.3, iig. 1 . — Galathea stri-

gosa , Fabr. Suppl. p. 4 ^ 4 - — Latr. Hist, des Crust, t. V I , p. 1 9 8 : 

et Encycl. Pl. 29 ' j , tig. 2 , et Pl. 3:>.6, fig. 1. — L a m a r c k , Hist, des 

an. sans vert. t. V , p. 2 1 4 . — Galathea spinigera, Leach , Malac. 

Pod. Brit. Pl. 28, B, el Diet, des Sc. nat. t. X V I I I , p. 5 i . — G . stn-

gosa, Desmarets , Consid. sur les Crust, p. 189 , Pl. 33, fig. i . —• 

fioux , Crust- de la Médit. P l . 1 6 . — Guérin, lconog. Crust. Pl . 17 , 

fig. 3. — Edw . Régne anim. de Cuvier, 3e. edit. Crust. Pl. 4 ? ' 

•is- I -

(1) Lion, Rondelet, Poissons, t. I I , p 3go Aldrovande, Crust. 

p. 12.3.—• Cancer Burnffius , Pennant, Brit. Z00L t. IV , Pl. i 3 , 

tig. a:'). — Herbst, t. 11, p. 58 . Pl. » 7 . fiff. 3 . ·— Galathea rngosa , 
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dans 1 espèce précédente. Pates-màehoires conformées de la même 

manière , si ce n'est que le troisième article est un peu plus long 

et ne présente en dessous qu'une seule grosse épine. Pâtes anté

rieures extrêmement longues , grêles et cylindriques; pinces très-

longues , faibles et cylindriques. Pâtes de la deuxième paire 

plus longues que celles de la troisième paire. Quelques épines 

sur le bord antérieur des deuxièmes et des troisièmes anneaux 

de l'abdomen. Septième segment ( ou lame médiane de la na

geoire caudale ) extrêmement large et peu ou point rétréci en 

arriére. Couleur rougeâtre ; poils jaunes. Longueur , environ 

3 pouces. 

Habite nos côtes. ( C. M. ) 

^ ^ Le troisième article des pâtes-mâchoires externes beaucoup 

plus long que le second. 

2. GJXATHEE PORTE-ÉCAILLE. — Galalhca squammifera ( 1 ) . 

Rostre court, large et armé de neuf dents spiniformes. Dents 

des bords latéraux de la carapace fortes. Premier article des an

tennes internes court et élargi en dehors. Pates-mâchoires exter

nes longues , dépassant de beaucoup le rostre lorsqu'elles sont 

étendues; une rangée d'épines sur le bord inférieur de leur troi

sième article. Pâtes antérieures larges, aplaties, épineuses sur les 

Fabr. Suppl. p. i\ilî. —Latreil le , Hist. nat. des Crust, t. V I , 

p. 1 9 8 ; etc. — Galathea lougipcda , Lamarck , Syst. des anim. sans 

vert. p. i 5 S . — G. ragoia , ejusdem, Hist, des anim. sans vert, 

t. V , p. ai-4- — G. Bamffia, Leach, Edinb. Encycl t. V I I , p. 3y8. 

— Munida rugosa , ejusdem , IMalac- Pod. Prit. tab. 2 9 ; et Diet, 

des se. liai. t. V I I I , p . 52 . —Desmarest , Consid. sur les Crust, 

p. 1 9 1 . 

([) Galathea strigosa? Bosc , t. II , PL 12 , fig. a — Latreille, 

Hist. nat. des Crust, t. V I , PL 5 3 , fig. 2. — Galathea Faùricii 2 

Leach, Encycl. Brit. Suppl. PL 2 1 . — Galathea srjuamifera,, Leach, 

Malac. Pod. Brit. Pl. 28, A ; et Diet, des sc. nat. t. X V I I I , p. 5 i . 

— Latreille, Encyclop. PL 3 a j , fig. 1-8 (d'après Leach). 
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bords et garnies en dessus de tubercules squammiibimes. Lon

gueur, environ 2 pouces. Couleur, brun vcidàtre. 

Habite nos côtes. ( C . M. ) 

§ 2 . Espèces dont les pates-machoires externes ne présentent pas 

de dentelure sur le bord interne de leur deuxième article. 

3. G A L A T H É E M O N O D O N T E . — Galalhea monodon. 

Rostre forme par une longue dent spiniforme et droite , à la 

base de laquelle se trouvent deux petites épines très-courtes. 

Bords latéraux de la carapace à peine dentés et peu distincts. 

Pâtes antérieures médiocres et grêles, dentées en dessus et en 

dessous. Pinces étroites. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite les côtes du Chili. 

Fabricius a décrit , sous le n o m de Calathea ampleclens ( i ) , un 

Crustacé qui habite les côtes du Brésil et qui paraît être phospho-

rique; mais nous douions que ce soit une véritable Galathée , car 

il a la carapace lisse. A ce caractère Fabricius ajoute seulement 

que le rostre est court et échancré, et les pieds intermédiaires 

très-longs. 

Ainsi que l'a très-bien établi M . Desmarest, le genre CiLïi>so 

de M . Risso ( i ) doit être considéré comme un genre factice , qui 

paraît avoir été établi sur nue mauvaise figure de Rondelet appar

tenant probablement à la Galathée striée. 

( I ) G. amplectens, Fabr. Suppl. p. t\l5. — G. phosphonca, Latr. 

Hist, des Crust, t. V I , p. 199. 

(12) Calypso periculosa, Itisso , Crustaccs delYice, p. 74. f^1 

iig. 1 . ·—Jani raper i cu lusa 7 ejusiiern op. cit. p. 1 7 5 . — Voyez Des-

iuarets, Cunsid. note de la puge 1 9 1 -
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GENRE G R I M O T H E E . _ Grimothea (1). 7 

Les GrimoLhées ne diffèrent q u e fort p e u des Galathe'es 

et pourra ient Lien ne pas en être séparées; leur forme gé

nérale est essentiel lement la m ê m e , seu lement l'article basi-

laire de leurs antennes internes est c lavi forme et à peine 

denté à son extrémité , et les pates-mâchoires externes s o n t 

très-longues et on t leurs trois derniers articles élargis et 

foliacés. 

GRIMOTHEE SOCIALE, — G. gregaria ( 2 ) . 

Hostre effilé , triangulaire, et armé à sa base de deux petites 

dents latérales. Yeux gros. Pâtes extérieures grêles, comprimées, 

tuberculeuses et terminées par des pinces grêles et un peu in

curées. Septième segment de l'abdomen dépassant de beaucoup 

les quatre lames latérales de la nageoire caudale. Couleur rou-

geatre. 

Le Crusfacé figuré par M . Guérin sous le n o m de Grimothee 

sociale ( 3 ) , diffère de l'espèce précédente par la forme de la na

geoire caudale , dont la lame médiane est moins grande que les 

lames latérales; nous proposerons de le nommer Grimothea Du-

perreu , en l'honneur du navigateur dont le voyage nous en a 

procuré la connaissance. 

CO Gnlalhea , FabriciuF.— Gvimolhci, Leach, Diet, des sc. nat. 

t. X V I I I , p. 00. — Drsmarest, op. cit. 

Galathea. gregarm, Fabr. Suppl. p. / p 5 . — Grimothea grega-

ria, Leach , Diet, des sc. nat t. X V I I / , p. 5o — Desrnurest , 

Consid. sur les Crust, p. iSS. — Ldw. Regne aniin. de Cuyier, 

3 e edit. Crust. PL 47> fig. 2-

(3) Voyage de la Coquille , Crust. PL 3. fig. 1. 
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T R I B U D E S É R Y O N S . 

O n a t r o u v é à l ' é t a t f o s s i l e u n C r u s t a c é t r è s - s i n g u 

l i e r q u i n e p e u t r e n t r e r d a n s a u c u n e d e s t r i b u s n a t u 

r e l l e s f o r m é e s p a r l e s e s p è c e s a c t u e l l e s , m a i s q u i , à 

p l u s i e u r s é g a r d s , se r a p p r o c h e d e s S c y l l a r i e n s , e t 

s e m b l e d e v o i r p r e n d r e p l a c e a u p r è s d e c e s a n i m a u x . C e 

f o s s i l e , d o n t M . D e s m a r e s t a f o r m é l e g e n r e ÉRYON (I) , 

s e f a i t r e m a r q u e r p a r sa c a r a p a c e t r è s - é l a r g i e , p r e s 

q u e c a r r é e , p l u s l o n g u e q u e l ' a b d o m e n , et f o r t e 

m e n t d e n t é e e n a v a n t . L e s a n t e n n e s i n t e r n e s s o n t p e 

t i t e s et t e r m i n é e s p a r d e u x filets m u l t i - a r t i c u l é s , g r ê l e s 

e t filiformes , l e s e x t e r n e s s o n t c o u r t e s , e t l e u r p é d o n 

c u l e e s t c y l i n d r i q u e e t r e c o u v e r t , s u i v a n t M . D e s m a 

r e s t , p a r u n e é c a i l l e a s s e z l a r g e , o v o ï d e e t f o r t e m e n t 

é c h a n c r é e . L e c a d r e b u c c a l p a r a î t ê t r e é t r o i t . L e s 

p â t e s d e la p r e m i è r e p a i r e s o n t a u s s i l o n g u e s q u e la 

c a r a p a c e , d e g r o s s e u r m é d i o c r e , e t t e r m i n é e s p a r u n e 

p i n c e à d o i g t s g r ê l e s e t a r q u é s . L e s p â t e s d e s d e u x 

p a i r e s s u i v a n t e s s o n t p l u s g r ê l e s , b e a u c o u p p l u s 

c o u r t e s , e t é g a l e m e n t t e r m i n é e s e n p i n c e ; c e l l e s d e s 

d e u x d e r n i è r e s p a i r e s p a r a i s s e n t ê t r e m o n o d a c i y l e s . 

E n f i n l ' a b d o m e n e s t a p l a t i , et t e r m i n é p a r u n e n a 

g e o i r e c a u d a l e , d o n t l a l a m e m é d i a n e e s t p o i n t u e e t 

l e s q u a t r e l a m e s l a t é r a l e s m o i n s l o n g u e s q u e la m é 

d i a n e et h a s t i f o r m e s . 

M . D e s m a r e s t a d o n n é à c e C r u s t a c é f o s s i l e l e n o m 

s p é c i f i q u e d'ERYON DE CLVIER ( a ) . O n l e t r o u v e d a n s 

0 ) Crustacés fossiles , p. rj8, etc. 

(•-') Locuxla mariita, lldiei Ovvctogt«içniia iiotica, Suppl. tab. R, 

ii-;. i. .'. ·— tstnrvi /hx-iniilis tapnleas , ^tc. , Kirliter, Muséum 
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Richterianum , tab. i 3 , M . n°. 32 . — Brachyurns tkorar.e lateribus 

iuclso, Walch et Knorr, Alonuni. des catast. du globe , t. I , 

PI. i 4 i . etc. — M a c r o u r i t e s circtiformis , Schlotheim , Petrefacten-

kunde, p . 34 < P 1 ' 3 , tig. i. — Eiyun Cuvteri, Desmarest, Crust, 

fossiles, p. lit), PI. 10 , iig. ! \ ; Consid. sur les Crust, p. 209, 

PI. 3 4 , 'ig. 3. 

("0 Schlotlieim , op. ciC. p. 3 5 , PI. 3, fig. a. 

'•2) PI. 24, (ig. fi et 10, 

l e c a l c a i r e d e P a p p e n b e i m , d e S o l e n h o f e n e t d ' A i c h -

s t e d t . 

L e C r u s t a c é f o s s i l e l i g u r e p a r S c h l o t h e i m s o u s Je 

n o m d e Macrourit.es propitiqiius ' 1 ) , paraît , a p p a r t e 

n i r a u r n è m e g e n r e q u e le p r é c é d e n t , d o n t il s e d i s 

t i n g u e p a r la l o r m e c i r c u l a i r e d e la c a r a p a c e . 

T R I B U D E S S C T C L L A R J E J N S . 

L e g e n r e S c y l l a r e , d e F a b r i c i u s , q u i c o n s t i t u e 

c e t t e t r i b u , e s t u n d e s g r o u p e s l e s p l u s r e m a r q u a b l e s 

d e la s e c t i o n d e s D é c a p o d e s M a c r o u r e s , e t s e d i s l i n 

g u e a u p r e m i e r a b o r d p a r la c o n f o r m a t i o n s i n g u l i è r e 

d e s a n t e n n e s e x t e r n e s . 

L a carapace ( 2 ) d e ces C r u s t a c é s e s t t r è s - l a r g e e t p e u 

é l e v é e ; s o n b o r d a n t é r i e u r est à p e u p r è s d r o i t , e t p r é 

s e n t e u n p r o l o n g e m e n t h o r i z o n t a l q u i s 'avance e n t r e la 

b a s e d e s a n t e n n e s e x t e r n e s et r e c o u v r e l ' i n s e r t i o n d e 

c e l l e s d e la p r e m i è r e p a i r e . L.esyeux s o n t l o g é s d a n s d e s 

o r b i t e s b i e n f o r m é e s e t a s s e z é l o i g n é e s d e la l i<;ne m é 

d i a n e . L e s antennes s ' i n s è r e n t s u r la m ê m e l i g n e a u -

d e s s o u s d e s y e u x ; c e l l e s d e la p r e m i è r e p a i r e (3) s o n t 

g r ê l e s e t ne p r é s e n t e n t r i e n d e r e m a r q u a b l e ; l e u r 

p r e m i e r a r t i c l e est p r e s q u e c y l i n d r i q u e e t b e a u c o u p 

p l u s g r o s q u e l e s d e u x s u i v a n s ; e n f i n e l l e s s e t e i -
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(1 ) Pl. 2^ , fig I O , b, c. 

(2) PI- 2i, fig. 7-

minent par deux filets multi-articulés très-courts. LES 
antennes externes sont foliacées et extrêmement lar
ges ; la pièce que porte le tubercule auditif est con
fondue avec l'épistome et est suivie de quatre articles, 
dont le deuxième et le quatrième sont îamelleux et 
extrêmement <rrands(i). 

L e cadre buccal est petit, et les pates-màcboires 
sont médiocres et presque pédiformes ( 2 ) . Le plastron 

slernal est très-large et composé d'une seule pièce. 
Les pâtes des quatre premières paires sont terminées 
par un tarse styliforme ; il e n est de même pour les 
pâtes postérieures chez le mâle ; m a i s cbez la femelle 
c e s dernières s e terminent par une petite pince in
complète. 

L'abdomen est très-large, et se termine par une 
grande nageoire en éventail composée de la manière 
ordinaire, mais dont les feuillets sont mous et flexi
bles dans les trois quarts postérieurs de leur longueur. 
Le premier anneau abdominal manque d'appendices , 
mais les quatre segmens suivans portent chacun une 
paire de fausses pâtes , dont la forme varie suivant les 
sexes. Chez le mâle , celles delà première paire sont 
grandes et portent deux larges lames foliacées; maisles 
suivantes n'en portent qu'une seule , dont la grandeur 
diminue rapidement, au point d'être rudimentaire a u 
cinquième anneau. Chez la femelle tous ces appendi
c e s sont beaucoup plus développés , et servent à sus
pendre les oeufs. 
i| Les branchies sont composées de filamens disposés 
e n brosses, et sont rangées par faisceaux , entre les-
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G-ENUE S C Y L L A R E . — Scy liants (1). 

Les Scyllares proprement dits diffèrent des autres Crus

tacés de la même tribu par la forme générale de leur corps , 

qui est beaucoup plus alongé que chez ceux-ci" et ne dimi 

nue que fort peu de largeur même vers la queue. La cara

pace. (Pl . 24 , fig. G ) est beaucoup plus longue que large. 

Les bords latéraux sont, parallèles. Les orbites sont situées 

très-loin de la ligne médiane , tout près de l'angle externe 

i !) Cancer, Lin. Herbst , etc. — Scyltnrus, Fabr. Latr. La-

mir-.Ii. L^ach , Pesrn. etc. 

quels s élèvent de grandes lames flabellif'ormes appar

tenant aux pâtes thnraciques. O n compte vingt-une 

branchies de chaque côté du corps , savoir : deux a u -

dessus des pates-mâchoires de la seconde pa ire , trois 

au-dessus des pates-mâchoires externes , trois au-

dessus des pâtes antérieures , quatre au-dessus de 

chacune des trois pâtes suivantes , et une au-dessus 

de la paté postérieure. 

Cette tribu a été divisée en trois genres , qui peu

vent être conservés , mais auxquels il est nécessaire 

d'assigner de nouveaux caractères. O n peut les distin

guer de la manière suivante . 

!

EST PLUS LONGUE QUE LARGE, ET LES ORBITES*) 

SITUÉES A PEU DE DISTANCE DES ANGLES AN- t SCVI.r . \RH. 

TENEURS DE CE BOUCLIER. ' 

I SONT SITUÉES TRÈS-LOIN } 

L DES ANGLES ANTÉRIEURS 1 I B Ì C U S . 

I D E LA CARAPACE. J 

EST BEAUCOUP PLUS I 

LARGE QUE LONGUE , \ 

ET DONT LES ORBITES J OCCUPENT L'ANGLE AN ̂  

I TÉRIEUR ET EXTÉRIEUR ? T H £ > K . 

I DE LA CARAPACE. ' 
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( i ) Cigale de mer, Rondelet. — Cancer (astacus) ursus minor, 

Herbst , t. I I , p. 8 3 , PL 3o , iig. 2 . — C aretns, Roemer, Gen. 

Insect. Pl. 3a, lig. 3. — Linné , Fauna Suecica, et Syst. nat. — 

Seyllnrus ardas, Fubr. Suppl. p. 3;)Q. — Latreille, Hist. cat. des 

Crust, t. V I , p. 180 ; Lncycl. Pl . 287, lig- 5 ; etc. — Lamarck, 

Hist, des anim. sans vert. t. V , p. 2 1 2 . — Desniarcts, Consid- p-

182. — Risso, Crust, de Nice. p. rit, et Hist. 11at.de l'K ur- uic rid. 

t. V, p. 'i3. — Roux . Cmst . de la Méditerranée, PL 1 1 . — F.iUv. 

Régni1 anini. de Cuvie-r. 3' . edit Ciust Lì. ]ii. I14. 1. 

de la carapace , mais ne l 'atteignent j a m a i s ; ils sont circu

laires et dirigés en h a u t . Le sternum est de grandeur mé

diocre . et ne se rétrécit q u e p e u ou p o i n t entre les pâtes 

postérieures. Enf in les ouvertures de l'appareil de la géné

rat ion d u mâle sont, circulaires et de méd iocre grandeur. 

L a b d o m e n est très-épais , et p lus long q u e toute la portion 

antérieure du corps , y compris les antennes . 

§ Espèces dont le prolongement rostriforme de la carapace est tr'es-

large, mats peu saillant, et terminé antérieurement par un bord 

droit. 

I . S C T L L A H E O U R S . S. CirCtllS 1,1). 

Carapace garnie de tuberculessquammiformes, et armée sur la 

ligne médiane d'une série d'épines, dont les trois plus longues 

occupent la région stomacale ; une crête oblique qui naît de l'an

gle orhifaire interne, gagne la région branchiale, et porte trois 

grosses épines, dont deux situées au-dessus de l'orbite. Antennes 

externes grandes et fortement dentées ; leur antépénultième arti

cle presque triangulaire, armé de deux grosses dents sur son bord 

externe, et garni en dessus d u n e crêLe qui se termine à l'angle 

antérieur en s'y portant très-obliquement ; le dernier article armé 

de six grosses dents sur le bord antérieur. Abdomen sculpté en 

dessus , et présentant sur le bord postérieur de chaque anneau 

une échancrure médiane assez profonde. Pâtes grêles. Longueur , 

environ 3 pouces ; couleur brune , avec des ligues transversales 

rouges sur l 'abdomen. 

Habite la Méditerranée. ( C . M . ) 
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2. ScYLLAhE Rl-GCEUX. .S". rugOSUS ( l ) . 

Espèce très-voisine de la précédente , mais dont la carapace est 

armée de dents très-grosses, et surmontée d'une crête doublement 

dentelée, qui en occupe les deux tiers postérieurs. Quatre dtnts 

sur le bord externe du pénultième article des antennes exter .es 

(celle qui occupe l'angle antérieur non comprise ) , et une cri te 

très-saillante et presque droite sur sa face supérieure. Abdomen 

profondément sillonné en travers, et surmonté d'une crête mé" 

diane obtuse, qui forme sur le troisième anneau une gibbosité 

très - marquée. Longueur, 2 pouces. 

Habite la côte de Tondichéry. ( C. M. ) 

§ § Espèces dont le prolongement rosirai de la carapace est tres

saillant , presque carré , et terminé en avant par une ou deux 

eornes plus ou moins marquées. 

3 . Sr.YI.LARF. SCULPTE.. S. SCutptuS (2;. 

Carapace couverte de tubercules squammiformes, portant des 

petites rangées de poils très-courts et armée de plusieurs épines 

acérées, dont trois occupent la ligne médiane de la région sto

macale et deux la région cordiale ; cinq sont placés sur le bord 

orbitaire supérieur, savoir : trois beaucoup plus grosses que ês 

autres, suivies de deux plus petites, et on en compte une quin

zaine sur le bord latéral de la carapace. Rostre armé de deux petites 

cornes presque droites. Antennes externes très-grandes ; leur anté

pénultième armée de très-grosses épines acérées, et le dernier pré

sentant un grand n o m b r e de dentelures triangulaires peu sail

lantes. Abdomen sculpté en dessus, et présentant dans les sillons 

dont il est orné des rangées de petits poils. Longueur, environ 

6 pouces. ( C. M. ) 

( I J Latreille, Collection du .Muséum. 

. ' 2 ) Lflmarck. Coll. du Mus. —I.atrciHe, Encyc , PI 
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4. SCYLLARC L A K C E , S. UltuS ( i ) 

Carapace et a b d o n e n couverts de gros tubercules déprimes et 

hérisses de poils très-courts. Une élévation conique sur le milieu 

de la région stomacale , et un peu en avant deux tubercules 

pointus très-rapprochcs l'un de l'autre; quelques pointes disposées 

eu série longitudinale sur les régions branchiales ; bords supé

rieurs des orbites et bords labiaux de la carapace armés de dents 

triangulaires et pointues [ surtout chez le maie ) . Antennes exter

nes très-grande*:; leur antépénultième article, aussi long que 

large , armé de deux très-grosses dents pointues sur son bord in

terne , ou d'une dent moins forte vers le tiers interne de son bord 

antérieur, d'une dent recourbée en haut et très-forte à son angle 

antérieur et externe , qui est très-avancé, et de plusieurs dents 

inégales sur son bord externe ; l'article suivant également plus 

long que large, et inséré en dedans de deux grosses dents poin" 

tues. Des tubercules très-gros et pjintus sur le plastron sternal à 

la base de chaque pate. Longueur, environ 1 pied; couleur, brun 

foncé. 

Habite la Méditerranée et les îles Canaries. 

5 . SCYLLARE SQI:AMMET:X. -— S. squammoius ( 2 ) . 

Espèce très-voisine de la précédente , mais dont les tubercules 

sont plus élargis, et sont seulement hordes par de petits fais

ceaux de poils courts et raides, de manière à ressembler un peu 

à des écailles , et il n'y a pas de pointes sur la région stomacale. 

CO Orchetca ou squîUe large, Rondelet, Hist, des Poissons, t. Ï I , 

p. 3 g i . —Aldrovande, Cruit. p. H-\(). — Gesner, t. I l l , p. 1097. 

—Styllurus latus, Latr Ilist. nat. des Crust, t. V I , p. 182 ; Luc \c . 

PI- 3 i 3 ; etc. — Lamarck, Hist. uat. des anim. sans vert. t. V, 

p. 2 1 2 . — Desmarets, Consid. sur les C.-ust. p. — Savigny, 
ESJ'Ptp| Crust. Pl. 8, fhr. 1 . — Guérin, Iconog. Crust. Pl. 1 7 , l ig-i. 

( 3 ) Le Crustar.é figuré par Rose sous le N C M de Scvllnre oriental 

' *• H , Pl. 10, fis;. 1 ) , me parait appartenir à cette espèce. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



LES C H I J S l ' A c i s . 2 8 5 

Le troisième et le quatrième article des pales, au lieu de présenter 

une simple crête en dessus comme d'ordinaire, sont creusés de sil

lons longitudinaux et paraissent comme sculptés; enfin les tuber

cules du sternum sont à peine saillans. Longueur , environ 

j 5 pouces; couleur rougeàtre. 

Habite I'ile-de-France. 

(]. SCTLLARE JL':OLI.\OVIAL. — S . wquinoxialis (T ) . 

(Flanche 2 4 , fig. 6.) 

Cette espèce est très-voisine du S . large, mais les tubercules , 

dont tout le dessus du corps est recouvert, sont à peine poilus; il 

n'ya point de dents coniques sur la région stomacale, et les bords 

latéraux de la carapace ne sont garnis que de dents très-obtuses. 

Les antennes externes sont beaucoup plus courtes ; leurs pénul

tième et antipénultième articles sont beaucoup plus larges que 

longs , et ne sont armés que de dents peu saillantes. Longueur, 

environ 1 p ied; couleur jaunâtre mêlé de rouge. 

Habite les Antilles. 

G E X R E T I - I E N E . — Thenus (2). 

Dans cette pet i te divis ion le corps est. t rès -dépr imé et se 

rétrécit b e a u c o u p d'avant en arrière. Les pédoncules o c u 

laires sont très-longs ; les j e u x dépassent la carapace latéra

l e m e n t , et les o r b i t e s , dirigées en d e h o r s , occupent l'angle 

externe de ce bouc l i er . I l est aussi à noter q u e le s t ernum est 

b e a u c o u p plus large q u e chez les Scyl lares p r o p r e m e n t dits, 

(1) Brown civil and natural history of Jamaica, tab. 4 1 . fig. ï-

— Langostino, Farra, op. cit. PL 54, hg. 1. — Scyllarus œuuiiwxia-

lis , Fabr. Suppl. p. 3go. — Pose, Hist, des Crust, t. I l , p. 19 . — 

Latr. llist- des Crust, t. V I , p. 1 8 2 . C'est à tort que dans l'article 

Scyllaride de l'Encyclopédie Latreille rapporte cette espèce au 

S. tatus. 

(2) iS'c-y//nri/i,Fabricius , Latr. etc. — Themis?, Leach. 
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•186 H I S T O I R E N A T U R E L L E 

et que l'abdomen présente à peu prés la même longueur 

proportionnelle que chez ces Crustacés. 

On ne connaît encore qu'une seule espèce de ce genre. 

L E T H E N E O R I E N T A L . — T. orienialis ( i ) . 

Carapace très-déprimée et verruqueuse ; une petite crête obtuse 

garnie de trois dents sur la ligne médiane ; rostre armé de deux 

grosses cornes divergentes. Une épine à l'angle interne de l'orbite, 

deux sur son bord supérieur, et une à son angle postérieur; une 

autre dent, sur la face supérieure de la carapace, un peu en ar

rière de l'orbite , et, une sc'ssure profonde et large sur son bord 

externe, un peu plus loin en arrière. Une forte, épine sur le mi

lieu du bord postérieur de l'arceau supérieur du cinquième anneau 

de l'abdomen. Longueur, environ 8 pouces. 

Habite l'Océan indieu. ( C. M. ) 

GENRE 1BACUS —Ibacus (2). 

Le genre Ibacus, établi par Leach , ne diffère que fort 

peu de celui des Scyllares, mais nous paraît mériter d'être 

conservé à cause de la forme singulière de la carapace et de 

quelques autres caractères. 

Chez ces Scyllariens la carapace (Pl . 2 4 , fig. 1 0 ) est 

beaucoup plus large que longue, et présente de chaque côté 

un prolongement lamelleux qui recouvre la majeure por

tion des pâtes, à peu près comme nous l'avons déjà vu 

parmi les Décapodes Brachyures, dans les genres Calappe, 

Ci 'ptopodes, etc. Ces prolongemens sont plus grands en 

avant qu'en arrière , d'où il résulte que la carapace se rétré

CI) Rumph. Mus. PI. 2 , fig, D. — Cancer ' astacus) arctus, 

Ilerbst , t. I I , p, 8 o , PL 3o , fig. I . — Scyllnrus orientalis, Fabr. 

Sufi)!, p. 399. — Latreille , Hist. nat. des Crust, t. V I , p. 181 ; 

Enc-ycl. PL 3I4; etc. — DesrnRrest, Consid. p. 182. PL 3 i , fig. 1. 

(2) Scyliarus , Fabricius , Latreille, etc. — fbachus, Leach, Des 
marest. 
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; 0 Scyllarus inrisus , Peron , Collect, du Museum.—LiUre i l l e , 

Eucycl. PL 3ao, hg. i. — Lamarck, Hist- des anim. sans vert, 

t. V , p. a i3 .— Ilincus Peranü , Leach, Zool. Miscel. t. I I , PL n g . 

— Desmarest, Consid. sur les Crust, p. l83 , PL 3i, fig. a. 

(a) Rumph, Mus, PL 2, fig. C. _ C. ursus, Seha , t. I l l , PL 20, 

oit pos tér ieurement . O n remarque aussi chez ces an imaux 

une large et p r o f o n d e f issure, q u i de c h a q u e côté divise ces 

pro longemens c lypéiformes en deux port ions inégales. Les 

o r b i t e s , au l ieu d'être placées t o u t près de l'angle externe de 

la carapace , en sont très-éloignées. E n f i n , l 'abdomen est 

t r è s - cour t , et se rétrécit b r u s q u e m e n t d'avant en arrière. 

i. IBACT.S DE VEEON. — Ibants Peronii (1). 

Orbites situées beaucoup plus près de la ligne médiane que des 

angles extérnesele la carapace, qui sont recourbés en avant et 

dépassent beaucoup le niveau du front. Carapace très-déprimée , 

piquetée plutôt que verruqueuse , et présentant trois crêtes longi

tudinales, dont la médiane est garnie de quelques tubercules 

mousses , et les latérales sont situées sur la même ligne longitudi

nale que les orbites ; bords latéraux de la carapace très obliques et 

armés de sept dénis, dont une seule située au devant de là grande 

échancrure latérale, et formant l'angle antérieur. Antennes ex

ternes beaucoup plus larges que longues ; leur premier article 

très-petit et dépassant à peine le rostre, le second faiblement 

denté, et le quatrième armé seulement de trois ou quatre dents 

très-larges et peu saillantes. Pates-màchoires externes armées d'é

pines sur le bord externe du quatrième article. Abdomen piqueté 

et surmonté d'une crête médiane obtuse. Longueur, environ 

5 pouces. 

Habite les m e r s de l'Austrnlasie. ( C . M. ) 

?.. 1B\CI:S Â ÎTAP.TIQUE. — / . nntarlicus 

Orbites situées plus près de l'angle de la carapace que de la 

ligne médiane. Carapace b o m b é e , peu rétrécie en arrière, cou-
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verte de gros tubercules squammifères et de poils ; deux dents 

au devant de la grande e'chancrure latérale, la première qui forme 

l'angle externe beaucoup moins saillant que le front ou même que 

les orbites. Antennes externes beaucoup plus longues que larges ; 

leur premier article très-grand et beaucoup plus saillant que le 

rostre ; le second armé de dix grosses dents acérées , dont sept sur 

le bord externe, deux entre lang le antérieur et l'articulation 

du troisième article, et une sur le bord interne; enfin le qua

trième article armé sur le bord de sept grosses dents triangu

laires très-saillantos. Point d'épines sur le bord externe des pales-

mâchoires externes. Abdomen verruqueux et poilu comme la ca

rapace. Tarses très-longs, grêles et courts, surtout chez le mâle ; 

un sillon longitudinal très-profond sous le bord supérieur du troi

sième article despates, et une épine très-forte au-dessous de l'arti

culation du premier et du deuxième article des pâtes postérieu

res. Longueur, 7 3 8 pouces. 

Habite les mers d'Asie. ( C M. ) 

3 . I E A C I I S D E P A R R A . — / . Parrœ ( 1 ) . 

Espèce extrêmement voisine de la précédente, mais qui s'en 

distingue par ïabsence de l'épine située à la base des pâtes posté

rieures et du sillon du troisième article des pâtes ; les tarses sont 

aussi beaucoup moins alongés , et la carapace moins poilue. Même 

taille que la précédente. 

Habite les Antilles. ( C M . ) 

fig. 3. — Cancer ursus major, Ilerbst, t. I I , p. 8 2 , PI. 3o, fig. a.— 

Scyllarus antarticus, Fabr. Suppl- p 3t)y.-— Latreille, Hist. nat. des 

Crust, t. V I , p. 1 8 1 . — Lamarck, Hist, des anim, sans vert- t. V, 

p . 2 I M . 

(r) Lungoslino, Parra, FJescrip. de differ- pieaas de Hist. nat. 

PL 54, Kg- 2 . 
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DE S C R U S T A C É S . 2 Si) 

M . Desmarest a décrit , sous le nom de Scyllare de Mantell ( i ) , 

un Crustacé fossile dont On ne connaît pas les antennes ; mais 

dont l'organisation de la carapace et de la base des pâtes offre 

une ressemblance frappanle avec celle des Scyllariens vivans. 

Jusqu'ici on n'en a pas publié de figure, et on ne le connaît que 

par la description suivante : o La carapace est grossièrement chagri

née , et ses régions bien marquées ; deux sillons obliques très-en

foncés viennent de chaque côté, depuis l'angle antérieur latéral , 

où se voit la fossette de l'œil, jusque vers le milieu du test. La ré

gion cordiale lui est liée en arrière, et fait une saillie remarquable. 

Une profonde excavation sépare de chaque côté ces régions de la 

branchiale. Les bords latéraux paraissent irrégulièrement ru 

gueux. » Ce fossile a été trouvé sur les côtes d'Angleterre ; mai s 

on ignore le terrain d'où il provient. 

T R I B U D E S L A N G O U S T I E N S . 

C e t t e t r i b u , c a r a c t é r i s é e p a r l ' e x i s t e n c e d ' a n t e n n e s 

d e f o r m e o r d i n a i r e , e t l ' a b s e n c e d e p i n c e s d i d a c t y l e s , 

n e se c o m p o s e q u e d ' u n s e u l g e n r e . 

GENRE L A A G O L ' S T E . —Palinurus{2). 

Les Langous te s o n t le corps presque cy l indrique . L e u r 

carapace ( P L 2 3 , fig. 1 ) est presque droite d'avant en 

arr ière , très-convexe t ransversa l ement , et présente vers le 

tiers antérieur u n si l lon transversal p r o f o n d , q u i de c h a q u e 

côté se dirige en avant et sépare la région stomacale des régions 

cordiales et des branchia les , les seules q u e l'on puisse b ien 

dist inguer. L e b o r d antérieur de la carapace est armé de deux 

grosses cornes qui s'avancent au-dessus des yeux et de la base 

des antennes ; o n remarque aussi de chaque côté , au-dessous 

( 1 ) Scyllarux MantelU , D e s m a r e s t , C r u s t i e é s f o s s i l e s , p. i 3 o . 

( 2 ) fabricius, Latrcdle, Lamarck, Leacd, De.smare.st, etc. 

CRUSTACÉS , TOME II. 1Ç) 
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des yeux et près delà hase des antennes citernes, une dent 

plus ou moins forte, et presque toujours il existe aussi un 

grand nombre d'autres épines disposées sur la surface de ce 

bouclier céphalo-thoracique. L'auneau opbthalmique est 

libre et à découvert ; les yeux sont gros , courts et arrondis. 

L'anneau antennulaire est très-développé et s'avance entre 

les antennes externes, au-dessous et en avant de l'anneau 

ophthahnique ; tantôt il est triangulaire et beaucoup plus 

long que large, d'autres fois presque carré. Les antennes 

internes , qui naissent de la partie inférieure de son bord 

antérieur, sont très-longues ; leur premier article est tout-

à-fait cylindrique, comme les deux suivans; enfin elles se: 

terminent par deux filets multi-articiilés, dont la longueur 

varie. Les antennes externes sont très-grosses et très-lon

gues ; l'article basilaire, dans lequel est logé l'appareil audi

tif, est très-grand, et se soude à son congénère de manière à 

former au devant de la bouche un épistome très-grand ; les 

trois articles suivans sont gros, mobiles et épineux; ils con

stituent la portion basilaire de l'antenne , et sont suivis par 

une tige multi-articulée très-grosse et très-longue. Les paies-

mâchoires externes sont petites et pédiformes ; leur bord in

térieur n'est que peu ou point denté, très-obtus et garni de 

faisceaux de poils; leur palpe est fort petit, ou manque 

même complètement ; mais ils donnent insertion à un grand 

article flabelliibrme. Les patcs-mâehoires de la seconde paire 

sont petites , et varient quant à la forme de leur palpe ; celles 

de la première paire portent un palpe très grand , qui com

plète en avant le canal branchialefférent, et se termine tan

tôt par un appendice styliforme, tantôt par une lame ovalaire 

en forme de spatule. Les mandibules sont très-grosses et gar

nies d'un bord tranchant ; leur tige palpiforme est très-grêle. 

Le plastron sternal (Pl. 23, fig. 2, G) estgrand, et se compose 

de cinq segmens soudés entre eux ; il est très-étroit entre les 

pâtes de la première paire, mais s'élargit d'avant en arrière, 

et présente au niveau des pâtes de l'avant-dcrnière paire une 

largeur très-considérable. Les pales sont toutes monodac-
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tyles; celles de la première paire, eu général plus courtes , et 

un peu plus grosses que 1rs autres, se terminent par un doigt 

gros et court, qui n'est que fort peu mobile ; quelquefois on 

voit au-dessous de sa base une épine, qui est un vestige de 

pouce; mais ces organes ne sontjamaismêmesubohéliformes. 

Les pâtes de la troisième paire sont en général les plus longues. 

L'abdomen est très-gros et très-long; son premier anneau ne 

porte pas d'appendices, mais les quatre suivans donnent in

sertion chacun à une paire de fausses pates, composées, 

chez le mâle, d'un petit article basilaire et d'une grande 

lame terminale ovalaire , tandis que chez la femelle il existe 

deux lames semblables, ou bien une seule lame et une tigelle 

bi-articulée et garnie de poils. La nageoire caudale , formée 

par le septième anneau de l'abdomen et par les appendices 

de l'anneau précédent, est très-grande , et chacune des lames 

dont elle se compose reste flexible et semi-cornée dans les 

deux tiers postérieurs, tandis qu'en avant elle est crustacée 

comme le reste du squelette tégumentaire. 

Les branchies sont composées de filamens cylindriques , 

courts et serrés en manière de brosse. On en compte dix-

huit de chaque côté, savoir : deux au-dessus de la seconde 

pate-mâchoire, trois au-dessus de la pate-mâohoire externe, 

trois au-dessus de la pate antérieure, quatre au-dessus de 

chacune des trois pates suivantes , et. une au-dessus de la 

cinquième pate. Un large appendice flabe-Ui forme s'élève entre 

chacun de ces faisceaux de branchies. 

Ce genre se compose de Crustacés de grande taille , qui 

sont remarquables par la dureté de leur test, et qui sont ré

pandus dans toutes les mers. Ils habitent principalement 

les côtes rocailleuses , et ils se divisent en deux groupes 

naturels, dont on pourrait former des divisions génériques , 

savoir : 

1°. Les Langoustes ordinaires, qui se reconnaissent 
facilement à l'existence d'une petite dent rostrale médiane 

sur le bord frontal de la carapace et à plusieurs autres ca

ractères ; 
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2°. Les Langoustes longtcornes, qui ne présentent pas uV 
lient médiane semblable , et qui sont remarquables par la 

longueur des filets terminaux des antennes internes. 

SoUS-GENRE DES LAKGOUSTES ORDINAIRES. 

Les LangousLes ordinaires présentent sur le milieu du 

front une petite dent rostriforme plus ou moins saillante ; 

l'anneau antennulaire est très-étroit, de façon que les an

tennes externes se touchent presqu'à leur base , et r e c o u -

vreritles antennes internes ; enfin celles-ci se terminent par 

deux tigelles mulli-artieulées très-courtes. 

i . L A N G O U S T E C O M M U N E . — P. vulgaris ( i ) . 

Cornes latérales du frani lisses en dessus et armées en dessous de 

plusieurs dentelures aiguSs; carapace extrêmement épineuse ; les 

dents sous-orbitaires du bord de la carapace très-grandes. Abdo

men presente entièrement lisse , et présentant sur les quatre an-

(i) Ktfca'bcc, Aristote. — Locusta, Suétone {voyez Cuvier, Dis

sertation critique sur les espèces d'Ecrevisses connues des anciens). 

— Locusta ( lîelon , Poissons, p. 354 e t 356 , fig. i. — Rondelet , 

Poissons, t. I I , p. 385. —Aldrovande, De Cru-1. p. îoa. — A s t a -

cus elephas ? Fabricius, Entona, syst. t. I I , p. 4;9- — H erbst, t. I I , 

Pl..— Cancer homarus , Pennant , Rrit , / û o l . t. I V , Pi. Il . 

fin-. 22 . — Astacns homarus , Olivier , Fncycl. method. t. V I , 

p. 3 ' |3. — Palinurus quadneornis, Fabr. Suppl. p. 4 0 1 . — Latreille, 

ilist. des Crust. t. V I , p. 193, Pl. 5a , fig. 3 (sous ie nom de Lan

gouste ordinaire). — Palinurus Locusta, Olivier , Encyc. t. V I I I , 

p. (Ï72. — Palinurus vulgaris , Latr. Annales du Muséum , t. III , 

p. 3gi ; et Règne anim. de Cuvier, t. IV , p. S. — Lamarck, Uist. 

des anim. sans vert, t. V, p. 220. — Leach , M.ilac. Pod. Rrit. 

Pl . 3o. — Desmarets , Consid. sur les Crust. p . i85, Pl. 2, fig. 1. 

— Risso, Crustacés de IVice, p. d"p et Hist. nat. de l'Europe méri

dionale, t. V , p. 45. — Edwards, Atlas du Règn. anim. de Cuvier, 

Crust. Pl. 4«, fig. 1. 

Cette espèce a été confondue par Linné et plusieurs autres natu

ralistes avec le Palinurus guttatus. Fabricius nous paraît aussi l'avoir 

confondue avec le P. longimanus, du moins quant à fliabitat. 
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( 1 ) Palinurus fas \atus , Risso, Crust, de Nice , p. 65-— Palinurus 

Jîissonii, Desmarest, Consid. sur les Crust- p. i85. 

(.?) Risso, Ilist. nat. de l'Europe merid. t. V, p. 4 -̂

(3) Lamarck, Collection du IMuséum. 

rteaux qui suivent le premier, un sillon transversal profond et 

pilifère, interrompu sur la ligne médiane ; les cornes latérales 

formées par les angles de ces anneaux, armées sur leur bord 

postérieur de trois ou quatre dents situées près de leur base ; les 

deux derniers anneaux de l'abdomen épineux. Antennes internes 

très-grêles et de longueur médiocre. Pâtes antérieures courtes et 

armées d'une dent à l'extrémité du bord inférieur du pénultième 

article. Un vestige de doigt immobile aux pâtes postérieures chez 

la femelle. Fausses pâtes abdominales de la première paire por

tant, chez la femelle, deux grandes lames ovnlaires, tandis que 

les suivantes ne présentent qu'une seule de ces lames et un appen

dice grêle et bi-articulé. 

Cette espèce est commune sur les parties rocailleuses de nos 

côtes méridionales et occidentales , et sa chair est très-estimée ; 

elle atteint jusqu'à 1 8 pouces de long, et pèse quelquefois 1 2 ou 

i5 livres; sa couleur ordinaire est brune-violacée, tachetée de 

jaune ; mais il paraît qu'elle prend quelquefois une teinte ver-

dâtre. (C. M.) 

Le Palinurus Jîissonii de M. Desmarest (1) , rapporté à tort par 

M". Itisso au Palinurus Jitsaatus , est de couleur verte , avec des 

taches blanches et rougeâtres sur la carapace , et des lignes blan

ches sur l'abdomen. Dans sou dernier ouvrage , M. Risso consi

dère ce Crustacé comme une simple variété de la Langouste com

mune (2). 

2 . Langouste de Lalandk. — P.Lalundii (o) . 

Cornes latérales du front lisses en dessus et en dessous , et beau

coup moins avancées que la petite corne médiane, au-dessous de 

la base de laquelle on voit deux petites épines. Carapace armée 

d'épines et couverte de gros tubercules ovalaires déprimés et 
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sépares à leur base par des poils courts et serrés. Abdomen 

entièrement couvert de tubercules aplatis , squamrnij'ormes , et 

garnis sur leur bord postérieur d'une rangée de poils très-courts; 

une seule dent sur le bord postérieur des cornes latérales de 

l'abdomen. Antennes internes courtes. Pâtes antérieures très-gros

ses , courtes et armées en-dessous de deux dents coniques très-

fortes , dont une placée sur le deuxième article , et l'autre sur le 

bord inférieur du bras ou troisième article ; pâtes suivantes , gra

nuleuses en-dessus. Couleur brun-rouge , irrégulièrement tacheté 

de jaune. Longueur (du corps), environ i5 pouces. 

Habite les côtes du cap de Bonne-Espérance. (C. M.) 

o . L A > G O I S T E F R O N T A L E . — P . J~rontahs. 

Espèce extrêmement voisine de la précédente , dont elle ne dif

fère guère qu'en ce que la carapace est armée d'épines plus grosses 

et plus nombreuses, et ne présente pas de tubercules ovalaires 

déprimés, et en ce que l'abdomen n'est sculpte' que vers le milieu 

de chaque anneau ; en avant et en arrière ces segntcns étant loul-

à-fait lisses. Longueur, environ i pied ; couleur jaunâtre maculé 

de brun-rouge. 

Habite le Chili. (C. M . ) 

4· L A ^ G O C S T E j.ozvr. r E-MAiiv.—-P. longimanus ( i ) . 

Cornes latérales du front armées de deux ou trois dents sur 

leur bord supérieur, et de plusieurs petites dentelures entre leur 

hase et l'épine rostriforme médiane du front. Une seule grosse 

dent de chaque côté du bord antérieur de la carapace; sept 

rangées d'épines plus ou moins fortes sur sa portion anté

rieure , mais fort peu d'épines sur la partie postérieure de ce 

bouclier, dont toute la surface est sculptée par de petits sillons 

semi-circulaires qui sont garnis de poils et simulent des écailles 

( i ) Cnmnmit de loalio, Pavra, Descripcion de différentes piezas 

de Mat, naturai, Pl. 5:J, fig. i. 
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imbriquées. Pates de la première paire très-grosses et très-longues 

(près d'une fois et demie aussi longues que celles de la deuxième 

paire ) ; leur pénultième article dentelé en dessus, comprimé en 

dessous, et terminé par une grosse dent qui représente un doigt 

immobile rudimentaire ; le tarse crochu. Les pates suivantes 

grêles, diminuant successivement de longueur, et terminées par 

un article styh'fcre à peine poilu. Abdomen présentant sur chaque 

anneau quatre ou cinq sillons transversaux. Longueur, environ 

8 pouces. 

Habite les Antilles. ( C . M.) 

SOUS-GEHRE DES LANGOUSTES LONGICOBNES. 

D a n s cette division naturel le du genre L a n g o u s t e il n'existe 

sur le b o r d antérieur de la carapace aucun vestige de rostre 

médian ; l 'anneau antennulaire est très-large et presque 

carré , de manière à écarter b e a u c o u p entre elles les antennes 

externes et à laisser à découvert les antennes internes ; enfin 

ces derniers organes se terminent par deux tigelles m u l t i -

articulées très- longues. 

§. Espèces dont l'abdomen n est pas sillonne. 

5. L A . N G O I . S T E F A S C I E E . — P . Jascialus ( i ) , 

Anneau antennulaire armé en dessus de deux dents coniques et 

assez grosses situées près de son bord antérieur. Carapace armée 

d'un petit nombre d'épines, et légèrement granuleuse, ou seu

lement piquetée dans sa moitié postérieure ; la dent latérale dn 

bord antérieur de la carapace petite ; point d épines sur la ligne 

( 0 Palinurits fascialus , Fabr. Suppl. p . ^ 0 1 . — C. polyphagus, 

Herb*t, PL 3'^. —• Palinurus fasciatus et P. polyphagus, Bosc, Hist, 

des Crust, t. II , p. o3. — Latr. Hist, des Crust, et des Ins. t. V I , 

p. ]ya; et Kouv. Diet, d'hist. nat. t . X V H , p. 2 c p . — P. poly

phagus, Olivier, Encycl. t. V I I I , p. 6 7 1 . 
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(1 ) Fabricius , Suppl. p. 4 ° ° - — ^- tmmaru. j , Herbst, PI. 3 i , 

lig. i . — Palinurus ornatus , Rose, loc. cit. —Latr. Hist, des Crust, 

t. V I , p. 1 9 2 ; Nouv. Diet, d'hist. nat. t. X V I I , p. 298 ; Encyc. 

P L 3 1 6 . — Olivier, Encycl. t. V I I I , p. 6 7 2 . — Lamarck, Hist, 

des anim. sans vert. t. V , p. 210 . — Desmarest, Cousid- sur Us 

Crust- p. 185. 

médiane de la région stomacale ; la dent médiane du bord anté

rieur de l'épistome très-grande. Appendice terminal des pates-

mâchoires internes ovalaire. Abdomen lisse , finement piqueté et 

sans sillons transversaux ; deux ou trois petites dents vers la par

tie supérieure du bord postérieur des cornes latérales des quatre 

anneaux abdominaux qui suivent le premier. Pâtes grêles. Cou

leur verdâtre , avec des taches blanches sinueuses sur le thorax , 

une bande blanche prés du bord postérieur de chaque anneau 

abdominal , et plusieurs lignes longitudinales blanchâtres sur les 

pâtes. Longueur, environ i pied. 

Habite l'Océan Indien. ( C. M. ) 

La description que Lamarck donne de son Pulinurus tœma-

tus ( 2 ) convient à cette espèce plus qu'à toute autre ; mais elle est 

tout à fait insuffisante pour arriver à uno détermination certaine, 

et il n'existe , dans la collection du Muséum , aucune Langouste 

désigneVsous. ce nom, 

G. L A N C O C S T E O R N E E . — P. ornalus ( 1 ) . 

jinneau antennulaire arme en dessus de quatre épines eu ULE 

carré , au] milieu duquel on distingue des vestiges de deux autres 

épines rudimentaires. Carapace très-épineuse, pas tuberculeuse , 

mais sans épines médianes près de la base des cornes frontales , et 

n'ayant latéralement cpie des dents très-petites sur son bord an

térieur. Abdomen lisse , finement piqueté, et sans sillons trans

versaux ; plusieurs petites dents à la partie postérieure de la base 

des cornes latérales des deuxième, troisième, quatrième et cin

quième anneaux abdominaux. Couleur verte , avec des petites 

taches blanchâtres irrégulières sur le thorax, des marbrures sur 
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l 'abdomen, et des anneaux alternatifs de vert et de jaune sur les 

pâtes. Longueur, 10 à 18 pouces. 

Habite les mers de l'Inde et de l'Ile-de-France. (G. M.) 

7. L A N G O U S T E S I L L O N N É E . — P.sulcatus ( 1 ) . 

Anneau antennulaire arme en dessus de six épines , dont quatre 

assez grandes disposées en carré , et. deux petites mitoyennes 

situées plus près de la ligne médiane , et à égale distance des an

térieures et des postérieures. Carapace tuberculeuse et épineuse. 

Abdomen lisse, Un petit lobe denticulé , situé vers la base du bord 

postérieur des cornes latérales de l'abdomen. Pâtes de la troi

sième paire très-longues. Carapace et pâtes de couleur verte , 

marbrée de jaune ; abdomen j a u n e , lavé de rouge en dessus, 

v e r t , avec des taches jaunes sur les cotés. Longueur , environ 

1 pied. 

Habite les cotes de l'Inde. (C. M . ) 

Cette Langouste pourrait bien n'être qu'une variété de l'espèce 

précédente. 

§ 2. Espèces dont l'abdomen est sillonné en travers. 

6. L A S G O L S T E M O V C H E T É E . — P. guttalus (2) . 

( Pl. 23 , fig. 1 . ) 

Anneau antennulaire armé de deux dents coniques très-grandes, 

précédées quelquefois de deux épines rudimcntaires. Carapace 

très-épineuse; deux épines sur la ligne médiane de la région sto

macale , prés de la base des cornes rostralcs, et de chaque côté 

de ces dernières, sur le bord antérieur de la carapace, deux dents 

( 1 ) Lamarck, Collection da Museum. 

(2) Squilla Crangon americaua altera, Scba, t. I l l , p. 54, PI. 2 r , 

tig. 5. — C. komarus? Lin. Mus. Lud. Ulr. p. 107 . — Palinurus 

guttatus, Latreille, Arm. du Mus. t. I l l , p. 3y3 ; Encycl. PI. 3 i5 ; 

Houv. Diet, d'hist. nat t. X V I I , p. 29 ,5.—Olivier, Encye. t . V H I , 

p. 672 . — Lamarck, Hist. nat. des anim. sans vert. t. V, p. 210 . 

— Hcsmarets, Consid. sur les Crust, p. 18J . 
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presque aussi grosses qu'elle. liord anLérieur de l'épislome armé 

de trois dents coniques presque égales , séparées par une série de 

dentelures. Pédoncule des antennes externes très-épineux en 

dessous. Paies de la seconde paire un peu plus longues que les 

autres. Abdomen lisse et présentant vers le milieu de chaque 

anneau un sillon transversal pilifère , qui n'est pas interrompu 

sur la ligne médiane aux trois premiers segmens. Une seule dent 

en arrière de la base des cornes latérales de l'abdomen. Couleur 

verte, avec une multitude de taches circulaires jaunâtres ; avanl-

dernier article des pâtes strié longitudinalement de vert et de 

•jaune. Longueur, 7 à 8 pouces. 

Habite les Antilles. ( C. M . ) 

g. L a n g o u s t e É p i n e u s e . — P. spinosus. 

Espèce très-voisine de la L . mouchetée, mais dont l'anneau 

antennulaire est arme de quatre grosses dents coniques, éloignées 

entre elles et disposées en carré. Carapace très-épineuse , mais 

sans épine sur la ligne médiane de la région stomacale. Abdomen 

comme dans l'espèce précédente, si ce n'est que le bord posté

rieur des cornes latérales est armé de trois ou quatre dentelures. 

Couleur, vert à peine maculé de jaune sur le thorax et sur les 

pales, mais finement piqueté de blanc jaunâtre sur l'abdomen. 

Pales vertes, sans taches ni raies en dessus. Longueur, environ 

fi pouces. 

Habite ? ( C . M. ) 

1 0 . L a n g o u s t e a m é r i c a i n e . — P . Americanus ( 1 ) . 

Espèce très-voisine de la précédente, mais ayant la carapace 

moins épineuse en arrière , et le bord postérieur des cornes laté

rales des segmens abdominaux armé d'une seule dent. Article 

//asilaire des antennes internes très - long , atteignant le milieu 

du dernier article pédonculaire des antennes externes. Couleur 

( 1 ) L a m a i c k , C o l l e c t i o n d u M u s é u m . 
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verte, mêlée de jaune ; nue ou deux bandes jaunes et quatre ta

ches jaunes plus ou moins distinctement coulées sur chacun de» 

anneaux de l'abdomen. Longueur, 1 0 à 1 8 pouces. 

Habite les Antilles. (G. M.) 

j 1 . L A Î N T . O C S I E P E N I C I L L É E . — P. penicillatus ( 1 ) . 

Anneau antennulaire armé de quatre dénis coniques très-grosses, 

divergentes et réunies à leur base en faisceau. Carapace très-

épineuse, et garnie d'un grand nombre de tubercules pilifères , 

quelques épines médianes sur la région stomacale ; dents latérales 

du bord antérieur de la carapace, comme dans la L. mouchetée. 

Pédoncules des antennes externes à peine épineux en dessous. 

Abdomen piqueté et conformé du reste comme comme celui de la 

L . mouchetée- Couleur verdâtre, passant cà et là au brun rouge 

et maculée de jaune; les taches jaunes de l'abdomen petites , ex

trêmement nombreuses et très-rapprochées ; celles des pates for

mant des bandes longitudinales. Longueur , environ 1 8 pouces. 

Habite l'Océan indieu. ( C. M. ) 

Le Palinurus versicolor de Latreille (2) nous paraît être un 

jeune de l'espèce précédente ; cet auteur y rapporte , mais peut-

être sans des raisons suffisantes, le Squilla versicolor, de Clu-

sius (3) . 

Quant au Palinurus versicolor de Lamarck (4 ) , nous ne savons 

à quelle espèce le rapporter, car il ne le caractérise que d'après 

sa couleur ; la carapace , dit-il , est verte, avec des taches blan-

(1) Astacus penicillatus. Olivier, Encycl. t. V I , p 3/|3. — Pali

nurus gigas, Hose, Hist, des Crust, t. I I , p. r i3 .— Latr. Hist- des 

O u s t , et des Ins. t. V I , p. in3. — Palinurus penicillatus, Olivier, 

Encyc. t. V I I I , p. 6^4- - Latr. Nouv. Diet, d hist. nit . t. X V I I , 

p. 3g5. — Desmarest Consid. sur les Crust, p. 1S6. 

(:>.) Annales du Museum, t H I , p Sfl-'l, et JNonv. Diet, d'hist. 

nat. t. X V I I . 

(3) Cura: postcriorcs, p. 48. 

(4) Hist, des anim. sans vert. t. V , p. - ' -10 . 
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ches, et armée de granulations subépineuses. L'abdomen est lisse r 

et sans taches ni sillons ; et les pâtes sont striées loiigitudina-

leinent. 

1 2 . LILSCOLSTE DASYFE. P. dciïypUS (i). 

Anneau antennuiairc armé de quatre grandes dents égales, éloi

gnées entre elles et disposées en carré, et de quatre épines très-petites 

disposées de même au milieu de l'espace occupé par les précédentes. 

Carapace couverte de tubercules verruqueux, dont quelques-uns 

ovalaires , et n'ayant guère d'épines que sur la région stomacale. 

Abdomen lisse , et présentant sur chaque anneau un seul sillon 

transversal qui s'efface presque sur la ligne médiane. Cornes laté

rales des anneaux abdominaux présentant un petit lobe denti-

culé vers la base de leur bord postérieur, Pâtes de la troisième 

paire très-longues. Couleur générale verte, avec des taches 

blanches irrégulières sur le thorax , et une multitude de petits 

points blancs sur l'abdomen. Pâtes entièrement vertes. Longueur» 

environ 14 pouces. 

Habite les mers de l'Inde. ( C. M- ) 

i 3 . L A - > ' G O I S X E A R G U S . - — P. argus ( 2 ) . 

Anneau antennulaire armé de quatre petites dents coniques 

assez rapprochées de la ligne médiane , mais dont les deux anté

rieures sont très-élaignées des deux postérieures. Cornes rostrales 

extrêmement longues ; carapace très-épineuse ; les épines latérales 

de son bord antérieur médiocres ; une série de petites épines 

rudimentaires sur la ligne médiane de la région stomacale. Abdo

men lisse, et présentant sur chaque anneau un sillon pilifére inter-

' 1 ) Latreille , Collection du Museum. — Locusta marina? 

Rhumph, PI. 1, fig-- A . 

(•2) Latreille, Ann. du Museum , t. I l l , p. 5o,3 ; et Nouv. Diet, 

d'hist nat. fc. X V I I , p. 2 9 5 . — Olivier, Encycl. t. V I I I , p 6'03.— 

Lamarck, Hist, des an. sans vert. t. V , p. 210 . — Desmarest ? 

Consul, sur les Crust- p. i85. 
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(1) Pali'nurus lœvicauda, Latreille, Nouv. Diet, d'hist. nat. 

t. X V I I , p. 2o5 . — Desmarest, Consid. sur les Crust, p. i85. — 

Ces auteurs rapportent à cette espèce la Langouste figurée d'une 

manière extrêmement grossière par Pison, sous le nom de Potiqui-

quya (Hist. nat. Brasib). 

(2) Palinurus marginatus , Quoy et Gaimard, Voyage de l'Uranie 

partie zoologique, p. 53^, Pl. 8 i , et atlas du Diet classique u aist-

nat- Pt O'j-

rompu aurla ligne médiane, l'atesde la deuxième paire un peu plus 

longues que celles de la troisième paire. Couleur verdâtre tirant sur 

le violet, maculé irrégulièrement de jaune sur le thorax, fascié de 

jaune sur les pâtes, et présentant sur l'abdomen une bande jau

nâtre transversale près du bord postérieur de chaque anneau , et 

quelques taches circulaires, dont deux situées sur le deuxième 

anneau et deux sur le sixième, sont très-grandes et entourées 

d'une bordure verte foncée. 

Habite les Antilles. ( C . M. ) 

11 nous paraît difficile de décider à quelle espèce appartient la 

LANGOUSTE A QUEUE LISSE ( I ) , dont Latreille et M. Desmarest par

lent, comme ayant été trouvée sur les côtes du Brésil, par La-

lande, Voici tout ce que ces auteurs en disent: «Carapace épi

neuse avec six pointes aiguës en avant, dont quatre disposées en 

carre au milieu, et une sur chaque orbite. Segmens de l'abdo

men , lisses, avec les bords latéraux de chacun crénelés en ar

rière et unis en avant. Couleur rougeâtre, parsemée de petites 

taches blanchâtres ; pâtes rayées longitudinalement de rouge 

pâle. » 

La LANGOUSTE RORDEE, de MM. Quoy et Gaimard ( 2 ) , appartient 

à ce sous-genre , et paraît se rapprocher beaucoup de la Lan

gouste dasype , mais n'a pas été observée avec assez de détail pour 

être déterminable. Dans la description que ces naturalistes en ont 

donnée, on ne trouve guère d'indication que sur la disposition de 

ses couleurs. 

11 existe, dans la collection du Muséum, une paie de Langouste 
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CO Voyez Desmarest, Crust. fossiles, p. i 3 i . 

(a) Desmarest, Crust. fossiles, p. i3o, Pl. n , i i g . 3. 

(3) Desmarest op. cit. p. i3a. Pl. io, [ig. 8 et g.—Meyer, Nova 

acta Physico-medica acad. Cœsar. Leopoldino-Carolinae natur. 

cuvios. Bonnao, 1833, t. X V I , pt. 2, p. 5 I J , Pl. 33. 

provenant de l'Ile-de-France , et paraissant appartenir à la troi

sième paire , qui est très-remarquable par sa grande taille, et qui 

doit l'aire présumer fexistence de quelqu'espèce gigantesque, 

dont les naturalistes n'ont pas connaissance. Elle a , en effet, plus 

de 2 pieds de long. 

On a trouvé, dans le calcaire marneux du Monte-lîolca, un 

grand Crustacé fossile qui appartient évidemment à ce genre , et 

qui est à peu près de la taille de la Langouste commune ; mais 

qui n'a pas été rencontré en assez bon état de conservation pour 

qu'il soit possible d'y assigner des caractères précis ( i ) . 

~SÎ. Desmarest rapporte aussi à ce genre deux autres espèces de 

Crustacés fossiles; mais nous ne partageons pas l'opinion de ce 

zoologiste relativement aux affinités naturelles de ces animaux. 

Le Ptdlnurus RegUanus (i) nous paraît avoir plus d'analogie avec 

les Népbrops qu'avec tout autre Macroure. Et le PtrfinurusSUERIIÇ-2), 

quoiqu'appartenant bien certainement àcctte famille, ne nous sem

ble pasdevoir être considéré comme une véritable Langouste, car la 

disposition des régions de la carapace est très-différente. Le dessus 

du test, au lieu d'être divisé seulement en deux portions par un 

sillon profond, situé en avant des régions branchiales ,'i'est divisé 

en trois bandes, dont la postérieure est formée par les régions 

branchiales, l'antérieure par la région stomacale , et la moyenne 

par les régions hépatiques ou génitales très-développées. Il y a 

aussi, entre cette dernière portion de la carapace et les régions 

branchiales, une espèce d'écusson triangulaire qui représente la 

région cordiale. Quant à la disposition du rostre, on ne peut pas 

l'observer, et il nous semble probable que , lorsque ce fossile sera 

mieux connu, on on formera un genre particulier. 11 se trouve 

dans le Muschelkalk. 

Nous croyons devoir ranger aussi dans la famille des Macroures 
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F A M I L L E D E S T H A L A S S I K I E N S 

o u DES MACROURES FOUISSEURS. 

L e s C r u s t a c é s , d o n t c e t t e p e t i t e f a m i l l e s e c o m 

p o s e , s e r e s s e m b l e n t p a r leur faciès, e t s o n t r e m a r q u a 

b l e s p a r l ' a l l o n g e m e n t e x t r ê m e d e l ' a b d o m e n e t l e p e u 

d e c o n s i s t a n c e d e s l é g u r n e i i s (3). L a carapace e s t p e t i t e 

e t t r è s - c o m p r i m é e l a t é r a l e m e n t ; e n g é n é r a l , e l l e s e 

t e r m i n e e n a v a n t p a r u n r o s t r e t r è s - c o u r t , m a i s q u e l 

q u e f o i s e n m a n q u e c o m p l è t e m e n t ; l e s yeux s o n t o r 

d i n a i r e m e n t p e t i t s ; l e s antennes i n t e r n e s s e t e r m i n e n t 

p a r d e u x f i l e t s m u l t i - a r t i c u l é s ; l e s e x t e r n e s s ' i n s è r e n t 

e n d e h o r s e t u n p e u a u - d e s s o u s d e s p r e m i è r e s , e t l e u r 

p é d o n c u l e , g r ê l e , c y l i n d r i q u e e t d é p o u r v u d e l a m e 

s p i n i m i f o r m e , n e p o r t e t o u t a u p l u s q u ' u n e é p i n e m o b i l e 

t r è s - p e t i t e , q u i r e p r é s e n t e c e t a p p e n d i c e . L a d i s p o s i 

t i o n d e s p a r t i e s d e l a b o u c h e v a r i e . L e sternum e s t 

( 1 ) Sehlotheim, Petrifactenkunde, Pl. 12 , lig. 5. 

( 2 ) Oryctographia nurica, PL 8, fig. 7 . 

(3) Pl. 25 ¿15 , (ig- 5, 1 et (ig. 8. 

cuirasses le Macrow i'cs pseiuloicj-llarus , de Scliolhein ( i } , [Grus-

tace'fossile, dont la structure paraît avoir été très-singulière. La 

carapace est courte, épineuse, et terminée en avant par un pe

tit rostre fi pl a ti ; les antennes sont grêles et à pédoncule alongé. 

Les pâtes de la première paire sont tics-grosses et épineuses dans 

les deux tiers de. leur longueur, mais paraissent terminées par une 

petite main didactyle presque filiforme. Les pâtes suivantes sont 

courtes, grêles et monudactyles. Knfin l'abdomen est grand , et 

conforme à peu près comme chez les Langoustes. L n des Ma

croures fossiles , figurés par Baier (2), se rapproche beaucoup du 

précédent. 
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( i ) Pl. a5 bis, iig. S et i3 

p r e s q u e l i n é a i r e d a n s t o u t e s a l o n g u e u r , e t n e c o n s t i 

t u e p a s d e p l a s t r o n . Lespar.es a n t é r i e u r e s s o i i t g r a n 

d e s , p l u s o u m o i n s c o m p l è t e m e n t d i d a c t y l e s e t t r i a n 

g u l a i r e s e n t r e e l l e s ; c e l l e s d e s p a i r e s s u i v a n t e s s e 

r e l è v e n t d e c h a q u e c ô t é d u t h o r a x . TJabdomcn, 

c o m m e n o u s l ' a v o n s d é j à d i t , e s t t r è s - l o n g , e t e n g é 

n é r a l f o r t é t r o i t ; i l e s t p l u t ô t d é p r i m é v e r t i c a l e m e n t 

q u e c o m p r i m é l a t é r a l e m e n t , e t l e s b o r d s l a t é r a u x d e 

l ' a r c e a u d o r s a l d e s e s d i v e r s a n n e a u x n e s e p r o l o n 

g e n t q u e f o r t p e u , e t n ' e n c a i s s e n t p a s l a b a s e d e s 

f a u s s e s p â t e s , c o m m e n o u s l e v e r r o n s c h e z l e s S a l i c o -

q u e s ; e n f i n , i l n e d i m i n u e q u e f o r t p e u d e g r o s s e u r 

v e r s sa p a r t i e p o s t é r i e u r e . Q u a n t , à l a s t r u c t u r e 

d e s e s a p p e n d i c e s , e l l e v a r i e . L a d i s p o s i t i o n d e 

l'appareil respiratoire v a r i e é g a l e m e n t ; t a n t ô t i l 

n ' e x i s t e , c o m m e c ' e s t l ' o r d i n a i r e c h e z l e s D é c a p o 

d e s , q u e d e s b r a n c h i e s t h o r a c i q u e s r e n f e r m é e s s o u s 

ht c a r a p a c e d a n s d e s c a v i t é s s p é c i a l e s : d ' a u t r e s f o i s , 

a u c o n t r a i r e , i l e x i s t e , o u t r e c e s b r a n c h i e s t h o r a c i 

q u e s , d e s a p p e n d i c e s b r a n c h i a u x a c c e s s o i r e s s u s p e n 

d u s s o u s l ' a b d o m e n e t f i x é s a u x f a u s s e s p a l e s ( i ) . C e t t e 

d i f f é r e n c e i m p o r t a n t e n o u s c o n d u i t à d i v i s e r l a f a m i l l e 

d e s T h a l u s s i n i e n s e n d e u x t r i b u s : l e s CRYPTOURANCHIDES 

e t l e s GASTROERANCIIIDES. 

[ ' : T R I B U D E S C R Y P T O B R A N C H I D E S . 

C e g r o u p e c o m p r e n d t o u s l e s T h a l a s s i n i e n s d é 

p o u r v u s d ' a p p e n d i c e s r e s p i r a t o i r e s s u s p e n d u s s o u s 

l ' a b d o m e n . L e u r s b r a n e b i e s s o n t e u g é n é r a l c o m p o s é e s 

d e c y l i n d r e s , r é u n i s e n m a n i è r e d e b r o s s e . L e s e s p è c e s 

d o n t o n c o n n a î t l e s m œ u r s h a b i t e n t d a n s l e s a b l e , o ù 

l i e s s ' e n f o u i s s e n t p r o f o n d é m e n t . 
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(BUSTACES, TOME II. 2 0 

C e t t e t r i h u r e n f e r m e c i n q g e n r e s , r e c o n n a i s s a b l e s 

a u x c a r a c t è r e s s u i v a n s -
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GENRE G L A U C O T I I O É . — Glaucothae ( i ) . 

Le genre Glaucothoé établit le passage entre les Pagu-

riens et les Callianasses. Sa carapace est presque ovoïde et 

ne présente pas de prolongement rostriforme. Les yeux 

sont saillans , grands et à peu près pyriformes. Les anten

nes internes sont courtes , cylindriques et coudées comme 

chez les Pagures ; le troisième article de leur pédoncule est 

le plus long de tous , et porte à son extrémité deux petits 

appendices multi-articulés, très-courts, assez gros, dont 

l'un est garni de beaucoup de longs poils. Les antennes 

externes s'insèrent plus bas que les précédentes ; leur pé

doncule est coudé, et présente en dessus une petite écaille, 

vestige d'un palpe. Les pales - mâchoires externes sont pé-

diformes. Le dernier anneau thoracique n'est pas soudé aux 

précédons. Les pâtes antérieures sont terminées par une 

grosse main didactyle bien formée, et sont de grandeurs très-

différentes. Les pâtes de la deuxième et de la troisième paire 

sont grêles et très-longues; celles des deux dernières paires 

sont, au contraire, courtes et relevées contre les cêités du 

corps, comme chez les Pagures; celles de la quatrième paire 

sont aplaties , assez larges , et imparfaitement didactyles ; 

le doigt immobile de leur main n'étant formé que par u n 

tubercule peu saillant ; enfin les pâtes postérieures, encore 

plus petites que ces dernières, sont terminées par une petite 

main didactyle assez bien formée. \J abdomen est étroit, 

alongé et parfaitement symétrique ; le premier anneau est 

beaucoup plus étroit que les suivans, et ne porte pas d'ap

pendices ; les quatre segmens suivans , au contraire , don

nent attache chacun à une paire de fausses pâtes natatoires 

assez grandes , formées par un article basilaire , cylindrique 

et deux lames terminales , dont l'une très-petite et obtuse, 

('-) î.d.v.ods, Annales des Sciences naturelles , i r e . série, t. X I $ , 

f 3--j . — -Li'treille, Cours eV Entomologie, j>, 3 j 3 . 
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( 1 ) Edwards, Ann. des se. nat- 2 e . série, t. X I X , Pl. 

( 2 ) Régne • anim. de Guvier, t. I V , p. 7 8 ; et Cours d'Ento

mologie, p. 3 7 3 . 

— Voyez Ann. des Se. nat., I E - série, t. X I X , p. 3 3 7 ; et Cours 

d'Entomologie, p. 3 7 3 . 

( 3 ) Cancer, Montagu, Transactions of the Linnean Society, vol, I X . 

— Callianassa, Leach, Ediub. Encyclop. ; et Malac. Pod. Rrit. 

— Desiuarest, Cuiisid. sur les Ciust- p. 2 o 5 . — Latr. Régne anim. 

de Cuv. t. I V , p. 8 7 : et Cours d'Eulomol. p. 3 ; $ . — Otto, Mém, 

des C u r i e i i * de la iipt, deRoim, 1 X I V . 

l'autre grande, pointue au bout, et bordée de longs poils 

ciliés. Enfin , la nageoire caudale est de grandeur médiocie; 

la lame médiane, formée par le scptirme segment alidomi» 

rai , est arrondie et ciliée , et les lames externes sont beau* 

coup plus grandes que les mitoyennes. 

On ne connaît qu'une seule espèce de ce genre : le 

G L A U C O T I I O E D E P É K O N . — C. Peronii ( i ) . 

Tégumens peu solides, carapace lisse ; longueur, environ 8 li

gnes. 

Paraît habilcr les mers d'Asie. (G. M.) 

Il paraîtrait que le genre P K O r u v i . A c . E de Latreille (î) se 

rapproche beaucoup du précédent, et ne devrait peut-être 

pas en être distingué; ce célèbre naturaliste l'a placé parmi 

les Pagures , mais semble n'en avoir parlé que d'après des 

notes incomplètes , car, après la publication de notre genre 

Glaucothoé, il a été incertain s'il fallait ou n o n réunir ces 

deux divisions génériques en une seule. 

GENRE C A L L I A N A S S E . — Callianassa (3). 

Les Cnllianasses sont des Crustacés, dont les tégumens 

de toutes les parties du corps, à l'exception des pâtes anté

rieures, sont d'une mollesse remarquable. La carapace de 

ces Macroures est très-petite , et n'occupe guère plus du tiers 
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3o8 HISTOIRE « A T I R E U E 

de la longueur totale du corps ( Pl. 2 5 bis, fig. 1 ) ; elle est 

arrondie o n dessus , et elle est dépourvue de rostre. Les 

pédoncules oculaires sont remarquables par leur forme : 

au lieu d'être cylindriques, comme d'ordinaire, ils sont 

presque lamelleux , et portent, vers le tiers antérieur de leur 

face supérieure, une petite cornée transparente, circulaire 

et presque plate. L e pédoncule des antennes intérieures est 

gros , cylindrique, et presque de même longueur que les filets 

terminaux de ces organes. L e s antennes externes ne pré

sentent aucun vestige d'écaillé mobile à leur base. L e s pates-

mâchoires externes sont operculiformes ( fig. 2 ) ; leurs 

deuxième et troisième articles sont très-larges, et constituent, 

par leur réunion, u n grand disque ovalaire, à l'extrémité 

antérieure duquel s e trouve une petite tige formée par les 

trois derniers articles ; e n f i n ces organes manquent de palpe. 

L e s pâtes antérieures sont grandes , presque lamelleuses j 

celle du coté droit est extrêmement grande ; ses trois pre

miers articles sont peu élargis , mais le carpe et la main sont 

très-développés, et offrent à peu près les mêmes dimensions et 

la même forme ; ils sont tous deux très-comprimés, et u n i s 

entre eux par u n bord droit, de manière à paraître apparte

nir tous les deux à la main [ Pl. 2 5 bis , fig. 1 ) . L e s pâtes de 

la seconde paire sont petites, et se terminent par une petite 

main didactyle lamelleuse ; celles de la troisième paire sont 

monodactyles, mais très-élargies vers le bout; leur pénul

tième article surtout est presque ovalaire, et constitue u n e 

sorte de bêche, à l'aide de laquelle ces Crustacés creusent le 

sable et s'y enfoncent. Les pâtes de la quatrième paire sont 

aplaties, mais n e présentent rien de remarquable , et celles 

cle la cinquième paire sont grêles et terminées par une main 

didactyle rudimeutaire. L :'abdomen est très-grand et un peu 

déprimé ; il s'élargit beaucoup vers son tiers antérieur, et n e 

descend pas latéralement de manière à encaisser la base des 

fausses pâtes. L a nageoire caudale est très-large; sa lame 

médiane est presque carrée, et les quatre lames latérales sont 

triangulaires et presque aussi larges que la pièce médiane. 
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Le pédoncule des fausses pâtes ( fig. 3 ) est court, niais les 

deux lames terminales de chacun de ces organes sont extrê

mement grandes. Enfin les branchies sont sublamcllcuses , 

et on en compte dix de chaque côté. 

I. C U L L I A N A S S E sor.TERiui>E. — C. subterránea ( i ) . 

Doigt mobile de la grosse pince gros , obtus, et à peine dente 

en dessous ¡ carpo et mains lisses. Lame médiane delà nageoire 

caudale très-large, mais beaucoup plus courte que les pièces laté

rales. Longueur, environ deux pouces. 

Habite les côtes de l 'Angleterre, de la France et de l'Italie. 

So tient enfoncé dans le sabio à quelque distance du rivage. 

Couleur, blanc tirant un peu sur la blou ou sur le rose, avec une 

tache assez intense dans la portion du corps qui correspond au 

foie et à l'intestin, Téguments d'une grande mollesse. (C. M . ) 

La Callianassa ïaticautla de M . Otto (2) ne diffère pas spéci

fiquement de la précédente, elle ne nous paraît en avoir été sépa

rée qu'à cause de la forme inexacte donnée par Leach aux pates-

mâchoires externes de sa C. subterránea. 

Le Cancer candidus d'Olivi (3) me paraît être une Callianasse , 

et pourrait bien être la m ê m e espèce que la précédente , mais la 

figure et la description qu'il en a donnée sont trop incomplètes 

pour qu'il me soit possible de résoudre la question. 

( l ) Cancer subterránea, Montagu, Trans, of the Linn. Soc. 

vol. IX , PL 3 . fig. i et a. — Catt/anassa subterránea, Leach, Malar. 

I J od. Brit. PL 3 2 . — Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 2 o 5 , 

PL 36 , fig. 2 —Latreille, Règneanim. de Cuvier, t. I V , page 87 .— 

Guérin, Iconog. Crust. PL 1 9, fig. 4· — Edw. Atlas du Règne an. 

de Cuvier, Crust. PL 48, fig. 3. 

{3 ) Mém. de l'Acad. des curieux de lu nature de Ronn, t. X I V , 

Pl . ai, fig. 3. 

(3) Zouk'gia adriiitica, Ph 3, fig. 3. 
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s. C A I . I I A N A S S E A C B O C K E T . — C. uncinata. 

(Pl . 3 5 bis, fig. i.) 

Doigt mobile de la grosse pince très-aigu, recourbé en bas 

comme un crochet, et armé en dessous d'une forte dent ; une 

grande échancrure entre sa base et celle du doigt immobi l e , qui 

est court et pointu. La lame médiane do l'abdomen presqu'aussi 

longue que les lames latérales. Longueur , environ 5 pouces. 

Habite les côtes du Chili. (G. M.) 

La C A I . I . I A X A S S A M A J O R de Say ( i ) paraît se distinguer des deux 

•espèces précédentes par l'existence de granulations sur. le carpe , 

et sur [l'article précédent de la grosse paie antérieure, ainsi que 

par la forme de la main , etc. Elle atteint plus de 4 pouces de long. 

Habite les cotes des Floridcs. 

La Ca/lianassa ijrrlicna de M. Risso (2) paraît devoir être con

sidérée comme une Poutonie. 

Enfin le Cruslncé fossile, qui se trouve dans la formation 

crayeuse de Maestrieht, et qui a été désigné par M. Desmarest sous 

le nom de Pagurus Faujasii (11), appartient au genre Callianasse. 

( 1 K > - R E A X L E . — Axia ( 4 ) . 

Les Àxies ressemblent b e a u c o u p aux Callianasses et aux 

G é b i c s , p a r la f o r m e générale de leur c o r p s , et surtout de 

leur carapace, q u i est t r è s - c o m p r i m é e , et terminée a n t é 

r ieurement par u n petit rostre triangulaire. Les pédoncu le s 

( 1 ) Crust, of the United States , Journ. of the Acad, of Phila

delphia, vol. I , p. 23g. 

(2) Hist. nat. del'Eur. mérid, t. V , p. 54-

(3) Bernard Thermite, Faujas, Hist, de la montagne Saint-Pierre, 

p. 1 7 9 , PL 32 (ig. 5, G. — Pagurus P'ai'jnsii, Desmarest, Crust, 

fossiles, p. 127 , PL 1 1 , fig- 2 . 

04) Leach, Trans of the Lin. Snc. vol. X I , ct Malac. Pod. Brit. 

—Latinillc, Hegne anim.t. IV , p. 87. — Desmarest, Consid. sur les 

Crust, p. 2o5 . 
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oculaires sont très-petits, cy l indr iques , terminés par une 

cornée hémisphér ique . Les f l lamens terminaux des antennes 

internes sont presque de la l ongueur de la carapace. L e p é 

d o n c u l e des antennes externes présente en dessus une petite 

épine m o b i l e qu i représente le grand palpe lamel l eux , q u e 

n o u s rencontrerons chez les Sal icoques . Lespates-mdchoires 

externes sont grêles e t péd i formes . Les pates antérieures 

sont c o m p r i m é e s , et terminées par u n e pince bien f o r m é e ; 

le carpe est petit . Les pates de la seconde paire sont presque 

lamel l eux , et s o n t éga lement didactyles ; celles des trois 

paires suivantes sont au contraire m o n o d a c t y l e s . \J abdomen 

est u n p e u renflé vers le m i l i e u , et se termine par une grande 

nageoire , d o n t les c inq lames sont à peu près de m ê m e l o n 

g u e u r . E n f i n , le premier anneau de l ' abdomen p o r t e u n e 

paire de fausses pates rudimontaires , et les quatre anneaux 

suivans sont p o u r v u s c h a c u n d'une paire de fausses pates 

natatoires très-développées , composées c h a c u n e d'un p é d o n 

cule c o u r t et gros , q u i , à son extrémité , p o r t e eu dedans 

un petit appendice s ty l i f orme , et en dehors deux grandes 

lames ova la ires , très-larges, et ciliées sur les b o r d s . 

A x i E STIRHYNQ1E. A . Stirjnchus ( l ) . 

Une pelile crête médiane , et de chaque côté une petite crèlu 

oblique , s'étendant du rostre sur la partie antérieure de la ré

gion stomacale. Doigt mobile des pinces antérieures cannelé. Une 

touffe de poils de chaque côté, sur les troisième, quatrième et cin

quième anneaux de l'abdomen. Lame médiane de la nageoire 

caudale creusée d'un petit sillon médian , bordé de chaque côté 

par quelques pointes; une ligne de petites pointes sur les lames 

mitoyennes. Longueur , environ 3 pouces. 

Habite nos côtes. ( C . M . ) 

( 0 Leach, Trans, of the Lin. Soc. vol. X I , p. 3r'f3, et Malac. 

Brit. tab. 33.—Desm. Consid. sur les Crust, p. 207, PI. 36, fig. 1. 

— Latreille, Ilegne anim, t. I V , p . 88. — Guerin , Iconog. Crust. 
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G E S R E G É U I E . — Gebia (1). 

L e s G é b i e s é t a b l i s s e n t l e p a s s a g e e n t r e les T h a l a s s i n e s e t 

les A x i e s ; e l l e s r e s s e m b l e n t à c e s d e r n i è r e s p a r l a f o r m e g é 

n é r a l e d u c o r p s e t l a d i s p o s i t i o n d e l a n a g e o i r e c a u d a l e , e t 

s e r a p p r o c h e n t d e s p r e m i è r e s p a r l a c o n f o r m a t i o n d e l eu r s 

p â t e s . L a carapace se t e r m i n e a n t é r i e u r e m e n t p a r u n r o s t r e 

t r i a n g u l a i r e , e t assez l a r g e p o u r r e c o u v r i r p r e s q u e e n t i è r e 

m e n t les y e u x ; d e c h a q u e c ô t é ' d e sa b a s e e s t u n e d e n t q u i 

se c o n t i n u e a v e c u n e c r ê t e , l a q u e l l e f o r m e l e b o r d l a t é r a l d e 

l a f a c e s u p é r i e u r e de l a r é g i o n s t o m a c a l e . L e s antennes 

internes s o n t t r è s - c o u r t e s , m a i s c e p e n d a n t l e u r s f i l e t s t e r 

m i n a u x s o n t p l u s l o n g s q u e l e u r p é d o n c u l e . L e s antennes 

externes s o n t t r è s - g r ê l e s , e t n e p r é s e n t e n t à l e u r b a s e a u 

c u n v e s t i g e d ' é c a i l l é m o b i l e . L e s pates-mâchoires externes 

s o n t p é d i f o r m e s . L e s pâtes antérieures s o n t é t r o i t e s , e t 

t e r m i n é e s p a r u n e m a i n a l o n g é e e t i m p a r f a i t e m e n t s u b e h é -

l i f o r m e ; l e u r d o i g t m o b i l e e s t t r è s - g r a n d , e t , e n se r e 

p l o y a n t e n b a s , sa b a s e s ' a p p l i q u e c o n t r e l e b o r d a n t é r i e u r 

d e l a m a i n , d o n t l ' a n g l e i n f é r i e u r se p r o l o n g e d e m a n i è r e 

à c o n s t i t u e r u n e d e n t t e n a n t l i e u de d o i g t , i m m o b i l e . L e s 

p â t e s s u i v a n t e s s o n t c o m p r i m é e s e t m o n o d a c t y l e s ; c e l l e s 

d e l a d e u x i è m e p a i r e o n t l e u r p é n u l t i è m e a r t i c l e g r a n d , 

é l a r g i e t c i l i é e n d e s s o u s ; c e l l e s d e s p a i r e s s u i v a n t e s s o n t 

p l u s g r ê l e s . L'abdomen e s t l o n g e t b e a u c o u p p l u s é t r o i t à sa 

b a s e q u e v e r s s o n m i l i e u ; i l e s t d é p r i m é , e t se t e r m i n e p a r 

u n e g r a n d e n a g e o i r e , d o n t l e s q u a t r e l a m e s l a t é r a l e s s o n t 

f o l i a c é e s e t t r è s - l a r g e s . E n f i n , l e p r e m i e r a n n e a u d e l ' a b d o -

Pl. 18 , fig 5 . — Edw. Atlas du Règne anim. de Cuvier, Crust. 

PI 48, fig. a. 

FIJ Cancer, Montagu, Trans. Lin. soc. V O L . I X . — Gcbios et l'halas-

« /«« , Rissn, Crust. de iNice .— Gebia et Upogebia, Lcach , Ldinl). 

lîncycl. T. V I I , etc. — Tkatassina, Latrcille, Règne anim. I R 0 . éd. 

T. I I I — G e b i a , Desniarest, Consid. p. 2 o 3 . — Say, Acad, de Philad, 

T. 1 — Latreille, Régne anim. 2 E . E D I T . T. IV , P . 8tj. 
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(1) Thalassiiia lilloralis, Risso, Crust, <1e Kice, p. 7G, PL 3, fig. 1 . 

— Gelta lilloralis, ljesm. C O I I M . l . sur les Crust, p. 2 0 j . — Gebios 

lilloralis , Risso, Hist, nat- tic lEnu. mend. 1. V , p. F J I . 

(u) nstacus stallatus , Montagu, Trans. Liu soc. t. 9 , p. 8 9 , 

PI. 3 , fig. 5. — Gchlu suluta. Leacli, Malac. Tod But. PL S I . — 

Desm op. cit. p. joi, PI. 3 5 , lig. a, 

nicn porte une paire d'appendices filiformes très-petits , et 

les quatre segmens suivans d o n n e n t naissance à trois p a n e s 

de fausses pâtes natatoires , composées d'un p é d o n c u l e gros 

et c o u r t , et de deux lames ovalaires à b o r d s fortement ci

liés , d o n t l'extérieure est très-grande et l'autre petite. 

Les branchies sont en b r o s s e , et fixées sur deux r a n g s , 

s a v o i r , une au - dessus de la deuxième p a t e , et deux au-

dessus des quatre pâtes antérieures et des pates-mâchoires. 

externes. 

I . G Ï B I E R I V E R A I N E . — G. lilloralis ( l ) . 

Région stomacale et rostre granuleux et poilus ; une dent aiguë 

de chaque côté de la base du rostre, et un sillon au-dessus du 

bord latéral de la région stomacale ; un petit sillon médian près 

de l'extrémité du rostre, qui est échancré au milieu. Pâtes an

térieures très-velues ; mains grosses, renflées, moins de deux fois 

aussi longues que larges , et garnies en dessus d'une ou deux 

petites crêtes plus ou moins dentelées. Deux crêtes longitudinales 

sur chacune des pièces latérales de la nageoire caudale ; sa lame 

médiane large et obscurément bilobée au bout. Longueur, envi

ron 2 pouces. Couleur, vert glauque. 

Habite la Méditerranée. (C. M.) 

s. GÉBIE ¿ T O I J . E E . — G. stellata ( 2 ) . 

Cette espèce paraît être très-voisine de la précédente; mais , à 

en juger par la figure que Leach en a donnée , elle n'aurait que 

peu ou pas de poils sur la région stomacale. Voici , du reste, tout 

ce qui en a été dit : « abdomen totalement crustacé , terminé par 

des lames foliacées extérieures arrondies, et une intermédiaire 
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3 14- H I S T O I R E N A T U R E L L E 

un peu rétrécie au bout ; serres pourvues de lignes de points éle

vées et velues. Longueur, i pouce et demi. 

Des cotes d'Angleterre. » 

3 . GÉBIE DELTUIU. — G. dcltura ( i ) . 

Cette espèce ne paraît différer que fort peu de la précédente. 

M M . Leach et Desmarest lui ont assigné les caractères suivans : 

abdomen ayant sa partie supérieure membraneuse terminée par 

des lames extérieures, arrondies et presque dilatées au bout , et 

par une lame intermédiaire deltoïde, tronquée, mais couverte 

de petites lignes de poils. Longueur, 5 pouces et demi. 

Des côtes de l'Angleterre. 

La G k b i a affijcis de M. Say ( 2 ) ne paraît guère différer du 

C . liltoralis que par l'alongement des mains ; elle habite les côtes 

de l'Amérique. 

MM. Risso et Desmarest ont décrit sous le nom de GÉOIE DE D A 

VIS (3) un petit Macroure ries côtes de Nice, qui paraît appartenir 

plutôt au genre ïhalassine , car ses « pieds de la deuxième paire 

sont terminés , comme les premières , par de longues pinces cour

bées , dont le doigt inférieur est à peine ébauché. » 

" C'est à ce genre qu'appartient le Crustacé figuré par Aldro-

vandc sous le n o m de cruslaceum guod médium videlur inlcr 

crangoncm squillam et canccUiim , sïve Bcrnardum eremitam (4) . 

Mais il serait difficile de le déterminer spécifiquement. 

Le Crustacé figuré par M. Savigny (5) , et rapporté, mais avec un 

point de doute à la Gébie étoilée par M. Audouin , diffère essen

tiellement des Gébies proprement dites par la forme des pates de 

(1) Leach , JVIalac. Pod. Brit. Pl. 3 i . — Desm. loe. cit. 

(3) Jourr i . of the Acad, of Philadelphia, vol . j[, p . 2.^1. 

(3) Crebia Dnviana, Ilisso , Journ. de Physique, 1822. — Desm. 

Consirl sur les Crust, p. 2 q 4 - — G c b i o s Davyaitnus , Hist. liât, de 

l'Eur. mériil. t. V , p. 3 2 . 

(4) De Crustatis, p. i5o. 

C5) Descript. de l'Egypte, Crust. Pl. g, fig. 3. 
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ri) Cancer, Herbst .— 2'lialassina, Latrcille, Genera, t. I ; Regno 

anim. de Cuvier, t. I V , etc. — Lamarck, Hist, des anim. sans 

vert, t, V , —· Leach, Zool. Misccl. — Desmarest , Consid. sur 

les Crust. 

la première paire , qui se terminent par des pinces didactyles, 

dont les deux doigts sont d'égale longueur. Il faudra probable

ment en former un genre particulier. 

GENIIE T H A . L A S S I N E . — Thalassina (1). 

Le genre Thalassine établi par Latreille ne se compose 

encore que d'une seule espèce remarquable par la forme de 

l'abdomen, qui rappelle un peu celle du corps d'une Sco

lopendre. La carapace de ce (Irustacé est courte, étroite et 

très-élevée ; la région stomacale est petite et limitée en ar

rière par un sillon profond; les régions cordiale et intes

tinale sont également séparées des régions branchiales , et 

représentent par leur réunion un triangle dont le sommet 

est dirigé en arrière ; le front est armé d'un petit rostre 

triangulaire. Les yeux sont petits et cylindriques. Les an

tennes internes s'insèrent au-dessous de ces organes ; leur 

pédoncule est de grandeur médiocre , et leurs filamens ter

minaux grêles et inégaux; le plus long a environ trois fois 

la longueur du pédoncule. Les antennes externes sont très-

petites ; leur pédoncule est cylindrique, et dépasse à peine le 

rostre , et ne présente en dessus aucun vestige d'appendices. 

Les pates-indchoires externes sont médiocres et pédiformes; 

leur deuxième article est armé de dents spiniformes sur sa 

face interne, et est à peu près de même forme cpie les suivans. 

Les pâtes de la première paire sont étroites et médiocrement 

alongées , mais assez robustes ; elles sont très-inégales entre 

elles ; la main qui les termine présente à son angle anté

rieur et inférieur une dent plus ou moins forte qui repré

sente un doigt immobile , contre laquelle se replie la base 

du] doigt mobile , lequel est très-grand. Les pâtes de la se

conde paire sont très-comprimées et assez larges ; leur pé
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Huit ième article s u r t o u t est grand et cilié en dessous. Les 

pâtes suivantes o n t à peu près la m ê m e forme , mais sont 

plus étroites et de m o i n s eu moins comprimées . LÏ abdomen 

est t r è s - l o n g , é t r o i t , d e m i - c y l i n d r i q u e , et à peu près de 

m ê m e grosseur dans t o u t e sa longueur . Sa nageoire t ermi 

nale est petite ; les deux paires de lames latérales formées 

par les m e m b r e s d u sixième anneau étant presque linéaires. 

E n f i n , les fausses pâtes fixées aux quatre anneaux mi toyens 

de l ' abdomen sont très-grêles , et se composent d'un p é d o n 

cule cy l indr ique et a longé , p o r t a n t deux filamens mult i -ar-

t iculés , p lus o u m o i n s ciliés. 

Tjulaîsine 5Cobpiowide, — T. tcorpionidet (l). 

Carapace garnie de petits faisceaux de poils très-courts , armée 

d'une petite dent en dehors de la base des pédoncules oculaires, 

de deux lignes de dentelures disposées en J> sur les régions bran

chiales , et d'une forte dent médiane , située sur le bord posté

rieur et reçue dans une dépression du premier anneau de l'abdo

men. Pâtes antérieures presque cylindriques; une rangée de den

telures sur le bord supérieur du carpe et de la main; quatre au

tres rangées semblables , mais moins fortes, sur la face externe et 

le bord inférieur de celle-ci. Bords latéraux de l'abdomen un 

peu renflés et garnis de longs poils. Longueur, environ 6 pouces. 

Couleur, brunâtre. 

Habite les côtes du Chili. ( C M . ) 

( i ) Cancer anomalus, Herbst. t. HT, PL 6 2 . — Thalassina scorpio-

noides, Latreille, Genera Crust, et Ins. t. I, p . 52 : Encycl. PL 3 1 7 , 

fig. 1. — Lamarck, Hist, des anim. sans vert. t. V , p . 217 .—Lcach, 

Zool. Misc. t. I I I , PL i3o. — Hesmarest, Consid. sur les Crust, 

p 2o3, PL 35, fig- 1. — Guérin, Encyc. t. X . p. 6 i 3 , et Icouogr. 

Crust. PI- 1 8 , iig 4- —Edwards , Atlas du Règne anim. de Cu» 

yier , Crustacés, Pl. 4̂  , fig- •« 
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T R I B U D E S G A S T E R O B R A K C H I D E S . 

C e t t e p e t i t e d i v i s i o n d e l a f a m i l l e d e s T h a l a s s i n i c n s 

e s t t r è s - r e m a r q u a b l e , c a r e l l e é t a b l i t l e p a s s a g e e n t r e 

l e s C a l l i a n a s s e s e t l e s S q u i l l e s . P a r l a f o r m e g é n é r a l e 

d u c o r p s ( 1 ) , l e s C r u s t a c é s q u e n o u s y r a n g e o n s n e d i f 

f è r e n t e n e f f e t q u e f o r t p e u d e s p r e m i e r s , e t l a c o n 

f o r m a t i o n d e l e u r s b r a n c h i e s t h o r a c i q u e s n e p e r m e t 

p a s d e l e s s é p a r e r d e s D é c a p o d e s m a c r o u r e s , n i d e l e s 

é l o i g n e r d e s T h a l a s s i n i e n s ; m a i s o n l e u r t r o u v e d e s 

a p p e n d i c e s r e s p i r a t o i r e s f i x é s a u x f a u s s e s p â t e s a b d o 

m i n a l e s , e t a y a n t l a p l u s g r a n d e a n a l o g i e a v e c l e s 

b r a n c h i e s r a m e u s e s d e s S t o m a p o d e s (2). 

L e t y p e d e c e g r o u p e e s t u n p e t i t C r u s t a c é a u q u e l 

n o u s a v o n s d o n n é l e n o m g é n é r i q u e d e C a l l i a n i d e ; 

m a i s n o u s r a n g e r o n s d a n s l a m ê m e d i v i s i o n Je 

g e n r e I s é e d e M . G u é r i n , c a r n o u s ] c r o y o n s y r e 

c o n n a î t r e u n m o d e d ' o r g a n i s a t i o n a n a l o g u e . S i l e s c a 

r a c t è r e s q u e M . G u é r i n y a s s i g n e é t a i e n t e x a c t s , i l 

s e r a i t d i f f i c i l e d e p l a c e r i c i c e g e n r e n o u v e a u , e t i l f a u 

d r a i t l e r a p p r o c h e r d e s P a g u r i e n s ; m a i s i l n o u s p a 

r a î t b i e n p r o b a b l e q u ' i l y a e u q u e l q u e e r r e u r d ' o b s e r 

v a t i o n , e t q u e d a n s l a r é a l i t é l e s I s é e s e t l e s C a l l i a -

n i d e s n e d i f F è r e n t q u e f o r t p e u . 

C e s C r u s t a c é s (3) o n t t o u s l e t h o r a x t r è s - p e t i t , 

o v a l a i r e e t c o m p r i m é l a t é r a l e m e n t ; l e u r a b d o m e n , a u 

c o n t r a i r e , e s t e x t r ê m e m e n t l o n g e t g r ê l e . L a d i s p o s i 

t i o n d e s y e u x e t d e s a n t e n n e s e s t à p e u p r è s l a m ê m e 

q u e c h e z l e s C a l l i a n a s s e s . L e s p a t e s - m à c h o i r e s e x t e r n e s 

( 1 ; Pl. i5 bis, f.g. 8. 

(a) PI. 25 Ai», lig. 14. 

O) Pl. 35 Ai» , fig » . 
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3 i 8 HISTOIRE RAT I: H ELLE 

s o n t p é d i f o r m e s e t p o r t e n t e n d e h o r s u n p a l p e g r ê l e 

e t m u l t i - a r t i c u l é . L e s p â t e s d e s d e u x p r e m i è r e s p a i r e s 

s o n t d i d a c t y l e s ; c e l l e s d e l a p a i r e a n t é r i e u r e s o n t l o n 

g u e s , t r è s - i n é g a l e s e t t e r m i n é e s p a r u n e g r o s s e m a i n 

c o m p r i m é e ; l e s s e c o n d e s - s o n t p e t i t e s e t t r è s - m i n c e s . 

L e s p â t e s d e l a t r o i s i è m e p a i r e s o n t é l a r g i e s v e r s l e 

b o u t à p e u p r è s c o m m e c h e z l e s C a l l i a n a s s e s , e t t e r 

m i n é e s p a r u n t a r s e t r è s - c o u r t , f o r m a n t , a v e c u n 

t u b e r c u l e d e l ' a r t i c l e p r é c é d e n t , u n e p i n c e i m p a r f a i t e . 

L e s p â t e s d e l a q u a t r i è m e p a i r e s o n t g r ê l e s e t m o n o 

d a c t y l e s ; e n f i n c e l l e s d e l a c i n q u i è m e p a i r e s o n t r e j e 

t é e s e n a r r i è r e , e t d e p e t i t e s d i m e n s i o n s . D e m ê m e q u e 

c h e z l e s T h a l a s s i n i e n s d e l a t r i b u p r é c é d e n t e , l ' a b d o 

m e n e s t t r è s - l o n g , a s s e z m o u , [ e t c o m p o s é d ' a n n e a u x à 

p e u p r è s é g a u x , d o n t l ' a r c e a u d o r s a l n e s e p r o l o n g e p a s 

i n f é r i e u r e m e n t , d e m a n i è r e à e n c a i s s e r l a b a s e d e s 

f a u s s e s p a l e s . L a n a g e o i r e c a u d a l e q u i l e t e r m i n e n ' o f f r e 

r i e n d e r e m a r q u a b l e ; m a i s l e s f a u s s e s p â t e s , i n s é r é e s 

à s a f a c e i n f é r i e u r e , s o n t g a r n i e s d ' u n e m u l t i t u d e d e 

f i l a m e n s r a m e u x , q u i o f f r e n t u n e s t r u c t u r e t r è s - a n a 

l o g u e à c e l l e d e s b r a n c h i e s , e t q u i , b i e n c e r t a i n e m e n t , 

d o i v e n t ê t r e d e s t i n é s à c o n c o u r i r a u t r a v a i l d e l a r e s 

p i r a t i o n ( i ) . 

A i n s i q u e n o u s l ' a v o n s d é j à d i t , c e t t e t r i b u c o m 

p r e n d d e u x g e n r e s , d o n t l ' u n n o u s p a r a î t ê t r e t r o p 

i m p a r f a i t e m e n t c o n n u p o u r p o u v o i r ê t r e c o n v e n a b l e 

m e n t c a r a c t é r i s é . 

( i ) Pl. 25 bis, fig. i3 et î-Ç-
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GEKRE CALLIANLDE. — Callianidea. 

Les Crustacés, d'après lesquels nous avons établi ce 

genre, ressemblent beaucoup aux Callianasses par leur 

forme générale ; leur corps est très-mince, grêle et fort 

alongé (P l . 25 bis, fig. 8 ) . La carapace n'a guère plus du 

tiers de la longueur de l'abdomen , et ne recouvre pas le 

dernier anneau thoracique ; elle est comprimée et assez éle

vée; enfin son bord inférieur s'applique exactement contre 

la base des pâtes des quatre premières paires. Il n'y a point 

de rostre , et le bord antérieur de la carapace est éebancré de 

chaque côté de laligne médiane pour recevoirla base desyeux, 

dontles pédoncules sont très-courts, et conformés de la même 

manière que chez les Callianasses 5 c'est-à-dire portant la cor

née transparente, non pas à leur extrémité comme d'ordi

naire, mais sur leur face supérieure. Les quatre antennes sont 

grêles, et s'insèrent à peu près sur la même ligne transver

sale ; celles de la première paire se terminent par deux filets 

à peu près égaux en longueur ; mais dont l'un est plus gros 

et légèrement renflé vers le bout [fig. 9). Les appendices de 

la bouche sont petits , et occupent peu de place ; les mandi

bules diffèrent à peine de celles des Callianasses ; l'appendice 

valvulaire des mâchoires de la seconde paire est très-petit ; 

enfin les pales-mâchoires {fig. 10) externes sont grêles et pé-

difbrmes ; leur second article est garni en dedans d'une rangée 

de tubercules dentiformes, recouverts par des poils, et leurs 

trois derniers articles sont très-alongés. Le sternum est li-1 

néaire dans toute son étendue. Les pales de la première 

paire sont longues, et l'une d'elles est très-grosse ; la main 

qui termine celle-ci est très-grande, et à peu près de même 

forme que chez les Callianasses, si ce n'est que le carpe est 

plus petit. Les pâtes des deux paires suivantes sont petites 

et aplaties; celles de la quatrième paire sont presque cylin-» 

driques, et leur article basilaire est très-élargi. Les pâtes de 

la cinquième paire sont presque aussi grandes une ces der« 
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nieras, et se terminent par une pince imparfaite et rudimen-
taire {fig- 11). L'abdomen , composé comme d'ordinaire de 
sept segmens, est à peu près de même largeur partout, et 
porte en dessous cinq paires de fausses pâtes ; celles de la 
première paire sont réduites à une simple lame étroite, lé
gèrement ciliée au bout ; mais celles des quatre paires sui
vantes offrent un mode de conformation très-remarquable. 
On y distingue un pédoncule ]et trois lames terminales 
(Pl. 27 ¿11*, fig. 13) , dont deux très-grandes et une très-
petite sur le bord de l'une des précédentes ; enfin tout 
autour du bord de ces grandes lames se trouve une espèce 
de frange touffue, composée d'une rangée de cylindres, dont 
chacun donne naissance à deux filamens plus petits, les
quels se bifurquent à leur tour (fig. 14 ) , à peu près de la 
m ê m e manière que se divisent les filamens branchiaux des 
Squilles.Les cinq lames dont se compose la nageoire caudale 
sont larges et arrondies. Enfin les branchies thoraciques 
sont renfermées comme d'ordinaire sous la carapace, et sont 
composées chacune de cylindres rangés parallèlement sur 
une tige, à peu près comme chez les Homards , seulement 
ces organes et ces filamens sont peu nombreux , et les bran
chies elles-mêmes sont très-petites. On n'eu compte qu'une 
dizaine de chaque côté du corps. 

C A L L I A N I D E T Y P E . — C. typa. 

( P l . s5 bis, fig. 8 - i4 - ) 

Antennes externes médiocres, leur pédoncule coudé, et ayant 
son troisième article plus long que le second ou le quatrième. Pe
tite pate antérieure très-alongée , et ciliée sur les bords supérieur 
et inférieur. La grosse main beaucoup plus grande que le thorax, 
bombée en dehors et ciliée sur ses deux bords ; sa pince garnie do 
dents tuberculeuses. Pales de la seconde paire garnies de poils 
très-longs sur son bord inférieur. Dernier segment de l'abdomen 
(ou lame médiane de la nageoire caudale ) . arrondi au bout; 
lames latérales ovalaires. Longueur, environ io lignes, 

Trouvé snr les cvtes de la, Nouvelle-Jrlande, par MM. Quoy et 
Gaimard. (C. M.) 
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GENRE CALLIANISE. — Callianisea (1). 

Ce genre a évidemment beaucoup d'analogie avec les 
Crustacés dont nous venons de nous occuper. La forme gé
nérale du corps est la même, et les fausses pâtes abdomi
nales portent également des appendices rameux disposés 
en manière de grappes , qui nous paraissent devoir être 
des organes respiratoires accessoires. Il est vrai que 
M. Guérin assigne pour caractère à ces animaux de n'a
voir qu'un seul rang de ces fausses pâtes , ce qui les rap
procherait des Pagurieus ; mais l'individu qu'il a examiné 
était, comme il nous l'apprend lui-même , dans un très-mau
vais état de conservation ; et il nous paraît bien probable 
que l'absence de ces organes, du côté opposé de l'abdomen , 
était purement accidentelle. Cela nous semble d'autant plus 
présumable , que les trois fausses pâtes , observées par ce 
naturaliste , ne se trouvent pas sur des anneaux qui se sui
vent. , et que la première est située à gauche et les deux au
tres à droite. Nous serions même porté à regarder ces Ma
croures comme ne devant, pas être séparés génériquement de 
nos Iséides , si M. Guérin ne mentionnait plusieurs particu
larités de structure qui, en les supposant bien observées , 
établiraient des différences importantes entre ces animaux. 
Le nombre des anneaux de l'abdomen , le grand développe
ment du segment du thorax , et l'état rudimentaire des pâtes 
de la cinquième paire , par exemple. Du reste , pour mettre 
nos lecteurs à même de juger le mieux possible de ce genre, 
nous reproduirons textuellement la description que M. Gué
rin en a donnée. 

( i ) Isea, Guérin, Annales de la société entomologique de France, 
t. I , p. 2o5 . Le nom d' /sca ayant été e m p l o y é antérieurement 
pour désigner l'une des divisions génériques de la famille des Cre-
Y e t t i n e s , ne peut être conservé ici ; nous proposons d'y substituer 
le nom de Gallianise, dont la racine principale indique l'analogie 
générale qui existe entre ces Crustacés et les Callianasses. 

CRUSTACÉS, TOME II. 3 1 
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« Le corps de cet auimal est de consistance demi-mem

braneuse, alongé et comprimé sur les côtés j sa carapace est 

très-petite , et couvre à peine la base des quatre premières 

paires de pieds. On voit, à la suite de cette carapace , un 

segment thoracique entièrement découvert, qui donne atta

che à la cinquième paire de pâtes, et qui ne diffère presque 

point des segmens suivans appartenant à la queue. Le bord 

antérieur de la carapace est échancré pour recevoir les yeux 

et les antennes internes ; ces yeux sont portés sur des pé

doncules très-courts ; ils sont peu npparens et presque coh-

tigus à leur insertion. Les antennes internes sont insérées 

un peu plus haut que les externes ; leur pédoncule est d'une 

longueur égale au tiers de celle de la Carapace, composé de 

trois articles, dont le premier plus court et les deux suivans 

égaux. Le troisième article donne insertion à deux blets , 

égaux en longueur, multi-articulés", placés au-dessus l'un de 
l'autre, et dont le supérieur est renflé vers son extrémité, et 

terminé ensuite en pointe ; ces deux filets ont presque trois 

fois la longueur du pédoncule; ils sont garnis d'assez [longs 

poils. Les antennes externes présentent aussi un pédoncule 

de trois articles , mais il est plus long que celui des précé

dentes. Leur premier article est plus épais que les suivans, 

dirigé en dedans comme dans les Pagures ; le second est le 

plus long de|tous > il atteint l'extrémité du pédoncule des 

antennes internes ; le troisième est de moitié moins long 

que le précédent, et terminé par un long filet multi-arti-

culé, ayant au moins la moitié de la longueur du corps de 

l'animal. Les deuxième et troisième pieds-mâchoires diffè

rent un peu de ceux des Pagures, et présentent plus d'affi

nité avec ceux des Gébics. Le premier article des pieds-mâ

choires de la seconde paire est très-court, ainsi que le se

cond ; le troisième est alongé, aplati fortement, cilié en 

dedans ; le quatrième est court, triangulaire , et forme l'an

gle droit avec le précédent ) le cinquième est un peu plus 

grand , également aplati, et le dernier est conique et plus 

court; ils sont tous garnis de longs poils, Le palpe flagelli-
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forme est inséré sur le côté externe du premier article ; il est 
court, à peu près organisé comme chez les Gébics ; il atteint 
à peine la longueur des deux premiers articles des pieds-
mâchoires, et se termine par un flagre mnlti-articulé et garni 
de longs poils ; tandis que, chez les Pagures, ce palpe est 
au moins deux fois plus grand que le pied-mâchoire. Les 
pieds-mâchoires externes sont beaucoup plus grands , pédi-
formes ; leur premier article est court, presque carré ; les 
deux suivans sont presque égaux, et forment ensemble la 
moitié de la longueur de cet organe ; le second de ces arti
cles est courbé et garni en dedans de petites dents ; les trois 
articles suivans sont presque égaux, et le dernier est terminé-
un peu en pointe. Tous ces articles sont garnis de très-longs 
poils. Le palpe est inséré sur le côté externe du premier ar
ticle ; il est à peine de la longueur des deux suivans, et il 
est entièrement semblable à celui des pieds-mâchoires pré-
cédens. Les pieds ambulatoires de la quatrième paire man
quant à notre individu, nous ne pouvons connaître leur 
proportion relativement aux autres ; cependant la hanche 
qui reste étant presque, de même force que celle des pieds 
précédens , nous montre qu'ils doivent être à peu près de la 
même grandeur ; et, en adoptant cette induction, il en ré
sulte que les pieds de notre Crustacé vont en diminuant in
sensiblement depuis les premiers jusqu'aux quatrièmes, et que 
les derniers pieds sont démesurément les plus petits. Les pre
miers et les seconds sont terminés en pince; les premiers sont au 
moins deux fois aussi longs que la carapace , grêles , compo
sés d'articles presque égaux, à main peu renflée, plus lon
gue que les doigts ovi pinces qui la terminent. Les seconds 
pieds sont un peu plus courts , très-aplalis , relevés et ap
pliqués contre les côtés du céphalothorax. Leurs premier et 
second articles sont très-courts ; le troisième le plus grand j 
le quatrième de moitié plus court, un peu renflé à l'extré
mité ; la main beaucoup plus courte que les doigts , élargie 
au poignet, avec le doigt mobile un peu plus long que celui 
qui lui est opposé. Les pâtes de la troisième paire sont cn-
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( i ) Nous soupçonnons que le mauvais état de conservation du 
Crustacé examiné par IVI. Guérin , ne lui a pas permis d'arriver à 
des notions exactes , relativement à la structure de la partie 
Tnuyenne du corps. Le nombre d'anneaux abdominaux qu'il indi
que serait tout-à-fait anormal, et nous sommes porté à croire que 
le segment, considéré par cet entomologiste comme faisant partie 
du thorax et donnant insertion aux pâtes de la cinquième paire, 
appartient réellement à l'abdomen ; les appendices qui s'y insèrent 
nous semblent aussi être des fausses pâtes analogues à celles que 
nous avons trouvées chez nos Callianides plutôt que des pâtes ambu
latoires, et nous croyons que non-seulement les quatrièmes pâtes 
tlioruciqucs manquaient, mais aussi les cinquièmes; une cil con
stance qui vient k l'appui de cette opinion, c'est que dans la figure 
dont le mémoire de M . Guérin est accompagné , on voit, dans l'es
pace considérable compris entre la hase de la troisième pate , et 
la hanche considérée par Lui comme appartenant à la quatrième 
pate , un tubercule qui peut bien être le point d'insertion d'une 
pate perdue, Si ces suppositions , que nous présentons avec réserve, 
sont exactes, les principales différences , [qui sépaient les deux 
genres de cette tribu disparaîtront. 

eore un peu plus courtes, composées de même jusqu'au 
poignet ; mais celui-ci est arrondi, large, point dilaté infé-
ricuremcnt, en forme de doigt, et terminé par un article 
courbé et plus court. Ces trois paires de pâtes sont garnies 
de longs cils ; elles ont leur insertion recouverte par les 
côtés de la carapace ; tandis que les deux paires suivantes 
prennent attache sur un segment postérieur, qui semble di
visé en deux et qui dépend du thorax. Les pâtes de la qua
trième paire sont pendantes : cependant leurs hanches sem
blent indiquer, comme nous l'avons déjà dit, qu'elles ne 
différaient pas des précédentes. Enfui, celles de la cinquième 
paire sont excessivement petites ; leurs deux premiers articles 
sont très-courts, le troisième est le plus grand de tous; les trois 
suivans sont presque égaux en longueur, mais le quatrième 
est un peu renflé. Ces pâtes sont garnies de longs poils, et 
leur longueur est à peu près égale au tiers de celle de la ca
rapace. L'abdomen est composé de cinq segmens égaux (1), 
plus longs que larges , comprimés sur les côtés , d'une con
sistance semi-membraneuse comme chez les Callianasses. 
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( 1 ) Il paraîtrait, d'après cette phrase et d'après la iigure déjà ci

tée , que Jes ramuscules s'insèrent directement au pédoncule des 

fausses pates, et ne naissent pas, comme chez les Caliianides, 

des bords de deux lames terminales suspendues à ces pédoncu

les , différence importante à signaler. 

( 3 ) Isea dangata, Guérin , A n n . de la Soc. Entomol. t. I, p. 3oo, 

Pl. 1 0 , A , fig. 

Nous avons observé au b o r d postérieur eauchc du premier , 

et à la m ê m e p l a c e , mais à droite , dans le second et le qua

trième , un appendice o v i f è r e , c o m p o s é d'une tige courte , 

garnie d'un grand n o m b r e de ramuscules en forme de 

grappe (1). Le troisième segment ne nous a pas présenté 

d'organe semblable j mais il est p r o b a b l e qu'il était t o m b é , 

car il est imposs ib le qu'il soit v e n u à m a n q u e r dans cette 

p l a c e , et qu'il se re trouve à l'anneau qui suit. Ces appen

dices placés ainsi, l'un à gauche et les autres à droite , et 
n'étant pas p a r pa ires , mais uniques aux anneaux où on les 

o b s e r v e , présentent u n fait très - extraordinaire qu'on ne 

p e u t comparer qu'à ce q u e l'on vo i t chez les Pagures. Le 
dernier s e g m e n t , ou la lame impaire de la nageoire termi

nale , est arrondie pos tér ieurement en forme de demi-ovale ; 

il y a de c h a q u e côté deux lames ovales, à peine plus lon

gues , et insérées sur u n article c o m m u n très-court . » 

C A L L I A M S E A L O N G É E . — C. clvngatn ( 2 ) . 

« Cette espèce est longue d'environ trois centimètres ; sa cou

leur nous est inconnue ; mais dans l'alcool elle est brunâtre, avec 

quelques portions transparentes. Sa carapace forme un peu plus 

du cinquième de la longueur totale do l'animal. » 

Trouvée aux îles Mariannes. 
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F A M I L L E D E S A S T A C Ï E I Y S . 

L e p e t i t gToupe f o r m é p a r l e s A s t a c i e n s é t a b l i t l e 

p a s s a g e e n t r e l e s M a c r o u r e s c u i r a s s é s e t l e s S a l i c o -

q u e s , m a i s d i f f è r e a s s e z d e s u n s e t d e s a u t r e s p o u r 

m é r i t e r d ' e n ê t r e s é p a r é . P a r l a f o r m e g é n é r a l e d u 

c o r p s e t p a r l e m o d e d ' o r g a n i s a t i o n d e s a n t e n n e s , c e s 

C r u s t a c é s s e r a p p r o c h e n t e x t r ê m e m e n t d e s S a l i c o -

q u e s , m a i s i l s n ' o n t p a s , c o m m e e u x , l e s b r a n c h i e s 

c o m p o s é e s d e l a m e s e m p i l é e s l e s u n e s s u r l e s a u t r e s ; 

c e s o r g a n e s s o n t f o r m é s d ' u n a s s e m b l a g e d e p e t i t s c y 

l i n d r e s p l u s o u m o i n s l o n g s e t d i s p o s é s e n b r o s s e , 

c o m m e n o u s l ' a v o n s d é j à v u c h e z l a p l u p a r t d e s M a 

c r o u r e s c u i r a s s é s . I l s r e s s e m b l e n t a u s s i à c e s d e r n i e r s 

p a r l a d u r e t é d e l e u r s q u e l e t t e t é g u m e n t a i r e , m a i s 

l e u r s t e r n u m n e s ' é l a r g i t p a s e n u n p l a s t r o n , e t l e s 

g a n g l i o n s n e r v e u x , c o r r e s p o n d a n t a u x d e r n i e r s a n 

n e a u x t h o r a c i q u e s , s o n t é l o i g n é s e n t r e e u x e t r é u n i s 

p a r d e s d o u b l e s c o r d o n s a s s e z l o n g s . 

L e c o r p s d e s A s t a c i e n s e s t a l o n g é e t u n p e u c o m 

p r i m é ( i ) ; l ' a b d o m e n e s t t r è s - g r a n d , m a i s c e p e n d a n t 

m o i n s d é v e l o p p é p r o p o r t i o n n e l l e m e n t a u t h o r a x q u e 

c h e z l e s S a l i c o q u e s . L a carapace s e t e r m i n e a n t é r i e u 

r e m e n t p a r u n r o s t r e m é d i o c r e c r u i r e c o u v r e l a b a s e 

d e s p é d o n c u l e s r j c c u l a i r e s . L e s antennes s o n t i n s é r é e s 

à p e u p r è s s u r l a m ê m e l i g n e t r a n s v e r s a l e ; c e l l e s d e 

l a p r e m i è r e p a i r e s o n t d e l o n g u e u r m é d i o c r e ; l e u r pé

d o n c u l e e s t é t r o i t , e t l e u r s f i l e t s t e r m i n a u x a u n o m b r e 

d e d e u x . L e s a n t e n n e s e x t e r n e s o u d e l a d e u x i è m e 

( 0 Fi. 24, i i s . 1. 
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(1) Pl. 24, % . 3 . 

(2) Pl. 24 , iig. 2 . 

paire sont beaucoup plus longues , et leur pédoncule 

est garni en dessus d'une lame mobile , qui est l'ana

logue de l 'appendice spiniforme, que nous avons déjà 

vu chez les Pagures; ainsi que d'une lame semblable , 

mais beaucoup plus grande, qui se trouve chez les Sali-

coques; ici cet appendice est hastiforme, et ne recouvre 

jamais en entier le dernier article pédonculaire situé 

au-dessous, quelquefois même il est presque rudimen-

taire. \J appareil buccal ne présente rien de bien re

marquable; lespates-mdchoires externes ( i ) sont alon-

gées , niais reployées sur la b o u c h e ; leur deuxième 

article est beaucoup plus grand que les suivans , et 

elles ne servent en rien à la locomot ion. Les pâtes de 

la première paire sont fort grandes et terminées par 

une grosse pince didactyle. Les putes des quatre der

nières paires sont de longueur médiocre , et à peu près 

de même fo rme , si ce n'est que celles de la deuxième 

et troisième paire sont pourvues d'une petite pince 

didactyle , et que les quatre derniers sont monodac

tyles ( 2 ) . \J abdomen conserve à peu près la même lon

gueur dans toute son étendue , et présente de chaque 

côté un prolongement lamelleux qui descend de ma

nière à encaisser plus ou moins complètement la base 

des fausses pales. Son dernier segment est très-large , 

et forme , avec Les deux lames de chacun des appen

dices du sixième anneau., une grande nageoire cau

da le , dont toutes les pièces ont à peu près la même 

longueur. 11,est aussi à noter que la lame externe de 

cette nageoire présente, vers son tiers postérieur, une 

articulatiQn transversale. Les fausses pâtes natatoires 
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F A M I L L E 

A S T A C I E N S . 

CI) P. 2 4 . f i K . / j . 
{•>.) Pl. 10 , lig. 1 . 

sont alongccs ; chez le mâle , celles de la première 

paire sont sLyliforrnes, à peu près comme chez les Bra-

chyures, tandis que les autres se terminent par deux 

grandes lames foliacées à bords ciliés ( i ) ; chez les fe

melles toutes présentent cette disposition. 

Les branchies des Astaciens sont très-nombreuses ; on 

en compte une vingtaine de chaque côté. Ainsi que nous 

l'avons déjà di t , ils sont recouverts de cyl indres , fixés 

parallèlement entre eux par une de leurs extrémités, 

et ils sont disposés sur trois rangs , de manière à for

mer des faisceaux verticaux séparés par des appendices 

fLabellifarm.es , fixés à la base des pâtes ( 2 ) . Ces der

niers appendices sont très-grands , et ne manquent 

qu'aux pâtes postérieures. 

Celte petite famille correspond au genre ^tslacus 

deFabr ic ius . Leach y a établi une première division 

en fondant son genre N e p h r o p s , et il me paraît con

venable de pousser ces distinctions plus loin , et de 

séparer enlre eux les Ecrevisses proprement dites et 

les Homards. Nous y admettrons par conséquent trois 

genres reconnaissables aux caractères suivans : 

/Rostre déprimé et armé tout au plus"! 
d'une dent de chaque côté. Dernier t ECRIVISSES. 
anneau thoracique mobile. J 

Yeux sphériques 
D e r m e r a n n e a u d u j H o ] l U 

1 thorax soude aux 
j précedens 

Rostre étroit et 

( armé de plusieurs 
dents de chaqueN Yeux reniformes 
côté. I Derniei anneau du 

I thorax conservant ) N E P H B O P S . 

' un peu de mobi 
lité 
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GENRE ÉCREV1SSE. — Astacus ( 1 ) . 

Les Ecrivisses proprement dites sont des Astaciens d'eau 
douce qui sontfaciles à distinguer des espèces marines dont se 
composent les genres Homard et Ncphrops. Leur rostre est 
aplati, très-large à sa base, et plus ou moins triangulaire (2 ) . 
L'appendice, dont le pédoncule de leurs antennes externes est 
garni, est lamellcirt, et. assez grand pour recouvrir la ma
jeure partie des deux derniers articles pédonculaires situés 
an-dessous. Le cinquième anneau du thorax, au lieu d'être 
soudé aux précédens, y est simplement articulé (3) . Leur carpe 
est court et renflé , et ne forme pas d'angle avec le bras. La 
laine médiane de la nageoire caudale présente de chaque 
eêilé une dent vers son tiers postérieur , et est très-arrondic 
au bout. Les branchies, au lieu d'être conformées de ma
nière à représenter des brosses , sont garnies de cylindres 
si longs et si grêles, qu'elles ressemblent davantage à des pa
naches. Enfin il existe aussi des différences très-grandes dans 
la conformation des organes internes de la génération et de 
la digestion chez ces Crustacés, comparés aux autres Asta
ciens. 

Ainsi , chez les Ecrcvisses, la portion duodénalc de l'in
testin présente à sa face interne un grand nombre'de petites 
villosités, et n'est pas nettement séparée du rectum, qui est 
lisse à l'intérieur, tandis que chez les Homards le duodénum 
est lisse en dedans, le rectum est plissé à l'intérieur, et il 
existe entre ces deux parties du tube digestif une espèce de 
valvule circulaire ; l'appendice coeeal postérieur de l'intestin 
qui se voit à l'extrémité du duodénum des Homards manque 
chez les Ecrcvisses (4); le foie se compose de petits tubes caecaux 

( i ) Cancer, Lin. Herhst, e t c — Jsîuczls, Faljrir.ius , Latreilie , 

Leaoh, Lamarck, Desmarest, etc. 

(•j.) Pl. 9.4, fier. 1 . 

:· (3) Voyez Pl. ' 2 3 , fig. 3, e. 

(4) PL 4, fig. 1. 
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¿ 1 ) P L 14, fig. 12. 

(2) Cancer fluviatili*, Rondelet, Poissons, t- I I , p . 210. — Astçicus 

fluvialilis, Gesncr, Aqnat i l ,p . 104.—-A'drovande, Crust, p. 12g et 

i3o .—Jonston, Exsan. tab. 3 et 4 , fig. i.—Roesel, Ins. t. I l l , tab. 5 4 

et 6 1 . — Paster, Opus. subs. t. I I , Pl. 1.— Sulzer, tab. 23, tig. I5I. 

•—Crawfish, Pennant, Brit. Zool. t. IV, PL i 5 , hg. 2 7 · — Cancer as-

tacus, Linné, Syst. nat t. II , p. i o 5 i ; Fauna succica, p. 2 0 3 4 . —• 

Degéer, Mém. pour servir à l'hist. des Insectes., t. V i l , PL 20, 

rig. ] . — Villars , Linnœi Entomologia, t. I V , p. i 5 3 , — Eourcroy, 

Entom. Parisienne, t. I I , p. 5 4 0 — A s t a c u s fluviatili!, Fabr. Suppl. 

p - 4 o G . — Olivier, Encycl. t . V I , p . 3 4 a — ] 3 o s c , t . I I , p . 62 . 

hicn plus alongés, et. ses lobes antérieurs sont moins dévelop
pés; le testicule est, très-petit, et se compose de trois lobes, 
d'où naissent deux vaisseaux efférens très-longs et tortueux^l ) , 
tandis que chez les Homards ces organes sécréteurs sonttrès,-
alongés, s'étendent depuis la tête jusque dans l'abdomen 
et ne présentent pas de lobe médian, mais une simple com
missure, et ne donnent naissance qu'à des canaux efférens 
très-courts, 

LesEcrevisseshabitent les rivières et les ruisseaux, et se. 
tiennent ordinairement sous des pierres ou dans des trous 
situés dans les berges. Elles sonttrès-voraces, et se nourrissent 
de charognes aussi bien que de Mollusques , de petits Pois
sons et de larves d'Insectes. INotre Ecrevisse commune 
change de tégumens vers la fin du printemps, et à chaque 
mue grandit beaucoup , quelquefois d'environ un cinquième 
de son volume. Quelque temps avant cette époque on trouve 
dans l'estomac de ces animaux de petites masses calcaires 
semblables à des disques , qu'on appelle des yeux a"Ecre

visses , et qu'on employait autrefois en médecine. La durée 
de la vie paraît être de plus de vingt ans, et leur croissance 
ne s'arrête jamais complètement. 

I. ECBEVISSE COMMUNE.— Aslacus fluvialilis ( 5 ) . 

Rostre de la longueur du pédoncule des antennes externes, ar
mé de chaque côté d'une dent plus ou moins forte , située vers 
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Latreille, Hist, nat- des Crust, t. V I , p . 2 3 5 ; EncycL Pl. 286, p . \ , 

2, 3, et Pl . 28, fig. 8 ; Règne anim. de CuYier, t. IV , p. go. — 

Lamarck, Hist, des anim. sans vert. t . V , p . 2 1 6 . — Desmarest, 

Consid. sur les Crust- P- 9 1 1 . — -Guérin, Iconogr. Crust. PL 1 9 , 

bg. a-

(1) Astacus Hartunn , Fahricius , Supplérn. p . 4 ° / · — L a t r . Hist, 

nat. des Crust, t. V I , p. i\o.—Bosc, 'Hist, des Crust, t. I I , p. 0 2 , 

PL 1 1 , fig. 1 . — Astac.iis affinis. Say. Crust, of the United States 

Journ. of the Acad, of sc. of Philadelphia, vol. I, p. 168. — D e s m . 

Consid. sur les Crust- p . 2 H 2 . — Latreille, Règne anim. dcCuvier, 

t. I V . p. gi. dstacus Bartonii, Harlam, Medical and physical res

earches, p. 23o, fig. 2 . 

son tiers interne, et garni d'une légère élévation médiane; une 

dent de chaque coté de la région sternale, prés d e l à base du 

rostre, et une épine â la partie antérieure de la région bran

chiale ; carapace finement granulée. Fates antérieures renflées, 

et toutes couvertes de petits tubercules ; bord interne du carpe 

simplement denticulé. Epistome fortement rétréci entre la base 

des antennes externes, et se développant ensuite, mais sans sillon 

transversal bien distinct. 

Il existe deux variétés de cette Ecrerisse : dans l 'une, le rostre 

se rétrécit graduellement dès sa base, et ses dents latérales sont 

situées près de son extrémité ; dans l'autre, les bords latéraux 

du rostre sont parallèles dans leur moitié postérieure , et les 

dents latérales sont plus fortes et plus éloignées de son ex

trémité. 

Habite les ruisseaux dans toutes les parties de l'Europe. (C. M.) 

t , EGHEVISSB B A Ï T O N . — A Bari<mii(i). 

Rostre plus long , moins triangulaire et plus concave que dans 

l'espèce précédente , armé de chaque côté d'une épine située 

vers son tiers antérieur ; carapace épineuse de chaque coté au-

dessous de la légion stomacale. Fates antérieures médiocres et à 

peine granuleuses, si ce n'est sur le bord supérieur de la main 

et du doigt mobile , où se voit une double rangée de petits tuber

cules i une ou deux dents assez grosses sur le bord interne du 

carpe; bord antérieur du bras épineux. Epistome à peu près de 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



(1) ASLACUS BARIONII, Say, op. cit. p. 167 . — AUACUS AFFINIS , 

Harlarn, up. cit. hg. 3. 

( 2 ) Op. cit. p. 2 2 9 , fig. 1. 

même forme que dans l'espèce précédente, mais divisé par un 

sillon transversal profond. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite la rivière Delaware et autres parties de l'Amérique sep

tentrionale. (C. M.) 

3. E C R E V I S S E V O I S I N E . — A . affinis (1). 

Rostre très-court, presque aussi large que long, triangulaire, 

et à peine denté latéralement; carapace à peine granuleuse sur 

les côtés de la région stomacale. Pâtes antérieures fortes. Carpe 

offrant une dépression profonde en dessus ; une grosse dent en 

dedans, et quelques tubercules en dessous. Mains arrondies en 

dessons, ponctuées et tuberculeuses près de leur bord supérieur; 

doigts assez longs et forts. Epistome court, élargi, et sans étran

glement ni sillon transversal. Longueur, 3 ou 4 pouces. 

Habite les ruisseaux de l'Amérique du nord. 

L'AstacusBlandingii de M . H a r l a m ( 2 ) paraît être très-voisine de 

l ' A s l a c u s Barionii, mais en diffère par le rostre plus long , plus 

triangulaire et à peine denté latéralement, et par la forme des 

mains. 

4. E C R E V I S S E iusTRALASiENKE. — A . australasicnsu. 

(Planche s 4 , fig. i -5 , ) 

Carapace entièrement lisse. Rostre moins long que le pédon

cule des antennes externes, se rétrécissant graduellement dès sa 

base , et armé de deux petites dents latérales près de sa pointe. 

Mains comprimées , lisses , et garnies sur leur bord supérieur 

d'une crête mince plus ou moins denticulée. Deux épines aiguës 

sur le bord interne du carpe. Point d'épines au devant de la ré 

gion stomacale. Epistome très-grand , triangulaire et san! sillon 

transversal (Pl. 2 4 , fig. 2 ) . Longueur, environ 1 pouces. 

Habite la Nouvelle-Hollande. (C. M.) 
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S. É G R K Y I S S E C H I L I E N N E . — A . ch'rfetuis. 

Espèce très-voisine de la précédente , mais ayant le rostre plus 

court; le carpe dépourvu de dents ou de tubercules ; les mains 

renflées, arrondies en dessus et en dessous, peu tuberculeuses sur 

le bord supérieur, et a peine piquetées. Epistoine de même forme 

que chez l'Ecrevisse c o m m u n e , mais offrant un sillon transversal 

dans sa partie étranglée. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite les côtes du Chili. ( C. M . ) 

On trouve dans les carrières des environs de Pappenheim des 

empreintes d'une petite espèce de Crustacé macroure qui ressem

ble beaucoup à uneEcrevisse, et qui doit être, provisoirement au 

moins, rapporte'e à ce genre ; on en voit une figure dans l'ouvrage 

d e ^ n o r r ( i ) , et une seconde dans celui de M. Desmarest (z) , et 

nous proposerons de le dédier au premier de ces naturalistes , en 

y donnant le nom cVAstacus Knorrii. ( C. M. ) 

GENRE H O M A R D . — Homarus (3). 

N o u s croyons devoir séparer génér iquementdcsEcrev i s ses 

les H o m a r d s , q u i n e se t rouvent q u e dans la m e r , et q u i se 

dis t inguent par leur rostre grêle et armé de chaque côté de 

trois ou quatre é p i n e s , par la petitesse de l 'appendice l ame l -

l e u x d e s antennes externes qui ressemble à une dent m o b i l e , 

et ne recouvre qu' imparfa i tement le pénul t i ème article p é -

donculaire de ces organes par la soudure int ime d u dernier 

anneau d u thorax avec les précédons , par la conformat ion 

des branchies qu i ressemblent à autant de brosses, et qui sont 

au n o m b r e de v ing t de c h a q u e côté d u c o r p s , ainsi que par 

plusieurs autres particularités indiquées ci-dessus (4)· I l est 

( 0 Monum. du déluge, Pl. 5, n°. 8-5-

(a) Crustacés fossiles, p. i35 , Pl. n - f i g . 5. 

(3) Astucus, Fabricius, Latreille, Lamarck, Leicli , Desma

rest, etc. 

(4; Page 32tj. 
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aussi à noter q u e les yeux sont g lobuleux j les mains extrême

m e n t grandes , compr imées et ovalaires , et q u e le carpe est 

a longé et u n p e u déjeté en dehors . E n i i n la lame m é d i a n e 

de la nageoire caudale est à peine arrondie au b o u t , et ses 

épines latérales en occupent les angles postér ieurs . 

i . H o m a r d commun. — H. vulgans ( i ) . 

Rostre dépassant le pédoncule des antennes externes, recourbé 

vers le bout , et armé de chaque côté de 3 grosses dents coniques 

très-rapprochées ; point de dents sur sa face inférieure ; une forte 

épine de chaque côté de sa base. Mains grandes , ovalaires, très-

comprimées en dehors , et légèrement renflées le long de leiïr 

bord externe ; quatre ou cinq dents coniques, et mousses sur 

leur bord supérieur, et point de dent prés de l'extrémité posté

rieure de leur bord externe; doigts très-aplatis, et alongés des 

deux côtés ; carpe garni en dessus de 5 tubercules, et en dessous 

d'un sixième. Couleur, brun bleuâtre; atteint im pied de long , 

et se lient près des côtes, au milieu des rochers. ( C M . ) 

2 . HOMARD AMÉRICAIN. — H. americanus ( 2 ) . 

Rostre long, droit, granuleux ou légèrement épineux en des

sus, portant de chaque côté 2 ou S grosses dents coniques , très-

éloignées entre elles , et armé en dessous de 2 dents coniques situées 

près de sa pointe. Mains énormes, larges, renflées et de grandeur 

(1) Astacus marinus,Belon, De Aquatilibns, p. 356. — A s t a c u s ve-

rust Aldrovande, de Crust, p . l i a et rai . — Cancer grammnrus , 

Lin. Fauna suec. p. ao33;Syst. nat/-^Herbst, t. II , y. 4^, PI- a5. 

—Aslacus marinas, î'abr. Suppléiu. p. 4 ° 6 - — P e n n a n t , Brit. Z 0 0 L 

t. I V , Pi. 10 , f ig . 2 1 . — Olivier, Lncyclop. p. 3 4 2 . —Lalre i l le , 

Hist. nat. des Crust, t. V I , p- 2 3 3 ; Encyr.l. Pl. 2 8 j , fig. 1 (d'après 

Pennant) ; Règne anim. de Cuvier, t .I V , p. 8g, etc. —Bosc, t. I I , 

p. 6 2 , Pl . 1 1 , fig. I . — Lamarck, Hist , des anim. sans vert. t. V , 

p. 2 1 6 . — D e s m . Consid. sur les Crust, p. 2 1 J , PL 4 ' , fig. I 

( 2 ) Astacus marinus americanus , Seba, t- I I I , PL 17, fig- 3 . —• 

Astacus marinus, Latreïlle, F'ncycl. PL 2 9 1 , fig. 1. — Say, Jouru. 

of the Acad, of Philadelphia, vol. I, p. 14G. 
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irès-inégale ; l'une un peu comprimée eu dehors, à pinces allongées 

et comprimées, el armée da 4 tubercules sur le bord supérieur, 

de i sur sa face interne, près des précédens , et d'un sixième 

sur sa face supérieure, près de l'extrémité postérieure de son 

bord externe ; l'autre ma in , arrondie de toutes parts , extrême

ment épaisse, à doigts très-court» et très-gros, et armée d'une 

dent de plus sur le bord supérieur, et d'une de plus sur la face 

interne. Carpe comme dans l'espèce précédente. Longueur ( d u 

corps) , près de deux pieds. (C. M.) 

3 . H o m a r d EU C a p . — H. capensis ( i ) . 

Corps grêle. Rostre aplati, beaucoup plus court que le pédoncule 

des antennes externes, et Jinement denticulè sur les bords. Carpâ 

granuleux; mains alongées, très-comprimées, garnies sur 1» 

bord supérieur d'une crête finement denticulée , et couverte de 

poils en dessus. Longueur, environ 5 pouces (G. M . ) . 

VAstacus scaber de Fabricius ( 2 ) nous paraît être le même que 

le précédent ; seulement cet auteur se serait trompé dans le 

nombre des pinces , comme il l'a fait aussi pour le Nephrops. 

VAstacus cœrulesccns , 1 ' Astacus fulvus et XAslacus fulgens (3) 

du même auteur nous sont inconnus , et sont considérés par La. 

treille comme des espèces douteuses. 

C m b i NEPHROPS. — Nehprops (4j. 

Les Nephrops o n t le Corps b e a u c o u p plus a longé que les 

Ecrivisses ; leur rostre grêle et assez long est a r m é de dents 

(!) Herbst, t. II , p-liO- PL 2 6 , fi*. t. » - Latreille , Hist. nat. 

des Crust, t V I , p. 2 4 0 . 

(a) Supplem. p. 4 °7 - — Bosc, t. I I , p. 6a. 

(3) Fabr. Supplem. p . 40.8—·• Latr. Hist, nat des Crust, t. V I , 

p. u 4 i . 

(4 ) Aslacus, Fabricius, Pennant, Latreille, Lamarck, etc. — 

P/ephrops , Leach, Malar. Brit. —Desmarest, Consid. sur les Crust. 
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(1) Astacus mediœ magnitudinis prior. Aldrovande, op. c i t . p . ï l 3 . 

— Seba, Mus. t. I I I , Pl. ai, fig. 3 . — Pontoppidan, Hist, de 

K o n v é g e , t. II , Pl. 25 . — Cancer norwegicus, Lin. Fauna Suec. 

no. 20.19 ; Mus. Lud. L i e p. t\5G, Mus. Adol . Frid. 1, p. 88. — 

Herbst, t. I I , p. 3 2 , PI 2 6 , iig. 3. — Astacus norwegicus , Fa-

bricius, Entom. Sept. p. 4 1 8 . — Pennant, Brit. Zool. t. I V . — 

Degcer. Mem. Ins. t. V I I , p. 3y8 , Pl. 24, fig- 1· — Oliv. Encyc. 

t. V I , p- 347 . — Latreille , Hist, des Crust, t. V I , p. 241 ; Encyc. 

Pl . 294 , fig. 1 ; Règne anim. de Cuvier, t. I V , p- 18g ; etc. — 

Bosc, Hist, des Crust, t. I l , p. 62. — Lamarck, Hist des anim. 

sans vert. t. V , p . 2 1 6 . — Nephrops nurwegicus, Leach, Malac. Pod. 

Brit. PL 36. — Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 2 i 3 , Pl. 3^, 

Iig. 1. — Guérin, Iconog. Crust T l . 1 9 , Iig. i. 

latérales comme celui des Homards. Les yeux sont gros et 

reniformes. L'appendice lamelleux des antennes externes est 

large et assez long pour dépasser le pédoncule situé au-des

sous. Les appendices de la bouche ne présentent rien de 

particulier. Les pâtes de la première paire sont longues et 

prismatiques; celles des deux paires suivantes ont la main 

comprimée. L'abdomen n'offre rien de remarquable. Enfin 

les branchies sont disposées comme chez les Homards. 

NEPBHOPS NORWEGIÈN. — N. norwegicut (i). 

Carapace pubescente , armée de quelques pointes sur la région 

Stomacale et de trois lignes granuleuses sur la moitié postérieure; 

rostre de la longueur du pédoncule des antennes externes, of

frant en dessus 2 petites crêtes longitudinales, et de chaque côté 

3 dents. Angle externe du premier article des antennes externes 

prolongé eu forme de q. Mains garnies de /¡ crêtes, grosses, hé

rissées chacune de i ou ) rangées de tubercules dentiformes, sa

vo ir : une sur le bord supérieur , une sur le bord inférieur, 

une autre au milieu de sa face externe , et une autre en dedans. 

Abdomen ayant l'apparence d'être sculpté, offrant en dessus des 

sillons transversaux et obliques, de formes diverses, remplis d'un 

duvet serre. Lorjgueur, environ 6 ou 7 pouces. 

Habite les mers du Nord et l'Adriatique. (G. M.) 
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(1) Palinurus llegleyanus , Desmarest, Crust. fossiles, p. l 3 2 , 

PI, u , fig. 3 . 

(2) Geology of Sussex, p. 2 3 1 , pl . 29, fig. 1 , 4 et 5 ; Pl. 3o , 

fig. 1 et 3 ; Pl . 3 i , 

CRUSTACÉS, TOME II. 2 ^ 

Ainsi que nous l'avons de'jà dit , le Crustacé fossile , figure' par 

M . Desmarest sous le nom de L A N G O U S T E E E R E G E E Y ( I ) , nous 

paraît avoir plus d'analogie avec les Kephrops qu'avec aucun 

autre genre de Macroures, mais devra probablement constituer un 

genre particulier ; du reste , on ne connaît pas encore la confor

mation des pâtes ni des antennes de cet animal, et par conséquent 

on ne peut encore se prononcer définitivement à ce sujet. 

L ' A S T A C B S L E A C H I I , de M. Manfell ( 2 ) , est un Crustacé fossile 

qui paraît bien appartenir à la famille des Astacieus , mais qui 

diffère considérablement des espèces dont se composent les trois 

genres dont nous venons de parler. Malheureusement il n'est en

core qu'imparfaitement connu. Ses pinces sont remarquables par 

leur longueur et leur armature. On le trouve dans la formation 

crayeuse du sud d'Angleterre. 

L e genre COLEIA, établi récemment, par M . B r o d c r i p , 

d'après un Crustacé fossile du L i a s , n'est aussi qu' imparfai 

t e m e n t c o n n u , mais n o u s paraît devo ir être intermédiaire 

entre les As tac i cns et les Sa l icoques . V o i c i les caractères q u e 

ce naturaliste y assigne : 

« Base des antennes internes ne dépassant pas l'épine 

antérieure d u thorax , et terminée par deux filets annelés . 

A n t e n n e s externes pourvues d'une grande écaille r u d e , et 

armées d'épines sur le cô té externe de leur article p é d o n -

culaire ; leur iîlet terminal g r a n d , mais de longueur i n d é 

terminée . Y e u x p é d o n c u l e s , dirigés en d e h o r s , et ressem

blant , p a r l e u r f o r m e et l eur posi t ion, à ceux des Langoustes . 

Pâtes de la première paire longues et grêles ; le cubi tus 

( Carpe ? ) , garni de petites épines ou dentelures sur le b o r d 

in terne , et t e r m i n é en dehors par trois fortes épines , mais 

a longé et m i n c e ; pinces légèrement incurvées , filiformes , 
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F A M I L L E D E S S A L I C O Q U E S . 

L a f a m i l l e d e s S a l i c o q u e s e s t e x t r ê m e m e n t n o m 

b r e u s e , e t s e c o m p o s e d e D é c a p o d e s M a c r o u r e s , d o n t 

l e c o r p s e s t e n g é n é r a l c o m p r i m é l a t é r a l e m e n t ( a ) ; l ' a b 

d o m e n t r è s - g r a n d , e t l e s t é g u m e n s s i m p l e m e n t c o r n é s . 

D e m ê m e q u e c h e z l e s A s l a c i e n s , l a b a s e d e s antennes 

externes e s t g a r n i e e n d e s s u s d ' u n a p p e n d i c e l a m e l -

l e u x ; m a i s i c i c e t t e l a m e e s t b e a u c o u p p l u s g r a n d e , 

e t r e c o u v r e p r e s q u e t o u j o u r s e n e n t i e r , e t e n g é n é 

r a l d é p a s s e d e b e a u c o u p l e p é d o n c u l e s i t u é a u -

d e s s o u s (3). Les pâtes s o n t e n g é n é r a l g r ê l e s e t t r è s -

l o n g u e s , e t l e s f a u s s e s p â t e s n a t a t o i r e s s o n t e n c a i s s é e s 

à l e u r b a s e p a r d e s p r o l o n g e i n e n s l a m e l l e u x d u s e g 

m e n t d o r s a l d e s a n n e a u x c o r r e s p o n d a n s d e l ' a b d o m e n 

q u i d e s c e n d e n t t r è s - b a s . L a n a g e o i r e c a u d a l e e s t 

g r a n d e e t b i e n f o r m é e . E n f i n , l e s branchies s o n t t o u 

j o u r s c o m p o s é e s d e l a m e l l e s h o r i z o n t a l e s , e t s o n t e n 

g é n é r a l p e u n o m b r e u s e s . 

( i ) Jiroderip, Proceedings of the Geological Society, i835, t, II , 
p . 2 G I . 

(a) PI. 25 , fig. i, 8, jo, i3 ; PI. 25 , fig, 4 et 6 . 

(3) Pl. 25, fig. j4. 

lisses et pointues. Thorax (carapace) , mince , divisé trans
versalement par deux sillons qui séparent les différentes ré
gions , tuberculeux, épineux sur les côtés, présentant an
térieurement trois échancrures , dont la médiane est la plus 
grande , et ayant chacun de ses quatre angles prolongés en 
une forte épine. » 

L'espèce unique, qui a servi à l'établissement de ce genre, 
a reçu le nom de Coleia antiqna (1 ), et a été trouvé à l'état 
fossile dans le Lias de Lymc Régis en Angleterre. 
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N o u s d i v i s e r o n s c e t t e f a m i l l e e n q u a t r e t r i b u s , r e -

c o n n a i s s a b l e s a u x c a r a c t è r e s s u i v a n t s . 

TRIBU DES CRANGONIEKS. 

A n t e n n e s i n t e r n e s i n s é r é e s s u r la m ê m e l i g n e q u e les e x 

t e r n e s ; p â t e s d e l a p r e m i è r e p a i r e t e r m i n é e s p a r u n e m a i n 

s u b e h é l i f o r m e . 

TRIBU DES ALPHÉEITS. 

A n t e n n e s i n s é r é e s s u r d e u x r a n g s ; l e s i n t e r n e s a u - d e s s u s 

d e s e x t e r n e s . R o s t r e t r è s - p e t i t e t a p l a t i . P â t e s r o b u s t e , e t n e 

p r é s e n t a n t p r e s q u e j a m a i s d e v e s t i g e s d ' a p p e n d i c e ftabelli-

l ' o r m e n i d e p a l p e ; c e l l e s d e l ' u n e d e s t r o i s p r e m i è r e s p a i r e s 

t r è s - f o r t e s ; c e l l e s d e s t r o i s d e r n i è r e s p a i r e s t o u j o u r s m o n o 

d a c t y l e s . 

TRIBU DÈS PAI.ÉMONIETVS. 

A n t e n n e s i n s é r é e s s u r d e u x r a n g s . R o s t r e g r a n d , l a m e l -

l e u x , c o m p r i m é e t d e n t e l é . P â t e s r o b u s t e s , s ans a p p e n d i c e s 

à l e u r b a s e ; c e l l e s d e s d e u x p r e m i è r e s p a i r e s e n g é n é r a l d i d a c -

t y l e s , m a i s g r ê l e s , e t c e l l e s d e t r o i s d e r n i è r e s p a i r e s t o u j o u r s 

m o n o d a c t y l e s . 

TRIBU DE PENÉEIÎS. 

A n t e n n e s i n s é r é e s s u r d e u x r a n g s . R o s t r e e n g é n é r a l p e t i t 

o u n u l . P â t e s g r ê l e s e t p o r t a n t p r e s q u e t o u j o u r s à l e u r b a s e 

u n a p p e n d i c e l a m e l l e u x p l u s o u m o i n s d é v e l o p p é ; c e l l e s d e l a 

t r o i s i è m e p a i r e s o u v e n t d i d a c t y l e s . A b d o m e n e x t r ê m e m e n t 

l o n g e t c o m p r i m é . 

T R I B U D E S C R A N G O N I E N S . 

C e t t e d i v i s i o n n e c o m p r e n d q u ' u n s e u l g e n r e , 

m a i s l e s C r u s t a c é s d o n t e l l e s e c o m p o s e d i f f è r e n t t r o p 

d e s a u t r e s S a l i c o q u e s p o u r ê t r e c o m p r i s d a n s l e s t r i 

b u s n a t u r e l l e s f o r m é e s p a r c e s d e r n i è r e s . E l l e c o r 

r e s p o n d a u g e n r e C r a n g o n d e F a b r i c i u s , q u i a é t é 

3 2 . 
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Ci) Pl. 25 , fig. i 5 . 

subdivisé sans nécessité par Leacli et par M . Risso en 

Crangons proprement dits , Egeons et Pontopli i lcs. 

C E I S B CRAJVGOIV. — Crangon. 

Le genre Crangon, établi par Fabricius, comprend les 
Salicoqucs, dont les pâtes antérieures sont terminées par une 
main monodactyle et subchélifbrme (Pl. i5 , fig. i 4 ) -

La carapace de ces Crustacés est beaucoup plus dépri
mée que chez les autres Salicoques, et ne présente en avant 
qu'un rudiment de rostre. Les yeux sont courts , gros et 
libres. Les antennes sont insérées presque sur la même ligne 
transversale j celles de la première paire sont dilatées à leur 
base, au côté externe de laquelle se voit une écaille assez 
grande; leur pédoncule est court, et elles se terminent par 
deux blets multi-articulés. Les antennes externes insérées 
en dehors , et un peu au-dessous des précédentes , n'offrent 
rien de remarquable. Les mandibules sont grêlesjct dé
pourvues de palpe ( 1 ) . Les pâtes - mâchoires externes, 
pédiformes et de longueur médiocre, se terminent par un 
article aplati et obtus ; elles portent en dedans un palpe 
court , terminé par un petit appendice flagrifbrme dirigé 
en dedans. Le sternum est très-large en arrière. Les pales 

de la première sont fortes, et se terminent par une main 
aplatie, sur le bord antérieur de laquelle se replie une 
griffe mobile; il est aussi à noter que l'angle interne de 
cette main, qui correspond à la pointe de la griffe, est 
armé d'une dent représentant un doigt immobile rudi-
mentaire. Les pales des deux paires suivantes sont extrê
mement grêles ; les secondes se terminent en général par 
une pince didactyle très-petite, et les troisièmes sont 
monodactyles , comme celles de la quatrième et de la 
cinquième paires, mais ces quatre pâtes postérieures sont 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



DES C R U S T A C É S . 3 4 * 

b e a u c o u p p lus fortes. L ' abdomen est t rè s -grand , et ne p r é 

sente dans sa con format ion rien de r e m a r q u a b l e . Enf in les 

branchies ne sont, qu'au n o m b r e de sept de chaque côté d u 

thorax . 

§ i . ESPÈCES AYANT LES PÂTES DE LA SECONDE PAIRE PRESQUE AUSSI LON

GUES QUE CELLES DE LA TROISIÈME PAIRE. 

i . C R A N G O N C O M M U N , — C, VULGARIS ( i ) . 

Carapace et abdomen presque entièrement lisses (seulement 

i petite épine médiane sur la région stomacale, et i latérale au-

dessus de chaque région branchiale). Filets terminaux des an

tennes internes plus de deux fois aussi longs que leur pédoncule. 

Appendice lamelleux des antennes externes grand et alongé (en

viron deux fois aussi long que le pédoncule des antennes in

ternes). Dernier article des pates-mâchoircs externes long et 

étroit. Pâtes des deux dernières paires de grosseur médiocre. 

Une forte épine insérée sur le sternum, entre les pâtes de la 

deuxième paire , et dirigée en avant. Abdomen lisse et sans ca

rène. Lame médiane de la nageoire caudale pointue et sans 

sillon en dessus. Longueur, environ 2 pouces. Très-commun sur 

nos côtes, où o j i le connaît sous le nom de crevette ; couleur, gris-

verdàtre , ponctué de brun ; ne devient pas rouge par la cuisson 

comme la plupart des Salicoques (C. M . ) . 

(1) Cancer crangon, Seba, t. I I I , PL 2 1 , fig. 8. — Garnaat, Bas-

ter, Opus. subs, n , Pl. 3, fig. 1 , LI. — Koesel , Insectes, t, I I I , 

PL 2 1 , fig. 8. — SOUILLA cinerea, Klein, Remarques sur les Crusta

cés, fig. Ii et C. — A s l a c u s crangon, Herbst , t. I l , p. 5^, PL 2g , 

fig. 3 et 4. ~ Pennant, Prit. Zool. t. IV , PL i5 , f ig . 3o. — Olivier, 

Kncyc. t. V I , p. 348, PL 2 0 4 , fig. 4 3 7 . — Müller , Zoo l . Dan. 

t. I I I , £• 57 , Pl . 14, fig. 4 à 1 0 . — Crangon vulgaris, Fabricius , 

Suppl. p. 4 ' o - — L a t r . Ilist. nat. des Crust t. V I , p. 267, I L 55, 

fig. 1, 2 •—Lamarck, Syst. p. i5g, et Hist, des anim. sans vert. t. V , 

p. 202. — Leach, Kncyc. d'Edimb. Supt. V I I , Pl. 221 ; et Malac. 

Brit. Pl . 37 , B—-Desmaiest , Consid. sur les Crust, p. 218 , Pl. 38 

fig- 1. 
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a. C R A N G O N F A S C I É . — C. jasciatus ( i ) . 

Petite espèce extrêmement voisine du Crangon commun , mais 

ayant le pédoncule des antennes internes beaucoup plus court, les 

épines latérales de la carapace à peine marquées, et point d'épine 

sternale entre la base des pâtes de la deuxième paire. Abdomen 

un peu gibbeux et rétréci brusquement vers le tiers posté

rieur. Longueur , environ i pouce. Une bande transversale brune 

sur le quatrième anneau de l'abdomen. 

Habite la Méditerranée. ( G . M . ) 

Le CRAHGON A SEPT ÉPINES de M . Say ( 2 ) ne paraît différer que fort 

peu du Crangon commun ; la description qui en a été donnée est 

applicable en tous points à ce dernier, et à moins de renseigne-

mens ultérieurs serait difficile à distinguer ; il me paraît cependant 

probable qu'il n'appartient pas à la même espèce. 

3. C R A X G O N B O R É A L . — C. boreasÇS). 

Carapace rugueuse, armée sur la ligne médiane d'une crête 

tridentée , et d'une série de dentelures sur chacune des régions 

branchiales. Abdomen sculpté, et surmonté d'une crête médiane 

sillonnée longitudinalement. Article des pates-mâchoires externes 

ovalaire. Appendice IamelleuX des antennes externes court et 

très-large. Pâtes des deux dernières paires très-grosses. Une crête 

( 1 ) Risso, Crust, de Nice. p. Sa, Pl. 3, fig. 5 ( figure très-mau

vaise ) , et Hist- nat- de l'Eur. mérid. t. V , p. 6 4 . •— R o u x , Mé

moire sur les Salicoques, p. 3 3 . 

( 2 ) Crangon septemspinosus , Say, Journ. of the Acad, of sc. of 

the Philadelphia, vol. I , p. 2 4 6 . 

(3) Cancer bóreas, Phipps, Voyage au pôle boréal, p. ig'j , Pl. 1 1 , 

fig. i. — C. bóreas? Muller Fauna dánica, t. IV , p. j/J, PL i3a, fig. 1. 

•—-Cancer homaroides, Of.lion, Fahricius, Fauna G roenlendica, p. 2 4 1 • 

—- Astacus bóreas , Olivier, Encyc. t. V I , p. 346*. — Crangon bóreas, 

Fabricius , Suppl. p. 4 ' ° - — Latreille, Hist. liât, des Crust, t. V I , 

p. 2 6 7 . — Lamarck , Hist, des aniru. sans vert. t. V , p. 2 0 1 . — 

Sabine, Append, au Voyage du capit. Parry, p. 5 7 . 
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D E S C R U S T A C É S . 3 ^ 

dentelée, très-forte, sur In région médiane du sternum. Lame 

médiane de la nageoire caudale obtuse , creusée en dessus d'un 

sillon longitudinal, et armée, de sept, épines, dont quatre latérales 

et trois terminales. Longueur, environ 6 pouces. 

Habite les mers polaires. ( C . M. ) 

§ 1 . Espèces ayant les pâtes de la seconde paire beaucoup plus 

courtes que celles de la troisième paire. 

/ [ . C R A N G O N C U I R A S S E . — C r a n g o n eatapractus ( î ) . 

Carapace armée de 5 nu de y rangées de dents ; abdomen 

sculpté et surmonté d'une crête sillonnée longitudinalement. 

chez le mâle ; lisse, et garnie seulement de crêtes sur sa partie 

postérieure chez la femelle. Antennes internes très-courtes, ne 

dépassant guère les pates-mâcboircs externes. Appendice lamel-

leux des antennes externes extrêmement court chez le mâle (dé

passant à peine le pédoncule des antennes internes). Pâtes de la 

seconde paire très-courtes , mais terminées par une patite main 

très-bien formée. Longueur, environ a pouces. 

Habite la Méditerranée. ( C . M. ) 

5. CRANGPX* A SEPT C A R È N E S . — C. septemeannatas ( 2 ) . 

Carapace garnie de sept crêtes longitudinales dentelées. Abdo

men caréné en dessus. Appendice lameb'eux des antennes externes 

grand , et à peu près deux fois aussi long que le pédoncule des 

(1) Cancer eatapractus , Ol iv i , Zool. adriat. tab. 3, fig. I . — 

Egeoii lorìcatus, Risso, Crustacés de IXice, p . 100, e t Hist. nat. de 

l'Eur mérid t. V, PI. 1, fig. 3. •— Pontoplulus spinosus , Leach, 

Trans, of the Lin. Soc. vol. X I , p. 34cì, et Malac. Pod. Rrit. tab. 3^. 

— Crangon spìnesus, Lamarck, Hist, des aniin. sans vert. t. V , 

p 202. — E g e n n . loricatus , Desmarest, Consid. p . 210 . — Roux , 

Salicoques, p . 34-

(2) Sabine , Appendice to Capt . Parry's Voyage , p . 58, tab. 2 , 

lig. I i - ) 3 . 
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antenne» externes. Pâtes de la seconde paire excessivement courtes 

et monodaclyles. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite les mers polaires. 

M . Risso a donné le nom de crangon rufopunctatus ( i ) à une 

petite Salicoque de la Méditerranée , qu'il regarde comme étant 

u n e espèce particulière de Crangon. Mais sa description est trop 

incomplète pour ne pas laisser des doutes à cet égard. 

Nous ne savons presque rien du CRAXCON MARCINATLS de Fabri-

cius ( 3 ) . 

Le CiiANcoN DE M A G N E V I E L E , Crangon MagneçilUi de M. Eudes 

Delonchamps ( 3 ) , est un Crustacé fossile qui n'est encore 

qu'imparfaitement c o n n u ; mais qu i , d'après la conformation de 

ses pâtes paraît appartenir au genre Crangon, o u , du moins , 

n ' e n diffère que peu. 

11 a été trouvé a Vaucelles, dans le calcaire jurassique de 

Caen . et se fait remarquer par la grandeur des pâtes de la se

conde paire , qui sont plus longues que toutes les suivantes. 

Un autre fossile ( 4 ) , trouvé dans le calcaire à Polypiers de 

Banville, et considéré, par M. Delonchamps, comme apparte

nant à la m ê m e espèce que le précédent, nous paraît devoir en 

être distingué à raison de la forme de la main subehéliforme, et 

de quelqu'autres caractères importans. 

Le genre M K S A P U S , de M . Rafïinesque, paraît avoir de 

l'analoaie avec les Craneons ; mais a été caractérisé d'une 

( 0 Crust, de Nice, p. 83, et Hist, de l'Eur. rnérid t. V , p. G5. 

(2) Voici tout ce que cet auteur eu dit : 

« C. Rostro brevi, compresso, subulato, abdominis margine basi 

argenteo. Habitat in Isle de France. Dom. DaldorfT. Statura et ma

gnitudo omnino Crangon vulgaris at distinctus margine abdominis 

ultra dimidium argenteo. » Fabricius , Supplém. Ent. Syst. p. ̂ 10. 

(3) Mémoire pour servir à l'histoire naturelle des Crustacés fos

siles, par M . Eudes Delonchamps. Mémoires de la Société linnéeiine 

de Normandie, t. 5 , p. l\i, pl. 2 , fig. 1. 

(4) Loc. cit . , i, fig. 3 et 3. 
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manière trop imparfaite pour pouvoir encore prendre place 

dans une méthode naturelle. Voici tout ce que nous en sa

vons : «Ecaille de la base des antennes externes, épineuse. 

Première paire de pieds chéliforme ; la seconde et la troi

sième pinciieres. » 

« Mesapus Jasciatus, glabre. Rostre tronqué , entier ; épaules 

biépineuses ; dos épineux ; bras égaux ; queue à deux bandes 

noires transversales, et terminées par deux appendices m e m 

braneux. » 

T R I B U D E S A L P H É E N S ( i ) . 

Les Salicoques que nous réunissons dans cette d i 

vision ont les formes plus trapues que celles qui vont 

suivre, mais ne sont pas déprimées comme les Cran-

gons ( 2 ) . Leur rostre est t rès-court , et n'a jamais la 

forme d'une grande lame placée de champ, comme chez 

les Palémoniens. Les antennes internes sont placées au-

dessus des externes, et sont en général très-courtes; 

enfin l'une des paires de pâtes est très-grosse, et en 

général terminée par une forte main didactyle. Il est 

aussi à noter que presque toujours les deux paires de 

pâtes antérieures sont didactyles, et que celles de la 

troisième paire ne le sont jamais ; enfin celles des trois 

dernières paires sont assez robustes, et servent pour la 

marche aussi bien que pour la nage. 

Les caractères indiqués dans le tableau suivant fe

ront distinguer entre eux les divers genres qui font 

partie de cette tribu. 

( 1 ) Voyez Raflinesque , Précis de découvertes somologiques et 

Dcsmarest, Consid. sur les Crust . , p a g e a i S , note 

(j) Pl.'24, fig. u et ¡5, et Pl. iSbis, fig. 4 
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GENRE A T Y E . — Alya (1). 

Les Crustacés, dout Leaeli a formé le genre Atye, sont 
très-remarquables par la grosseur des pâtes des trois der
nières paires, et la conformation singulière de celles des deux 
paires antérieures. Leur forme générale (Pl. 2 4 , fig. 1 5 ) est 
à peu près la même que celle des Ecrevisses (aux pinces près) 5 
la carapace est un peu comprimée et armée d'un petit rostre 
horionztal ; les yeux sont très-courts, mais ne sont pas 
recouverts par la carapace, comme cela a lieu dans le 
genre Alphée. Les antennes internes portent une écaille 
très-petite au côté externe de leur premier article, qui est 
court et concave en dessus; les deux articles suivans sont 
courts et cylindriques; enfin les deux filets multi-articulés, 
qui terminent ces organes, sont cylindriques et très-courts. 
Les antennes externes sont insérées au-dessous des précé
dentes ; l'appendice lamelleux, qui en recouvre la base, est 
ovalaire et de grandeur médiocre, mais dépasse le pédoncule ; 
enfin le filet terminal est gros et court. Les mandibules sont 
fortement dentées et dépourvues d'appendices palpiformes 
( fig. 1 7 ) . Les pates-mdchoires externes sont petites, grêles, 
et recouvertes par les pâtes thoraciques des deux premières 
paires, qui sont également très-courtes, et terminées par u n e 
petite main ovalaire didactyle, qui est fendue dans toute sa 
longueur, et articulée avec le carpe par le milieu de son bord 
inférieur (fig. 1 8 ) . Les pâtes de la troisième paire sont 
grandes et extrêmement grosses jusqu'au bout ; le tarse qui 
les termine est fort, mais excessivement court, et logé entre 
deux épines de l'article précédent. Les pâtes des deux 
paires suivantes ont la même forme, mais sont plus cour 

(1 ) Atys , Leach, Trans. oftlie Lin. Suc. vol. i l . — A t y a , ejus-
dem, Zool. IMiscel. t. 111. —Latrei l le , Règne anim. de Cuvier, 
t. IV . p. çj'L —• Desmarest, Considérations sur les Crust. p. ûj-4..— 
Roux, etc. 
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tes et moins grosses. Toutes, à l'exception de celles de la 

cinquième paire, portent au côté externe de leur article 

basilaire un petit appendice flabelliforme, plus ou moins ru-

dimentaire, L'abdomen est gros, un peu comprimé et trapu ; 

les fausses pâtes situées au-dessous, se terminent par des lames 

ovalaires assez larges (fig 1 9 ) , et les lames externes de la na

geoire caudale présentent vers leur milieu une jointure, dont 

le bord supérieur se termine en dehors par une petite épine, à 

peu près comme chez les Astacicns. Enf in les branchies sont, 

de chaque côté, au nombre de huit, dont les deux premières 

rudimenlaires. 

On ne sait rien sur les moeurs de ces Crustacés , dont on 

ne connaît encore qu'une seule espèce. 

A T Ï E É P I N E U S E . — A . scabra ( i ) . 

(Planche^24 , fig. i a - i g . ) 

Rostre triangulaire, armé de trois petites crêtes parallèles, 

dont la médiane la plus longue ; région stomacale un peu ru

gueuse. Pâtes des deux premières paires ne dépassant pas le pé

doncule des antennes externes , et terminées par deux faisceaux 

de poils. Celles des trois dernières paires hérissées de petites 

pointes. Deux séries de petites épines sur la lame médiane de la 

nageoire caudale. Longueur, environ 4 pouces. 

Habite les côtes du Mexique ( C. M.) 

GENRE HYMÉ^OCÈRE. — Hymenocera (2). 

Nous ne connaissons les Hyménocères de Latreille que 

d'après la courte description que ce savant en a donnée. Le 

( 0 Atja scalra, Leach, Trans. of the Linn. Soc. v. X I , p. 34$. 

— Atyu svabra, ejusdem, Zool. Miscel. v. 111, PL 131 .—Desmarest, 

Consid. sur les Crust. p. 2 1 7 , PL 3^, iig. 2 . — Roux , Salicoques , 

p. 2 ; . 

(2) Latreille, Règne anirn. de Cuvier, t. I V . p. g5 , etc. —• Des

marest, >Consid. sur les Crust. p. 2 2 7 . — Houx, Salicoques, p. 27. 
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§ (i) Astacus , Fabricius , Etitom. Syst. — Valemon , Olivier. •—• 

Alpheus, Fabricius , Suppl. tint. Syst. — Latreille, Hist. nat. des 

Crust. ,· i fouv. Diet, d'liist. nat. ; Kegne anim. etc. — Desmarest, 

Consid. sur les Crust, etc. 

(2) PI. i \ , lijj. II et 1 2 . 

caractère le plus remarquable de ce genre est tiré de la con
formation des pieds ; ceux de la première paire sont termi
nés pai' un long crochet, bifide au bout, et à divisions très-
courtes ; les deux suivans sont fort grands ; leurs mains et 
leur doigt mobile sont dilatés, membraneux et comme fo
liacés ; les pieds des trois dernières paires sont monodac
tyles. Les pâtes-mâchoires externes sont foliacées, et recou
vrent la bouche. Enlin les antennes supérieures se terminent 
par deux filamens, dont le supérieur est membraneux, di
laté et. foliacé. 

L'espèce unique, d'après laquelle Latreille a établi ce 
genre, avait été trouvée dans les mers d'Asie, et faisait partie 
de la collection du Muséum ; niais elle parait avoir été per
due depuis plusieurs années, car je ne l'y ai jamais vue.]] 

G E S R E ALPJIEE. — Alpheus (1). 

Le genre Alphée, établi par Fabrieius, mais assez, mal 

connu jusqu'ici, est très-remarquable parla manière dont le 

bord antérieur de la carapace s'avance au-dessus des yeux, 

en formant au-dessus de chacun de ces organes un petit bou

clier voûté (2). Le rostre est très-petit et manque quelquefois ; 

la carapace ne présente du reste rien de particulier. Les an

tennes supérieures sont petites ; leur premier article est 

court, et armé en dehors d'une lame ordinairement spini

forme; les deux articles suivans sont cylindriques, et les fi

lets terminaux sont au nombre de deux, dont le supérieur 

plus gros et plus court que l'inférieur, et présentant des traces 

d'une division en deux filamens vers le bout. Les antennes 

inférieures s'insèrent en dehors et en dessous des précé

dentes ; leur palpe lamelleux est de grandeur médiocre ou 
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(1) Palemon brevirostris, Olivier, Encycl. t. V I I I , p. 664, Pl. 3ig, 

Hg. 4- — A s p h a l i u s brevirostris, Roux, Mém. sur les Salicoques, 

p . 22. 

Le genre ASPHALIUS de M Roux , établi seulement d'après la 

mauvaise ligure de l'Encyclopédie que nous venons de citer, ne 

peut être conservé. 

même quelquefois petit et pointu , et leur filet terminal ne 
présente rien de particulier, si ce n'est qu'il est souvent un peu 
comprimé Les mandibules sontpourvues d'un appendicepal-
pifurme court, large et aplati. La forme des pates-mdchoires 

externes varie un peu ; tantôt elles sont grêles et alongécs , 
d'autres fois de longueur médiocre , et terminées par un ar
ticle élargi et presque foliacé. Les pâtes des deux premières 
paires sont didactyles ; les antérieures sont, fortes, et se ter
minent par une grosse main renflée, dont la forme et les 
dimensions diffèrent beaucoup des deux côtés du corps ; 
celles de la seconde paire sont, au contraire, grêles et fili
formes ; leur main est rudimentaire et leur carpe multi-arti-
culé. Les pâtes des trois dernières paires sont monodaclyles 
et de longueur médiocre. Enfin Y abdomen est grand, et ses 
fausses pates alongées. 

Ce genre paraît être propre aux mers des pays chauds ; on 
en trouve quelques espèces dans la Méditerranée, mais la 
plupart viennent des mers des Antilles ou de l'Océan indien. 

Le genre Cryptophlhalmus de Raffinesque ne peut être 

distingué des Alphées. (Voyez Précis des découv. Somolog.) 

§ . Espèces ayant un rostre pointu. 

A. Point d'épine au cote externe de Varticle basilaire des 

antennes externes. 

i . A L P B E E B R E V I I I O S T K E . — A. breviroslvis ( I J . 

Rostre court et se continuant en arrière avec une petite crête 
simple; bord antérieur des voûtes orbitaires arrondi et sans épine. 

Deuxième article des antennes internes plus de 2 fois aussi long 
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(1) Fabricius, Suppl. Entoru. Syst. p. 4 ° 4 - — L a t r e i l l e , Hist, des 

Crust, et des Insectes, t. V I , p . 2^4- —Lamarck , Hist, des anurn. 

sans vert. t. V , p. 2 0 4 . 

(2) Cette espèce me paraît être la même que le Cryptophihalnnts 

ruber de Raffinesque (op. cit. et Desm. op cit. p 2 i 5 ) . Peut-être 

faudrait-il y rapporter aussi le Cancer glaber d Olivi ( Z o o l . adriat. 

Pl. 3, bg. 4 ) . qui du reste ressemble aussi beaucoup à la Ponto« 

nie tlryrhénienne. 

que le premier. Appendice lamelleux des antennes externes se ré

trécissant graduellement vers le bout , pointu, et dépassant nota

blement le pédoncule des antennes supérieures, Pales-mâchoires 

externes grêles, et dépassant de beaucoup l'appendice lamelleux 

des antennes externes. Pâtes antérieures grandes et comprimées. 

La grosse m a i n , située à gauche , garnie en dessus de deux petites 

crêtes; sans crêtes sur la tace externo , ayant le bord inférieur 

presque tranchant, et terminé par un doigt immobile , pointu , à 

la base duquel est une cavité circulaire qui reçoit un tubercule du 

doigt mobile ; ce dernier doigt très-comprimé et très-obtus au 

bout. Doigts de l'autre main longs, étroits, ponctués, un peu 

courbes, garnis de poils sur leur bord préhensile, et laissant entre 

eux un espace vide. Point d'épine sur le bord supérieur du bras , 

si ce n'est tout à fait à son extrémité. Longueur , environ deux 

pouces. 

Il m e paraît probable que cette espèce est la m ê m e que celle 

décrite par Fabricius sous le nom d'Alpl ieus avarus{\). 

Habite les côtes de la Nouvelle-Hollande. ( G . M . ) . 

2 . ALPHEE R O L G E . — A. ruber ( 2 ) . 

Espèce très-voisine de la précédente, mais ayant le corps trés-

svelte ; la grosse main garnie de quatre crêtes longitudinales, ob

tuses , dont 2 sur son bord supérieur, et 2 sur sa l'ace externe ; 

son bord inférieur obtus ; le doigt mobile beaucoup plus court 

que le doigt immobile ; une épine sur le bord supérieur des deux 

bras, à quelque distance de sa terminaison. Longueur, iâ lignes. 

Habite la Méditerranée. (G. M.) 
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3. AjLrHÈE D'EDWARDS. — A. Edwardsii (i). 

Espèce très-voisine de la préce'dente, mais sans crête sur la 

région stomacale; hordantérieur des voûtes orbitaires armé d'une 

épine, de façon que le front présente trois dents à peu prés égales : 

deuxième article des antennes supérieures environ une fois et demie 

aussi long que le premier; appendice lamelleux des antennes ex

ternes un peu dilaté eu dedans vers le bout , et ne dépassant pas 

le pédoncule des antennes supérieures. Pates-mâchoires très-

étroites vers le bout , et ne dépassant pas le pédoncule des an

tennes. Pâtes antérieures à peu près de m ê m e forme que dans l'es

pèce précédente , mais plus renflées , et ayant les pinces plus 

difformes; celle d'un coté grêle et alongée. L o n g u e u r , environ 18 

lignes ; couleur rougeâtre. 

Habite la Méditerranée. 

4 . A L P B É E DEN1IPÈDE. — A . dentipes ( 2 ) . 

Espèce très-voisine de la précédente, ayant de m ê m e les voûtes 

sus-orbitaires prolongées en pointes ; mais ayant les deux pâtes 

antérieures presque de m ê m e grosseur , et les pinces de la moins 

grande grosses à leur hase , mais extrêmement rétrécies vers le 

bout. Troisième article des pâtes de la deuxième , troisième et 

quatrième paire , armé d'une dent pointue vers son tiers ex

terne. 

Habite la Méditerranée. 

5 . ALPHÊE V E N T R I E . — - A. vtntrasus. 

Corps très-court, gros et trapu ; rostre aplati et triangulaire ; 

iine très-petite épine de chaque côté de sa buse sur le bord antérieur 

(1 ) Atlianasus Edw/ardsii , Audouin , Planches de là Description 

de l'Egypte , par M . Savigny, Crust. PL 10, fig. 1. 

(2) Gucrin, Expéd. scientifique de Morée, par M . BorydeSahvt-

Vineent, partie zoologique, p. 3g, PL 27, fig. 3 . 
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DES C R U S T A C É S ; 3 5 3 

des voûtes 01 Intatres, deuxième article des antennes supérieures 

guères plus long que te premier. Pâtes-mâchoires externes larges et 

obtuses au bout, courtes , mais cependant dépassant le pédoncule 

des antennes. Pâtes antérieures très-fortes, à peu prés de m ê m e 

forme , mais de grosseur inégale ; mains renflées, arrondies, et ne 

présentant ni sillons ni nodosités. Doigt mobile de la grosse main 

court , presque droit et arrondi. Longueur , 2 pouces. 

Habite les côtes de l'Ile-de-Franre. ( G. M. ) 

L ' A L P I I É E D E L O T T I N (r ) dont il a été publié une bonne figure, 

mais dont la description n'a pas encore paru , paraît être très-

voisine de l'espèce précédente. 

G. A E P H F . E nmrivrÉ. — A. bidens (1). 
(Planche 24, fig. n et 12.) 

Rostre assez grand, se continuant en arrière, avec une crête 

médiocre qui occupe plus de la moitié de la longueur de la cara

pace, et qui est divisée en deux moitiés par une échancrure ; de 

chaque côté] de celle-ci une petite crête terminée par une dent si

tuée au-dessus de la base des yeux. Point d'épine sur le bord anté

rieur des voûtes orbitaires. Second article des antennes supérieures 

gros, plus court que le premier et gaéres plus long que le troisième; 

une petite épine à la face inférieure de l'article basilaire des an

tennes externes. Pates-inâcboires externes larges et aplaties vers 

le b o u t , ne dépassant pas le pédoncule des antennes. Pâtes anté

rieures très-grosses et très - renflées ; bras de la grosse pate très-

court et armé de deux épines au bout; mains arrondies en. des

sus et poilues ; doigt mobile arqué. Longueur , 3 pouces. 

Habite les mers d'Asie. ( C . M,) 

L ' A L P H É E R A P A C E de Fabricius (2) paraît être assez semblable ù 

( 1 ) Alphœus Lotliinii, Guérin, Voyage de la Coquille, Crust. 

Pl. 3, fig. 3 . 

(•3) Palemon hidcnS, Olivier, Encycl. t. V I I I , p- CG3. 

(3) Alphcus rapax , Fabricius, Suprd. p . 4 ° 5 ' 

CRUSTACÉS, TOME IX. » 3 
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3 5 4 H I S T O I R E N A T U R E L L E 

l'espèce précédente , mais s'en distingue par sa petite pince, dont 

les doigts laissent entre eux un espace vide. 

j . ÀLPHÉE GOUTTEUSE. — A. chiragricus. 

Rostre court et point de crête ni de dents à la base des voûtes or~ 

litaires, ni d'épines à leur bord antérieur. Antennes supérieures 

comme dans l'A. bidcnte'e, l'ates-mâchoires externes étroiles et 

courtes. Pâtes de la première paire arrondies ; bras très-courts et 

sans épines ; la main de droite bosselée en dessus et en dessous, 

grosse et ayant la pince un peu comprimée; la petite main bosse

lée , et ayant le doigt mobile difforme et contourné sur lui-même. 

Longueur, environ 3 pouces. 

Habite les mers d'Asie. (G. M . ) 

8. A L P H É E A E R A S S E L F . T S . — A . armillatus. 

Espèce très-voisine de la précédente , dont elle se distingue par 

la forme de la petite main, qui est cylindrique, pointue, et n'a pas 

le doigt mobile contourné ni difforme. La forme de la grosse main 

est aussi un peu différente ; on y remarque une forte dépression 

circulaire plus régulière que dans l'espèce précédente. Longueur, 

i pouce. 

Habite les Antilles. 

B. Une grande épine fixée sur le bord externe de l'article ba-

silaire des antennes externes et dirigée en avant. 

9 . ALPHÉE VEUUE. — A. villosus ( i ) . 

Corps couvert d'un duvet assez serré ; une petite crête médiane 

armée d'une épine médiane à la base du rostre , qui est un peu 

iuflécbi; une épine rudiincntaire sur le bord antérieur des voûtes 

orbitaires. Second article des antennes internes ayant une fois et 

demie la lungueur du premier article. Appendice lamelleux des 

{:) Palemou villosus, Olivier, Encycl, X. Y l l i , p , 664· 
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(1 ) PaUmon diversimanus, Oliyier, fc'ncycl. t. V I I , p. 663. 

3 3 . 

antennes externes très-étroit et dépassant à peine le pédoncule de 

ces organes; épine latérale de l'article basilaire très-longue. 

Pates-màchoires externes grandes, fortes, larges vers le bout , 

et garnies de gros faisceaux de poils longs et raides. Pâtes anté

rieures renflées , très-inégales ; la grosse main à droite , granu

leuse et très-poilue en dessus, un peu contournée sur elle-même , 

creusée d'un sillon longitudinal profond dans la moitié anté

rieure de la face extérieure , et terminée par un doigt immobile 

obtus et très-court ; le pouce également obtus et très-courbe. Pâtes 

très-petites, mais cylindriques et alongées. Longueur , environ 2 

pouces. 

Habite les côtes de la Nouvelle-Hollande. 

L E P A L E M O H D I V E R S I M A N E d'Olivier ( 1 ) ne m e paraît [pas de

voir être distingué spécifiquement de l'Alphée velu ; il n'en dif

fère guère que par des poils un peu plus abondans et plus 

raides. 

1 0 . A L P H É E T R O N T É P I N E U X . — A . spinifrons. 

Carapace bombée ; front incliné et armé de trois épines coni

ques assez grosses , et de même longueur, dont la médiane for

mée par le rostre, et les latérales par un prolongement des voûtes 

orbitaires. Antennes internes très-courtes ; leur deuxième article 

court et gros. Appendice lamelleux des antennes externes très-petit, 

n'atteignant pas à beaucoup près l'extrémité du pédondule situé 

au-dessous; épine latérale de l'article précédent médiocre. Pates-

mâchoires externes longues et grêles vers le bout. Putes anté

rieures renflées et lisses - la grosse main à gauebe un peu con

tournée , sans crêtes ni sillons ; bord supérieur du doigt mobile 

arqué et tranchant; petite main extrêmement courte , mais 

grosse. Longueur , 18 lignes. 

Habite les côtes du Chili. (C. M.) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 
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L ' A L H I É E I I L T E H O C H Y L E . — Alpheus hclerochcelis de Say ( i ) , ap

partient à cette division du genre Alpliée, et nous paraît distinct 

de foutes les espèces précédentes ; mais nous ne savons s'il doit 

prendre place dans la subdivision A ou dans la subdivision I I . 

Voici les principaux caractères que M . Say lui assigne. Carapace 

glabre et sans épines. Rostre caréné au milieu, et terminé par une 

pointe aiguë qui atteint presque l'extrémité du premier article 

pédonculaire des antennes internes. Voûtes orbitaires , saillantes 

et arrondies au bout. Pates-mâchoires externes , atteignant l'ex

trémité du pédoncule des antennes externes, et ayant leur pre

mier article bicanaliculé, et leur pointe aiguë et ciliée. Pâtes 

antérieures très-dilformeset inégales ; ïa grosse main presqu'aussi 

grande que le thorax , comprimée et brusquement rétrécie de 

chaque côté près de la base des pinces , qui sont très-grosses. 

Longueur, environ i pouce j p . 

Habite les côtes de la Floride. 

L ' A L P H É E M I N I M E . —Alpheus minus An m ê m e auteur, a le front 

armé de trois dents subégaies, comme chez l'Alphée. Front épi

neux , la carapace glabre , les pates-mâchoires externes obtuses 

au bout et très-épineuses, et la grosse main obovalaire et point 

comprimée. Elle n'a qu'un pouce de long, et se trouve parmi Les 

éponges, sur les côtes de l'Amérique septentrionale. 

§^ Espèces dépourvues d'un rostre spiniforme. 

I I . A L P H É E M O N T A I . — A . f r o n i a l i s ( 2 ) . 

Carapace légèrement carénée à sa partie antérieure. Front très-

avance, presque triangulaire ; voûtes orbitaires très-saillantes; se

cond arlicle des antennes internes grêle et alongé. Appendice 

lamelleux des antennes externes moins long que leur pédon

cule ; point d'épine latérale à la base de ces organes. Pates-mâ-

(1) Say, Crustacea of the United States Journ. of the Acad. of 

Philadelpliia , vol. I , p. 2 4 3 . 

( 2 ) Say, toc, cit. p . 2 4 5 . 
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choires externes très-courtes, mais assez larges vers le, bout. Pâ

tes antérieures lisses et très-inégales ; la grosse main renflée , la 

petite plus ou moins comprimée. Longueur, environ 20 lignes. 

Trouvée sur les côtes de la Nouvelle - Hollande par MM. Quoy 

et Gaimard. (G. M.) 

1 2 . ALPHI ' .E ËMARGIKÈE. — A . cmarginalus. 

Front droit tronque et à peine saillant ; voûtes orbitaires égale

ment à peine saillantes. Second article des antennes gros et très-

court. Appendice lamelleux des antennes externes assez large , 

mais atteignant à peine l'extrémité du pédoncule situé au-des

sous ; point d'épine latérale à la base de ces organes. Pâtes mâ

choires externes médiocres et très-étroites vers le bout. Pates-an-

térieures médiocres et p e u différentes entre elles ; mains lisses et 

un peu comprimées. 

Habite ? ( C . M . ) 

Le C R A N G O N K O N O P O D E ( t ) de Eosc est bien certainement un 

Alphce , mais il est si mal figuré par cet auteur qu'il nous paraît 

impossible de savoir à quelle espèce il appartient. 

L ' A L P H É F . T A M C L E (2) et I ' A L P H E E D E MALABAR ( 3 ) , décrites par Fa-

bricius, nous paraissent être également trop imparfaitement con

nues pour être déterminablos. 

(1 ) Crangon monopodium, Bosc, Hist. nat. des Crust, t. I I , p. 06, 

PI. i 3 , fig. 2. — Alphcus monopodium , Lamarck , Hist, des anim. 

sans vert. t. V , p. 20JL— Desm. Consid. sur les Crust, p. 223 

(.i) Alphens tamulus, Fabricius, Suppl. p. 4 ° 5 - —Latre i l le , Hist, 

des Crust, t. V I , p. 2 4 4 -

(3) Alphcus Malaburicus, Fabricius, Suppl. p. 4 o 5 . — Latreille, 

Hist, des Crust, t. V I , p. 2 4 5 . — Dcsm. Consid. sur les Crust, 

p . 2 2 2 . 
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GENRE PONTOJVIE. — Ponlonia (f). 

Les Macroures, dont Latreille a formé cette division 
générique, ressemblent aux AIphées par la forme générale 
de leur corps ; mais n'ont pas les yeux cuirassés comme chez 
ces animaux, et les grosses pâtes didactyles qu'on leur re
marque sont celles de la seconde paire au lieu d'être celles 
de la première paire. Par leur organisation ils se rappro
chent beaucoup des Palémons. 

La carapace des Pontonies est courte et renflée ; le front 

est armé d'un rostre court , mais robuste et infléchi ; les 
yeux sont cylindriquessaillans et très-mobiles. Les a/z-
tennes internes sont très-courtes et conformées à peu près 
comme chez les Palémons ; le premier article de leur pédi
cule est très-large et lamellcux en dehors ; les deux articles 
suivons sont petits et cylindriques. Enfin les filets termi
naux, au nombre de deux, sont, très-courts, et l'un d'entre 
eux est bifide à l'extrémité. Les antennes externes s'insè
rent au-dessous et au dehors des précédentes ; leur appen
dice lamellcux est grand et. nvalaire. Les pat.es-mdch.oire s 

externes sont petites et très-étroites dans toute leur lon
gueur. Les pâtes des quatre premières paires sont didactyles ; 
celles de la première paire sont grêles et terminées par une 
main bien formée, mais très-petite ; les mains de la seconde 
paire sont au contraire très-grandes et de grosseur très-iné
gale,'chez la femelle surtout; mais c'est tantôt celle de 
droite, tantôt celle de gauche, qui l'emporte sur l'autre 
dans la même espèce. Les pâtes suivantes sont médiocres, 
monodactylps, et terminées par un tarse presque rudi-
rnentairc. Enfin l'abdomen est grand , surtout chez les 
femelles, et présente une conformation très-analogue à ce 

( l) Cancer, Forskael, Descript. anim. — jilplteits , Risso , Crust. 

rie JVice ; Otto , etc. - Ponlonia, Latreille, Règne anim. de Carier, 

2". édit. t. I V . p. 96. 
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qui existe chez les P a l é m o n s ; il est seulement à noter q u e 

la lame médiane de la nageoire caudale ne p o r t e po in t d'é

pines sur sa face supérieure. Enf in les branchies, b i en dé 

veloppées , ne sont qu'au n o m b r e de c inq de chaque côté ; 

celles fixées au-dessus des appendices de la b o u c h e é tant 

rudirnentaires , et les premiers anneaux d u thorax n'en p o r 

tant chacun qu'une seule paire . 

§ Espères ayant le rostre très-large et déprime' , et les antennes 

externes insérées presque sur la même ligne que les antennes 

supérieures. 

2 . P o t j t o n i e m a c r o p h t h a l m e , — P. macrophthalma. 

Carapace presque aussi large que longue. Rostre triangulaire ; 

yeux très-gros et remarquablement saillans ; une petite épine au 

côté externe de l'article basilaire des antennes externes. Pates-mâ-

choires externes, extrêmement courtes. Pâtes de la seconde piire 

très-grandes, peu dissemblables; la main presque aussi grande que 

le corps, claviforme. et terminée par une p ince , dont le doigt, im

mobile est pointu et armé d'un gros tubercule , et le doigt mobile 

gros et presque semi-lunaire. Abdomen étroit. Longueur, environ 
10 lignes. 

Trouvée dans les mers d'Asie , par M. Dussumier. ( C . M. ) 

Espèces avant le rostre étroit très-comprimé latéralement , et 

infléchi vers la pointe ; et les antennes externes insérées toul-à-

fait au-dessous des antennes supérieures. 

2 . P O N T O N I E A R M É E . — P . a r m a l a . 

Carapace armée d'une petite épine près de la base des antennes 

externes , et déprimée près de l'insertion des yeux ; rostre ne dé

passant pas la moitié de la longueur de l'écaillé des antennes ex

ternes. Abdomen très-gros. Pâtes de la seconde paire médiocres , 

mais peu renflées. Longueur, près de 2 pouces. 

Trouvée près des côtes de la Nouvelle-Irlande , par MM. Quoy 

et Gaimard. ( C M . ) 
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3. POTTONIE E N I L E E . 

Point d'opine près de la base des antennes externes. Carapace 

très-renflée ; rostre atteignant presqu'à l'extrémité de l'appendice 

lamclleux (les antennes externes. Mains de la seconde paire , très-

grosses et presque cylindriques. Longueur, i pouce. 

Trouvée à Ccylan , par M. Regnaud, sur les côtes de Vanicoso, 

par MM. Quoy et Gaimard. ( C. M . ; 

4. P O N ' T O N I E T V R R I I É . M E ^ N E . — P. tyrrlicna ( 1 ) . 

Espèce très-voisine de la P . armée , mais qui s'en distingue par 

la grandeur des pâtes de la seconde paire, qui sont plus longues 

que le thorax, et très-grosses ( l a carapace au moins de la lon

gueur du corps ) . Rostre court, courbe en bas , atteignant à peine 

le milieu du troisième article des antennes internes, et garni en 

dessous, près de son extrémité, d'une petite dent peu visible. 

Longueur, enviro 18 lignes ; couleur rose pâle. 

Se trouve dans la Méditerranée, et su loge entre les valves de 

la pinne-marine , à la manière des Pinuothërcs. C'est probable

ment ce Crustacé dont Aristote a voulu parler, quand il dit qu'on 

trouve une petite Squille aussi bien qu'un petit crabe dans la 

coquille de ces mollusques. 

( 1 ) Cancer cuslos, Forskael , Descript, anim. p. y \ . — Astacus 

lynhcnus? Petagna, Eni. PL 5 , lig. 5. ( Cité d'après M . Risso.) 

— Alpheiis lyrrhcnus , Risso, Crust. de !Xice ; PL 2 , fig. 2 , — Guato, 

phyllum tyrrhenus, Desmarest, Consid. sur les Crust. p. 229. — Al-

pltcus piìinophylax, Otto , M é m . de l'acad. des cur. de la nat- de 

Bonn. t. X I V , PL 21 , li g. et 2. — Pcntonia tyrrhena, Latreille, 

Encycl. Pl. 826, fig. 30 ( d'après Risso) , Règne anim. deCuv ier , 

2 e . édit. t. I V , p. 96 . — Callianassa thyrrhenus , Risso, Hist. nat. 

de l'Europe mérid. t. V , p. 54- -— Pontonia custos, Guérin , Expéd. 

de Morée de M . Rory de Saint-Vincent, partie zoul. p. 36", Pl. 27, 

IIg. i. C'est probablement à cette espèce que se rapporte le Ponto

nia parasytica mentionne par Roux dans son Mémoire sur la clas

sification des Salicoques. 
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GENRE A U T O A O M É E . —Autonomea (1) · 

Le genre Autonomée, établi par M. Risso , et adopté par 
Latreille et par M. Desmarest, paraît avoir beaucoup d'ana
logie avec les Ponlonies , dont il se distingue par l'absence 
de pinces aux pâtes de la seconde paire. M. Desmarest, qui 
a eu l'occasion de l'observer, en donne la description sui
vante : 

ic Antennes intermédiaires ou supérieures terminées 
par deux filets, dont un est beaucoup plus long et plus 
épais que l'autre; les externes ou inférieures, plus lon
gues que le corps, sétacées. Pédoncules des premières 
inarticulés, ayant leur pièce inférieure renflée et armée 
d'un aiguillon ,} l'intermédiaire longue et cylindrique, et 
la dernière courte et arquée. Ceux des secondes bi-articu-
lées, sans écailles, leur deuxième pièce étant velue à son 
extrémité. Pieds - mâchoires externes, non foliacés. Pieds 
de la première paire seulement didaetyles, très-grands , 
épais, inégaux; les autres très - courts, très-minces, et 
finissant par des crochets simples. Corps alongé, glabre. 
Carapace un peu renflée, terminée en avant par une pointe 
aiguë au rostre, qui dépasse à peine les yeux. Ceux-ci glo
buleux, portés sur des pédoncules très-courts. Les trois 
lames natatoires intermédiaires de l'extrémité de l'abdomen 
tronquées au sommet avec une petite pointe de chaque côté ; 
les deux latérales'arrondies et ciliées, » 

A U T O N O M É E D ' O L I V I . — A - Ohvii(i). 

« Quinze lignes de longueur : formes générales des^Nikas et des 

Alphées. Carapace glabre, demi-transparente , jaunâtre, légère-

( 1 ) Risso, Crust. de Nice , p. ititi. —Desmares t , Consid. snr 
ìes Crust. p. 2 3 i . •— Latreille , Règne anim. de Cuvier, 2 e . edit. 
t. IV , p. 96. 

(2 ) Risso, Crust. de N i c e , p . 166. — Desmarest, Contid. sur 
les Crust. p . 33a. 
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ment varie'e de teintes rougcâtres. Pales de la première paire d'un 

assez beau rouge en dessus , et d'un jaune clair en dessous ; an

tennes extérieures blanchâtres. » 

Habite l'Adriatique et les environs de Nice. 

Les auteurs que nous venons de citer rapportent à cette espèce 

le Cancer glaber d'Olivi ( Zool . Adriat. Pl. 3 , fig. 4 ) , qui nous 

paraît être la Pontonie tyrrhénienne. 

G E V R E C A R I D I N E . — Caridina. 

Cette petite division générique établit le passage entre les 
Pontonies et les Atyns, et paraît avoir de l'analogie avec 
les Ifyménocèrcs. La carapace[\) ne présente rien de particu
lier, et se termine par un rostre lamelleux, dont la longueur 
varie. Les yeux sont saillans. Les antennes internes sont 
très-longues, et terminées par deux grands filets multi-articu-
lés, dont l'un est renflé à sa base; les antennes externes 
sont conformées comme chez les Palémons. Les pates-mâ-
choircs externes sont longues, grêles et pédifbrmes. Les 
paies des deux premières paires sont didactyles ; les anté
rieures sont très-courtes, et présentent une disposition 
très-remarquable. L e carpe est à peu près triangulaire, et 
se termine antérieurement par un bord concave, qui reçoit 
la base de la main fixée à son angle inférieur ; enfin la main est 
courte, et terminée par deux doigts lamelleux profondément 
creusés en cuiller (2). Les pâtes de la seconde paire sont plus 
longues et plus grêles ; le carpe est de forme ordinaire, mais 
la main est conformée comme celle de la pate précédente. 
Les pâtes des trois dernières paires sont grêles, e t à peu 
près de m ê m e longueur ; enl in f'abdomen est conformé 
comme chez les Palémons. 

( 1 ) PI. a5b i s , fig. fi. 

(2) Pl. 25 bis, fig. ftv 
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C A I U M N E T Y P E . — C. iypus. 

( PI. 20 bis , fig. 4 et 5 . ) 

Rostre aigu, droit, médiocre , n'atteignant pas l'extrémité du 

deuxième article des antennes internes , et armé en 'dessous de 

trois petites dents. Pâtes antérieures moins longues que les pates-

mâchoires extérieures. Extrémité des pinces garnie de beaucoup 

de poils. Longueur, environ io lignes. 

Habite? (C. M . ) 

C A R I D I X E L O X G I B O S T R E . — C. longirostris. 

Rostre très-long, dépassant le pédoncule des antennes externes, 

un peu relevé vers le bout et arméde plus d'une douzaine de dents, 

qui en occupent les deux tiers postérieurs , et d'une autre dent 

près de sa pointe ; une douzaine de dents sur son bord inférieur. 

Carpe des pâtes antérieures moins gros que dans l'espèce précé

dente. Longueur, environ G lignes. 

Trouvée dans la rivière de la Mac ta, prés d'Oran , par M . Roux. 

( C . M . ) 

GEXRE J N I K A . - Nika (1). 

Les Nikas sont remaquables par le défaut de symétrie 
dans la conformation des deux premières paires de pâtes. 
Parleur forme générale ils ressemblent aux Palémons , ou 
plutôt aux Athanascs, car leur rostre est très-petit. Leurs 
antennes internes sont grêles, et terminées, comme chez 
ces dernières, par deux filets assez longs. Les pates-md-

choires externes sont pédiformes, longues et grosses ; l'arti
cle qui les termine est pointu au bout. Les pâtes antérieures 

(i) IVika, Risso, Crust, de Nice.—Lamarck, Hist, des anim. sans 

vert. t. V , p. 202. —• Processa, Leach. Trans, of the Linn, soc.; 

vol. X I ; et Malac. Pod. Brit. —Latreille, Règ. anim. t. I V , Cours 

d'Entomologie , etc. — Desmarest, Consid. sur les Crustacés. 
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(1) Risso, Crust. de TX ice., p. 8 5 , Pl. 3 , fig. 3 ; et Ilist. nat. de 

l'Eur. mérid. , t. V , p. 7 2 ; — Lamarck, Hist, des anim. sans vert, 

t. V , p. 2 o 3 . — Desmarest, Consid. sur les Crust. p. 23o .— Processa 

edulis , Latrcille , Piègne anim. de Cuvier, 2 e . édit. t. IV, p. rp. — 

Nika edulis, Roux, Salicoques, p. 3 i , et Crust. de la Méditerranée, 

PI. 4 5 . 

(2) Processa canaiiculata , Leach , Malac. Pl . q i . — Latreille , 

JNouv- Diet, d'hist. nat. ; et Encyclop. Pl. 3?.2, lig. i 5 - 2 5 { d'après 

Leach ) . — Nika canaiiculata , Desmarest , Consid. p. a3l , Pl. 3g , 

fig- 4-

SONT PLUS FORTES Q U E LES S U I V A N T E S , M A I S DE LONGUEUR M É 

DIOCRE ; CELLE D U COTÉ DROIT PORTE U N E M A I N DIDACTYLE B I E N 

F O R M É E , TANDIS Q U E RELIE D U CÔTÉ O P P O S É EST M O N O D A C T Y L E , ET 

conformée À LA M A N I È R E DES PÂTES A M B U L A T O I R E S . Les PATES D E 

LA SECONDE PAIRE SONT FILIFORMES, ET T E R M I N É E S PAR U N E PETITE 

P I N C E PRESQUE R U D I M E N T A I R E ; LEUR CARPE EST RNULTI-ARTICULÉ, ET 

LEUR LONGUEUR TRÈS-DIIFÉRENTE ; CELLE D E G A U C H E A PRESQUE D E U X 

FOIS LA LONGUEUR DES PATES ANTÉRIEURES, ET CELLE DE DROITE PRÈS 

D E D E U X FOIS LA LONGUEUR D E SON C O N G É N È R E . L E S PATES SUI

VANTES SONT M O N O D A C T Y L E S , ET T E R M I N É E S PAR U N TARSE STY-

LIFORME N O N É P I N E U X ; CELLES DE LA Q U A T R I È M E P A I R E SONT 

PLUS LONGUES Q U E CELLES D E LA TROISIÈME P A I R E . Q U A N T À 

l'abdomen , SA C O N F O R M A T I O N EST LA M Ê M E Q U E CHEZ LES L ' A -

L É M O N S . 

N I K A C O M E S T I B L E . — N. edulis ( i ) . 

ROSTRE LÉGÈREMENT INFLÉCHI, ET À P E U PRÈS DE LA LONGUEUR DES 

Y E U X . L'NC PETITE DENT DE CHAQUE CÔTÉ, SUR LE BORD ANTÉRIEUR DE 

LA CARAPACE , EN DESSOUS DE L'INSERTION DES Y E U X . PATES-MACHOIRES 

ANTÉRIEURES TRÈS-GRANDES , LEUR ANTÉPÉNULTIÈME ARTICLE DÉPASSANT 

LA LAME DES ANTENNES EXTERNES. L A PATE MONODACTYLE DE LA PRE

MIÈRE PAIRE M O I N S GROSSE QUE LA PATE DIDACTYLE. L A M E M É D I A N E 

DE LA NAGEOIRE CAUDALE CREUSÉE D'UN SILLON LONGITUDINAL , ET GARNIE 

E N DESSUS DE D E U X PAIRES DE PETITES ÉPINES. LONGUEUR, ENVIRON 

2 POUCES. 

HABITE LA MÉDITERRANÉE ET LA M A N C H E . ( G . M . ) 

L A JVIKA C A N A U C I I L E E ( A ) EST EXTRÊMEMENT VOISINE DE LA PRÉCÉ-
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(1) Nìka viegata , Risso, Crust, de Nice , p. 83. — Desmarest, 

op. cit. p. 2 3 l . 

(a) Nika sinuolala , Risso , Crust, de Nice , p. 87 ; et Hist. nat. 

de l'Europe mérid. , t. V . p. 52.—Desmarest, loc. cit. 

(3) Astacus , Montagu, Paiamoli , Leacli , AlhanaS, Lcacli. — 

Latreille ; Desmarest, Roux , etc, 

dente. Suivant Leach , elle présente une dent a la base du ros

tre ; mais , dans la figure qu'il en a donnée , on ne retrouve pas 

ce caractère , eL nous sommes porté à. croire que c'est par erreur 

qu'il a été indiqué. 

M . Risso a décrit, sous les noms de N I K \ V A R I É E ( I ) , et de ï \ n c \ 

S I N L E I . S E ( 2 ) , deux autres Crustacés , qu'il croit appartenir à ce 

genre et devoir être distingués des précédents ; mais les descrip

tions qu'il en a données ne sont pas suflisamment détaillées pour 

que nous puissions nous former une opinion à cet égard. 

G E S E E ATHANA5E. — 'Athanas (3) . 

Par leur forme générale, les Atbanases ressemblent assez 

à de petites écrevisses ; mais, par leur organisation, elles 

se l'approchent davantage des Lysmates, dont elles ne dif

fèrent guère que par la petitesse de leur rostre, la grosseur 

de leurs pates antérieures et la conformation de leurs man

dibules. 

La carapace de ces petits Crustacés ne s'élève pas en ca

rène à la base du rostre, comme chez les Palérnoniens, 

et ce prolongement n'est pas dentelé sur les bords. Les 

yeux sont peu saillans , mais cependant ne sont pas 

recouverts par la carapace comme chez les Alphécs. Les 

antennes internes sont, assez grandes, et se terminent par 

ti'ois blets multi-articulés, disposés comme, chez les Palé

mons. Les antennes externes sont également disposées 

comme chez ces derniers Crustacés. Les mandibules sont 

robustes , et portent un appendice palpiforme , court, 

mais très-large, et composé de deux articles. Les pales-md-

choires externes sont grêles et courtes. Les pates de la pre-
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Nous somme portés à croire que le Crustacé fossile , 

figuré par Schlothcin sous le nom de Macrourites modes-

tiformis (2 ) , est une Salicoquc appartenant à cette tribu, ou 

( 1 ) Palemón nitescens. Leach, Ediub. Encyclop. — Aúianas nites

cens , Ejusd. Malac. Pod. Brit. tab. 4 4 · — Desmarest, Consid. 

sur les Crust, p. — Ilrebisson, Cat. des Crust, du Calvados, P . 2 3 . 

— Latreille , Régne anim. t. I V , p. 99. — Roux, class, des Sali-

coques, p. 17.—Guérin, Iconographie du régue anima!, Crustacés, 

PL 22, lig. 2 . 

(2) JNachtrage zur petrefactenLuude, PL 3 , fig. 3, 

mièrs P A U P sont au contraire longues et très-fortes ; elles 

sont inégales entre elles, et se terminent par une grosse 

ma in d idacty le , d o n t les pinces sont courtes et robustes . 

Les pâtes de la seconde paire sont filiformes , et ordinaire

m e n t reployées en deux ; leur carpe est très-alongé et m u l t i -

art iculé , et elles se terminent par u n e main didactyle très-

petite et très-faible. L e s pieds des trois paires suivantes sont 

m o n o d a c t y l e s , et ne présentent rien d e r e m a r q u a b l e . \1 ab

domen n'est p o i n t g i h b e u x , et les fausses pâtes , p o r t a n t 

chacune deux grandes lames de f o r m e lancéo lée . Enf in les 

lames externes de la nageoire caudale présentent une ar t i cu

lat ion transversale c o m m e chez les As tac i en s . 

A T H À N A S E L U I S A N T . — Âthanas nitescens ( i ) . 

Rostre a igu , moins long que le pédoncule des antennes inter

nes ; une épine de chaque côté de sa base , sur le bord antérieur 

de la carapace. Mains inégales, renflées, et à doigts courts et obtus. 

Carpe des deuxièmes pâtes divisé en cinq ou six articles. Lame 

médiane de la nageoire caudale portant sur sa face supérieure 

quatre épines ; bord postérieur des quatre pièces latérales dentelé. 

Longueur, e i r iron i pouce. 

Habite les côtes de la France et de l'Angleterre, (C. M.) 
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( i ) Pl . 2 5 , fig. 8 et 10 . 

d u m o i n s i n t e r m é d i a i r e e n t r e les A l p h é e n s e t l c s C r a n g o n é e n s . 

I l p a r a î t se r a p p r o c h e r d e c e s d e r n i e r s p a r sa c a r a p a c e r u d e 

e t i n é g a l e , e t p a r l a c o n f o r m a t i o n d e l ' a b d o m e n ; m a i s , d e 

m ê m e q u e c h e z les A l p h é e n s , les p â t e s d e la p r e m i è r e o u d e 

l a s e c o n d e p a i r e s o n t t r è s - g r a n d e s , d e g r o s s e u r i n é g a l e , e t 

t e r m i n é e s p a r u n e p i n c e d i d a c t y l e b i e n f o r m é e . 

T R I B U D E S P A L É M O I Y I E N S . 

L a t r i b u d e s P a l é m o n i e n s c o m p r e n d u n a s s e z g r a n d 

n o m b r e d e S a l i c o q u e s , d o n t l e c o r p s e s t c o m p r i m é 

l a t é r a l e m e n t , m a i s d o n t Y abdomen n ' e s t j a m a i s t r a n 

c h a n t e n d e s s u s c o m m e c h e z l e s P e n é e s . L e u r thorax 

e s t g r a n d , e t l e u r c a r a p a c e e s t a r m é e e n a v a n t d ' u n 

g r a n d rostre, q u i r e s s e m b l e a s s e z h une l a m e d e s a b r e 

p l a c é e d e c h a m p , e t q u i e s t p r e s q u e t o u j o u r s d e n t é e n 

d e s s u s ( i ) . L e s antennes s o n t p l a c é e s c o m m e d a n s l a 

t r i b u p r é c é d e n t e , m a i s s o n t p l u s l o n g u e s , e t c e l l e s d e 

l a p r e m i è r e p a i r e p o r t e n t s o u v e n t t r o i s f i l e t s t e r m i 

n a u x . L e s pâtes s o n t t o u t e s g r ê l e s , e t c e l l e s d e s d e u x 

p r e m i è r e s p a i r e s s o n t e n g é n é r a l d i d a c t y l e s , t a n d i s 

q u e c e l l e s d e s t r o i s d e r n i è r e s p a i r e s n e l e s o n t j a m a i s . 

E n f i n , Y abdomen e s t g r a n d , m a i s e s t l o i n d e p r é s e n 

t e r l e s d i m e n s i o n s q u e n o u s r e n c o n t r o n s c h e z l a p l u 

p a r t d e s P c n é c n s . 

O n p e u t d i s t i n g u e r e n t r e e u x l e s g e n r e s r é u n i s d a n s 

c e t t e d i v i s i o n à l ' a i d e d e s c a r a c t è r e s s u i v a n s : 
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GEXRE G N A T I I O P H Y L L E . — Gnathophyiluni (1)-

Les Salieoques, désignes par Latrcillc sous le nom de Gna-

thophylles, et dont M . Risse a formé ensuite son genre Drimo, 

ressemblent beaucoup aux Hippolytes , mais s'en distinguent 

par la forme élargie de leurs pates-mûehoires externes. Leur 

rostre est court, mais comprimé, lamclleux, et dentelé sur 

le bord supérieur. Deux filets très-courts terminent les anten

nes supérieures, et la lame des antennes inférieures est assez 

grande et ovalaire. Les pates-mâehoires externes sont folia

cées et conformées à peu près comme chez les Callianasscs ; 

leurs deuxième et troisième arLiclcs sont élargis de façon à 

former un grand opercule, qui recouvre toute la bouche, 

et qui porte en avant.une petite tige grêle formée des deux 

derniers articles Les pâtes des deux premières paires sont 

médiocres, et terminées par une main didactyle : leur carpe 

n'est pas annelé. Celles des trois dernières paires sont mono

dactyles , de longueur médiocre, et terminées par un petit 

tarse denté. Enfin l'abdomen ne présente rien de remar

quable. 

On ne connaît, encore qu'une seule espèce de ce genre. 

GNATHOPEYLLE É L É G A N T . — G. elegans ( a ) . 

Carapace renflée ; rostre oblique et armé eu dessus de six à 

sept dents ; pâtes de la seconde paire un peu plus longues et plus 

grosses que celles de la première paire; lames terminales de l'ab

domen ovalaires. Longueur, environ 20 lignes. 

Habite les côtes de Nice. ( C. M. ) 

( 1 ) Latreille , Règne anim. de Cuvier, t . I V , p. 96.—Desmarest, 
Consid. sur les Crust, p. 2 2 8 . — Drimo, Risso, Hist. nat. de l'Europe 
mérid., t . V , p. 71. 

(•>.) Alpheus degan s , Risso, Crust, de Nice , p. PL 2 , fig. 4· — 
Gnatophyllum elegans , Latreille, Règne anim. t I V , p. 96. — Bes-. 
marest, Consid. sur les Crust, p. 228. — Vrimo elegans , Risso, Hist 
nat. de l'Eur. mérid-t. V , p. 71, PI. 1 , fig. 4-—Roux, Salicoques , 
p. 28. 

CRUSTACÉS, TOME II. » 4 / 
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G E M E I I1PP0LYTE. — Hippolyte (1). 

Le genre Hippolyte , établi par Leach, renferme un grand 

nombre de petits Crustacés, qui ressemblent aux Palémons 

par la forme générale de leurs corps , si ce n'est que presque 

toujours leur abdomen ne peut se redresser complètement, 

et paraît en quelque sorte bossu ( P l . 2 5 , fig- S ) . Ils ont 

aussi un rostre très-grand , comprimé , et presque toujours 

fortement denté. Mais leurs antennes internes sont petites, 

et terminées seulement par deux filamens multi-articulés à 

peu près d'égale longueur, dont un fort grand et fortement 

cilié. Les antennes externes s'insèrent sous les précédentes, 

et ne présentent rien de remarquable. Lespates-rndchaires 

externes sont grêles et alongées. Les pâtes sont conformées 

à peu près de la même manière que chez les Lysmates, si ce 

n'est qu'elles n'offrent pas d'appendice à leur base ; celles 

de la première paire sont courtes, mais assej grosses ; celles 

de la seconde paire sont filiformes, et terminées par une 

main didactyle extrêmement petite, et ont le carpe multi-

articulé ; les pâtes des trois dernières paires sont assez lon

gues , et en général très-épineuses au bout. Enfin les lames 

terminales des fausses pâtes natatoires de Y abdomen sont 

lancéolées , dentelées sur les bords , et ciliées tout autour. 

Dans les espèces dont j'ai examiné l'organisation intérieure 1 

les branchies étaient au nombre de sept de chaque côté. 

Les Hippolytes sont de petite taille, et sont répandus 

dans toutes les mers ; on en trouve aussi dans les eaux 

douces. 

( 0 Cancer, Othon Fabricius, Muller, etc. — Palemon, Olivier. — 

îtippolyte , Leach , Desmaiest, Latreille , Roux, etc. — Alpheus, 

Lamarck , Risso , Sabine. 
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§ I. Espèces dont le rostre naît du front , et ne se continue pas 

en arrière, avec une crête élevée occupant la ligne médiane 

de lu carapace. 

1 . HIPPOLYTE VARIABLE. •— H. varians. 

Rostre dépassant le pédoncule des antennes internes, droit, grêle 

et armé de deux dents en dessus (une située à sa base et l'autre près de 

son extrémité' ) et de deux en dessous (situées un peu en arrière 

de la dernière dent supérieure) ; une petite épine de chaque côté 

de la base du rostre , au-dessus de l'insertion des yeux. Premier 

article des antennes internes armé en dehors d'une épine de gran

deur médiocre. Appendices lamelleux des antennes externes 

grands , dépassant un peu le rostre, et ovalaires ou plutô t tronqués 

obliquement de dedans en dehors et d'avant en arrière à leur extré

mité. Pates-mâchoires externes courtes , ne dépassant que de peu 

le pédoncule des antennes, et terminées par un article court , 

aplati, tronqué et épineux en dedans. Pâtes antérieures très-cour

tes, ne dépassant guère l'article basilaire des antennes externes; 

celles de la seconde paire médiocres , moins longues que celles de 

la troisième paire, et ayant le carpe divisé en trois ou quatre seg-

mens peu distincts. Lame médiane de la nageoire caudale portant 

sur sa face supérieure deux paires de petites épines. Longueur, 4 

ou 5 lignes. 

Habite la Manche et les côte» de la Vendée. 

2 . HIPPOLYTE VENTRU. — R. venlricosus. 

Espèce extrêmement voisine de l'H. variable, mais dont le 

rostre ne porte en dessus qu'une seule dent située près de sa base , 

et dont les prolongemens latéraux des trois premiers anneaux de 

( 1 ) Hippolyte varians, Leach, Malacost, Pod. Brit. PL 3 8 , 

fig. 6 - 1 6 . — Desmarets , Consid. sur les Crust, p, 2 2 1 , PL 3g , 

jig. 2 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



.̂ 72 H I S T O I R E N A T U R E L L E 

rabdomen présentent des dimensions très - considérables. Lon

gueur, environ / ( lignes. 

Trouvée par M . Dussumier dans les mers d'Asie. ( C. M . ) 

3. H i r P o i . r i E D E PRinF .Arx . — H. Prideauxiana ( i ) . 

Espèce très-voisine de l'IIippolyte variable, mais ayant le rostre 

simple, avec une seule dent eu dessous près de son extrémité. Lon

gueur, 6 lignes. 

Habite la Manche. 

L'HiprnLTiE V A R I É de M . Risso £2) paraît se rapprocher beaucoup 

de l'IIippolyte de Prideaux, mais s'en distingue par la grosseur 

et la forme des pates de la première paire. M. Risso y a observé 

six aiguillons sur la lame médiane de la nageoire caudale , et 

assure que cette petite Salicoque a l'habitude de faire entendre un 

bruit semblable à un petit cri produit par le frottement des doigts 

de sa première paire de pates ; particularité qui lui a valu , sur 

les cotes de Nice, lo n o m vulgaire deGrillet. 

4- HiproLTTE D E M O O H . — U. Moorii (3) . 

Paraît être extrêmement voisine de l'espèce précédente, mais 

ayant le rostre arme' en dessous de deux dents ; n'est peut-ê(re 

qu'une variété de VIT. Prideauxiana. 

5 . I I i p p o L ï i E V E R D A T R E . — H. viridis (4). 

Corps svelte ; rostre droit, dépassant l'appendice lamelleux des 

antennes externes , sans dents en dessus , et armé en dessous de trois 

dents. Pates-mâchoires externes très-courtes et assez larges vers le 

(1) Leach, Malac. Pod. Brit. tab. 38, tig. I , 3 -5 .— Desmarest, 

Consid. sur les Crust, p. 2 2 1 . 

(2) Hippolyte variegatus, Risso, Hist, nat- de l'Europe mérid. 

t. V , p. 7 8 , PL 3, fig. i 3 . 

(3) Leach, op. cit. tab. 3 8 , fig- 2. — Desnaarets, loc. cit. 

(4) Alpheus i>iridi s, O t t o , Mém. de 1 Ac. des cur. de la nat. de 

Bonne, t. X I V , PL 2 0 , fig. 4. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



DES C R U S T A C É S . 3 j 3 

bout, Pâtes antérieures très-courtes et assez grosses, l'ates de la 

deuxième paire grêles et de longueur médiocre ; leur carpe divisé 

en trois articles. Lame médiane de la nageoire caudale garnie en 

dessus de deux paires d'épines. Longueur, environ 5.0 lignes. 

Habite la Méditerranée et les côtes de la Vendée. (C. M . ) 

La Salicoque, désigné par M . Risso sous le n o m d ' A L P i i É E 

n ' O i . i v i E n ( 1 ) , ne me paraît pas difïéf er de l'espèce précédente ; 

M . Roux le range cependant dans son genre P E L I A S . 

G. H I P P O L Y T E D E B R L L L É . — H, Brullei ( 2 ) . 

Rostre presque droit, dépassant la lame des antennes externes, 

et armé en dsssous de trois ou quatre dents, dont une très-petite 

située presqu à son extrémité. Deux épines assez fortes de chaque 

côté sur la partie antérieure de la carapace. Pates-mâchoires ex

ternes , larges et tronquées au bout ; dépassant un peu le pédon

cule des antennes externes. Pâtes antérieures très - courtes et 

grosses ; celles de la seconde paire un peu plus longues , et ayant 

le carpe biarticulé. Pieds des trois paires suivantes fortement den

telés tout le long de leur bord interne. Lame médiane de la na

geoire caudale armée en dessus de trois paires d'épines, et 

terminée par quatre épines marginales. Couleur verdâlre. 

7 . H I P P O L T T E B O R É A L . — H. borealis (3 ) . 

Espèce très-voisine de l'ITippolyte verdâtre , mais beaucoup plus 

grande, et qui s'en distingue par la longueur d e s p a t e s - m d c h o i r c s 

externes, qui sont grêles et dépassent Vappendi.ee lamellcux des an

tennes externes ; l'abdomen est gibbeux , et la lame médiane de la 

nageoire caudale est armée de huit à dix paires de petites épines. 

Trouvée à Igloolik, par le capitaine Ross. 

(1) Hist. nat. de l'Eur. mérid. t. V , p. 7 5 , PI. 4 , fig. 17 . —Roux, 

Salicoques , p. ?.tî. 

(2) Guéiin , Expcdit. scientifique de Morée , par M . Rory Saint-

Vincent, etc. Zool. p. 4 1 , PL 27, fig- 2. 
l?>) Owen , appendice au voyage du capitaine Ross. Pl. 1 , fig. 3. 
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8. HirpoLYTE ENSIFÉRE. — H. ensiferus. 

Corps grêle et faiblement coudé. Carapace arrondie en dessus. 

Rostre très-grand , îamelleux , faiblement arqué, se rétrécissant 

fort peu vers l'extrémité , dépassant notablement l'écaillé des an

tennes externes, et armé d'une petite épine située au-dessus de 

sa base, et trois ou quatre petites dentelures à son extrémité. Une 

petite épine au côté externe de l'article basilaire des antennes in

ternes. Appendice Iamelleux des antennes externes tout-à-fait 

triangulaire ( sans dilatation du côté interne) . Pates-mâcboires 

trés-eoturtes, ne dépassant pas le pédoncule des antennes externes, 

«t terminées par on petit artiele assez large , tronqué et épineux 

vers le bout. Pâtes antérieures extrêmement courtes , atteignant 

à peine la base des antennes ; celles de la deuxième paire beau

coup moins longues que celles de la troisième paire , et ayant 

leur carpe divisé eu deux articles bien distincts. Deux paires 

d'épines sur la face supérieurs de la lame médiane de la nageoire 

caudale. Longueur, 6 ligaes. 

Trouvée par M. Reynaud, en hante mer, près desAçores. (C. M . ) 

9. HiFFOLYTE TEwrnoSTRE. — JT. tenuirostris. 

Rostre long, mais très-grêle , presque styliforme , droit et armé 

en dessus d'une épine située sur la partie antérieure de la région 

stomacale, et en général d'une seconde vers la moitié de la lon-

gneur , cl en dessous de deux ou trois petites épines. Article basi

laire des antsnnes internes présentant eu dehors m i e dilatation 

lamelleuse , qui se termine par une grosse épine ; appendice Ia

melleux des antennes externes alongé , mais ovalaire ( son bord 

interne étant arrondi ) . Pates-mâchoires et nageoires caudales 

comme dans l'espèce précédente. Longueur, environ 6 lignes. 

Trouvée dans les mêmes parages que l'espèce précédente. 

(C. M . ) 
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io . H I P P O L Y T E D E Q I . O Y . — H . Qnqyanus. 

Espèce très-voisine de l'H. tenuirostre , mais dont le rostre est 

plus large, plus infléchi; armé en dessous de quatre dents assez 

grosses , et en dessus d'une seule épine vers la moitié de ta lon

gueur. Abdomen très-gibbeux. Longueur, environ 10 lignes. 

Habite les cotes de la Nouvelle-Guinée. (G. M . ) 

§ 2 . Espèces dont le rostre forme une crête élevée sur la partie 

antérieure de la région stomacale, mais ne se prolonge pas sur 

la partie postérieure de la carapace. 

i l , H I P P O L Y T E C R À S S I C O R N E , - — I I , Crassicorms. 

Carapace arrondie en dessus. Rostre très-petit, assez élevé à 

sa hase, mais prenant naissance tout prés de l'insertion des yeux , 

et n atteignant pas l'extrémité de ces organes , d'abord infléchi, 

puis droit , bifide au bout, et armé en dessus de deux ou trois 

dentelures. Y e u x très-grands. Antennes internes remarquable

ment grosses , leur article basilaire dilaté et lamellenx en dessous : 

les deux articles snïvans épineux, e l l e filament terminal supé

rieur extrêmement gros et garni tout autour de longs poils touf

fus. Appendice lamelleux des antennes externes court et ova-

laire. Pâtes - mâcboires externes longues ( dépassant l'appendice 

lamelleux des antennes externes) , et ayant le dernier article 

grêle et cylindrique. Pâtes antérieures ne dépassant pas le pé

doncule des antennes externes ; celles de la deuxième paire de la 

longueur de celle de la troisième paire , et ayant le carpe divisé 

en plusieurs segmens. Quatre paires d'épines sur la face supé

rieure de la lame médiane de la nageoire caudale. Longueur, 

4 lignes. 

Trouvé dans la rade de Saint-Malo. (C. M.) 
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1 " . . IIiri'OLïiE D E C H A K L H . — / / . Cranchti (i). 
Celte espèce, que nous ne connaissons que par la description 

et les figures qu'en a données Leach , a le rostre avancé , légère

ment infléchi, et armé en dessus de trois dentelures à sa base , et 

de deux pointes au bout , dont la supérieure est la plus forte. 

Les pales-mâchoires antérieures sont de longueur médiocre ; les 

pales antérieures très-courtes , et la lame médiane de la nageoire 

caudale, garnie en dessus de quatre paires d'épines. Longueur, 

environ IO lignes. 

Habite les côtes de l'Angleterre. 

i 3 . T Ï I P P O L Y T E ni: D E S M A R E S T . — II. Desmareslii (2). 

Rostre droit, lancéolé, dépassant les appendices lamellcux des 

antennes externes , garni en dessus de vingt-cinq à trente dents , et 

en dessous de sept à huit. l'ates des deux premières paires très-

courtes. Corps hyalin , avec des points verts ou rougcàtres. Lon

gueur, 12 à i5 lignes. 

Habile les eaux de plusieurs rivières du département de Maine-

et-Loire. 

14. H I P P O L L Y T E P O L A I R E . — / / . polaris (3) . 

Carapace gibbeuse; rostre concave, relevé vers le bout, grêle-, 

n'atteignant pas l'extrémité de l'appendice lamellcux des antennes 

externes, et armé de huit à dix dents en dessus et de deux ou trois en 

dessous, Pates-màchoires externes assez longues , et stylifnrmes 

vers le bout. Lame médiane de la nageoire caudale garnie de 

cinq paires de petites épines. Longueur, environ 2 pouces. 

Habite les mers Arctiques. 

(1) Leach , Malac. Pod. Brit. tab. 3 8 , flg. 1 7 - 2 1 . — Desmarest, 

O p . cit . p . 222-

(a) Mi l le t , Ann. des se. nat. i r «, série, t. X X V , p. 4 6 1 , PI- B , 

lig. 1 et 2. 

(3) Alpheus polaris, Sabine, app. au voyage du capitaine Parry. 
Pl. 2 , fig. 5 -7 . 
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i 5 . HIPPOLYTE DENTÉ. — I I . serratus. 

Rostre naissant vers le milieu de la région stomacale , dépassant 

de beaucoup l'appendice lamelleux des antennes externes, et armé, 

en arrière du front, de deux grosses dents , suivies de deux autres 

situées près des yeux, se recourbant ensuite un peu, et présentant, 

près de Vextrémité de son bord supérieur^ quatre ou cinq grandes 

dents pointues. Son bord inférieur, armé de onze dents pointues , 

remarquablement longues et fortes. Appendice lamelleux des an

tennes externes se rétrécissant beaucoup vers le bout , et dépas

sant à peine les pates-mâchoires externes, qui sont très-longues et 

terminées par un grand article styliforme. Pâtes antérieures mé

diocres; celles de la deuxième paire fortes, de la longueur de 

celles de la troisième paire, et n'ayant pas le carpe distinc

tement annelé. Abdomen de forme ordinaire ; quatre paires d é-

pines sur le septième anneau ou lame médiane de la nageoire cau

dale. Longueur, 2 pouces. 

Habite la baie de Jarvis. (C. M.) 

i G . HIPPOLYTE raoNT ÉPINEUX. — H. spinifrons. 

Rostre naissant vers le milieu de la région stomacale , court 

( dépassant à peine le premier article des antennes internes ) , 

presque droit, grêle, sans dents en dessous, et armé en dessus de 

cinq dents; les épines suhorhitaires extrêmement grandes et j'ortes 

(dépassant les yeux et atteignant le tiers antérieur du rostre). 

Pates-mâchoires externes très-longues , terminées par un article 

cylindrique qui dépasse notablement la lame des antennes ex

ternes. Pâtes de la première paire médiocres , ne dépassant pas le 

pédoncule des antennes externes ; celles de la deuxième paire, de. 

la longueur de celles de la troisième paire, et ayant le carpe divisé 

en un grand nombre d'articles. Abdomen point coudé; lame mé

diane de la nageoire caudale armée de deux paires de fortes épi

nes. Longueur, environ 1 pouce. 

Habite les cotes de la Nouvelle-Zélande. ( C. M. ) 
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1 7 . H i p p o i . y t e q i : e i : e é p i n e u s e . — / / . spinicaudus. 

Corps alonge; rostre très-long , slyhfbrme , naissant vers le mi

lieu de la région stomacale par une dent , mais du reste ne différant 

quefortpeu de celui de VU. tenuirostre. Appendice Iamelleux des 

antennes externes comme chez l'II. variable. Pates-mâchoires ex

ternes me'diocres et styliformes vers le bout. Pâtes de la première 

paire filiformes et longues, mais n'atteignant pas l'extrémité de 

la lame pédonculaire des antennes externes ; celles de la seconde 

paire à peu près de m ê m e longueur, mais plus grosses, et ayant 

le carpe divisé en trois ou quatre articles. Tarse des pâtes suivan

tes à peine épineux. Lame médiane de la queue armée de six ou 

sept paires d'épines (celles qui en occupent le bord postérieur non 

comprises). Longueur, environ 20 lignes. 

Habite les côtes de la Nouvelle-Hollande. ( C. M. ) 

1 8 . H ï p p o l t t e d e G a i m a m . — H. Gaimardii. 

Rostre droit naissant vers le milieu de la carapace , très-peu éle

vé , et s'étendant jusqu'à l'extrémité de Vappendice Iamelleux des 

antennes externes, peu élargi en dessous, et armé en dessus de six 

dents très-espacées j dont trois sur la carapace ; trois dents sur son 

bord inférieur. Appendice Iamelleux des antennes externes long 

et ovalaire , dépassant de beaucoup les pates-mâchoires externes, 

dont le dernier article est cependant long et styliforme. Pâtes 

comme dans l'II. de Sowerby. Troisième anneau de l'abdomen 

moins fortement denté; quatre paires d'épines sur le septième an

neau. Longueur, environ 18 lignes. 

Habite les mers d'Islande. ( C . M.) 

§ 3 . Espèce dont la base du rostre s'élève en crête et se prolonge jus

que vers le bord postérieur de la carapace. 

ig. H j p p o l y t e b o s s u . — II. gibberosus. 

Rostre naissant vers le tiers postérieur de la carapace , très-arqué 

et armé de quatre ou cinq dents à sa base , puis se recourbant for-
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iemenl en haut, et ne présentant qu'une petite épine vers le niveau de 

l'extrémité des yeux , et deux ou trois dentelures à sa pointe ; son 

bord inférieur descendant très-bas à sa base, et armé de six ou sept 

dents, dont les postérieures sont très-fortes. Épine latérale des 

antennes internes très-grande. Appendice lamelleux des antennes 

externes presque triangulaire. Pates-mdchoires externes courtes et 

tronquées au bout. Pâtes antérieures très-petites , et dépassant à 

peine le pédoncule des antennes externes , celles de la deuxième 

paire plus longues que celles de la troisième paire , et ayant la 

partie inférieure du carpe divisée en un grand nombre d'articles. 

Abdomen à peu près comme chez l'H. de Sowerby. Longueur, en

viron 18 lignes. 

Habite les côtes de la Nouvelle-Hollande. (C. M.) 

20. I I I P P O L V T E MAEnRÉ. .—. M. marmoratus ( 1 ) . 

(Planche 25 , fig. 8.) 

Forme générale à peu près la m ê m e que dans l'espèce précé

dente; crête basilaire du rostre naissant près du bord postérieur 

du rostre, qui est très-relevé vers le haut, fort large et atteint l'ex

trémité de l'appendice des antennes externes ; une petite épine en 

dessus près de son extrémité, et cinq dents très-grandes sur sa 

partie postérieure ; enfin sept grandes dentelures sur son bord infé

rieur. Pates-mdchoires externes extrêmement longues ; leur dernier 

article cylindrique , et dépassant de beaucoup l'appendice Iarnel-

1 eux des antennes externes. Pâtes antérieures très-grandes, aussi 

longues que celles de là troisième paire. Carpe des secondes pâtes 

divisé en une douzaine d'articles. Abdomen trés-gibbeux, armé 

en dessous d'épines entre l'insertion des fausses pâtes, qui sont 

très-courtes. Deux paires d'épines sur la lame médiane de la na

geoire caudale. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite les mers de l'Océanie. ( C . M. ) 

(1) Palemon marmoraïus , Ol iv ier , Encyclop. t. V I I I , p. , 

atlas, PL 5ig, fig'. 3 . — Alpheus marmoraïus, Lamarck, Hist, des 

anim. sans vert. t. V , p. ao5. 
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2 1 . Hippoi-yiE H É R I S S É . — / / . aculeatus ( 1 ) . 

Carapace très-bombée en dessus; rostre grêle, ne dépassant 

que de peu le pédoncule des antennes supérieures, et se continuant 

en arrière avec une crête qui est t r è s - é l evée , et se prolonge 

jusque vers le bord postérieur de la carapace; quatre . ou cinq 

grosses dents sur la crête basilairc du rostre ; entin trois ou quatre 

dents très-petites sur le bord supérieur de sa portion antérieure, 

et trois sur 60n bord inférieur, rates - mâchoires longues , dé

passant l'appendice lamclieux des antennes externes, larges et 

tronquées au bout. Pales antérieures grosses et de longueur mé

diocre. Cinq paires d'épines sur la lame médiane de la nageoire 

caudale. 

Habite les mers polaires. 

22. H I P P O L Y T E D E S O W E R B Y . — H . Sowerhj'i (2) . 

Rostre naissant de la partie postérieure de la carapace , sur la

quelle il forme une grande carène arquée , très - large dans sa por

tion antérieure, tronqué au bout , armé en dessus de quatre ou cinq 

grosses dents situées sur la carapace, et de sept ou huit dents très-

petites situées sur sa portion libre, et en dessous de deux dents , dont 

une presque aussi avancée que la dent terminale, et en étant quel-

quefois séparée par de petites dentelures. Lame spiniforme du 

pédoncule des antennes internes très-longue ; filets terminaux de 

ces organes extrêmement courts. Appendice lamelleux des anten

nes externes grand, ovalaire et dépassant le rostre, rates-mâchoires 

(1) Cancer aculeatus, Othon, Fabricius , Fauna Groenlandica , 

p. 2 3 ' ; . — Alpheus aculeatus, Sabine, appendice to Parry's, voyage, 

tab. 2 , fig. 9. 
( 2 ) Cancer spinas, Sowerby, Brit, misrel. tab. 2 1 . •—Alpheus spi

nas , Leach, Trans, of the Linn. soc. vol X I , p. a 4 ? > n t Kdinb. 

Encyclop. Supplem. t. V I I , p. 4 a l - — H i p p o l y t e Swwerbyi, Leach, 

Mala. Pod. Brit. PI. 3y. — Desmarest. Consid. sur les Crust, p. 2 2 3 , 

PL 3 o , f i g . 1. 
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( 1 ) Op. cht. PL 4 3 , fig. 4 . 

( a ) Fabricius, Entom. syst. t. II , p. 483 . — M ü l l e r , Fauna Dá

nica, t. 4 , p. ] 5 , PI, i 3 2 , flg. 2 , 

(3) Fabricius, Entom. syst. t. I I , p. 4 ^ - — M ü l l e r , Fauna Dá

nica , t. 4 , p- i 5 , PL i 3u , fig. 3. 

( 4 ) Risso, Hist. nat. de l'Europe rnérid. t. V , p. 7 7 . 

(5) RISSO, op. cit, p. 7 6 . 

[G) Risso, JOE. cit. 

( 7 ) PIOUX Mém, sur les Salicoques, p. 25 . 

externes médiocres, terminées par un article arrondi au haut et 

atteignant l'extrémité de l'appendice lamelleux des antennes ex

ternes. Pâtes antérieures dépassant à peine le pédoncule de ces 

antennes ; celles de la deuxième paire plus longues que celles de 

la troisième paire, et ayant le carpe divisé en sept ou huit articles 

bien distincts. Abdomen très-gibbeux ; son troisième anneau se 

prolongeant en une grande dent crochue qui ressemble un peu à 

un bec de seiche et qui avance au-dessus de l'anneau suivant. Lame 

médiane de la nageoire caudale garnie en dessus de quatre paires 

de petites épines. Longueur , environ 2 pouces. 

Habite les mers d'Islande et du Groenland. 

Le C A N C E R N A U T I L A T O R de IJerbst ( I ) appartient à ce genre , et 
paraît avoir beaucoup d'analogie avec l'Hippolyte boréal, dont il 

été question ci-dessus ( n 1 . , , ] . 

11 en est de m ê m e des deux Salicoques figurés par Millier, et 

rapportes avec un point de doute par cet auteur à YAslacus cari-

natus ( 2 ) et à YAsiacus varias (3) de Fabricius. 

Enfin il est probable que plusieurs des espèces décrites par 

M. Risso , sous le nom générique d'Àlphées, devront y rentrer 

lorsqu'on les connaîtra m i e u x ; YAlpheus elongatus ( 4 ) , YAlpheus 

ensiferus (5) et YAlpheus Cougneii (G). 

Le genre P É M A S de Roux (7) paraît être intermédiaire 

entre les Pontonies et les Ilippolytes, mais se rapproche da

vantage de ces derniers. De même que chez les Ilippolytes, les 

antennes supérieures se terminent par deux filets, et les pâtes 
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des deux premières paires sont didactyles ; mais la main des 

secondes pâtes n'est guère plus grosse que celle des premiè

res, et le carpe n'est pas multi-articulé. Kous ignorons si ces 

caractères coïncident avec d'autres particularités d'organi

sation; M . Roux range dans cette division générique YAl~ 

pheus amethysla de M . Risso (1) , Y Alplieus Olwieri (2) , 
YAlpheus scriptus (3) et YAlpheus punclulatus (<l) du 
même auteur; mais toutes ces Salieoques sont trop impar

faitement connues pour qu'il nous paraisse utile d'en repro

duire ici la description. 

G E H I E R I I Y N C I I O C I N È T E . — Rhynchocinetes (5). 

Ce genre est très-voisin de celui des Hippolytes, mais se 

distingue de tous les autres Macroures par la conformation 

singulière du rostre qui , au lieu d'être un simple prolonge

ment du front, est une lame distincte de la carapace , et ar

ticulée avec le front, de manière à être très-mobile et à pou

voir s'abaisser au-dessus des antennes , ou s'élever verticale

ment ; du reste , cet appendice ressemble beaucoup par sa 

forme au rostre des Hippolytes. Il est très-grand, en forme 

de lame de sabre placée de champ et dentelée sur les deux 

bords, hes yeux sont saillans, et lorsqu'ils se reploient en 

avant, ils se logent dans une excavation du pédoncule des an

tennes supérieures, dont l'article basilaire est grand et armé 

en dehors d'une lame spiniforme. Les filets terminaux de ces 

appendices sont au nombre de deux, et offrent la même con

formation que chez les Hippolytes. L'appendice Iamelleux 

des antennes externes est grand et triangulaire. Les pates-

0 ) Risso, Hist. nat. de l'Eur. mér. t. V , p. 77, PE 4 < — 
Roux, op. cit. 

(2) Voyez ci dessus, p 
(3) Risso, Hist. nat. de l'Europe mér. t. V , p. 78. — Roux , loc. 

cit. 
(4) Risso, Journal de physique , octobre 1822. — Roux, loc. cit, 

(5) Edwards, Ami. des sciences natur. 2" série, Zool. t. "VII, 
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(0 Edwards, Ann. des sciences nat. 2e série, t. V I I , Pl. 4. C 

( 2 ) Astacus, Fabricius, Herbest, etc. — Pandalus 7 Leach, Des-

niarest, tatreille, Lauiarck. — Poinophilius, Risso. 

mâchoires externes sont pédiformes et alongées ; leur der

nier article est grêle, cylindrique et épineux au bout. Les 

pales sont semblables à celles des Hippolytes, si ce n'est 

qu'on trouve, au côté externe de la base de chacune d'elles, 

un petit appendice palpiforme rudimentaire, et que le tarse 

de celles de la seconde paire n'est pas multi-articulé. L'ab

domen ne présente rien de remarquable. Enfin les bran

chies sont au nombre de neuf de chaque ccité. 

RHYNCROCINETE T Y P E . — R. iypus (>)· 

Front armé de trois épines, dont la médiane , placée au-dessus 

de la base du rostre , est suivie d'une autre épine médiane. Rostre 

très-grand, plus long que la lame des antennes externes, armé 

en dessus de deux épines situées près de la base, et de sept ou huit 

dentelures situées à son extrémité ; son bord inférieur garni d'une 

vingtaine de dents très-grandes. Fates-màehoires externes de la 

longueur du rostre. Pâtes antérieures plus grosses que les autres , 

et dépassant un peu le pédoncule des antennes externes ; pinces 

courtes et creusées en cuiller; doigt mobile dentelé. Pâtes de la 

deuxième paire de la longueur de celles de la première paire, 

mais beaucoup plus courtes que celles de la troisième paire. Trois 

paires de petites épines sur la face supérieure de la lame médiane 

de la nageoire caudale. Longueur, environ 2 pouces 1 ^ 2 . 

Habite l'océan Indien. (C. M . ) 

G e s r e PAIN'DALE. —Pandalus (2). 

Les Crustacés, dont Leach a formé le genre Pandale , 

ressemblent extrêmement aux Palémons par la forme géné

rale de leurs corps ; mais s'en distinguent par la conforma

tion de leurs pâtes, dont les deux antérieures sont monodac-
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(1) Chez le P. narwal. 

(2) Leach , Malac. Pod. Brit. tab. / [O. .— Latreille, Encyclop, 

method. PL 022 , f i g . 1 à 4 ( d'après Leach ). •— Lamarck, Hist, des 

animaux sans vert. t. V, p. 2o3. —Desmarest , Cousid. p. 2 2 0 , 

Pl. 3 8 , f i g . 2 . 

tyles. Leur carapace est armée en avant d'an rostre très-

long, comprimé, relevé vers le bout, et dentelé en dessus 

et en dessous. Les yeux sont çros, courts et libres. Les 

antennes supérieures sont conformées à peu près comme 

chez les Paléinons, si ce n'est qu'ils ne portent que 

deux filets terminaux. Les pates-mâchoires externes sont 

grêles et pédiformes. Les pales sont grêles, celles de la pre

mière paire sont les plus courtes et se terminent par un ar

ticle stylifbrme ; celles de la seconde paire sont filiformes, 

et se terminent par une main didactyle très-petite ; leur 

carpe est mulli-articulé. Les pates suivantes ne présentent 

rien de remarquable. La disposition de l'abdomen est la 

même que chez les Paléinons, Enfin le nombre des bran

chies (1) est de douze du chaque côté du corps. 

P A N D A L F , A f i n u L i c u H X E . — P. annulicornis ( 2 ) , 

Rostre de la longueur de la carapace, arme' en dessus d'une 

dizaine de dents qui occupent la région stomacale et la moitié 

postérieure de sa partie libre ; une petite dent près de la pointe 

du rostre , séparée des précédentes par un espace lisse assez long. 

Bord intérieur du rostre armé de sept à huit dents très-grosses 

vers sa base, et dont les dernières demeurent vers l'extrémité. 

Pates assez fortes et de longueur médiocre ; celles de la première 

paire n'atteignant pas l'extrémité de l'appendice lamelleux des 

antennes externes. Les pates des trois dernières paires armées 

d'épines. Longueur du corps, environ 2 pouces. 

Habite les côtes de l'Angleterre et de l'Islande. 
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P A N D A L E N A R V A L 
— P. narucal ( i ). 

Rostre beaucoup plus long que la carapace , et finement den

telé en dessus dans toute sa longueur ; les dents de sa base ne se 

prolongeant que fort peu sur la région stomacale ; son bord in

férieur armé de dents très-fines qui disparaissent peu à peu vers 

sa base. Pâtes très-longues et très-grêles ; celles de la première 

paire dépassant de beaucoup l'appendice lamelleux des antennes 

externes; celles des deux dernières paires plus grêles que celles de. 

la troisième paire, et sans épines. Longueur du corps, environ 

4 pouces. 

Habite la Méditerranée. (G. M.) 

Les Lysmates ressemblent beaucoup aux Palémons et éta

blissent le passage entre ces Crustacés et les Hippolytes ; ils 

eu ont la forme générale, et leur carapace est également 

armée d'un rostre alongé, comprimé et dentelé (Pl. 2 J , 

fi g. 1 0 ) . Leurs antennes internes se terminent aussi par 

trois filamens multi - articulés, dont deux fort longs et 

un très-court. Les antennes externes sont insérées sous les 

premières , et ne présentent rien de remarquable. Les man

dibules sont dépourvues d'appendice palpiforme (fig. 1 1 ) . 

Les pâtes - mâchoires des deux premières paires portent 

à leur base une vésicule membraneuse formée par l'appen

dice flabelliforme modifié. Les pâtes - mâchoires externes 

sont grêles, et ne présentent rien de remarquable. Les 

( i ; Astacus nanval, Fabricius , Mantissa, t. I I , p . 331- — 

Herbst , PL 2S , lig. 2 . — Palamon pristis , lasso , Crust, de Nice , 

p. io5. — Pandalus nar-wal, Latreille, Règne aium. t. IV, p- 97, etc. 

—. Desmarets , Consid. sur les Crust, p. 2 2 0 . — Pontophiluspristis , 

Risso, Hist. nat. de l'Europe mérid. t. 5, p. 6 2 , PL ; j , fig. 1 ^ . 

( 2 ) Melic.erta , Risso, Crust, de Nice. — Lysmata , ejusdenr, op. 

cit. errata. — Latreille, Dcsmavets , Roux , etc. 

CRUSTACÉS, TOME II. ?.5 

G E M R E L Y S 3 I A T E . —- Lysmata (2 ) . 
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( i ) Melicerta se'.haudata et Lyiniata stticaudala, Risso , Crust, de 

Nice , p. 1 1 0 , Pl. i , h;;, i. — Desmarest, Consiii. sur les Crus

tacés, p. 23p. — I.atr. Règne anim. t. IV , p. 98. — R o u x , Crust, 

de la IV1 éditer. Pl. 3 j ; et ÎVJém. sur les Salicoçpies, P >7' 

paies portent, de même que Les pates-mâchoires , une pe

tite lame carnée, fixée à leur article basilaire, et représen

tent le fouet, qui clicz les Ecrevisses est situé de la même 

manière , mais acquiert des dimensions très-considérables. 

Les pâtes de la première paire sont de longueur médiocre , 

assez robustes , et se terminent par une petite main didac-

tyle ; celles delà seconde paire sont également didactyles; 

mais elles sont filiformes et très-longues. Leur main est r u -

dimentaire; et. leur carpe, extrêmement, long, est divisé en 

une multitude de petits articles. Les pâtes des trois paires 

suivantes sont monodactyles, et. conformées de la manière 

ordinaire , si ce n'est qu'on trouve à leur base un vestiee de 

fouet. La disposition de Vabdomen est la même que chez 

les Palémons. Enfin les branchies sont au nombre de sept 

de chaque côté; les cinq dernières sont assez grandes, et sont 

fixées au thorax, au-dessus des cinq pâtes thoraciques ; mais 

les deux antérieures sont placées, l'une sur l'autre, au-dessus 

de la pate - mâchoire externe, et sont réduites à un état 

rudirnentaire. Un tubercule, situé à la base des pates-

mâchoires de la deuxième et de la troisième paire, pour

rait bien être aussi un vestige de branchie. 

On ne sait rien de particulier sur les mœurs de ces Sali-

coques , dont on ne connaît qu'une seule espèce. 

LYS.VUTF. QUFUF. S O Y E C S F . , — L . selicaudala ( i ) . 

( Pl. Î O , f i g . 1 0 . ) 

Rostre naissant vers le milieu de la carapace , un peu infléchi 

vers le bout, n'atteignant pas l'extrémité du pédoncule des an

tennes internes , et armé de six dents en dessus et de deux en des

sous. Deux des filamens des antennes supérieures aussi longs que 
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( i ) Squilla, P a s t e r . — A s t a c u s , Pennant, Sloane , etc.—- Pale-

mon, Fabricius, Suppl. Lnt. Syst—Rose, Hist, des Crust.—Olivier, 

Encycl. meth. t. V I I I . — Latreille , Hist, des Crust, ct des Ins. 

t. V I ; JNouy. Diet, d'liist. nnt. ; Regne ariim. etc..— Lamarck, Hist, 

des anim. sans vert. — Leach, Mai. etc. — Desmarest , Consid. —-

Uisso. — Roux , etc, 

1K corps. Pates-mâchoires externes dépassant l'appendice lamel-

leux des antennes externes, et à peu près de la longueur des pâtes 

antérieures, dont la main est petite. Pâtes de la seconde paire à 

peu près deux fois aussi longues que les précédentes , et habituel

lement reployées en d e u x ; leur carpe extrêmement long. Lon

gueur, environ 2 pouces; couleur, rouge-brun,rayé longitudina-

lement de blanc. 

Habite la Méditerranée. ( C. M. } 

G E N R E P A L E M O I N . — Palemon ( 1 ) . 

L e genre P a l é m o n a été établ i par Fabr ic ius p o u r rece

voir un assez grand n o m b r e de D é c a p o d e s M a c r o u r e s , r e 

marquables en général par la grandeur de leur rostre , et 

caractérisés par la c o n f o r m a t i o n de leurs antennes et de leurs 

pales . 

Le corps de ces Crustacés est p e u c o m p r i m é , et en géné

ra 1 aondi en dessus. La carapace est de grandeur médiocre , 

et présente , vers son tiers antérieur, une crête médiane , q u i 

est l'origine du rostre; celui-ci s'avance au-dessus de la base 

des yeux et des antennes , et présente presque toujours une 

l ongueur très - considérable ; il est t r è s - c o u r b é en h a u t 

vers le b o u t , et fortement dentelé sur ses bords supérieur 

et inférieur. Les yeux sont gros et saillans. Les antennes 
internes s'insèrent au-dessus des externes; le premier ar 

ticle de leur p é d o n c u l e est t rès -grand , d é p r i m é , excavé à 

sa face supérieure p o u r loger les yeux , et armé en dehors 

d'une forte épine qui en occupe l'angle antérieur. Les 

deux articles pedonculaires suivans s o n t gros et cyl indri

q u e s ; enfin les filets mul t i -ar l i cu lés , qui t erminent ces o r -
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ganes, sont au noinbie de trois, dont deux en gênerai 

extrêmement longs, et un fort court, et accolé par sa hase 

à l'un des précédais. Les antennes externes s'insèrent 

au-dessous et un peu en dehors des antennes internes; le 

palpe lamelleux qui en rccouwe la base est très-grand, 

oxalaire, arrondi et cilié au bout , et armé d'une épine vers 

l'extrémité de son bord externe. Les mandibules portent tin 

petit appendice palpiforme cylindrique, et les pates mâ

choires externes sont de longueur médiocre , grêles , et tan

tôt onguiculées au bout , tantôt terminées par un petit ap

pendice multi-articulé. hes pates de la première paire sont 

grêles, terminées par une petite main didactxlc, et présentant 

près de leur base, du côté interne, une petite dilatation 

qui recouvre la bouche et agit à la manière des pates-

màchoires. Les pates de la seconde paire sont beaucoup 

plus longues et plus fortes ; elles se terminent également par 

une main didactyle bien formée , et ont le carpe entier et 

conformé de la manière ordinaire. Les pates des trois paires 

suivantes sont grêles et monodactyles ; leur longueur diminue 

progressivement, et on ne trouve à leur base aucun vestige 

de fouet ni de palpe, h'abdomen est très-grand, et se ré

trécit graduellement vers le bout ; sa face supérieure est 

régulièrement arquée, et il peut se redresser et s'étendre 

presque complètement sans devenir bossu, comme chez, 

les Hippolytrs. Le septième segment, qui forme la pièce 

médiane de la nageoire caudale , est triangulaire et moins 

long que les lames latérales; en général, il est armé de quel

ques épines à son extrémité, et ou remarque sur sa face su

périeure cinq petites épines , dont l'antérieure est située sur 

la ligne médiane, et les autres latéralement. Les lames laté

rales de la nageoire caudale sont très-grandes , ovalaircs, et 

à peu près d'égale grandeur. Les fausses pates abdominales 

sont très-grandes; celles de la première paii e portent une 

grande lame cibéc, et une seconde beaucoup pus petite ; 

les autres sont pourvues de deux lames ciliées, à peu pires 

de même grandeur, dont l'intérieure porte vers la base un 

petit appendice cylindrique. 
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(1) Voyez t. I , p. i^o. 

(2) Astacus serratus, Pennant, Brit, zool. t. I V , PL 1G, fig. 28 .— 

Cancer squilla, Ilcrbst, t. II , p. 5 5 , Pl. 27, lig. 1 . — Patentai serra-

tas , Fabricius , Suppl. Entom. syst. p. Go'\. — Bosc. Hist. nat. des 

Crust, t. II, p. i o j . — Latreille, llist. des Crust, et des Ins. t. V I , 

p. 256' ; Eiicyrl. Pl. 2.0,4 • f'S- 3 (d'après Ilcrbst). ; Règne anim. 

de Cuvier, t. IV, pl. JJ8, etc.—Leach, Malacostr. Pod. Brit. Pl. 43 , 

ibj. Î - IU—Dcsmarcst , Cousid. sur les Crust, p. 23} , Pl. 4 ° , iig- J* 

Le système nerveux des Palémous présente une concen

tration plus grande que celui des Ecrivisses, car tons les 

ganglions thoraciqucs en sont rapprochés au point de se 

toucher presque (3). Enfin les branchies sont au nombre 

de huit de chaque côté du corps. 

Les Palémous sont fort recherchés à cause de la délicatesse 

de leur chair ; la plupart habitent les fonds sablonneux, 

voisins des côtes ; mais d'autres remontent l'embouchure des 

rivières. On en a trouvé sur nos côtes plusieurs espèces, 

qui sont toutes comestibles, et qui sont connues sous les 

noms vulgaires de Crevettes , Salicoques, Bouquet, etc. ; 
par la cuisson elles deviennent rouges. 

Le nombre des espèces est très-considérable , et plusieurs 

de celles propres aux pays chauds atteignent une taille assez 

grande. 

§ i, Espèces ayant le bord antérieur de la carapace arme de cha

que côté de deux épines situées l'une au-dessus, l'autre au-

dessous de l'insertion des antennes externes. 

r. PAI.CMON SCIE. —• P. serralas ( 2 ) . 

Rostre dépassant de beaucoup l'appendice lamcllcux des an

tennes externes ; très - relevé vers le bout , et bijide à son ex

trémité ; son bord supérieur lisse dans près de sa moitié antérieure, 

et armé, dans le reste de son étendue, de sept à huit dents ; 

la crête , qui en occupe le bord inférieur, très - large a son 

extrémité postérieure, et armé de cinq à six dents. Le petit filet 
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(1 Crevette? lielon, de la nat. des poissons, p. 364· — C a r a m o t ou 

Iquillr. gibhal Rondelet, t. I I , p. 3o5. — Squilla fusca? Raster, 

(. pus. subs. Pl. 3, fig. 5. —Klein, Obs. sur les Crust. p. 86, fig. A . 

— Cancer squilla, Lin. Syst. nat. — C. squilla? Othuu Fabricius , 

Fauna groélandica, p. 237 . — Astacus squilla, Fabricius , Entom. 

svst. t. I I , p. 4S5. — Palemon squilla , ejusdern , Supplém. Entom. 

s- st. p. 4 ° 3 . — Rose- t. II , p. 1 0 0 . — Latreille , Ilist. des Crust. et 

c7 s 1ns. t V I , p. 2 5 " . — Règne anim. de Cuvier, t. TV, p. n 8 , etc. 

— Olivier, Encycl. méth t. V i l i , p. tifi?.. —· Lamarrk , Hist. des 

anim. sans vert. t. V, p. 207.—Leach, Malacostr. pod. Rritan. Pl. 4 3 , 

fig. n - i 3 . — Desmarest, Consid. sur les Crust. p. 235 . — Roux , 

Salicoques, p. i5 . — (iuérin, Iconogr. du règ. anim [Crust.[Pl. 22 . 

terminal des antennes supérieures très-court, n'atteignant pas 

l'extrémité du rostre quand il est dirigé en avant, ni le hord 

antérieur de la carapace lorsqu'il est dirigé en arrière. Pates-

màchoires externes ne dépassant que de peu le pédoncule des 

nntennes externes ; leur palpe très-court . Patcs antérieures 

n'atteignant pas le bout de l'appendice Iamelleux des antennes 

externes; celles de la seconde paire ne dépassant que de peu cette 

lame, et celles des trois'dernières paires, lorsqu'elles sont reployées 

en avant , ne la dépassant pas. Mains des deuxièmes pâtes à peine 

rentlées ; leurs pinces à peu près de la longueur du carpe. L o n 

gueur, 3 ou 4 pouces. Couleur grisâtre ; avec des rangées de petits 

points rouges et bruns. 

Habite nos côtes. (C. M.) 

2 . P A L É M O N S O U I L L E . — P . squilla ( i ) . 

Espèce très-voisine de la précédente, mais ayant le rostre 

beaucoup moins long , ne dépassant pas l'appendice Iamelleux 

des antennes externes , presque droit et denté jusqu'au baut ; 

sept à huit dents en dessus et trois ou quatre en dessous ; antennes 

supérieures comme dans le P. squille. Pâtes de la seconde paire 

un peu plus longues , et terminées par des pinces beaucoup plus 

courtes que la portion palmaire de la main ; les pâtes suivantes 

c -mme chez le P. scie. Longueur, environ 2 0 lignes. 

Habite nos côtes. (C. M.) 
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Le polit Pale'mon , figuré par M. Savigny dans l'ouvrage sur 

l'Egypte ( 1 ) , et rapporté par M. Audouin à l'espèce précédente, 

y ressemble en effet extrêmement ; mais nous sommes porté à 

croire qu'il n'y appartient pas, car la disposition du palpe des pates-

mâchoires, et quelques autres particularités de forme , nous pa

raissent l'en distinguer. 

11 existe aussi, dans les mers voisines de la Nouvelle-Zélande , 

un petit Palémon qui ressemble extrêmement au P. squille , dont 

il ne paraît différer que par ses pales de la seconde paire , beau

coup plus courtes. Dans la collection du Muséum , je l'ai désigné 

sous le nom de Palemon afflnis: mais il n'est pas assez bien 

conservé pour que j e puisse en donner une description com

plète. 

Suivant M. Leacb, cette espèce se distingue de la précédente 

par son rostre très-court , et armé de quatre à six dents en 

dessus, et seulement deux ou trois en dessous, et par sa taille, de 

moitié plus petite. 

Habile les côtes de l'Angleterre et de la France. 

Espèce très-voisine du P. squille , mais dont le petit filament 

des antennes supérieures est uni à l'un des longs filamens dans pres

que toute son étendue. P>oslre droit , point bifide au bout , de la 

longueur de fécaille des antennes externes , el armé de quatre à 

cinq dents en dessus et de trois en dessous. Longueur, environ 

i pouce. 

Habítela mer Adriatique. (G. M.) 

(i) Crustacés de l'Egypte, PL 10 , fig. a. 

(2) Leacli, Malacost, Pl. 4 3 . fig- — Desmaiest, Consid. 

p. i 35 . 

3. P A L E M Ó N V A R I A B L E — P. varians ( 2 ) . 

4. P A L E M Ó N A N T E N N A I R E . — P. nnlennarius. 
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•) . PALLAION L U A I ; - > E ' . . — P . longiroslris. 

Cette espèce ressemble exIreniement au P . squille, mais s'en 

distingue facilement par ses paies beaucoup plus grêles et plus 

longues ; celles de la dernière paire, lorsqu'elles sont reployces en 

avant, dépassent de beaucoup l'extrémité de l'appendice lamel -

leux des antennes externes. La forme de la main est également 

différente. Longueur, environ 2 pouces. 

Trouvé à l'embouchure de la Garonne, près de bordeaux. (G. M.) 

Le P A I . É M O N S A U T E R E L L E , dont Latreille ( 1 ) parle comme se pé

chant dans la Garonne , nous paraît devoir se rapporter à l'espèce 

précédente ,- mais nous hésitons à le considérer comme identique 

avec l'espèce désignée sous le même n o m par Fabricius ; car ce 

dernier auteur dit expressément que le rostre est dentelé en des

sus et lisse en dessous , tandis que dans notre Palémon long-nez 

il existe des dentelures au bord inférieur du rostre, aussi bien 

qu'à son bord supérieur, 

G. P A L È M O X D E L A Ï R E I L L E . — ' P . Tredlianus (3). 

Cette espèce est extrêmement voisine du P. scie, dont, elle m e 

paraît cependant devoir être distinguée. Le corps est. plus grêle ; 

la crête tranchante , qui occupe le bord inférieur du rostre , des

cend bien moins bas entre la base des antennes internes , et le 

petit filament terminal de ces derniers organes est beaucoup plus 

long que leur portion pédonculaire. Les pâtes ont à peu près les 

( 1 ) Pulcmun locusta , Latreille, Hist, des Crust- et des Ins. t. V I , 

p. 2 3 6 . 

{•1) Aslacus locusta , Fabricius, Ent. syst- t. I I , p. 4^6. — C a n c e r 

locusta, Lin. Syst. not.-—C. Peiinaceus? ejasd. muse, ad, tred. p. 85. 

—PalemoiL locusta, Fabricius, Suppl. p. 4 0 1 ' — Rose, t. II , p. io5. 

— Olivier, Enoycl. t. V I I I , p. 665. 

(3) Mclicerla Treilliana, Risso, Crust, de Nice, p. 1 1 1 , PL 3, fig. G. 

—Palemou Treillianus, Desmare.st, Consid. sur les Crust, p. ̂ 35.— 

Risso , Hist. riat. de l'Eur. mend, t- V I I I , p. til- — Rous , Crust, 

de la JUediter. PE 3o. 
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D E S C R U S T A C E S . J()3 

mêmes proportions que chez le P , scie. Longueur , environ 

2 pouces. 

Habite la Méditerranée. ( G . M.) 

Je ne vois aucune raison suffisante pour séparer de l'espèce pré

cédente le Palémon décrit par MM. Hisso et houx , sous le nom de 

P. xiphias ( i ) ; les différences qui l'en distinguent ne paraissent 

consister que dans des variations de couleur. 

Il paraît que le Palémon crenulatus de M. Kisso ( 2 ) ne diffère pas 

de son P. xiphias (3),' 

7. P A L É M O N D E Q I O Y . — P . Quoianus. 

Espèce très-voisine du P. squille. Rostre droit, robuste, de la 

longueur de l'écaillé des antennes externes, armé de six dents en 

dessus et de trois en dessous, ci point bifide à l'extrémité, mais 

terminé par une seule pointe, à la base do laquelle sont placées, 

immédiatement au-dessus l'une de l'autre de la première dent de 

la rangée'supérieure et celle do la rangée inférieure ; deux épines 

de chaque côté sur le bord antérieur de la carapace. Pâtes de la 

seconde paire courtes, cylindriques , grêles, et dépassant à peine 

l'appendice lamclleux des antennes'; mains de la longueur du 

carpe, à peine renflées ; pinces très-courtes. Longueur, 1 pouce. 

Trouvé , sur les cotes de la Nouvelle-Zélande , par MM. (Juoy 

etGaimard. ^G. M . ) 

8. P A L É M O N N A G E U R . — P. natator. 

Rostre de la longueur de l'appendice lamelleux des antennes ex

ternes , étroit vers sa base, mais très-large vers le haut, ayant 

à peu près la forme d un fer de lance, et garni de onze à douze 

dents en dessus et à peine denté en dessous ; deux épines de cha-

( 1 ) Pnlcmon xipkias, Pissu, Crust, de JYice , p. 102 , et Hist. nat. 

de 1 Eur. merid. t. V , p. Go. — Ploux, Crust, de la Alediter. PI. 38-

(•.'.) Ilisso , Hist. nat. de l'Kur. uicrid. t. V, p. Go. 

(3; Foyes HOAX , Crust, de la Mediteir. Textc de la PI. 38. 
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(i) Fabricius , Suppl. Eutom. syst. p. 4°-1- — Bosc, t. I I , p. io5 . 

— Latreille, Hist, des Crust, t. V I , p. 2 0 7 . — Olivier, Encycl. nietli. 

t. VII I , p. Giifi. 

(u) Say, Crustacea of the United-States. Journ. of Sc. of the 

Acad, of Philadelphia, vol. V , p. 2 4 8 . 

(3) Say, op. cit. p. 24,9. 

que côté de là carapace. Pâtes de la seconde paire de longueur mé

diocre, très-grêles vers la base, mais se rétrécissant vers le bout; 

mains ovoïdes ; pinces grêles et droites jusque vers le bout. Der

nier segment de l'abdomen terminé par trois épines et deux gros 

poils assez longs. 

Trouvé dans l'océan Indien, sur au fucus natans. [C. M.) 

Le Palcmon fucorum de Fabricius ( i ) , qui se trouve aussi sur le 

fucus natans , paraît être très-voisin de l'espèce précédente ; mais 

s'en distingue par le nombre des dents ducrostre, dont le som

met , dit Fabricius , est armé de cinq dents. 

g. P A L C M O N L O N G I R O S T R E . — P . langirosiris (>). 

Rostre extrêmement long, dépassant l'appendice lamcllcux des 

antennes externes d'environ la moitié de sa longueur styliforme , re

levé, surmonté à sa base d'une crête sexdentèe, mais à peine dentelée 

dans le reste de son bord supérieur ,- enfin armé en dessous de neuf 

ou dix dents. Pâtes de la deuxième paire longues et filiformes, si 

ce n'est vers le bout ; mains renflées et ovoïdes ; pinces grêles , 

longues et droites jusque vers le bout, qui est crochu ; dernier 

segment de l'abdomen pointu. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite l'embouchure du Gange. (C. M . ) 

Le Palemon vulgaris (3) des côtes de l'Amérique septentrionale, 

appartient aussi à cette division, et paraît avoir la plus grande 

analogie avec le P. squille de nos mers ; la plupart des caractères 

que M. Say lui assigne sont également applicables à ce dernier. 

Mais quoique la description que cet auteur en donne soit très-

longue, on n'y trouve pas de renseîgnemens sur la forme du ros

tre et la longueur des pales, qui auraient été nécessaires pour se 
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former une idée evacte de cette Salicoque. Le rostre est aigu, de la 

longueur de la lame des antennes externes , cilié et arme de huit 

ou neuf dents en dessus, et, de trois ou quatre en dessons ; la main 

des pâtes antérieures est ovnlaire , alongée et environ moitié aussi 

longue que le carpe , qui est un peu plus long que l'article précé

dent , et est armé d'une épine à son angle interne. Sa longueur 

est d'environ i 5 lignes, 

Le Palémon tenuirostre, du même auteur, présente également 

deux épines de chaque côté, sur le hord antérieur de la carap ace, 

et ressemble beaucoup à l'espèce précédente; mais il a le rostre 

armé de onze ou douze dents en dessus, et de six ou sept en des

sous. Le carpe des pâtes antérieures sans épine , et à peine plus 

long que la main et les antennes tres-gréles. 

Il se trouve sur les bords de Terre-Neuve. 

§ 2 . Espèces ayant le bord antérieur de la carapace armé de cha que. 

côté d'une seule épine. 

A. Une seconde épine située en arrière de la précédente , à peu 

près sur la même ligne horizontale. 

À"". Bords préhensiles des pinces â peu près droits , et se 

touchant dans foule leur longueur. 

10 . P a l k m o n CARcrrv. — Pale mon carcinus ( r ) . 

Rostre très-long , dépassant de beaucoup les appendices Iamel

leux des antennes externes , fortement recourbé vers le haut dans 

sa moitié antérieure , et armé de douze ou quatorze dents sur son 

bord supérieurf et de onze ou douze sur son bord inférieur. Une 

dent très-forte au bord antérieur de la carapace , prés de l'inser

tion des antennes externes, suivie d'une seconde dent moins grosse, 

( i ) Palemon carcinus, Fabricius. — Astacus carcinus, Herbst, 

t. p. Pl. 28 , fig. j . — Palemon carcinus, Olivier, Kncyclop. t. Y l / Ï , 

p. 65G, — I3osc. Hist. nat. des Crust. t. I I , p- ia4- — Latreille, 

Hist. des Crust. et t. V I , p. 2Go. — Lamavck , Kist. des anim. sans 

vert, t- V , p. I O ' J . — Desmarest, Consid. p. 237 . 
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(i) Ol iv ier , Fncyclop. t. V I I I , p. fifio. — I,atreille , atlas de 

l'Encyclop. Pl. 3 i 8 , tig. i. Je ne vois aucune raison pour distin

guer cette espèce du Palemou longïmanus ( Suppl. p. 402. — Oliv. 

Op. cit. p. 661 , etc.); mais n'ayant pas vu l'individu ainsi nommé 

par Fabricius, et ayant au contraire sous les yeux ceux qui ont servi 

à Olivier pour la description de sou P ornatus, j'ai préféré ,re der

nier nom, dans la crainte d'embrouiller la synonymie. 

située un peu au-dessous de sa base. Pates-mâchoires externes très-

courtes , dépassant à peine la portion pédonculairc des antennes 

externes, l'ates de la première paire atteignant l'extrémité du 

rostre ; celles de la seconde paire, cylindriques, couvertes, chez 

le mâle , de petites épines courtes ; chez le mâle adulte, elles sont 

plus longues que le corps, et leur troisième article dépasse l'ap

pendice lamelleux des antennes externes ; carpe à peu près do la 

longueur de la portion palmaire de la main, rinces cylindriques 

un peu crochues au bout; le doigt immobile garni d'une petite 

crête cornée qui est reçue dans un sillon du doigt mobile, lequel est 

plus gros que le premier , et couvert d'un duvet brundlre tr'es-

serré. Patcs des trois paires suivantes un peu rugueuses en des

sus ; leur tarse court et presque triangulaire. Dernier segment 

de l'abdomen terminé par une pointeaigué, à la base de la

quelle se trouve de chaque côté une épine rudimentaire. Taille 

quelquefois près d'un pied de long. 

Se trouve dans la mer des Indes et dans le Gange. (G. M.) 

i l . P A L É M O N O R N E . — Palcmon ornatus ( i ) . 

Rostre presque droit, n'atteignant pas, ou du moins ne dépas

sant pas te bout de l'appendice lamelleux îles antennes externes , et 

armé de huit à dix petites dents sur son bord supérieur, et de, 

deux ou trois sur son bord inférieur. Pales de la seconde paire 

très-longues, grêlns, et comme chagrinées; carpe a peu près de la 

longueur de la portion palmaire de la main ; pinces cylindriques, 

et un peu crochues au bout , et armées d'une dent sur le doigt mo

bile , et rie deux près de la base du doigt immobile. Dans les jeunes 

individus, ces dents sont peu visibles ; mais, par les progrés de 
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l'âpre, elles deviennent très fortes. Pales suivantes presque lisses , 

et ayant le tarse extrêmement court. Dernier segment de l'abdo

men obtus au Pont , terminé p a r m i bord semi-circulaire, armé 

de chaque coté d'une épine. Du reste , très-semblable à l'espèce 

précédente. Taille , n peu près 6 pouces. 

Se trouve a Amboine , à W a i g o u , et dans diverses autres 

parties de l'océan Indien. 

Le PALÉ.MON L A R , de Fabricius ( i ) , ne me paraîL être qu'une 

variété de l'espèce précédente ; il n'en diffère que par la brièveté 

de son rostre , dont l'extrémité n'atteint pas le bout des appen

dices lamelleux des antennes externes. 

1 2 . PALEMOIN' F O R C E P S . — Palemon forceps. 

Corps trapu; rostre droit, de la grandeur de l'appendice lamellaire 

des antennes externes, et arme de huit à dix dents en dessus, et de 

cinq ou six en dessous; épines latérales de la carapace comme dans 

l'espèce précédente. Pâtes de la seconde paire assez longues , 

grêles, cylindriques, et armées de plusieurs rangées longitudi

nales de petites pointes; carpe à peu près de la longueur de la 

portion palmaire de la main ; pinces grosses, cylindriques , de la 

longueur de la portion palmaire de la main, et entourées d'un duvet 

serré. Patcs suivantes courtes et presque entièrement lisses. Der

nier segment de l'abdomen ferminé par trois épines, dont la 

médiane assez forte. Longueur, environ 5 pouces. 

Habite Bio-Janeiro. ( C. SI.) 

1 3 . P A L Ë M O N D E L A M A R R E . — P . Pamarrei. 

Rostre grand , dépassant de beaucoup l'appendice lamelleux 

des antennes externes ; relevé, armé en dessus de six ou sept dents 

qui en occupent les deux tiers postérieurs ; et en dessous de six ou 

sept petites dents. Pales de la deuxième paire jilij'ormes dans toute 

( 0 Supplém. Eut. Syst. p. —· Olivier, Encyclop. t. 8 , p. G5y. 

— Bosc. op. cit. t, II , p. io^. 
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1 4 . P A L É M O N D E L A J A M A Ï Q U E . — P . Jamaicensis (2 ) . 

Corps trapu. Rostre court , ne dépassant pas le pédoncule des 

antennes internes, un peu aigu, et armé de dix à douze dents 

(1) Suppl. Eut. Syst. p. 2G0. —-Buse. t. I I , p. io5. — Lulreille, 

Hist, des Crust. et des Ins. t, V , p. 2 G 0 . — Olivier, Encycl. t. V U ! , , 

p. 6*12. 

(j) Seba Tlies. t. I I I , Pl. 2 1 , fig. '\. — Aslacus fluviatilit. 

Sloan , Jamaica, 12 , tab. 2/¡5 , fig. 2. •— Camarón de agua dulce , 

Parra, Descripción de différentes pieceas de 1 II ist. natural, Pl. 55, 

fig. 2. — C. asíacus Jamaicensis , Herbst , t. II , Pl. 27 , fi. 2. — 

P. Carduus, Latreille , atlas de l'Encyclop. PL 292 , fig. 2. — Pa

lemón Jamaicensis, Olivier , Encyclop, t. V I I I , p. — Lamarck , 

Hist, des anim. sans vertèbres , t. V , p 207. — Leach , Zool-Mé-

ncl , vol. 2 , tab. 92 . — Desmarest , Consid. p. 23^ . — Fabricius , 

confond cette espèce avec le P. Carduus. 

leur longueur; main très-courte et à peine renflée ; carpe environ 

deux fois aussi long que la mnin. Dernier anneau de l'abdomen 

grêle , et terminé par trois épines. Longueur, environ 2 pouces. 

Trouvé sur les cotes du Bengale, par M . Lamarre - Picot. 

( C . M . ) 

Le Palémon tranqucharicus de Fabricius ( 1 ) pourrait bien ne 

pas différer de l'espèce précédente ; mais n'a pas été décrit avec 

assez de détails pour que nous puissions l'assurer. 

Le Palémon, figuré par M. Savigny ( Crust. de l'Égyp., PL 10 , 

fig. n ) , et désigné par M. Audouin sous le nom de Palémon 

Pelillliouarsti, me paraît appartenir à cette division ; mais se dis

tingue des espèces précédentes par la forme des secondes pâtes , 

et surtout la brièveté de leur carpe. 

Le Palémon Bcaupresïi, Audouin , également figuré par M . Sa

vigny ( op. cit. Crust . , Pl. 1 0 , fig. 4 ) , a beaucoup d'analogie 

avec l'espèce précédente ; mais s'en distingue par la forme des 

pinces, qui sont fortement dentelées, et par quelques autres ca

ractères. 
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ierrées en dessus, et de trois à quatre en dessous. Pates-md-

choires externes très-longues, dépassant de beaucoup la portion 

pédonculaire des antennes externes, et atteignant presque au haut 

de l'écaillé de ces organes, qui est plus courte que chez la plupart 

des Palémons. Pâtes de la deuxième paire assez longues, fortes, 

presque cylindriques, et finement granulées ; mains un peu ren

flées ; pinces presque cylindriques, se joignant dans toute leur 

longueur , un peu infléchies , et armées d'un bord corné, tran

chant , disposé en ciseaux comme chez le P. carcin, etc. ; chez les 

très-gros individus les pâtes deviennent épineuses, et il se déve

loppe deux à trois grosses dents sur le bord préhensile des doigts. 

Les pâtes suivantes courtes et assez grosses. Dernier segment de 

l'abdomen assez large au bout, terminé par un bord semi-circu

laire garni de poils, et de deux épines latérales. Longueur , 1 0 à 

1 2 pouces. 

Habite les Antilles. (C. M.) 

A "". Bords préhensiles despinces concaves de façon à laisser entre 

elles un espnee vide. 

ïS. P À L É M O N spimMA>E. — P. spinimanus. 

Rostre presque droit , moins long que le pédoncule des an

tennes internes , et armé de treize ou quatorze petites dents en 

dessus et de trois ou quatre en dessous. Pâtes de la seconde paire 

grosses, inégales et très-épineuses ; une rangée de grandes épines 

courbes et très-rapprochées sur le bord supérieur de la main , et 

un grand nombre de longs poils flexibles sur sa face interne ; 

pinces courtes, grosses et arquées, de manière à laisser entre 

elles un grand espace vide garni de poils. Longueur , environ 

4 pouces. 

Habile les Antilles et les cotes du Brésil, (C. M . ) 
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iu. P A L É W O N H I K T I M A K E . — P . lurlimanus (i). 

Rostre très-court et très-grêle , presque droi t , n'atteignant pas 

à beaucoup près l'extrémité du pédoncule des antennes internes , 

et armé de neuf ou dix dents en dessus, et de deux ou trois en 

dessous. Pâtes de la seconde paire grandes , renflées , très-inégales, 

et hérissées d'une multitude d'épines assez grosses ; mains renflées, 

sans bord supérieur distinct et sans poil à leur surface interne ; pinces 

grêles , dentées à leur base , et très-courbes, de manière à laisser 

entre elles un grand espace vide , qui dans la petite pate est rem

pli de longs poils. Longueur , environ \ pouces. 

Habite les côtes de l'Ile-de-France , et peut-êlre l'Océan indien 

(C. M . ) 

AA. Point de seconde épine située à la base ou en arrière de celle 

dont le bord antérieur de la carapace est armé de chaque côté. 

1 7 . P A L É M O K E E G A U L I C I I A U D , •—• P . Gaudichaudii. 

Corps groset trapu. Rostre extrêmement court, ne dépassant pas 

le premier article hasilaire des antennes internes, incurvé et armé 

de sept à huit dents fort petites en dessus, et de deux ou trois en 

dessous, tout près de son extrémité, Une seule dent de chaque 

côté de la carapace. Appendice lamelleux des antennes externes 

très-court. Pâtes de la seconde paire renflées, trcs-inégales, et hé

rissées de pointes courtes chez les petits individus, mais devenant 

après longues par les progrès de l'âge ; pinces grosses et aussi lon

gues que la portion palmaire de la main. Pâtes suivantes très-

courtes. Dernier segment de l'abdomen très-court, arrondi au 

bout , et sans épines notables. Longueur, 4 à 5 pouces. 

Trouvé |au Chili, par M. GauJichaud. (C. M.) 

(1) Olivier, Encyclop. t. V I I I , p. 633. —Latrei l le , atlas de 

l'Encyclop. Pl. 318, iig. 2 (la grosse main est représentée à gauche, 

tandis que dans tous les individus du Muséum elle est à droite). — 

Lamarck , Hist. du. iiuim. sans vertèb. t. V , p. 207. 
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Fabricius mentionne deux Palémons de l'Inde qui me parais

sent être distincts des espèces précédentes, mais qui ne sont que 

très-imparfaitement connus, ce sont : 

Le P A L E M Ó N B R É V I M A N E ( I ) , qui est de taille médiocre et qui a le 

rostre recourbé en haut , comprimé , dentelé sur les deux bords , 

et plus long que l'écaillé des antennes ; les pâtes filiformes , lisses, 

et un peu plus longues que les pâtes suivantes ; les pinces plus 

courtes que la main , et la carapace lisse et bidentelée de chaque 

côté antérieurement. 

Le PAI.CMOPÎ ne C O R O M A N D F . L ( 2 ) , qui a le rostre et les pinces plus 

courts que chez le précédent, dont il n'est peut-être , dit Fabri

cius, qu'une simple variété-

Le Cancer armiger de Ilcrbst (3) ressemble beaucoup aux Palé-

mons , mais est représenté avec les pates-mâchoires externes , 

grêles , pediformes , de la longueur des pâtes antérieures. 

Enfin le Palemon parvas d'Olivier (/¡), le Palemon mlcroramphos 

et le Palemon triselaceus d e M . Risso ( S ) , sont de très-petites Sali-

coques , dont les caractères n'ont pas été indiqués avec assez de 

détail pour que nous puissions décider si elles appartiennent à ce 

genre ou à quelqu'autre division. 

Le P A L E M Ó N J A C N A T K E d'Olivier (fi), qui se voit dans la collection 

du Muséum , n'appartient certainement pas à ce genre ; mais il est 

(J) Palemon brevimanus , Fabricius, Suppl. p. 4 ü -3. — Pose, t. I I , 

p. 104.—Latreille, Hist, des Crust, t. V I , p. 25y—Oliv ier , Encycl. 

méth. p. G 6 1 . 

(•?.) Palemon Caramanda.linus, Fabricius, Suppl. p _ 4 o 3 . — P o s e , 

t. II, p. 1 0 4 . — Latreille, Hist, des Crust, t. V I , p . 25g.—Olivier , 

loc. cit. 

(3) Krabben, etc. t. II , p. 109, PL 3^ , fig- 4 -—Palemon armiger, 

Olivier, Encycl. t. V I , p .C6 '3 . 

( 4 ) Encycl. t- V I , p. 66'6. — Olivier rapporte à cette espèce le 

Squilla parva de Rondelet , Pois. t. I I , chap. I X , p. 3g6. 

(5) Hist. nat. de l'Europe mer. t. V , p. 5g et 60. 

(6) Palemon.Jlavcsccns , Olivier , Encyclop. méth. t. V I I I , p. 667. 

CRUSTACÉS, TOME 1 7 . 2 0 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



, jO; . H I S T O I R E N A T U R E L L E 

si mal conservé, qu'il me paraît impossible de déterminer avec 

quelque certitude la place qu'il doit occuper. 

Le l 'vLLMo* I I ' : L , V C , I I J [ : K ( I ) de Bosc est aussi un Macroure , qui ne 

peut être conservé dans ce genre, et qui me paraît avoir été mal 

observé; bosc dit que toutes ses pâtes sont garnies de petites 

pinces. 

11 a été trouvé dans la haute mer sur les fucus nageans. 

t-Lc Crustacé fossile, désigné par M . Dcsmarest sous le 

nom de P A L K M O N srisirr.nE ( 2 ) , nous paraît devoir constituer 

le type d'un genre particulier, intermédiaire entre les Pa ie 

mous , les Pandales et les Serges tes ; le corps de cette Salico 

quq est comprimé latéralement, et l'abdomen paraît être un 

peu caréné comme chez les Pcnées ; la carapace se termine en 

avant par un grand rostre droit, comprimé et cultriforme. 

Les antennes supérieures sont pourvues de trois longs filets 

multi-articulés comme chez les Palémons. Les pâtes des 

deux ou trois dernières paires sont grêles, monodactyles, 

taridisïque celles des deux premières paires sont plus grosses 

et paraissent didactylcs. Enfin les membres qui nous parais

sent être les pates-mâchoires externes , présentent des di

mensions très-considérables, et sont convertis en organes 

de la locomotion comme chez les Sergcstes ; de même que 

les quatre pâtes antérieures, ils sont garnis sur le bord in

férieur de longs poils spiniformes, et ils se terminent par un' 

article aplati. Ce fossile curieux se trouve assez fréquemment 

( 1 ) Pahmanpelasgicus, Bosc. Hist, des Crust, t. I I , p. io5, PI. ¡4, 

fig. 2. 

(2 ) Locusta brachics contractu, W b et Knorr, Monum. du De

luge , t. I , PI. i3 , fig. 1 ; PI. i3 bis , dg. 1 ; PI. id, bg. 1 et 2. — 

Baier, Oryctograpliia norica, PI. 8, fig. g. —Palemon spinipes, Des-

marest, Crust, fos. p. l34i PI. II, ng. 4-
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(i) Knorr, op. cit. t. I, Pl. i 3 C , fig. i.—• Sclilotlieim, Nachtrage 

zur Petrefactenkunde, PI, a, lig. i. 

dans le calcaire lithographique de Snlcnhofell et de Pap-

penheim. 

Les Macrourites tipularius de Schlotheim (1) est une Sa 
licoque, voisine de l'espèce précédente ; mais qui en est 

bien distincte. Elle nous parait devoir être rangée dans le 

même genre et présente , à un degré encore plus marqué , 

le caractère déjà si remarquable dans le fossile précédent, et 

qui consiste dans l'existence d'une paire de membres ambu

latoires , très-grands et monodactyles au devant des pâtes 

didactyles ; ces derniers sont de longueur médiocre, et au 

nombre de deux paires. Dans la figure donnée par Sehlo 

theim, elles ne paraissent être suivies que de deux paires de 

pâtes monodactyles ; mais, dans un échantillon appartenant 

au Muséum, on voit qu'il y en a trois paires ; ces six pâtes pos 

térieures sont très-grêles et très-longues. La forme générale du 

corps est à peu près la même que dans l'espèce précédente ; 

mais le rostre est beaucoup plus court, et on distingue fort 

bien un appendice lamelleux situé au-dessus de la base des 

antennes externes ; les antennes internes ne paraissent être 

terminées que par deux blets. Enfin les membres antérieurs, 

que nous considérons comme les analogues des pates-mâ-

choires externes des Sergestes , sont si grands que leur an

tépénultième article dépasse de beaucoup l'extrémité du ros

tre , ainsi que. le pédoncule des antennes. 

T R I B U D E S P E 1 V É E N S . 

N o u s réunissons dans cette tribu les Salicoques , 

dont l'abdomen est en général extrêmement alongé , 

et dont les pat.es portent souvent à leur base un a p 

pendice palpiforme plus ou moins développé. L e 
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r o s t r e e s t - c o u r t o u p r e s q u e n u l , e t l e s a n t e n n e s i n f é 

r i e u r e s , s i n o n c e l l e s d e s d e u x p a i r e s , p r e s q u e t o u 

j o u r s t r è s - l o n g u e s . L a c o n f o r m a t i o n d e s p â t e s v a r i e 

b e a u c o u p , m a i s e n g é n é r a l c e s o r g a n e s d e v i e n n e n t , 

p o u r l a p l u p a r t , s i g r ê l e s e t s i l o n g u e s , q u ' e l l e s n e 

p e u v e n t s e r v i r q u ' à l a n a g e , e t q u e l q u e f o i s c e l l e s d e s 

d e r n i è r e s p a i r e s d e v i e n n e n t r u d i m e n t a i r e s o u d i s p a 

r a i s s e n t . 
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GENRE S T É N O P E . — Stenopus (1). 

L e s Sténopns r e s s e m b l e n t aux P e n é e s par l ' e x i s t e n c e rie 

pinces didactjles aux pâtes des trois premières paires, mais 

en diffèrent par la forme générale de leur corps, et par le 

grand développement des pates de la troisième paire. Leur 

corps (PI. '•25,Jïg. 1 3 ) n'est pas comprimé latéralement, et 

leurs tégumens offrent peu de dureté. La carapace se ter

mine antérieurement par un petit rostre, et les yeux sont 

courts et disposés de la manière ordinaire. Le pédoncule 

des antennes supérieures est grêle, et n e porte pas d'ap

pendice lamelleux, comme chez les Penées ; les blets termi

naux de ces organes sont longs et cylindriques, et au nombre 

de deux. Les antennes inférieures ne présentent rien de re

marquable. Les mandibules sont, fortes, et garnies d'un 

palpe peu élargi, et semblable à celui des Palémons plutôt 

qu'à celui des Penées. Les pates-mdchoires externes sont 

grêles, alongées, et pourvues d'un palpe presque rudimen-

taire. Les pates des trois premières paires sont dulactyles , 

et augmentent progressivement de longueur; celles de la 

troisième paire sont beaucoup plus grosses que les autres, et 

très-épineuses. Les pates des deux dernières paires sont éga

lement très-longues , mais elles sont filiformes, et leurs deux 

derniers articles sont divisés en une multitude de petits an

neaux, disposition qui ne se voit ni chez les Penées ni chez 

les Sicyonies, et qui rappelle ce qu'on'rcmarque aux pates de 

la deuxième paire chez les Ilippolytes, etc. Il est aussi à 

noter que les pates ne portent pas d'appendice lamelleux , 

comme chez les Penées. L'abdomen est de grandeur médio

cre , et ne présente rien de remarquable. 

( i ) Cancer, i lerhst.— Palemnn , Olivier, Encvc l .— Stenopus, 

Lalreille, Règne anim. etc. — Desmurcst. — Roux, etc. 
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STÈNOPE HISPIDE. — S. hispidus ( 1 ) · 

( Planche 2 5 , f!g. 1 . ) 

Carapace et abdomen couverts de petits piquans et de quel

ques poils ; rostre pointu, grêle, relevé, et ne dépassant pas l'arti

cle basilaire des antennes supérieures. Filets des antennes très-

longs. Pales de la première paire moins longues que celles de la 

seconde paire, mais dépassant du beaucoup l'appendice lamcl-

leux des antennes inférieures : lisses comme les secondes, l'aies 

de la troisième paire plus longues que le corps entier, garnies de 

plusieurs rangées longitudinales de dents pointues. Tarse des 

pâtes des deux dernières paires bifide. Lame médiane de la na

geoire caudale sillonnée au milieu, et garnie en dessus de deux 

rangées d'épines. Longueur , environ 2 pouces et demi. 

Habite l'Océan indien. 

Le Squilla grocnlandira de Seba (2) , appelé Cancer asiacus Ivn-

gipes (3) par Hcrbst, et rangé par Olivier dans ce genre Palémon , 

me paraît être un individu mutilé de l'espèce précédente. En elTel, il 

ressemble exactement à un Sténope hispide, dont les deux grosses 

pales auraient été cassées ; accident qui arrive très-facilement. 

Latreille a désigné , sous le nom de Palcmon ? asper, l'une des 

figures de la Squilla groenlandiea de Seba , reproduit dans l'at

las de l'Encyclopédie méthodique {/,). Enfin c'est encore la même 

figure qui est reproduite par Latreille dans son Histoire naturelle 

des Crustacés et des Insectes, sous le nom de Crangon borcal: dans 

la Pl. 53 , fig, 3 ; et sous le nom de Pente borcal dans le texte 

(t . V I , p . 2 5 o ) . 

(1) Seba , Mus. t. I l l , PL 2 1 , fig. 6 et 7 (individu mutilé). Pa

lcmon hispidus, Olivier, Encyclop. t. V I I I , p. G 6 6 . — Htcuopas 

hispidus, Latreille, Règne a n i r n . de Cuvicr, 2. édit. t. IV , p. 9 8 . — 

Ifesmarest, Consid. sur les Crust, p. 227.—Roux, Salicoques, p. 23, 

— Edwards , Rr'-gne anim. de Cuvier, 3 e . edit. Crust, Pl . 5o, fig. 2. 

(2) Thesaur, t. III , p. 54, PL 2 1 , f>5- 6 e l 1-

(3) Krabben, t. II , r- 90, Pl. 3 i , % • 2 (d'après Seba , iig. 7 ) . -

Palemon loagipes , Olivier, Encycl. t. V I I I , p. 6GG, Pl. 29 , fig. 3 

( d'après Seba. ). 

Cj) PL 293 , fig. 3 , explication, p- ·*· 
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Le S T E X O I - E ÉriNELN;, Slcnopus spinosus de M . Risso (i) paraît 

différer de l'espère precedente par l'absence d'une rangée mé

diane , d'épines sur la face externe de la main. 

11 habite la Méditerranée. 

Il paraît probable (pie c'est d'après un Crustacé voisin 

des Sténopes que M . llaifniesquc a établi son genre B V I E -

M J S , caractérisé de la manière suivante : « Ecailles de la base 

des antennes extérieures sans dents ; les deux paires de pâtes 

antérieures pincifères , mais très-courtes ; la troisième pinci-

fere , chélifornie , très-grosse. » 11 ajoute que son £. scaber 
est entièrement couvert de tubercules aigus , a le rostre sce

rete en dessus et en dessous, bidente latéralement, et plus 

court que les écailles des antennes, et a les doigts tridenlés 

intérieurement (2 ) . 

G E M E SICYOJNIE. — Sicyonia (3). 

Les Sicyonies sont très-voisins des Ponées , auxquels ils 

ressemblent par la forme comprimée de leur corps, par la 

terminaison de leurs antennes antérieures, parla main di-

dactyle qui termine les pâtes tics trois premières paires, etc. ; 

mais elles s'en distinguent par la conformation des fausses 

pâtes natatoires , et par plusieurs autres caractères. 

Leur enveloppe tégumentaire est beaucoup plus dure que 

chez la plupart des Salicoqncs ; leur corps est un peu com

primé , et leur carapace est surmontée d'une crête médiane 

qui est dentelée, et qui se continue en avant par un rostre 

assez grand. On remarque aussi de charme côté de la 

carapace , vers son tiers antérieur, une épine dirigée en 

(r) Risso , Hist- nat. de l'Europe mérid. t. V , p. GG , Pl . 3 , fig. 8. 

(2) Précis de découvertes somiologiq;ues. — Desmarest , Consid. 

sur les Crust, p. 2 1 6 . 

(3) Palemon , Olivier. — Sicyania , Edwards, Ann. des Se. nat. 

t. X I X . — Latreille, Cours d'entomologie , p. 384· — Roux, Sa-

licomies, p. 2 1 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



(1) Cancer carinatus ? Oliy. Zool. Adriat. Pl. 3 , lig. 1 . •—- Sicyn-

jiia sculpta, Edw. A.nn. des sciences naturelles , i r a . série , t. X I X , 

p. 33 9, Pl. 9, lig. 1-8. 

avant . Les yeux sont g r o s , cyl indriques et à découvert . 

Les antennes supérieures sont très-courtes ; l eur pédoncule 

est gros , et ne présente p a s , c o m m e chez les P c liées, un 

appendice lamellcux r e c o u r b é au-dessus des y e u x ; leurs 

filets t e rminaux , au n o m b r e de d e u x , sont extrêmement 

courts . Les antennes externes s'insèrent au-dessous des pré 

cédentes , et n'offrent rien de particulier. Les pates-mâ-
choires des deux dernières paires sont conformées à p e u 

près de m ê m e que chez les Pcnées , si ce n'est qu'elles sont, 

dépourvues de palpes . Les pâtes des trois premières paires 

sont terminées par une petite main d idacty le , et s'alongent 

d'avant en arrière c o m m e dans le genre précédent ; celles 

des deux dernières paires sont mouodacty les , et les dernières 

sont b e a u c o u p plus longues q u e les a\ ant-dernières. A u c u n 

de ces organes n'est m u l t i - articulé c o m m e chez les S t é -

n o p e s , n i p o u r v u d'un appendice flabcll iforme o u d'un 

palpe , c o m m e chez les Pcnées . \J abdomen est caréné en 

dessus, et présente divers sillons q u i le font paraître c o m m e 

s'il était sculpté ; il porte en dessous cinq paires de fausses 

pâtes , q u i ne sont pourvues chacune que d'une seule lame 

natatoire ; la l ame m é d i a n e de la nageoire caudale est p o i n 

tue et s i l lonnée en dessus. Enf in les branchies ne s o n t qu'au 

n o m b r e de onze de chaque côté . 

i . S I C Y O K I E S C U L P T É E . — S. scuplla ( i ) . 

Rostre de la longueur du pédoncule des antennes supérieures ; 

six grosses dents situées tant sur son bord supérieur, que sur la crête 

dorsale de la carapace ; une seule dentelure en dessous, près de la 

pointe du rostre ; filament terminal des antennes inférieures 

grêle et cylindrique. Pates-màchoires externes, médiocres. 

Longueur, environ 2 pouces. 

Habite la Méditerranée. (C. M.) 
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Le Cancer pulchellus de Herbst ( I ) ressemble beaucoup à l'es

pèce précédente, et pourrait bien s'y rapporter. 

2 . S I C Y O N T E C A R É N É E . — S. carinala (2) . 

Rostre moins long que le premier article des antennes supë-

rieures ; deux petites dents sur son bord supérieur, près de son 

extrémité ; et deux autres plus fortes sur la crête dorsale. Tige 

terminale des antennes externes très-grosse et aplatie. I'ates-

mâchoires externes très-grandes. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite Rio-Janeiro. 

8. S I C Y O X I E L A N C I R È R E . — S . \ l a n c i f c r (3) . 

Cette espèce ne nous est connue que par la description et la 

figure qu'en a données Olivier, mais nous paraît différer des deux 

espèces précédentes par le nombre de dentelures de la carène 

dorsale de la carapace. On en compte cinq ou six en arrière du 

niveau de l'origine des yeux , tandis que chez les précédentes il 

n'en existe que deux ou trois. 

L e Crustacé fossile, dés igné par S c h l o t h e i m sous le n o m 

de Macrourites fuciformls ¡4) , n o u s paraît être intermé

diaire entre les S icyon ies , les P a l é m o n s et les Tl ippolytcs , 

mais devoir prendre place dans la t r i b u des Penécns . L a 

carapace est très -courte , e t s u r m o n t é e d'une crête médiane 

dentelée q u i en occupe toute la longueur , et qui se termine 

antér ieurement par u n peti t rostre infléchi et dentelé en 

dessus. L ' a b d o m e n paraît être éga lement caréné en tlessus : 

enfin , les pates des trois premières paires sont didactyles ; 

mais celles de la première et de la trois ième paire sont grêles, 

(1) Krabben, t. I I , p. 1-/5, Pl. 4 3 , lig. 3. 

(2) Palemón carinatus, Olivier, Encyciop. t. V I I I , p. G67. — 

Sicy oniacarinata, Edwards, Annales des seien, nat. i , c . série, t. X I X , 

P . 3 4 4 , Pl. 9 , lig. 4 4 . 

(3) Palemón lancijer, Olivier, Enc.ycl. t. V I , p . 6 G 4 , PL 017 , fig. 2. 

(4) Petrefacteukuude, Pl. 2 , lig. 2. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



( 1 ) S quill a y Rondelet. — A s t a c u s , Seba ,— Cancer, Forskael , 

Herbst, Linné.—Penams, Fabricius, SuppL Ent. syst. — Rose, t. I L 

— Palcmon, Olivier, Ennycl. méth. — Penœus, Latreille , Lamarck, 

Leach, Desmarest, Roux, etc. 

( 2 ) Voyez Pl. 9.5, (ig. i . 

(3) PL 25, fig. 2 . 

tandis que celles de la seconde paire sont, très-grosses, quoi

que de longueur médiocre. Il devra probablement former 

le type d'un genre particulier. 

GENRE P E N É E . — Penœus (1). 

LesPenécs sont remarquables par la forme comprimée de 

leur corps ( 2 ) , par la brièveté de leurs antennes internes, et 

par la conformation de leurs pales. 

Leur carapace est garnie en dessus d'une crête médiane 

plus ou moins longue , qui se continue en avant avec un 

rostre à peu près droit, lamclleux et dentelé ; on y remarque 

de chaque côté, près de l'insertion des antennes supé

rieures, une grosse dent et un sillon longitudinal, courbe, 

qui circonscrit latéralement la région stomacale, et donne 

naissance, vers son milieu, à un autre sillon oblique qui 

descend le long de la partie antérieure de la région stomacale ; 

presque toujours il existe aussi une épine au point de jonc

tion du sdlon stomacal et du sillon de la rénion branchiale , 

et quelquefois on voit une petite crête entre le premier de ces 

sillons et la crête basilaire du rostre. Les yeux sont gros 

cl arrondis Le premier article des antennes supérieures est 

très-grand et excavé en dessus, de manière à former une ca

vité qui loge les yeux ; son bord externe est armé d'une dent, 

et son bord interne porte un petit appendice lamclleux et cilié 

qui se recourbe en haut et en dehors (.1). Les deux derniers 

articles du pédoncule sont cylindriques et très-courts ; enfin 

ces organes se terminent par des filamens dont, la longueur 

varie. Les antennes externes ne présentent rien de remar-
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quable. Les mandibules sont pourvues d'un palpe lamel-

leux très-large (1). Les pates-mdchoires des deux dernières 

paires portent un palpe foliacé très-long et multi-articulé , 

et sont pourvues aussi d'un appendice flabelliforme qui re

monte entre les branchies (2) ; les pates-mâchoires externes 

sont longues, grêles et pédiformes. Les pâtes thoraciques 

des quatre premières paires sont également, pourvues d'un 

fouet qui remonte dans la cavité branchiale comme chez les 

Ecrevisses, et à la base de toutes les pâtes on trouve un 

petit appendice lamelleux, analogue au palpe des pates-

mâchoires (3) ; mode de conformation qui rappelle celui 

propre à la plupart des Stomapodcs. Les pâtes des trois 

premières paires sont terminées par une petite main didac-

tyle, et augmentent progressivement de longueur d'avant 

en arrière. Les pâtes des deux dernières paires sont mo-

nodactyles et de longueur médiocre. \1 abdomen est ex

trêmement grand et très-comprimé; sa moitié postérieure 

est. surmontée d'une crête médiane plus ou moins marquée. 

Les fausses pâtes sont plus encaissées par les lames latérales 

de l'abdomen , et se terminent par deux lames ciliées d'iné

gale grandeur. La nageoire caudale est grande, sa lame 

médiane est triangulaire, et creusée en dessous d'un sillon 

médian. Enfin les branchies sont disposées en faisceaux 

comme chez le Homard ; elles sont au nombre de dix-huit de 

chaque côté , et entre chaque faisceau se trouve l'appendice 

flabelliforme de la pate située au-dessous. 

O ) P I . 25, fia-. 3. 
(a) Pl. 25, fig. 4 et 5. 
(3) Pl. 25 , fig. 6. 
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§ i . Espèces ayant les antennes terminées par des filets très-courts. 

^ Un sillon médian s'étendant de la base du rostre au bord 

postérieur de la carapace. 

I. PENEE C i B A M O T I . — P. caramote f i ) . 

(Planche 2 5, fig. 1 . ) 

Rostre moins long que le pédoncule des antennes supérieures, 

un peu recourbé en haut , armé en dessus d'une douzaine de dents 

assez fortes, en dessous d'une seule située unpeu au devant des yeux, 

enfin garnie de chaque côté d'une crête qui se continue en arrière 

jusque vers le bord postérieur de la carapace, et forme ainsi de cha

que côté de la crête médiane un sillon longitudinal très-profond ; 

un troisième sillon moins large , mais plus élevé , sépare ces deux 

sillons dans la moitié postérieure de la carapace, et fait suite à la 

base du rostre. Une dent très-forte sur le bord antérieur de la 

carapace au-dessus de l'insertion des antennes, une seconde 

beaucoup plus petite entre celle-ci et le rostre, et une troisième 

en arrière du sillon latéral situé à la base de la première. Yeux 

très-gros et très-courts. Filets terminaux des antennes supérieures 

extrêmement petits , moins longs que les deux derniers articles 

du pédoncule. Base des pâtes des trois premières paires armée de 

fortes épines. Lame médiane de la nageoire caudale armée à sou 

extrémité de trois épines dont la médiane est la plus forte. Lon

gueur , environ 7 pouces. 

Habite la Méditerranée. (G. M.) 

Le P E S É E A T R O I S S I L L O N S , Penœus irisulcaius de Leach ( 2 ) ne 

(1) Caramote , Rondelet, Poissons, t. I I , p. 3 y 4 > PL ''g- 1 · — 

Cancer kErathurus, Forskael, Descrip. anim. qua; initinere observ. 

p. o 5 . — Palemon sutcatus, Olivier, Encycl. t. V I I I , p. 661.—• Penœus 

sulcatus, Lamarck, Hist, des anim. sans vert. t . V , p. 206. —Latreille, 

Encycl. t . X , p. 5 i , et Règne anim. de Cuvier, t . I V , p. 92 . — 

Alpheus caramote . Risso, Crust, de Nice, p. go.-—Penœus caramote, 

Desm. Consid. sur les Crust, p. 225. — Risso, Hist. nat. de l'Eur. 

t . V , p. 57—Edwards , Règ. anim. de Cuv. atlas Crust. PI. 5o , fig. 1. 

(2) Malacostr. Pod. Rritan. Pl. fyi. — Desmarest , Consid. sur 

les Crust, p. 225, Pl. 3g, iig. 3. 
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paraît différer que fort peu de l'espèce précédente, dont il pour

rait bien être une simple variété. Voici , du reste, les seuls carac

tères qui y sont assignés : « Carapace marquée de trois sillons en 

arrière, les deux qui bordent la carène du rostre, et ccliij 

qui est placé dans la bifurcation supérieure; crête supérieure 

du rostre multidentclée , l'inférieure bidenlelée ; sa pointe assez 

aiguë , comprimée et dirigée en bas. » 

Trouvé sur les côtes d'Angleterre. 

2 . PRNËE C A X N Ï L » . — P . canaliculatus ( i ) , 

Espèce extrêmement voisine du P. caramote , mais qui s'en 

distingue par son rostre , moins élevé vers la base et plus cilié 

sur le bord supérieur , par l'absence d'épines à la base des pates 

de la troisième paire, et à l'extrémité de la lame médiane de la 

nageoire caudale. Longueur, environ 5 pouces. Trouvée aux îles 

Célèbes et à l'Ile-de-France , par MM. Quoy et Gaimard. (G. M. ) . 

Le P E X Ë E U R A S I I . I E N (a) de Latreille ne paraît différer que 

fort peu de cette espèce, mais s'en distingue par l'existence de 

trois dents sur le bord inférieur du rostre. 

Point de sillon médian entre la base du rostre et le bord pos

térieur de la carapace. 

3. PIÏIXÉE S E T I R È N E . — P . setiferus (3 ) . 

Rostre de la longueur de la lame des antennes externes , droit , 

styliforme au bout , armé de deux épines en dessous et de neuf 

( 0 Olivier , Encyclop. méth. p. 66o. 

(2) Peneeus Irasiliensis , Latreille, Ifouv. dict. d'hist. nat. X X V , 

p. r54. 
(3) jdstacus Jluvïatllïs americanus, Seba. — Thesaur, t. III , Pl. 1 7 , 

fig". 2. — Cancer setijerus, Linné, Syst. nat- — Cancer gcmarellus setî~ 

férus ^ Herfist, t- II , p. 106, Pl. 3^. fig. 3. — Palemott setiferus, Oli

vier, Encyclop. t. Y I I 1 , p. 660, Pl. -2 ( ) I (d'aprcs la figure tic Scba). 

—Peneeus jluviatdis, Say. — Journ. of the Acad, of Phifadcfphia , 

pol. ï , p . »36 
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à dix dents en dessus , se continuant en arrière avec une crête 

mince, qui occupe la moitié postérieure de la carapace , et garni 

sur les côtés d'une petite crête qui ne se prolonge pas au delà de 

la région stomacale, l'oint de petite dent au-dessus de la base des 

yeux , qui sont très-gros , et portés sur des pédoncules assez longs. 

(Dépassant de toute la longueur de la cornée le bord latéral de la 

lame des antennes externes lorsqu'ils sont dirigés en dehors.) Fi

lets lamellcux des antennes supérieurs ayant environ la moitié de 

la longueur du pédoncule qui les porte. Filet multi-articulé des 

antennes externes excessivement long. Point d'épines à l'extré

mité de la lame médiane de la nageoire caudale. Longueur, envi

ron y pouces. 

Se trouve souvent en nombres très-considérables à l'embou

chure des fleuves de la Floride. (C. M.) 

Le Penœus Orlignyanus de Latreille ( i ) ne me paraît pas dif

férer spécifiquement du sétifer. 

4. P E N E E M O N O C E R O S . — P. monoeeros ( 2 ) . 

Rostre droit, un peu relevé, cilié en dessous, et armé en dessus 

de neuf à dix petites dents, dont la dernière se trouve sur le mi

lieu de la région stomacale ; crête rostrale à peine marquée ; yeux 

courts et gros. Filets terminaux des antennes supérieures extrê

mement courts (moins longs que les deux derniers articles du 

pédoncule). Pâtes courtes , point d'épines sur les bords de la lame 

médiane de la nageoire caudale, Longueur , environ 3 pouces. 

Habile les côtes de l'Inde. (C. M . ) . 

5 . P E N É Ë I N D I E N . — P . mdicus. 

Rostre droit , dépassant le pédoncule des antennes supérieures, 

styliforme vers le bout, et surmonté en arrière d'une crête qui se 

(1 ) .Nouveau dict. d'histoire naturelle , t. X X V , P- i54- — D e s -

marest, Consid, sur les Crust. p. 225. 

(2) Penœus monoeeros, Fabricius, Sappl. Ent. sys. p. 4°9- — 1*»· 

treille, Hist. des Cuist. et des Ins. t. V I , p . 349· 
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4 l G H I S T O I R E N A T U R E L L E 

conlinue jusque vers le tiers postérieur de la carapace ; huit ou 

neuf dents sur son bord supérieur et quatre ou cinq en dessous. 

Filets terminaux des antennes supérieures grêles et un peuplas longs 

que le pédoncule de ces organes. Mains plus grêles et pinces plus 

longues , mais du reste très-semblable au P. sétifère. Longueur, 

environ G pouces. 

Habite les côtes de Coromandel. (C. M . ) . 

IJC Falemon longicornc d'Olivier ( i ) est un Penée'appartenant à 

cette division , et qui paraît être très-voisin de l'espèce précé

dente ; mais qui ne nous est connu que par une description très-

incomplète. 

C. P E N É E MOJVODON. — P . monodon (?.). 

Espèce extrêmement voisine de la précédente, mais dont le 

le rostre ne présente en dessous que trois dents, et. dont les filets 

des antennes supérieures sont beaucoup plus courts. Suivant Fabri

cius elle serait de très-grande taille, mais tous les individus que 

j'ai vus n'avaient pas plus de 3 pouces de long. 

Habite les côtes de l'Inde. (G. M.) 

j . P E N É E V O I S I N . — P . afflnis. 

Cette espèce ne diffère que fort peu du P . indien , dont elle se 

distingue cependant facilement par l'absence de dents sur le bord 

inférieur du rostre , la brièveté des yeux (qui reployès en dehors 

dépassent à peine le bord extérieur de la lame des antennes 

externes), et la forme du dernier article des pat.es postérieures , 

qui est extrêmement grêle, et pas sensiblement aplati. Longueur , 

5 pouces. 

Habite la cote de Malabar. (C. M.) 

(I) Palemon longicornis, Olivier, Encycl, méth. t. X , p. 662. 

(a) Fabricius, Suppl. Entom. syst. p. 4°8. — Latreihe, Hist. des 

anitn. et des Ins. t. "VI, p. 24y . — Lamarck , Hist des anim. sans 

vert. t. Y , p. 2o5.—. FJesmarest, Consid. sur les Crust- p. 225. 
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8. P È N É E B R É V I C O F . X E . — P. hrevirornis. 

Rostre très-court, ne dépassant pas les yeux , lamelleux , très-

élevé près de sa base , aigu , armé en dessus de six dents , et ter

miné en dessous par un bord droit. Point de crête médiane sur la 

partie postérieure de la carapace. Sillons des régions branchiales 

à peine marqués. Filets terminaux des antennes supérieures 

grêles, et à [peu près de la longueur du pédoncule. Longueur, 

environ 3 pouces. 

Habile les côtes de l'Inde, ( C. M. ) 

Le Penœus planicornis de Fabricius ( i ) appartient aussi à cette 

division , et paraît se rapprocher beaucoup du P. ajjims , Pence 

voisin décrit ci-dessus ; il est caractérisé par ses antennes supé

rieures, courtes et comprimées, par son rostre court et dentelé 

eu dessus , et par ses pâtes qui sont toutes iiliform.es. 

§ ?.. Espèces ayant les antennes supérieures terminées parties filets 

plus longs que la carapace. 

q. P E J . E E MEMBRANEUX. — P. mcmhranacr.us ( i ) . 

Carapace légèrement carence dans toute sa longueur ; rostre 

un peu relevé , lamelleux , très-court ( ne dépassant pas les yeux), 

armé en dessus de cinq ou six dents assez grosses , et cilié en des

sous. Yeux gros et courts. Filets terminaux des antennes supé 

rieures beaucoup plus longs que la carapace ; l'un grêle et 

cylindrique , l'autre gros , aplati et cilié en dedans. Antennes ex

ternes médiocres. Pâtes courtes; celles de la troisième paire ne 

dépassant qu'à peine le pédoncule des antennes supérieures. Lame 

( i ) Supplém. Éntom. syst. p. 4 n 9 -

(a) liisso, Crust. de Nice, p. 08 , et Hist, nat. de l'Europe mer. 

t. Y , p. 68. 

CRUSTACÉS, TOME IL 2 7 
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(i) Pcuœus fuliaveus , H::,t. natur. de l'Europe mer. t. V, p. 6'y, 

Pl. •. Iig. fi. 

médiane de lu nageoire caudale alongée et armée d'une paire 

d'épines latérales près de sa pointe. Longueur, environ 3 pouces. 

Habite la Méditeri ance. M.) 

1 0 . P I : M : C chAssicoRNE. — P. crassicornis. 

Espèce très-voisine du 1'. membraneux , mais dont le rostre est. 

droit et armé eu dessus de d i \ à douze dents très-petites, dont les 

pâtes soi.t e \ l i émemenl longues (celles cle la troisième paire dé

passant le pédoncule (les ru.tenues supérieures, dans une longueur 

égale à celle de ce pédoncule ) , et dont la lame médiane de la 

nageoire caudale n'est pas épineuse sur les côtés. Longueur, en

viron 3 pouces. 

I!;ibile les cotes de l'Inde. C. M.) 

il. PEÎSLF. si Y I . I F K I I E . — P. slyltj'erus. 

Rostre styliforme , long, dépassant notablement le pédoncule 

des antennes supérieures , relevé vers le haut , et armé en dessus 

de six ou sept petites dents qui en occupent la moitié postérieure; 

ni dents ni cils sur son bord inférieur. Enfin une petite crête 

médiane qui s'étend de sa base vers la partie supérieure de la ca

rapace. \ eux gros et courts ; filets terminaux des antennes supé

rieures grêles, cylindriques, à peu près de même grosseur, et un 

peu plus longs que la carapace ( l e rostre non compris) . Rates 

grêles et de longueur médiocre ; celles de la troisième paire ne 

dépassant que de peu le pédoncule des antennes externes, et 

beaucoup moins longues que celles de la cinquième paire. Lame 

médiane de la nageoire caudale alongée et année de quelques 

épines tres-pelites sur ses bords latéraux. Longueur , environ 

4 pouces. 

Habite les environs de fjombay. fi. M.) 

Le PE.NEE F O L I A C É de M. Llisso (î) paraît être une espèce bien 

distincte de tontes lej précédentes , a eu juger d'après la figure 
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( 1 } PEILCEUS puuctalissimus , Bosc, Hist, des Crust, t. I I , p. 109 , 

PL 1 4 , iig. 3 . — Latreille, Hint. nat. des Crust, et des Ins. t. "VI, 

p. 3 4 7 , PL 5.4, fig. 1 (d'aprcs iiosc). 

(•A) Peua-us mars, Itisso , Crust, de Nice , p. 97 , PL 1 , fig. 5. — 

Desmarest, Consid- p. 2 2 y . 

(3) Penaus cristatus , Kisso, Hist, nat de 1'Europe mcrid. t. V , 

p. u 7 . 

( 4 ) Pimaius anlennarius, liisso , Crust, de Nice , p. <j(i, PL 2 , 

fig. 6 , et Hist. nat. de l'liurope merid. t. V, p. US. — Llesmarest, 

Consid-sur les Crust, p, 2v(>. — lloux, Salicoques, p. •->•>• 

qu'il en a donnée. Cette Salicoque aurait le rostre plus long que le 

thorax, multidenté en dessus et lisse en dessous ; les antennes in

ternes terminées par un filet très-long, et un second rudimeii-

taire ; le palpe des pâtes-mâchoires externes en forme de plume et 

excessivement, long , et la lame médiane de la nageoire caudale 

fortement dentée dans toute la longueur de ses bords latéraux; 

mais de nouvelles observations nous paraissent nécessaires pour 

fixer l'opinion des zoologistes relativement à cette espèce, q u i , 

suivant M. Fusso, habite les cûLes de Nice. 

Le P E K É E T i t É s - r o K C T L E de Bosc ( i ) a été trop mal observé pour 

mériter de fixer l'attention ; c'est probablement quelque espèce 

de Palémon. 

Le PEIVÉE M A R S de M. ftisso ( 2 ) me paraît avoir été in.'.l observé ; 

cet auteur y assigne pour caractère : un cartilage en forme de 

crête charnue , d'un bleu céleste fixé au sommet , d'un rostre pe

tit et bidentelé ; disposition qui semble devoir être attribuée 

plutôt à quelque circonstance accidentelle qu à la con[i>riiiation 

normale de 1 animal. 

Le P E X É E E N C R Ê T E , que M. ïlisso (3) décrit dans son dernier ou

vrage comme une espèce nouvelle , est évidemment le même ani

mal auquel il avait donné précédemment le nom de Penée mars. 

11 nous paraît difficile de s e former une idée exacte du P E K É E 

A L X L O N C L E S A N T E N N E S du même auteur (4), soit par la description 

qu'il en donne , soit par la figure bizarre qui s'y rapporte; d'après 

celle-ci, le palpe des pates-mâchoires externes serait plus long que 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Le genre MEI.ICERTCS , de Raiïïnesque (1) , paraît différer 

peu de celui des Penées ; il y assigne les caractères sui-

vans : 

Tête rostrée ; antennes intérieures très-courtes ; les ex

ternes très-longues, simples, avec l'écaillé de leur base lisse. 

Les trois premières paires de pâtes didactyles, l'antérieure 

étant la plus longue. 

Le Mclicertus ligrinus, qu'il cite comme type de ce 

genre , est glabre, a le rostre court, dentelé en dessus , non 

dentelé en dessous , et la queue comprimée et carénée eu 

dessus (2). 

GENRE EUPI1EME. — Euphema. 

Dans ce nouveau genre les pâtes paraissent, comme chez 

lesMysis, complètement bifides par l'effet de l'alongcment 

considérable du palpe lamelleux, dont tous ces organes sont 

pourvus à leur base. La forme générale du corps se rapproche 

beaucoup de celle des Ilippolytes. La carapace se termine 

antérieurement par un rostre très-long, et l'abdomen est 

coudé vers le milieu; son second anneau se prolongeant 

postérieurement en une longue épine , qui se dirige horizon

talement en arrière, comme le fait le rostre en avant. Les 

yeux sont gros et courts. La disposition des antennes ne 

présente rien de remarquable ; celles de la première paire 

ont, comme de coutume, leur premier article exeavé en 

( 1 ) Précis de découvertes somiologiques- •— Desmarest, Consid, 
sur les Crustacés, p. su5. 

(2) Voyez. Desmarest, Consid. sur les Crust. p. 2 i 5 . 

le thorax, et les lames externes des appendices l?léraux de la na

geoire caudale seraient ù peu près trois fois aussi longues que les 

lames internes. 
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dessus pour loger les yeux , et elles se terminent pur deux, 

filets raulti-articulés. Les antennes de la seconde paire s'in

sèrent au-dessous des précédentes. Les mandibules sont 

courtes, grosses, peu dentelées et pourvues d'une tige pal pi-

forme , courte, large et bi-articuléc. L'appendice xalvulaire 

des mâchoires de la seconde paire est oxalaire , et ne se pro

longe rpie très-peu en arrière. Les pates-mâchoircs des deux 

dernières paires sont médiocres, pédilbrmes, et pourvues 

d'un palpe, lamellcux, presque aussilongquc leur tige interne ; 

elles portent aussi à leur base un appendice qui représente 

le fouet, mais qui est. membraneux et xésiculeux, à peu près 

comme chez les amphipodes. Les pâtes thoraciques des trois 

premières paires sont terminées par une petite main impar

faitement didactyle ; et celles des deux dernières paires sont 

inonodactyles et fortement ciliées, de manière à être plutôt 

natatoires qu'ambulatoires; toutes portent à leur base un 

petit fouet très-court, aussi bien qu'un palpe lamellcux. Les 

appendices des cinq premiers anneaux de Y abdomen sont 

composés d'un pédoncule cylindrique et de deux articles ter

minaux , comme chez les Salicoques ordinaires; seulement 

les lames ne sont pas ciliées. La nageoire caudale ne pré

sente rien de, remarquable. Enfin les branchies sont la-

mellcuses et fixées sur plusieurs rangs de chaque côté du 

thorax. 

Cette division générique ne comprend encore qu'une seule 

espèce. 

Ei:rHÈ.Mt ARME. — E. armata. 

Kostre de la longueur de la carapace, horizontal, armé d'une 

dent à sa base , et légèrement denticulé le long de son bord supé

rieur ; une petite épine de chaque côté sur le bord antérieur de 

la carapace. Antennes internes moins longues que le rostre. 

Pâtes de la première paire les plus courtes. F.piue dorsale du 

second anneau abdominal longue et acérée ( dépassant l'anneau 

suivant ) ; une épine très-petite sur le milieu du bord postérieur 

de chacun des quatre seginens suivans. Lame médiane de la na-
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(i) Roux , Mémoire sur les Sabcoqucs, p. ' A \ . 

( I ) Pandalus pelngicus, Risso, Ilist. nat. de l'Europe mérid. 

t. V , p. 79, Pl. 3 , fig. 5. — Ephyrrt pdagica , Roux, Saîicoques, 

p . î . j . 

geoire caudale étroite, pointue, et terminée par deux petites 

épines; lames latérales étroites et ciliées. Longueur, environ 

8 lignes. 

Trouvé en mer , dans l'océan Atlantique austral , par M. Rey-

naud. 

Gr.MiE ÉPI IY RE. — Kphyra (1). 

La petite division g é n é r i q u e , établie par M . R o u x sous 

le n o m d ' E p h x r c , n'est encore q u e très - imparfa i tement 

c o n n u e , mais paraît devoir prendre place entre les Penées et 

les O p l o p h o r e s . M . R o u x nous apprend que ses E p b y r e s on t 

le corps c o m p r i m é la téra lement ; la carapace l i sse , l ' a b d o 

m e n caréné et. le rostre denté ; les pates-mâcboires sont très-

alongées et les pâtes tboraciques portent à leur base un 

appendice pa lp i forme ; mais ne paraissent; pas avoir de point, 

c o m m e dans le genre suivant ; les pâtes des deux premières 

paires sont pet i tes , plus courtes que les suivantes , et didac-

tylcs ; enfin les carpes sont s imples . M . R o u x ne d o n n e pas 

d'autres détails sur leur organisat ion , et rapporte à ce n o u 

veau genre deux Saî icoques déjà décrits par M . Risso c o m m e 

étant des Paudales , savoir : 

i. EI 'HYKF. P É L A G I Q U E . — • E . pelagica ( i ) . 

M. Risso décrit cette espèce do la manière suivante : « Corps 

arqué, comprimé , d'un rouge corail vif ; son corselet est alongé , 

orné sur les côtés d'une suture courbe, avec quatre aiguillons et 

un rostre cannelé , quinquedenté en dessus , bidenté et cilié en 

dessous. L'œil est grand , bleu noirâtre ; les antennes intérieures 

longues, placées sur un pédicule tri-articulé , les pièces latérales 

striées, avec un aiguillon. Les pieds-mâchoires triangulaires ; les 
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fi) Pandalus punctutatiLs, Ris.so, lîist. nat. de l'Europe mérid. 

t. V , p. 8a, Pl. a, fi». ~ . — Roux, op. cit. 

(a) PL a5 bis, fig. 

deux premières paires de pâtes courtes , minces ; les autres un 

peu plus larges ; l'abdomen à six segmens comorimés , terminé 

par des écailles caudales ovales , obloogues, ciliées ; la plaque du 

milieu courte, solide , bombée et aiguë. » 

Habite les grandes profondeurs de la Méditerranée. 

s . E F I I Y R E P O I N T I L L É . — / ' . punclulata ( 1 ) . 

Rostre armé de six dents en dessus et d'une en dessous, et tra

versé à sa base par un sillon profond ; antennes supérieures très-

courtes. Rates de la seconde paire plus courtes que celles de la 

première ; abdomen très-long ; lame médi-me de la nageoire cau

dale munie de sept pointes à son extrémité. Longueur , environ 

4 ponces ; couleur, blanc livide , avec d-s points ronges-bruns , 

disposés par lignes transversales. 

Habite la Méditerranée. 

: ( I E N I I K OPLOPT[()R]:. — Oplophorus. 

Le Crustacé d'après lequel j'ai ét:i!)!i ce! te nouvel le divi 

sion générique ressemble beaucoup aux E n l m v s et aux Pas i -

pbées par les po ints les plus importuns de sa s tructure , mais 

a un faciès lout-à-fait différent (2 ) . L e corps n'est pas compri 

m é . Li carapace se termine par un rostre stylifbrmi' très-long, 

et dentelé sur ses deux bord.- . L e pédoncu le des antennes su
périeures est t rè s -cour t , et l'un di... lileti i< r m i n a u x est très-

gros et pyrif'orme à sa base , mais devient b i e n t ô t grêle et 

cyl indrique c o m m e l'autre. L'appendice laniol lr in des an

tennes externes diffère beaucoup de celui de toutes les 

autres Sa l ieoqucs; il e s t , grand , se rétrécit graduel lement 

depuis sa h a s e , se termine par une pointe très-aiguë , et 

présente une série d'épines sur son b o r d externe. Les pâtes-
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(1 ) Alphcus , Risso, Crust. de Nice. .— Pasiphœa., Savigny, Mé-

mâchoires externes sont courtes, et portent en dehors 

un palpe lamcllcux extrêmement large. Les pâtes des deux 

premières paii'ts sont très-courtes , terminées par une main 

très-petite, et pourvues à leurha.se d'un appendice lamel-

leux. très-grand et cilié. Les pâtes des trois paires suivantes 

sont médiocres et monodaetj les; l'appendice iiv.é à leur base 

est petit ; et enfin le tarse rie la troisième et de la quatrième 

paire est stvliformc et assez grand, tandis que celui ries pâ

tes postérieures est arrondi et extrêmement court. Il y a 

aussi à la base de charpie pate un petit appendice flabelli-

forme qui remonte entre les branchies, et le nombre de ces 

derniers organes est de neuf. Quant à Y abdomen, sa con

formation ne présente rien de remarquable, et ne diffère 

que peu de celle de l'abdomen des Ilippolytcs. 

O P L O P H O K E T T P E . — 0. iypus. 

(Planche 2 5 , fig. G.) 

Hostie de la longueur de l'appendice lauielleux des antennes 

externes grêle, relevé et garni de sept ou huit petites dents sur 

chacun de ses bords. Une crête médiane s'étendant de la base du 

rostre au bord postérieur de la carapace, et deux petites crêtes 

latérales sur la région stomacale ; enfui, deux épines de chaque 

côté sur le bord antérieur de la carapace , et une à son angle pos

térieur. Une dent acérée très-forte, et dirigée en arrière , nais

sant de la face supérieure des trois anneaux abdominaux qui pré

cédent le pénultième. Lame médiane de la nageoire caudale 

pointu et beaucoup plus longue que les lames latérales. Lon

gueur , environ 2 0 lignes. 

Trouvée à la Nouvelle - Guinée par M M . Quoy et Gaimard. 

(G. M.) 

GENRE P A S I P I I E E . — Pasiphœa (t). 

Le genre Pasiphée, établi par M . Savigny, comprend 

des Crustacés qui établissent à plusieurs égards le passage 
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moires .sur les animaux sans vertèbres, note de la page 5o. —Des-

marest, Consid. sur les Crust. p. 2 4 1 - — Latreille , liègne anim. de 

Cuvicr, t. I V , p. 99. — Risso, Hist. nat. de l'Europe mer. t. V . 

—- Roux , Salicoques. 

entre les Penées et les Sergestes, et qui sont remarquables 

par l'aplatissement latéral de leur corps. Leur rostre est 

très-court ou même rudimcritaire, et la carapace beaucoup 

plus étroite en axant qu'en arrière. Les yeux sont médio

c r e s et dirigés en avant. Le pédoncule des antennes internes 

est grêle, et terminé par deux filets multi-artirulés, dont l'un 

est assez long ; les antennes externes sont insérées au-des

sous des précédentes et n'offrent rien de remarquable. Les 

mandibules sont fortement dentées et. dépourvues de tige 

pnlpiforme. Les pates-mdchoiresexternes sont très-longues , 

grêles et pédiformes; à leur base se trouve un palpe lamcllcux 

et cilié, semblable à celui des Penées. Les pâtes tboraciques 

portent aussi suspendu au côté externe de leur article basi-

laire un appendice lamclleux assez long et de même forme , 

mais membraneux et peu ou point cilié. Les pâtes des deux 

premières paires sont assez grosses, à peu près de même lon

gueur, armées d'épines sur leur troisième article, et terminées 

par une main didactyle , dont les pinces sont grêles et gar

nies d'une série d'épines acérées sur le bord préhensile. Les 

pâtes des trois paires suivantes sont très-grêles , nionodac-

tyles , et plus ou m o i n s natatoires; en général, sinon tou

jours, celles de l'avant-dernière paire sont de beaucoup les 

plus courtes. Uabdomen est très-long et fort comprimé. Les 

f a u s s e s pâtes du premier anneau se terminent par une senlo 

lame, mais celles des quatre paires suivantes portent chacune 

deux lames natatoires courtes et peu ciliées. Le sixième an

neau abdominal est. très-long, et le septième court et. trian

gulaire: en lin les lames externes de la nageoire caudale sont 

grandes, et rétrecies vers le bout. 
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I. P A S I P U L E S U A D O . — PasipUaa swcido (i), 

Cette espèce se distingue des suivantes par sa nageoire cau

dale, doot les lames sont égales, et par la conformation do rostre, 

qui est aigu, légèrement courbé , et infléchi vers la pointe. Si la 

figure que M. Risso en a donnée est exacte , elle aurait aussi les 

pales des trois dernières paires d égale longueur. 

Habile les côtes de "Nice. 

Rostre rudimentairc. et représenté seulement par une petite 

épine qui ne dépasse pas le bord antérieur de la carapace ; pâtes 

de la deu\ ième paiie notablement pbis longues que celles de la 

première, et étant armées, sur le bord inférieur, de cinq ou six 

épines acérées et éloignées entre elles ; pates de la deuxième paire 

beaucoup plus courtes que ccl'es des deux paires voisines , et 

ayant leur pénultième arl'cle garni sur le bord interne d'une 

espèce de brosse composée de poils raides et crochus ; celles de la 

cinquième paire terminées par un article ovalaire très-court, et 

cilié tout autour. Lames externes de la nageoire caudale beau

coup plus longues que celles de la paire interne , qui à leur tour 

dépassent de beaucoup la pièce médiane. 

Patrie inconnue. 

Cette espèce ne s'éloigne que fort peu de la précédente, dont 

elle se distingue par une différence dans la forme du front, par ses 

pates de la seconde paire de la même longueur que celles de la 

première paire, par la brosse qui garnit le dernier article et non 

( i ) Alphi'iis sivndo , Risso , Crust .de IN i c e , r> 94 , Pl. 3 , fi g. / j . 

— JDesruarest , Consid. sur les Crustacés , p. :>.\o. — Latrrille, Rè

gne anim. de Cuvier, t. I V , p. 99. — Risso, Hist. nat. de l'Europe 

mérid. t. V , p. 8 1 . — Roux, Salicorjues. 

(•2) Lcacli, Musée britannique de Londres. 

2 . P A S I I H L E DE S . H I W Y . P. Silvignyi ( 2 ) . 

3. PASIPUEE HREVIBOSTBE. P. hrevtrostr'is. 
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( O Iconographie du règne animal, Crust. Pl. -22, fig. 3. 

Cs) Edwards, Ann. des sciences natuv. 'JR' série, t. X I X , p- 34<i. 

—Latreillc , Cours d'cntoniol. p. 3&L — Roux, Salicoques , p. 35 

l'avant-dernier article des pales de la quatrième paire, et par la 

forme du dernier article des pâtes postérieures, qui n'est pas ci-

lie'. Longueur , deux pouces et demi. 

Patrie inconnue. fC. Ri.) 

Le Crustacé figure par M. Guérin . sous le nom de Pasipha-a 

sivado (i), se rapproche de la Pasiphée de Savigny beaucoup plus 

que de l'espère dont il porte le nom , mais paraît s'en distinguer 

par la brièveté extrême des pâtes de la quatrième p a r e , par les 

dentelures en scie du troisième article des pâtes des deux pre

mières paires , et par quelques autres particularités. 

GENRE S E R G E S T E . — Sergestes (2) . 

Les Sergestes sont remarquables par l'état presque rudi-

mentaire de leurs patrs pos tér ieures , et le grand déve loppe

ment de leurs pates-machoires externes, qu i const i tuent de 

véritables pâtes ambulato ires . L e corps de ces Crustacés est, 

grêle et un peu aplati ; la carapace présente antérieurement 

une petite épine qui tient lieu de rostre. Les yeux sont 

fort saillnns, et l'anneau opht .ha lmique , sur lequel leurs p é 

doncules s'insèrent, n'est pas complè tement recouvert par 

la carapace. Les antennes supérieures sont extrêmement, 

l ongues , et p o r t e n t , outre le filet terminal p r i n c i p a l , 

deux filamens rudimentaires . Les antennes externes sont 

insérées au - dessous des précédentes , et sont éga lement 

très - longues . Les pâtes - mâchoires de la seconde 
paire sont presque péd i formes , et ne portent ni palpe n i 

appendice flabelliforme ; elles sont longues , grê les , re-

p l o j é c s sur elles-mêmes, et appliquées sur la b o u c h e . Les 

appendices qui correspondent aux pâtes - mâchoires ex
ternes n'offrent rien qui puisse les faire dist inguer des pâtes 

thoraciques ordinaires : elles sont minces , très-longues , 
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( i ) Edwards , Annales des sciences naturelles, i / " . série, t. X I X , 

p. Pl. 10 , fig. I-fl. 

ciliées et terminées par un article stylifbrme très-grêle. Les 

pâtes des quatre paires suivantes ont la même l'orme géné

rale ; elles sont gicles, filiformes, garnies de beaucoup de 

poils, et ne présentent à leur base ni appendice flabelli-

forme, ni tes tige de palpe; celles de la seconde et de la 

troisième paire sont pourvues à leur extrémité d'un article 

îTidimcntaire, mais mobile , et disposé de manière à consti

tuer une pince microscopique. Les pales de l'as ant-dernière 

paire sont très-courtes et un peu éloignées, et celles delà 

dernière paire sont presque rudimentaires. \J abdomen ne 

présente rien de remarquable, si ce n'est, que ses lames la

térales ne descendent pas de façon à encaisser la base des 

fausses pâtes comme chez les Salicoques ordinaires. La 

première paire de ces fausses pâtes se termine par une 

seule lame natatoire foliacée, et présente chez le mâle un 

prolongement corné, d'une forme bizarre, qui est fixé au 

pédoncule de ces appendices, et va s'articuler sur la ligne 

médiane avec celui du côté opposé. Les fausses pâtes des 

quatre paires suivantes se tiennent par deux lames nata

toires étroites, ciliées, d'inégale grandeur. La laine médiane 

de la nageoire caudale est petite et pointue, et les lames 

latérales sont étroites , à peu près ovalaires , et terminées 

en pointe. Enfin les branchies sont disposées sur une seule 

ligne, et au nombre de sept de chaque côté du thorax. 

JNous ne connaissons encore qu'une seule espèce de ce 

genre trouvée en haute mer. 

S E R G E S T E A T L A N T I Q U E . — S. atlanticus ( i ) . 

Troisième article du pédoncule des antennes supérieures au 

moins aussi long que le précédent. I'ates antérieures beaucoup 

moins longues que les pates-màchoires externes, qui sont à peu 
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( 1 ) Edvrards , Annales des sciences naturelles , i " sèrie , t. X I X , 

p. 35o . —Latrei l le , Cours d'entomologie, p . 384· —flonx, Salico-

ques , p, 37. 

près de même longueur que les pales îles deuxième et troisième 

paires. Longueur, environ j pouce. 

Trouve dans l'Océan atlantique, à quelque distance des Açores. 

(G. M.) 

GEXRE A C E T E . — Aceies ( i ) . 

Nous avons établi ce genre d'après un Crustacé fort sin

gulier, qui par l'ensemble de sa conformation a la plus 

grande analogie avec les Sergestes, mais qui s'éloigne de 

tous les an imaux du même ordre par l'absence des deux der

nières paires de pâtes. Les pâtes tboraciques ne sont, par 

conséquent, qu'au nombre de trois paires ; mais, de même 

que chez les Sergestes, les pates-mâchoires externes acquiè

rent une longueur excessive, et remplissent les mêmes usages 

que les pates ordinaires. La carapace des Acètes est lisse, et 

présente, à son extrémité antérieure, une série longitudinale 

de trois petites dents; mais il n'y a point de rostre propre

ment dit. Les yeux sont sphériques, et portés sur des pédon

cules assez longs ; les antennes supérieures, placées au-dessus 

des externes, ont un long pédoncule; mais son dernier ar

ticle estplus court que le premier, et ne porte que deux soies, 

dont Finie a environ deux fois la longueur du corps. Les an

tennes inférieures ou externes présentent un filet terminal 

non moins alongé, et leur base est recouverte , comme d'or

dinaire, par une grande lame cornée. Les mandibules , les 

mâchoires proprement dites, et les deux paires de pates-mâ

choires, ne diffèrent pas notablement de celles des Sergestes. 

Il en est de même des pates ambulatoires, qui sont filifor

mes, et terminées par un article très-alongé; mais, comme 

nous l'avons déjà dit, celles des deux paires postérieures 

manquent complètement. Cependant, en arrière des der-
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nieres qui existent, on distingue encore un segment tho-

raeique portant des branchies cumine les précédons , 

mais sans appi ndie.i s locomoteurs. L'abdomen ne pré-

senti' rien de remarquable; lis fausses pates natatoires se 
terminent toutes par di ux lames étroites et pointues, qui 

sont d'abord à peu près de même longueur, mais dont l'in

terne de^ lent plus courte sur les derniers segmens. Le pé

doncule de ci s appendices présente vies mod iie.atlons tout 

opposées; car, sur lis premiers anneaux: do l'abdomen, il 

est long et étroit , tandis que sur les derniers il devient gros 

et court. La nageoire caudale est semblable à celle des Ser-

gestes. 

A C E T E I X D I E N . — A. indicus ( i ) . 

Corps comprimé latéralement ; crête rostrale armée de trois 

ou quatre dentelures. Les pates postérieures plus longues que 

celles des deux paires précédentes, mais un peu plus courtes que 

les pates-màchoires externes. Antenne inférieure environ quatre 

fois aussi longue que le corps. Longueur, environ i pouce. 

Habite l'embouchure du Gange. 

Suivant M. Raffincsque, il existerait sur les côtes de la 
Sicile une Salicoque qui ne serait pourvue que de trois 
paires de pates, dont la seconde cbéliforme. 11 en a formé 
le genre Aixior-E (1) ; mais il ne donne pas sur la structure 
de ce Crustacé des détails sulfisans pour inspirer grande 
confiance dans l'exactitude de ses observations, et, en at
tendant plus ample informé , on ne peut adopter ce genre 
singulier. 

(i) Kdwards , Ann. des se. nat. i' e série, t. X I X , p. Pl. n . 

( I ) Précis de découvertes soiniolûgicrues, etc- Palermo , 1 8 1 2 . 

— Hesmarest, Consid. sur les Crust p. — ttoux , Salicornes, 

p. 38, 
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Il nous paraît également difficile d'adopter dans" l'état 

actuel de la science, le genre SYIMÉTHLS du même auteur (1), 

caractérisé de la manière suivante par M. Roux : l'une des 

pates de la première paire didactyle , l'autre seulement pin-

ciforme ; les quatre autres paires simples. Ecailles dis anten

nes extérieures alongées. Pieds-mâchoires extérieurs ehéli-

forroes (?) alougés. Rustre comprimé, de moyenne longueur. 

Abdomen arrondi (2) , L'espèce qui a servi de type à ce 

genre se trouve dans les eaux douces de la Sicile, et a été 

nommée Symethus jluviatills, Rah"'. 

A P r E K D I C E . 

D É C A P O D E S D O U T E U X . 

La plupart des zoologistes rangent dans l'ordre des 

Décapodes quelques Crustacés , qui . dans l'état actuel 

de la science, ne sont pas encoreassez bien connus pour 

pouvoir prendre place dans aucune des divisions na

turelles dont ce groupe se compose , et sur les affinités 

desquels il nous paraîtrait prématuré de nous pro

noncer. IMous avons donc pensé qu'il serait préférable 

de les reléguer , jusqu'à plus ample in iorn i t , dans une 

division des Inccrtœ sedis. Parmi ces Crustacés d o u 

teux ou mal connus , les plus remarquables sont les 

Zoés et les Ccratespcs. 

GENRE Z O E . — Zoca. 

Il n'est peut-être aucun Crustacé sur lequel les zoolo
gistes aient émis des opinions aussi divergentes que sur le 
petit animal à forme bizarre, découvert par Rose en haute 

(i ) Raffiuesque , op. cit. — Jjesrnarest, op. cit. p. 2 1 6 . — Roux , 

Salicoque, p. 35. 
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nier, entre l'Europe et l'Amérique, et nommé par cet auteur 

Zoé (1). Bosc le rangea dans la division des Sessiliocles de 

Lamarck, entre les Brauchiopodcs et les Crevettes ; Latreille, 

dans la première édition du Règne animal de Cuvier, le 

relègue à la fin de son ordre des Branchiopodes, entre les 

Poljphèmes et les Cyclops, tout en émettant l'opinion qu'il 

pourrait. Lien appartenir à la tribu des Décapodes schizo-

podes. Cette dernière opinion est aussi celle du docteur 

Leach, qui a eu l'occasion d'étudier des Zoés recueillies par 

M. Crank pendant le voyage du capitaine Tuckey au Zaïre; il 

les place à la fin de la légion des Podophthalmes, à côté des 

Aébalies ; mais il ne fait pas connaître les raisons qui l'y ont 

déterminé ; aussi son exemple n'a pas entraîné les zoologistes, 

et M. Desmarest a continué à ranger les Zoés dans l'ordre 

des Branchiopodes à côté des Branchippes, et Latreille, dans 

la seconde édition du Bègne animal, les place dans la divi

sion des Monocles. Enfin, à cette incertitude sur la place 

que les Zoés doivent occuper dans la série naturelle des 

Crustacés, sont venues s'ajouter de nouvelles difficultés, car 

un naturaliste anglais, M. Thompson, a annoncé, il y a 

quelques années, que ces singuliers animaux ne sont autre 

chose que des espèces de larves du Crabe commun de nos 

côtes, dont les jeunes éprouveraient de véritables méta

morphoses axant que de parvenir à l'état parfait ( 2 ) , opi

nion qui a été repoussée par la plupart des zoologistes, et 

fortement combattue par M. Westwood (3). 
Ces petits Crustacés ont le corps presque transparent et 

divisé en deux portions distinctes ; l'une , céphalothoraci-

ques, est recouverte comme chez les Décapodes , certains 

Stomapodes , les Apus, les IVébalies , etc., d'une grande 

(i) Hist. nat. des Crust, t. I I , p. i35. 
('-».) Zoological researches, vol. I , Corck , iS3o. 
(3) Voyez notre article Zoé du Dictionnaire classique d'histoire 

naturelle, t. X V I , p. 7 1 9 (i83o); Latreille, Cours d'entomologie, 
p. 385 ; et Westwood , Transactions of the Phil, society , i835. 
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carapace, et a une forme presque globuleuse; la seconde, 

étroite et alongée, représente l'abdomen, et se compose 

d'une série de sept scgmens articulés bout à bout. La forme 

de la carapace et des autres parties varie un peu suivant les 

individus ; dans ceux que nous sommes portés à regarder 

comme les plus jeunes, il existe sur la ligne médiane deux 

prolongemens spuiiformes d'une longueur démesurée, ter

minés chacun par un petit renflement. L'un de ces prolon

gemens se dirige en avant et occupe la place du rostre, 

l'autre est tourné en arrière, et se porte au-dcssus"dc l'ab

domen. Enfin de chaque côté de la carapace, vers la partie 

postérieure, on voit aussi une épine latérale plus ou moins 

longue. Sur les côtés de la base du rostre se trouvent^ les 

yeux, qui sont très-gros, et portés sur des pédoncules mobi

les; enfin , au-dessous de la carapace, on distingue la série 

des membres qui constituent les antennes, les organes mas

ticateurs et les pâtes. Les antennes, au nombre de quatre, 

sont placées au-dessous des yeux et à peu près sur la même 

ligne. Celles de la première paire sont courtes, assez grosses, 

et conformées à peu près comme chez les Mégalopes. Les an

tennes externes sont petites, grêles et stylifbrmes ; tantôt 

elles sont simples, tantôt elles portent préside leur base un 

appendice lamelleux. Immédiatement en arrière de la base 

des antennes internes, on aperçoit l'ouverture buccale dont 

le bord antérieur est occupé par un labre uvalaire, de cha

que côté duquel se trouvent les mandibules. Ces derniers 

organes sont très - développés ; on y distingue des dente

lures , un gros tubercule molaire et une petite tige palpi-

l'orme très-courte; la languette est lamelleuse et bilobée. 

Les deux paires d'appendices qui y font, suite, et qui cor

respondent évidemment aux deux paires de mâchoires pro

prement dites des autres Crustacés, sont peu développés; 

les mâchoires antérieures présentent une portion basilaire 

dont le bord interne est bilobé et garni de poils , et une 

petite tige terminale ; celles de la seconde paire portent en 

dehors une grande lame oialaire eu forme de valvule, et res-

CHUSTACÉS, TOME II. 2iS 
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(1 ) Dictionnaire classique d'histoire naturelle, t. X V I , p. 720 
t,i83o), 

semblent beaucoup aux mâchoires extérieures des Btachyu-

I T S . Les membres des deux paires suivantes qui correspon

dent aux pates-mâehoires antérieures et moyennes, sont au 

contraire très-dé\ eloppés et s'étendent sur les côtés du corps 

en forme de rame ; chacun d'eux présente un article basilaire 

à peu près cylindrique , portant à sou extrémité deux tiges 

qui se dirigent en dehors; aux pates-màchoires antérieures, 

ces branches ont à peu près la même longueur ; l'interne se 

conquise de cinq petits articles, et l'externe d'un ou de 

deux articles, dont le dernier est garni de poils. La branche 

externe des pates-màchoires de la seconde paire présente la 

mémo disposition, mais la branche interne est beaucoup 

plus courte. Dans les individus que j'ai eu l'occasion d'exa

miner, et dont j'ai publié une description détaillée il y a 

quelques années (1), on voyait en arrière de ces appendices, 

de chaque côté du sternum, un tubercule pilifère formé de 

deux articles, et assez semblable à l'espèce de bourgeon 

qu'on voit apparaître sur le moignon de la pate d'un Crabe, 

lorsque ce membre a été cassé et se reproduit ; cette paire 

d'appendices m'a paru représenter les pates-màchoires ex

ternes, et dans les Zoés , dont M. Westwood a donné ré

cemment une description , on voit à la même place une 

paire d'appendices grêles et. très-petits , composés chacun 

de deux branches. Enfin, à la suite des divers organes dont 

nous venons de parler, et toujours à la face inférieure du 

thorax , se trouve une série de cinq paires de membres qui 

sont très-faibles, très-peu développés, et habituellement ca

chés sous la carapace ; la première présente à son extrémité 

une petite pince didactyle ; les autres se terminent par un 

petit article conique. L'abdomen présente aussi en dessous 

une double série de membres composés chacun d'une lame 

ovalaire portée sur un petit pédoncule ; le premier anneau 

de 1 abdomen n'en offre pas ; enfin le corps se termine par 
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une grande nageoire caudale formée par le septième seg

ment abdominal, qui est bifurqué postérieurement, et qui 

recouvre les fausses pates de l'anneau précédent. Nous 

avons constaté aussi qu'il existe de chaque côté du thorax 

une cavité particulière renfermant des branchies comme 

chez les autres Décapodes. 

D'après ces détails, on voit que c'est évidemment à la 

classe des Crustacés Décapodes que les Zoés doivent être 

rapportées ; mais faut-il les considérer comme des animaux 

parfaits et en former un genre particulier, ou les regarder 

comme de jeunes animaux dont les formes ne sont pas sta

bles ; et, dans ce cas, peut-on admettre avec M. Thompson 

que ce sont les jeunes du Tourteau de nos côtes? 

Pour éclairer ce point intéressant, nous avons comparé 

entre eux un assez grand nombre de ces petits animaux, et 

nous nous sommes assurés qu'ils présentent des différences 

assez considérables. Chez un certain nombre de Zoés, pris 

avec celles dont nous venons de donner la description, es 

épines latérales de la carapace avaient disparu ; le rostre 

était devenu très-court, et la grande pointe qui se prolon

geait au-dessus de l'abdomen avait perdu les trois quarts de 

sa longueur ; les pates-mâchoires des deux premières paires 

étaient proportionnellement plus petites, et les vestiges de 

celles de la troisième paire plus développés ; les pates tho-

raciques dépassaient de beaucoup la carapace ; enfin la famé 

terminale de l'abdomen était bien moins alongéc. En un 

mot, ils ressemblaient bien plus à certains Crustacés de la 

section des Décapodes Anomoures, et surtout aux Méga-

lopes. La consistance de l'enveloppe tegumentaire des Zoés, 

l'aspect de leurs membres, l'absence d'articulations bien 

nettes aux antennes, et plusieurs autres caractères, sem

blaient être aussi des motifs pour penser que ces petits 

animaux sont de jeunes Crustacés dont le développement 

n'est pas encore terminé, et c'est en effet l'opinion à la-
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0 ) Voyez l'article Zoé du Dictionnaire classique d'histoire natu

relle , publié en i83o. Par une erreur singulière, AI. Thompson, 

dans son dernier mémoire inséré dans les Transactions philosophe 

ques(i835), me prête des opinions que je n'ai jamais professées : il 

dit que, chargé par l'académie des sciences d'examiner la question du 

développement des Crustacés , j'ai passé un été à l'île de Ré , et 

que le résultat de mes observations a été que les Crustacés naissent 

avec les formes qu'ils doivent toujours conserver. M . Thompson 

critique nécessairement cette conclusion ; mais il aurait pu s'en 

éx>argner la peine , car il n'y a pas un mot de vrai dans tout ce qu'il 

dit à ce sujet. Je n'ai jamais été à l'île de R é , et tout ce que j'ai 

écrit à ce sujet tend à établir que certains Crustacés subissent après 

la naissance des changemens considérables, bien que tous ne soient 

pas dans ce cas. J'espère que M . Thompson ne porte pas dans ses 

observations autant de légèreté que dans ses citations. 

(a) Foycz ses observations sur les petits d'une espèce de Gecar-

einien; Philosophical transactions, i83â, PI. 4 , R. 

quelle nous nous sommes arrêtés (1). Les observations que 
nous avons laites plus récemment sur les jeunes Droiuies , 
fournissent de nouveaux argumens en faveur de cette ma
nière de voir, et à cet égardnous nous rangeons tout à-fait de 
l'avis de M. Thompson ; mais nous avons bien de la peine à 
croire que ces petits êtres puissent, devenir des Tourteaux. 
Il est vrai que M. Thompson dit. avoir vu naître des Zoés 
des œufs de ce Cancérien ; mais cette observation n'est pas 
relatée avec assez de détails pour que l'on y puisse ajouter 
une grande confiance sur les résultats que ce naturaliste dé
duit de ce qu'il a vu. Aous avons eu l'occasion d'examiner 
un assez grand nombre de jeunes Crustacés Brachyures, dont 
la taille était moindre que celle des Zoés, et nous leur avons 
toujours trouvé à peu près les mêmes formes que chez les 
animaux adultes. M . Westwood a observé aussi des faits 
analogues ( 2 ) . La position des branchies, qui manquent sur 
les deux derniers anneaux du thorax, comme cela a lieu chez 
les Iîrachyurcs et chez plusieurs Anomoures, nous porte à 
croire que ce n'est pas à quelque Décapode Macroure que ces 
êtres singuliers doivent être rapportés ; mais tous les carac
tères que nous avons énumérés ci-dessus nous semblent in-
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diquer que c'est à la section des A u o m o u r c s qu'ils appai tien

n e n t , e t , si l'on fait abstraction des épines monstrueuses de 

la carapace, parties sans aucune importance a n a l o m i q u e , on 

verra en effet que les Z o é s ne dînèrent que fort peu des 

jeunes Dromies , et que , p o u r d e \ e n i r des an imaux sembla

bles à ceux-ci , ils n'ont en aucune façon à subir de véritables 

métamorphoses : il suffira q u e la partie réphalnt l ioraoique 

de leur corps croisse plus rap idement que l 'abdomen , et 

que les appendices d u pénu l t i ème anneau abdomina l se ré

duisent à u n état rud imenta ire . 

A i n s i , il nous paraît bien p r o b a b l e q u e les Z o é s , de m ê m e 

q u e les M é g a l o p e s et les M o n o l e p i s , ne sont pas des animaux 

parfaits , mais le j e u n e âge de que lque Wécapode A n o -

m o u r e . 

N o u s sommes portés a croire aussi q u e tous les Crustacés 

décrits sous ce n o m n'appart iennent pas à la m ê m e espèce , 

ni peut-être au m ê m e genre . 

Le premier qui ait fixé l'attention des zoologistes est le Zof. 

r É L A c i o i . E de Rose ( 1 ) , dont les prolongemens spiniformes de la 

carapace sont médiocres et pointus. 

Le docteur I.eacb a donné le nom de ZoÊ A M A S S E ( 2 ) à un au

tre Crustacé peu différent du précédent, mais dont les prolon

gemens spiniformes de la carapace se terminent par un bouton 

arrondi. 

M. Thompson en a décrit et figuré avec soin plusieurs indi

vidus dans son intéressant mémoire sur les métamorphoses des 

(1 ) Zoea pdasgica , Bosc, Hist. nat. des Crust. t. I I , p. i 3 5 , 

Pl. i 5 , lig. 3 et 4- — Latr. Hist. des Crust. et des Ins. t. I V , p . 289, 

Pl. 35 , lig. 1 ( d'après bosc ) , et Règne anim de Cuvier , t. IV , 

p . i 5 a . — Lamarck, Hist. des anim. sans vert. t. V , p. i 3 2 . •— 

PJesrnarest, Consid. sur les Crust. p . 3y5—Thompson , Zoological 

researclies, Pl. 1 , fig. 3 ( d'après Rose). 

(2) jCoea clavaUi, Leacli, appendice au \ r oyage du capitaine Tuc-

key, Pl. 18 , fig. 5 ; et Journal de physique, 1818, p. 3o'|, lig. 4- — 

L.itreille , Liicyclup. PL 3 5 4 , bç- ^ ( 1 1 après Leach ). — Desma-

rest, Consid. sur les Crust. p , 3o5 . — Thompson, Dp. cit. Pl . 1 , 

fig. 5. 
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(1 ) Zoological researches, 1 vol (in-8n. Corck, i83o) , Pl. 1 et 2 . 

( 2 ) On the double Metamorphosis in the Decapodous Crustacea, 

Transs. of the phil. soc. i835 , 2 e . partie, p- 35;), Pl. 5, fig. 1 , 2 . 

( 3 ) On the supposed existenre of metamorphosis in Crustacea. 

Trans, of the Philos, soc. 3835 , part. 2 , p. 3 i 2 , PL 4 . A . 

(4) Monoculus taurus, Slabber. Amus. naturels et observ. micros 

(en hollandais , Harlem, 1 7 7 8 ) , PI. 5, figures reproduites par La

treille dans son Hist. nat. des Crust, t. I V , PL 3 5 , fig. 2 , 3 4 , et 

de l'Encyclop method. PI. 333 , fig. r-4, sous le nom Zoè Slabbed; 

et par Thompson (op. cit. Pl. 1 , ti<*. 1y 

(5) Mantissa Insect, t. I , p 3 2 b \ — Linn. com. (Syst. nat. t. JI, 

p . 2 0 8 1 } . — Latieille, Iiègne anim. de Cuyier, t. IV, p. i 5 2 . 

Crustacés ( i ) . et dans un travail plus récent, dans lequel il assure 

que les jeunes du Carcin mœnade passent par la forme des Zoés 

et des Mégalops avant que d'arriver à 1 état parfait ( 2 ) . 

M. Westwood a donné le nom de Zoea gigas (3) à un autre 

animal très-voisin des précédens. 

Enfin, c'est avec raison que Latreille rapproche de ces Crustacés 

la Puce aquatique ou Taureau , figuré depuis long-temps par Slab-

ber ( 4 ) , et il est à noter que ce dernier naturaliste avait déjà en 

1 7 7 8 signalé la disparition des cornes de la carapace par les pro

grès de l'âge et l'existence de changemens considérables chez l'a

nimal soumis à ses observations. 

Le Cancer germanus de Fabricius (5) paraît être aussi un Zoé. 

GINRE CÉRATASPE. — Ccrataspis. 

Le genre Cérataspe de M. Gray, qui ne difïëre pas du 
genre Cryptope de Latreille , a été rangé par ce dernier na
turaliste dans une division particulière de la section des 
Macroures, mais pourrait bien appartenir à l'ordre des Sto-
mapodes plutôt qu'à celui des Décapodes; car, parla forme 
générale de leur corps, les petits Crustacés dont il est ici 
question ressemblent un peu aux Ericthes, et on ne sait pas 
s'ils sont pourvus ou non de branchies thoraciques. Leur 
carapace est grande, subovoïde, renflée sur les côtés, et 
prolongée inférieurement, de façon à pouvoir cacher tout 
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( 1 ) Spicilegia zoologica, p. 8 , Pl. 6 , fig. 5. 

(•2) Règne anim. de Cuvier, t. I V , p. 1 0 0 . 

le corps de l'animal, ainsi que ses pates et ses antennes, et à 

ne laisser au-dessous qu'une fente longitudinale ; ce bou

clier est armé de cinq cornes , dont une s'avance entre les 

yeux et constitue un rostre, deux occupent les angles laté

raux du front, et les deux autres sont situées au dehors de 

ces dernières et dirigées en bas; sur le milieu, il est garni 

d'une série longitudinale de tubercules, et de chaque enté 

présente six ou sept côtes verticales tuberculeuses. L'abdo

men se compose de sept segmens, et se termine par une na

geoire caudale. Les yeux sont pédoncules ; les antennes sont 

longues et sétacées , et celles de la deuxième paire portent à 

leur base un appendice lamelleux comme les Salicoques ; 

enfin les pieds, au nombre de six ou sept paires, sont longs, 

grêles et pourvus d'un appendice latéral. 

On ne connaît qu'une seule espèce de ce genre, savoir : le Cc-

rulœspis morislruosus de M. Gray (i), qui ne païaîL pas dilîeier du 

Cryptoplis Dcjrancii de Latreilïe (2). 

G E N R E M Ï J L C I O J N . — Mulcion. 

Latreille range à côté du genre précédent, à la fin de 

l'ordre des Décapodes, une autre division générique, qui est 

également trop imparfaitement connue pour que l'on puisse 

en déterminer les affinités naturelles. A oici les caractères 

que ce célèbre entomologiste y assigne : 

Corps mou et thorax ovoïde ; yeux cachés; antennes in

ternes coniques , inarticulées et fort courtes; les latérales 

composées d'un pédoncule et d'un filet sans articulations 

distinctes, et sans écaille saillante àleur base. Pieds en forme 

de lanières, et pour la plupart, au moins, pourvus d'un ap

pendice à leur base; ceux delà quatrième paire les plus 

larges. 
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44o 1115 1 U l r . ï N A T L I I E L L E 

« .le n'eu connais qu'une espèce , le Muhion de Lesueur, dit 

» I.atreille (i ; , elle a èlè recueillie parce zélé naturaliste dans les 

» mers do 1' \mériquc septentrionale. Feu Olivier avait trouvé 

» dans Ja pinne marino un Crustacé très-analogue au premier 

» coup d'œil , mais dont les individus étaient tellement défor-

» niés, qu'il ne m'a pas été possible d'en étudier les caractères. · 

GE.NKE P O S Y D O N — Posydon J2). 

Fabr ic ius a é tab l i , sous ce n o m , un genre qui paraît avoir 

de l'analogie avec les M a c r o u r e s , mais qui est caractérisé 

d'une manière tout-à-fait insuffisante p o u r p o u v o i r prendre 

place dans une classification naturel le . V o i c i tout ce que cet 

auteur en dit : 

« Pa lpes extérieurs foliacés et onguiculés à leur s o m m e t ; 

quatre antennes sétacées à p é d o n c u l e s imple ; les inférieures 

courtes et. bif ides. » 

H y range deux espèces : le PnsvnoN D E P R I M E ( 3 ) . dont la queue 

a sept, lames avec celle du milieu transversale et tronquée ;,ct le 

P o s i m » cyLisDiuuL'E ( 4 ) , dont laquel le a cinq lames avec celle 

du milieu triangulaire. Les deux proviennent de l'Océan indien. 

( i ) Règne anim. de Cuvier. t. I V , p. I O O . 

(•>.) Fabricius, Suppl. Ent. svst. p. 4 ! 7-

(3) Posydon depressus, Fabricius, Suppl. p. 417. — I.atreille, 
Ilist. des Grust. t. V I , p. 2 6 g . 

(4) Aslacus cylindricus , Fabricius, Entom. syst. t. II , p. 4<S3.— 

Polydon cylindricus , ejusd. Suppl. p. 4l8. — Latrcille, Hist. des 

O u s t t. V I , p. 27». 
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O R D R E D E S S T O M A P O D E S . 

N o u s c o m p r e n o n s d a n s l ' o r d r e d e s S t o m a p o d e s 

t o u s l e s Crustacés Podophtlialmes dépourvus de 

branchies thoraciques logées dans des cavités 

inférieures. 

C e t t e d i v i s i o n s e c o m p o s e e n t i è r e m e n t d e C r u s 

t a c é s n a g e u r s , d o n t l e c o r p s e s t a l o n g é , e t d o n t l a 

f o r m e g é n é r a l e s e r a p p r o c h e s o u v e n t b e a u c o u p d e 

c e l l e d e s D é c a p o d e s M a c r o u r e s ; m a i s , c i r e z c e s 

a n i m a u x , l a c o n c e n t r a t i o n d e s a n n e a u x d e l a t ê t e 

e t d u t h o r a x e s t p o r t é e m o i n s l o i n . C h e z l a p l u p a r t 

d e s S t o m a p o d e s , l e s a n n e a u x o p h t h a l m i q u e s e t a n -

t e n n u l a i r e s n e s e c o n f o n d e n t p a s a v e c l e r e s t e d e l a 

t ê t e , e t i l s a c q u i è r e n t m ê m e q u e l q u e f o i s u n d é v e 

l o p p e m e n t r e m a r q u a b l e ( i ) . D e m ê m e q u e c h e z l e s 

a u t r e s P o d o p h t h a l m e s , i l e x i s t e t o u j o u r s u n e ca

rapace (2) q u i e s t f o r m é e p a r l ' é l a r g i s s e m e n t d e 

l ' a r c e a u d o r s a l d e s a n n e a u x a n t e n n a i r e o u m a n d i -

b u l a i r e ; m a i s l e s d i m e n s i o n s d e c e b o u c l i e r v a 

rient b e a u c o u p . Q u e l q u e f o i s i l r e c o u v r e l a p r e s q u e 

t o t a l i t é d u t h o r a x , e t n e l a i s s e h d é c o u v e r t q u ' u n e 

p o r t i o n d u d e r n i e r a n n e a u d e c e t t e p a r t i e d u 

;i) Pl. 1 . lig. 1 , a, b, et Pl. 2, lig. 1 et 2 . 

Cl) Fl. 1 , lig- J , c ; Pl. 2 , lig. 3. 
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(1 ) Pl. ï6, fig-. 1, 7, 10. 

Ca) Pl. 28, fig. 
(3) Pl. 1, iig. 1 : Pl . 26, fig. 11 ; Pl . 27 , fig. i, etc. 

(4) P f 28, f'ig. 1. 
(.<>) Pl. 2 6 , fig. 1, 9, etc.; Pl. 27, fig. .- PI. fig. 8. 

(G) Pl. 28, fig. 1. 

c o r p s ( i ) . D ' a u t r e s f o i s , t o u t e n s e p r o l o n g e a n t a u -

d e s s u s d e l a p l u p a r t d e s a n n e a u x t h o r a c i q u e s , i l 

n ' a d h è r e q u ' à c e u x q u i s o n t v o i s i n s d e l a b o u c h e , 

e t l a i s s e l e s a u t r e s l i b r e s e t c o m p l e t s s o u s s a f a c e 

i n f é r i e u r e (2). E n f i n , d ' a u t r e s f o i s e n c o r e , i l n ' a t 

t e i n t p a s l e s q u a t r e o u c i n q d e r n i e r s a n n e a u x d u 

t h o r a x , q u i r e s s e m b l e n t a l o r s à c e u x d e l ' a b d o 

m e n ( 3 ) . Q u a n t à s a f o r m e , e l l e v a r i e t r o p p o u r 

q u e n o u s p u i s s i o n s e n r i e n d i r e d e g é n é r a l . L e 

thorax est e n g é n é r a l a l o n g é , e t c o m p o s é e n e n t i e r 

d e s e g m e n s m o b i l e s l e s u n s s u r l e s a u t r e s ( 3 ) . 

Q u e l q u e f o i s c e p e n d a n t t o u s l e s a n n e a u x d e c e t t e 

p a r t i e d u c o r p s s o n t r é u n i s e n u n e s e u l e p i è c e ( 4 ) · 

L a c o n f o r m a t i o n d e l'abdomen v a r i e e n c o r e d a 

v a n t a g e ; e n g é n é r a l c e t t e p o r t i o n d u c o r p s p r é s e n t e 

à p e u p r è s l a m ê m e d i s p o s i t i o n q u e c h e z l e s D é c a 

p o d e s M a c r o u r e s , e t s e t e r m i n e p a r u n e g r a n d e 

n a g e o i r e c a u d a l e , c o m p o s é e d e s a p p e n d i c e s d u 

s i x i è m e a n n e a u e t d u s e g m e n t s u i v a n t l u i - m ê m e (5) ; 

m a i s c h e z q u e l q u e s S t o m a p o d e s l ' a b d o m e n e s t 

r u d i m c n t a i r e ^6). 

L a d i s p o s i t i o n d e s m e m b r e s v a r i e é g a l e m e n t 

d a n s c e t o r d r e . 

Les j-eux s o n t t o u j o u r s p o r t é s s u r u n e p r e m i è r e 

p a i r e d ' a p p e n d i c e s m o b i l e s , d o n t l a l o n g u e u r e s t 
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( i ) Pl. 26, TI . 2 ; et Pl. 28, Kg. 2 . 

(j) Pl. 27, rig. 2 , etc.. 

s o u v e n t t r è s - c o n s i d é r a b l e , e t d o n t l a d i s p o s i t i o n e s t 

e s s e n t i e l l e m e n t l a m ê m e q u e c h e z l e s D é c a p o d e s 

M a c r o u r e s ( i ) . 

L e s antennes d e l a p r e m i è r e p a i r e s o n t a s s e z 

l o n g u e s , e t s e t e r m i n e n t p a r d e u x o u t r o i s f i l e t s 

m u l t i - a r t i c u l é s ; l e u r p é d o n c u l e e s t t o u j o u r s c y 

l i n d r i q u e , e t i l s n e p e u v e n t j a m a i s s e r e p l o y e r s o u s 

l e f r o n t c o m m e c h e z l e s D é c a p o d e s B r a c h y u r e s . 

E n f i n e l l e s s ' i n s è r e n t a u - d e s s o u s d e s y e u x , p r è s d e 

l a l i g n e m é d i a n e , o u e n d e h o r s d e l à b a s e d u p é 

d o n c u l e d e c e s o r g a n e s (2). 

L e s a n t e n n e s d e l a s e c o n d e p a i r e v a r i e n t d a v a n 

t a g e ; e n g é n é r a l , c e p e n d a n t , l e u r c o n f o r m a t i o n 

s e r a p p r o c h e b e a u c o u p d e c e q u e n o u s a v o n s d é j à 

v u c h e z l e s S a l i c o q u e s ; p r e s q u e t o u j o u r s l ' a r t i c l e 

h a s i l a i r e d e l e u r p é d o n c u l e p o r t e e n d e s s u s u n e 

g r a n d e l a m e c i l i é e , e t e l l e s s e t e r m i n e n t p a r u n 

l o n g f i l a m e n t m u l t i - a r t i c u l é . C h e z l a p l u p a r t d e s 

S t o m a p o d e s , e l l e s s ' i n s è r e n t e n d e h o r s d e c e l l e s d e 

l a p r e m i è r e p a i r e , à p e u p r è s s u r l a m ê m e l i g n e 

t r a n s v e r s a l e . 

L a d i s t a n c e q u i s é p a r e l a b o u c h e d e s t r o i s p a i r e s 

d ' a p p e n d i c e s d o n t n o u s v e n o n s d e p a r l e r , e s t e n 

g é n é r a l t r è s - c o n s i d é r a b l e ; e t l a c a r a p a c e n e s e r e 

c o u r b e j a m a i s e n d e s s o u s , d e m a n i è r e à f o r m e r 

a u t o u r d e c e t t e o u v e r t u r e u n c a d r e b i e n d é t e r m i n é 

s e r v a n t à l o g e r l e s p a t e s - m à c h o i r e s , c o m m e c e l a 

a l i e u c h e z l a p l u p a r t d e s D é c a p o d e s . C h e z l a p l u -
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p a r t d e s S t o m a p o d e s , l ' a p p a r e i l b u c c a l e s t a u s s i 

b e a u c o u p p l u s s i m p l e q u e d a n s l ' o r d r e p r é c é d e n t , 

e t n e s e c o m p o s e q u e d ' u n e l è v r e s u p é r i e u r e , d ' u n e 

p a i r e d e m a n d i b u l e s , d ' u n e l è v r e i n f é r i e u r e , d e 

d e u x p a i r e s d e m â c h o i r e s , d ' u n e s e u l e p a i r e d e 

p a t e s - m â c h o i r e s ; s o u v e n t c e s d e r n i e r s o r g a n e s m a n 

q u e n t o u s o n t t r a n s f o r m é s e n p â t e s n a t a t o i r e s , e t 

p r e s q u e t o u j o u r s l e s m e m b r e s d e s s e p t p a i r e s s u i 

v a n t e s s o n t t o u s c o n f o r m é s d e m a n i è r e à c o n s t i t u e r 

d e s p â t e s n a t a t o i r e s o u p r é h e n s i l e s . I l e s t a u s s i à 

n o t e r q u e , c h e z l e s S t o m a p o d e s , l e s m â c h o i r e s d e 

l a s e c o n d e p a i r e n e p o r t e n t j a m a i s à l e u r b a s e u n 

a p p e n d i c e l a m e l l e u x a n a l o g u e à l a v a l v u l e , q u i 

c h e z l e s D é c a p o d e s r e m p l i t d e s f o n c t i o n s s i i m 

p o r t a n t e s d a n s l e m é c a n i s m e d e l a r e s p i r a t i o n , e t 

c e t t e m o d i f i c a t i o n d e s t r u c t u r e e s t u n e c o n s é q u e n c e 

n a t u r e l l e d e l ' a b s e n c e d ' u n e c a v i t é r e s p i r a t o i r e r e n 

f e r m a n t d e s b r a n c h i e s t h o r a c i q u e s , c o m m e i l e n 

e x i s t e d a n s l ' o r d r e p r é c é d e n t . 

L e s p â t e s s o n t e n g é n é r a l a u n o m b r e d e s e p t o u 

m ê m e d e h u i t p a i r e s , e t p r é s e n t e n t s o u v e n t t o u t e s 

l e m ê m e m o d e d e c o n f o r m a t i o n . P r e s q u e t o u j o u r s 

e l l e s s o n t p o u r v u e s d u n a p p e n d i c e q u i p e u t ê t r e 

c o n s i d é r é c o m m e l ' a n a l o g u e d ' u n p a l p e ( i ) . S o u 

v e n t o n t r o u v e a u s s i , à l a b a s e d e p l u s i e u r s d e s p â t e s 

a n t é r i e u r e s , u n a u t r e a p p e n d i c e m o u e t v é s i c u l a i r e , 

q u i a q u e l q u e f o i s l a f o r m e d ' u n e g a l e t t e , e t q u i 

r e p r é s e n t e l e f o u e t (2); o r g a n e q u i , c h e z l a p l u p a r t 

( 0 PI- sG, S, H ; Pl. 2 7 et 38. 
(2 ) Pl. 27, fig. I 3 e t i 4 4 , 
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(1) Pl. •->,•], fig. -i. 

(2) P t i<>, fig. 3 et 4 

d e s D é c a p o d e s , e s t l a i n e l l e u x e t d ' u n e c o n s i s t a n c e 

c o r n é e ; m a i s q u i , c h e z c e r t a i n e s S a l i c o q u e s , p r é 

s e n t e u n e s t r u c t u r e s e m b l a b l e à c e q u e n o u s v o y o n s 

i c i . T r o i s , o u u n p l u s g r a n d n o m b r e d e s d e r n i è r e s 

p a i r e s d e p a t e s s o n t t o u j o u r s n a t a t o i r e s ; c e l l e s d e l a 

p r e m i è r e p a i r e , o u m ê m e d e s q u a t r e p r e m i è r e s 

p a i r e s , s o n t s o u v e n t p r é h e n s i l e s , m a i s e l l e s n e s e 

t e r m i n e n t j a m a i s p a r u n e p i n c e d i d a c t y l e c o m m e 

c h e z l e s D é c a p o d e s ; e l l e s s o n t s u b c h é l i f o r m e s , c ' e s t -

à - d i r e s e u l e m e n t d ' u n e g r i f f e m o b i l e q u i s e r a b a t 

s u r l ' a r t i c l e p r é c é d e n t . S o u v e n t l a p l u p a r t d e c e s 

o r g a n e s s o n t r a p p r o c h é s d e l a b o u c h e , o u m ê m e 

a p p l i q u é s c o n t r e e l l e ( i ) ; d i s p o s i t i o n q u i a - v a l u à 

t o u t e l a d i v i s i o n l e n o m d e Stomapodes. Q u a n t 

a u x m e m b r e s a b d o m i n a u x , i l s n e p r é s e n t e n t r i e n 

d e p a r t i c u l i e r ; l e u r n o m b r e e s t p r e s q u e t o u j o u r s 

d e s i x p a i r e s . 

L e s branchies d e s S t o m a p o d e s s o n t t o u j o u r s e x 

t é r i e u r e s , e t p r é s e n t e n t e n g é n é r a l u n e s t r u c t u r e 

p l u s c o m p l i q u é e q u e c e l l e s d e s D é c a p o d e s ; a u 

l i e u d ' ê t r e c o m p o s é e s d e l a m e l l e s o u d e f i l a m e n s 

s i m p l e s , e l l e s s o n t f o r m é e s d e c y l i n d r e s r a n 

g é s p a r a l l è l e m e n t , d o n n a n t n a i s s a n c e à d ' a u t r e s 

c y l i n d r e s p l u s p e t i t s , l e s q u e l s à l e u r t o u r s o n t 

é g a l e m e n t f r a n g é s (2) . Q u e l q u e f o i s c e s b r a n c h i e s 

r a m e u s e s s o n t f i x é e s à l a b a s e d e s p a t e s t h o r a c i q u e s , 

e t s u s p e n d u e s s o u s l e t h o r a x ; m a i s e n g é n é r a l e l l e s 

n a i s s e n t d e l ' a r t i c l e b a s i l a i r e d e s f a u s s e s p a t e s d e 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



l ' a b d o m e n ( i ) ; c h e z c e r t a i n s S t o m a p o d e s e l l e s s o n t 

r é d u i t e s à u n é t a t r u d i m e n t a i r e , e t c h e z d ' a u t r e s 

o n n e v o i t r i e n q u i p u i s s e ê t r e c o n s i d é r é c o m m e 

u n o r g a n e s p é c i a l d e r e s p i r a t i o n , e t i l y a t o u t 

l i e u d e c r o i r e q u ' a l o r s c ' e s t p a r l a s u r f a c e g é n é r a l e 

d e s t é g u m e n s q u e c e t t e l ' o n c t i o n s ' e x e r c e . 

L ' a p p a r e i l d e l a circulation d i f f è r e b e a u c o u p d e 

c e q u e n o u s a v o n s v u c h e z l e s D é c a p o d e s . C h e z 

l e s S q u i l l e s , q u i s o n t l e s s e u l s S t o m a p o d e s o ù o n 

l ' a i t e x a m i n é a n a t o m i q u e m e n t , l e c œ u r , a u l i e u 

d ' ê t r e à p e u p r è s q u a d r i l a t è r e , e t d ' ê t r e s i t u é 

v e r s l e m i l i e u d u t h o r a x , a l a f o r m e d ' u n l o n g 

v a i s s e a u c y l i n d r i q u e q u i s ' é l e u d d a n s t o u t e l a l o n 

g u e u r d e l ' a b d o m e n (2) ; l e s a r t è r e s q u i n a i s s e n t 

d e c e c œ u r t u b u l a i r e s e d i s t r i b u e n t a u s s i d ' u n e 

m a n i è r e p a r t i c u l i è r e , a i n s i q u e n o u s l ' a v o n s d é j à 

e x p o s é a i l l e u r s ; e t l e s p r i n c i p a u x s i n u s v e i n e u x , 

a u l i e u d ' ê t r e s i t u é s d a n s l e t h o r a x , o c c u p e n t 

l ' a b d o m e n . 

L ' e s t o m a c d e q u e l q u e s S t o m a p o d e s p r é s e n t e e n " 

c o r e d e s v e s t i g e s d e l a c h a r p e n t e s o l i d e , q u i , c h e z 

l e s D é c a p o d e s , e s t a r m é e d e d e n t s s e r v a n t à b r o y e r 

l e s a l i m e n s d a n s l ' i n t é r i e u r d e l a c a v i t é d i g e s t i v e ; 

m a i s , e n g é n é r a l , o n n e v o i t r i e n d e s e m b l a b l e . 

L a s t r u c t u r e d u f o i e v a r i e a u s s i ; e t , d a u s l e s e s p è c e s 

c h e z l e s q u e l l e s o n a e x a m i n é l e s o r g a n e s d e l a g é n é 

r a t i o n , o n y a v u d a n s l e u r d i s p o s i t i o n d e s p a r t i c u 

l a r i t é s a s s e z r e m a r q u a b l e s . L e s y s t è m e n e r v e u x 
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p r é s e n t e a u s s i d a n s c e t o r d r e d e s m o d i f i c a t i o n s q u e 

n o u s n ' a v o n s p a s r e n c o n t r é e s c h e z l e s D é c a p o d e s ; 

m a i s s a d i s p o s i t i o n v a r i e t r o p p o u r q u e n o u s p u i s 

s i o n s e n r i e n d i r e d e g é n é r a l . 

C e t o r d r e e s t b e a u c o u p m o i n s n o m b r e u x q u e 

c e l u i d e s D é c a p o d e s , m a i s r e n f e r m e d e s C r u s t a c é s , 

q u i d i f f è r e n t b e a u c o u p e n t r e e u x , s o i t p a r l a f o r m e 

g é n é r a l e d e l e u r c o r p s , s o i t p a r l a s t r u c t u r e p a r t i 

c u l i è r e d e l e u r s p r i n c i p a u x o r g a n e s . A l ' e x e m p l e 

d e L a t r e i l l e , n o u s l e d i v i s e r o n s e n t r o i s f a m i l l e s 

c a r a c t é r i s é e s d e l a m a n i è r e s u i v a n t e : 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Thorax épais et] 
comprimé latéra
lement. Carapace] 
reployée en des
sous contre la ba
se des pâtes, et re
couvrant la pres
que totalité dui 
thorax. Article! 
basilairc des pâ
tes très - court. ' 
Abdomen tiès-
développé. 

Thorax déprimé | 
et lamelleux. Ca-

Division 

de l'Ordre des 6 U 

S T O M A P O D E s ( 

trois Familles. 

Toutes les pâ
tes de même ior 
me et disposées / 
pour la natation. / r apace foliacée, 
Les divers an-f horizontale , ni 
neauxduthorax\ s appliquant pa 
peu ou point \ C ontre la basedes 
Ustincts entre 

GAR[DrOÏDES. 

pâtes, et en gciic-l 
rai ne recouvrante 
[qu'une peti te p or-' 
tion du thorax. 
Article basil.iire 
des pâtes g'rélc j 
et extrêmement 
Long , de façon 
que le palpe naît 
très-loin de l'in
sertion de ces 
membres- Abdu-
men en général 
très - peu déve
loppé. 

Pâtes de formes diverses ; celles de1 

la première paire ( correspondant 
aux secondes pates-màchoires des 
Décapodes) très-grandes, et con-
tituant des pâtes ravisseuses; 

celles des trois paires suivantes 
courtes, et terminées par une pe
tite main, subcliéliforme ; enfin 
celles des trois dernières paires 
grêles et natatoires. La plupuTt 
des anneaux du thorax complets 
et distincts. Abdomen, très-déye-

V loppe. 

(BlC CIRASSES. 

» U S I C U I R A S S E S 
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F A M I L L E D E S C A R I D 1 0 I D E S . 

L e s C r u s t a c é s q u e n o u s p l a ç o n s i c i r e s s e m b l e n t 

e x t r ê m e m e n t , p a r l e u r f o r m e g é n é r a l e , a u x M a 

c r o u r e s J e la f a m i l l e d e s S a l i c o q u e s ; a u s s i j u s q u ' e n 

c e s d e r n i e r s t e m p s l e s a v a i t - o n r a n g é s d a n s l ' o r d r e 

d e s D é c a p o d e s , o ù i l s c o n s t i t u a i e n t u n e p e t i t e f a m i l l e 

p a r t i c u l i è r e s o u s l e n o m d e S c b i z o p o d e s ( i ) ; m a i s l e s 

r e c h e r c h e s a n a t o m i q u c s q u e n o u s a v o n s f a i t e s s u r la 

d i s p o s i t i o n d e s o r g a n e s d e la r e s p i r a t i o n c h e z c e s 

a n i m a u x , e t la d é c o u v e r t e d ' e s p è c e s n o u v e l l e s q u i 

é t a b l i s s e n t u n p a s s a g e e n t r e l e s p r e m i è r e s e t l e s P h y l -

l o s o m e s , n o u s o n t c o n d u i t s à p r o p o s e r d e n o u v e l l e s 

l i m i t e s e n t r e l e s D é c a p o d e s e t l e s S t o m a p o d e e , e t à 

p l a c e r l e s S c b i z o p o d e s d a n s l e s e c o n d d e c e s g r o u 

p e s ( 2 ) . C e t t e i n n o v a t i o n a é t é a d o p t é e p a r L a t r e i l l e 

d a n s s o n d e r n i e r o u v r a g e ( 3 ) , e t c e s a v a n t n a t u r a l i s t e 

a d o n n é à l a n o u v e l l e d i v i s i o n d e l ' o r d r e d e s S t o m a -

p o d e s , c r é é p o u r r e c e v o i r l e s C r u s t a c é s P o d o p h t h a l -

m e s d é p o u r v u e s d e b r a n c h i e s t b o r a c i q u e s i n t é r i e u r e s , 

m a i s s e m b l a b l e s à c e r t a i n e s S a l i c o c j u e s p a r l e u r f o r m e 

e x t é r i e u r e , l e n o m d e Caridioides , d o n t l ' é l y m o l o g i e 

r a p p e l l e c e t t e r e s s e m b l a n c e . 

D e m ê m e q u e c h e z l e s S a l i c o q u e s , l e corps e s t é p a i s 

e t u n p e u c o m p r i m é l a t é r a l e m e n t (4) ; la Lête e s t c o n -

( 0 Latreille, Règne anim. de Cuvier , i r e édit. t. I I I , p. 2 8 , etc. 

(2) Mém. sur une nouvelle disposition de l'appareil branchial 

des Crustacés, Annales des sciences naturelles, uè. série, t. X I X . 
(3) Cours d'Entomologie, p, 386· 
(4) Pl. 26, lig. 1, 7, 10 . 

CRUSTACÉS , TOME II. 2 9 
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f o n d u e a v e c l e t h o r a x , e t t o u s l e s a n n e a u x d o n t c e t t e 

d e r n i è r e p a r t i e s e c o m p o s e s o n t , à l ' e x c e p t i o n q u e l 

q u e f o i s d u d e r n i e r o u d e s d e u x d e r n i e r s , c o m p l è t e m e n t 

u n i s e n t r e e u x e t s o u d é s e n d e s s u s a v e c l a c a r a p a c e . 

L ' a b d o m e n p r é s e n t e u n d é v e l o p p e m e n t c o n s i d é r a b l e 

e t s e t e r m i n e p a r u n e g r a n d e n a g e o i r e c o m p o s é e d e 

c i n q l a m e s , d i s p o s é e s e n é v e n t a i l c o m m e c h e z l e s D é 

c a p o d e s M a c r o u r e s . L a c a r a p a c e d e s c e n d d e c h a q u e 

c ô t é c o n t r e l a b a s e d e s p a t e s e t r e c o u v r e l a t o t a l i t é o u 

l a p r e s q u e t o t a l i t é d u t h o r a x a i n s i q u e l a t é t e , e t n e 

p r é s e n t e en a v a n t q u ' u n r o s t r e r u d i m e n t a i r e ; o n ne 

t r o u v e p a s à l a p l a c e d e c e p r o l o n g e m e n t f r o n t a l , u n e 

p l a q u e m o b i l e c o m m e c h e z l e s S q u i l l e s , e t l ' a n n e a u 

o p h t h a l m i q u e e s t e n g é n é r a l t r è s - c o u r t e t à n u . L a 

d i s p o s i t i o n d e s y e u x , d e s a n t e n n e s e t d e s p i è c e s d e l a 

b o u c h e v a r i e . L e s p a t e s t h o r a c i q u e s s o n t t o u t e s g r ê 

l e s , n a t a t o i r e s e t s e m b l a b l e s e n t r e e l l e s ; m a i s l e u r 

n o m b r e v a r i e b e a u c o u p . L ' a b d o m e n s e c o m p o s e , 

c o m m e d ' o r d i n a i r e , d e s e p t a n n e a u x , d o n t l e s c i n q p r e 

m i e r s p o r t e n t d e f a u s s e s p a t e s n a t a t o i r e s , e t d o n t l e 

s e p t i è m e f o r m e , a v e c l e s a p p e n d i c e s d u s i x i è m e s e g 

m e n t , l a n a g e o i r e c a u d a l e ; c e s d e r n i e r s a p p e n d i c e s c o n 

s i s t e n t c h a c u n en u n p e t i t a r t i c l e b a s i l a i r e t r è s - c o u r t , 

e t e n d e u x g r a n d e s l a m e s t e r m i n a l e s , d i s p o s é e s c o m m e 

c h e z l e s D é c a p o d e s M a c r o u r e s . E n G n l a c o n f o r m a t i o n 

d e l ' a p p a r e i l r e s p i r a t o i r e v a r i e ; t a n t ô t l e s b r a n c h i e s 

n ' e x i s t e n t p a s , t a n t ô t o n e n t r o u v e d e s v e s t i g e s a u x 

f a u s s e s p a t e s a b d o m i n a l e s , e t d ' a u t r e s f o i s e l l e s s o n t , 

a u c o n t r a i r e , t r è s - d é v e l o p p é e s e t s u s p e n d u e s s o u s l e 

t h o r a x . 

O n p e u t d i v i s e r l e s C a r i d i o ï d e s e n d e u x p e t i t e s t r i 

b u s , d ' a p r è s l e s c a r a c t è r e s s u i v a n s ; 
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OARIDIOIDES 
ayant les pâtes / 
thoraciques 

au nombre de six à huit paires , et 1 
pourvues d'un palpe très-développé f IVIYSIENS. 
qui les fait paraître doubles, Roucne j · · 
située près de la base des antennes. \ - ^ 

! 

au nombre de quatre paires, et\ 
dépourvues de palpe et de fouet j I.ECCirÉRiEN'S. 
Bouche très éloignée de la base des) 
antennes. 

T R I B U D E S M Y S I E N S . 

L e s M y s i e n s r e s s e m b l e n t t e l l e m e n t à d e s S u l i c o q u e s , 

que j u s q u ' à c e s d e r n i e r s t e m p s o n a r a n g é t o n t e s l e s e s 

p è c e s , c o n n u e s a l o r s , d a n s l a s e c t i o n d e s D é c a p o d e s M a 

c r o u r e s , où . i l s f o r m a i e n t l a f a m i l l e p a r t i c u l i è r e d é s i g n é e 

s o u s l e n o m d e Schizopodes. L e u r carapace ( i ) s ' é t e n d 

j u s q u ' à l a b a s e d e s p é d o n c u l e s o c u l a i r e s , e t p r é s e n t e 

e u g é n é r a l , a u m i l i e u d u f r o n t , u n r o s t r e r u d i m e n -

t a i r e . L e s antennes s o n t i n s é r é e s s u r d e u x l i g n e s e t 

c o n f o r m é e s c o m m e c h e z l e s S a l i c o q u e s , si c e n ' e s t q u e 

l ' a p p e n d i c e l a m e l l e u x d e c e l l e s d e l a s e c o n d e p a i r e e s t 

m o i n s g r a n d . L a bouche e s t s i t u é e t o u t p r è s d e l à b a s e 

d e c e s d e r n i e r s , e t s e c o m p o s e e s s e n t i e l l e m e n t d ' u n 

l a b r e , d ' u n e p a i r e d e m a n d i b u l e s g a r n i e s d ' u n e t i g e 

p a l p i f o r m e , d ' u n e l è v r e i n f é r i e u r e e t d e d e u x p a i r e s 

d e m â c h o i r e s l a m e l l e u s e s ( a ) ; q u e l q u e f o i s t o u t e l a s é r i e 

d e s m e m b r e s , q u i f o n t s u i t e à c e s a p p e n d i c e s , a p p a r 

t i e n t à l ' a p p a r e i l d e l a l o c o m o t i o n ; m a i s d ' a u t r e s f o i s 

u n e o u m ê m e d e u x p a i r e s d e c e s o r g a n e s c o n s t i t u e n t 

d e s p a t e s - m â c b o i r e s , s a n s t o u t e f o i s q u e l e u r f o r m e 

d i f f è r e b e a u c o u p d e c e l l e d e s p â t e s t h o r a c i q u e s . C e s 

CO Voyez Pl. i6,Jîg 1 et 7. 

(2) Pl. fig. 2 , 3, 4 et 5. 
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Tribu des 

M\ SIENS. 

Point de branchie 
thoraciques. Une 
•u deux paires de 
pâtes -mâchoires 
p;ites postérieures 
complètes. 

Fausses pâtes ab
dominales trèîï-pe-
tites et dépourvues ^ M Y S I S . 

Î d'appendices bran
chiaux. 

C Y N T H I E . 

Fausses patts ab
dominales grun- j 
des, et portant des I 
appendices bran- • 
chiaux en formel 
de cylindre con
tourné en spirale. 

Des branchies thoraciques en forme 
de panaches suspendues a la base des 
pâtes thoraciques ; point de pates-
mâchoires proprement dites ; pâtes ^ T H Y S A W O P O D E . 
postérieures dépourvues de leur bran
che interne. 

GENEE M Y S I S . — Mysis (!}. 

Le genre Mysis se compose de quelques petits Crustacés 
nageurs, qui par la forme générale de leur corps ressem
blent extrêmement aux Salicoques, et qui, à raison de cette 
analogie, ont été rangés, par la plupart des auteurs, parmi 

( 0 Cancer, Muller ; Othon, F a b r i c i u s . — M y s i s , LatreiUe, La

marck, Leach, Dcsmarest, Thompson, etc. 

pâtes présentent chacune deux branches très-dévelop-

pées , et portées sur un article basilaire t r è s - c o u r t , 

de manière qu'elles paraissent être bifides dès l e u r 

base. Enf in , l 'abdomen est de longueur m é d i o c r e , e t 

l e s fausses pâtes , fixées à ses premiers anneaux, sont 

quelquefois rudimentaires. 

Cette tribu renferme trois genres bien caractérisés , 

qu 'on peut distinguer de la manière suivante : 
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les Décapodes ; mais l'absence complète de branchies et la 

conformation des membres semblent les rapprocher davan

tage des Amphions et des autres Stomapodes; et, tout en 

reconnaissant qu'ils établissent le passage entre ces deux 

ordres , nous avons cru devoir les placer ici plutôt que dans 

l'ordre des Décapodes ; marche qui a été adoptée aussi par 

M. Latreille dans son dernier ouvrage. 

Les Mysis ont le corps étroit, alongé. Leur carapace 

(Pl. 26, fig. 7) recouvre l'extrémité antérieure du tronc, 

ainsi que la majeure partie du thorax , et se reploie en bas 

de chaque côté, de manière à s'appliquer contre la base des 

pâtes ; elle est libre latéralement, et n'adhère pas aux der

niers anneaux du thorax; antérieurement elle se rétrécit 

beaucoup et se termine par un petit rostre aplati, très-court ; 

enfin son bord postérieur est profondément éehancré. Les 

yeux sont gros , courts, et ont leur base cachée sous le bord 

antérieur de la carapace. Les antennes internes s'insèrent 

au-dessous des yeux , près de la ligne médiane ; leur pé

doncule a la même forme que chez les Salicoques, et porte 

à son extrémité deux filets multi-artieulés, assez longs. Les 

antennes de la seconde paire s'insèrent au-dessous des pré

cédentes, et se dirigent également en avant ; le premier ar

ticle de leur pédoncule donne naissance à un appendice la-

melleux très-alongé, et cilié sur le bord interne qui recouvre 

la base de ces organes, comme chez les Salicoques. Les deux 

articles suivans du pédoncule sont grêles et cylindriques , et 

le filet terminal est filiforme, multi-articulé , et plus long 

que les antennes supérieures. La bouche est très-rapproehée 

de la base des antennes, et présente , comme d'ordinaire , 

une lèvre supérieure transversale, suivie d'une paire de man

dibules, d'une lèvre inférieure , de deux paires de mâchoires, 

et d'un certain nombre de pates-mâchoires. Les mandibules 

sont dentelées sur leur bord interne , et portent une tige 

palpiforme très-développée qui se porte en avant assez loin. 

Les mâchoires de la première paire se composent chacune 

de deux petites lames ou lobes aplatis , ciliés sur le bord in-
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terne. Les mâchoires de la seconde paire sont plus grandes 
et ressemblent beaucoup à celles des Squilles, sans être ce
pendant aussi étroites ; elles sont lamelleuses , et divisées 
du côté externe en quatre lobes, par des scissures plus 
ou moins profondes ; le dernier de ces lobes est formé par 
l'article terminal, et le premier appartient aussi à un article 
basilaire distinct ; mais les deux lobes moyens sont confon
dus entre eux à leur base, et paraissent appartenir à un seul 
article , dont le bord externe est dilaté, arrondi et cilié ; le 
bord interne de ces organes est également garni de poils. 
Les pates-indchoires sont au nombre de deux paires, mais 
ne diilèi'ent que très-peu des pâtes proprement dites. Celles 
de la première paire sont courtes, assez longues à leur base, 
et composées de trois branches; l'interne est pédiibrme, 
divisée en cinq articles, garnie de poils, et reployée en dedans 
au devant de la bouche ; la branche moyenne ou palpe est 
plus alongée, et présente un article basilaire très grand, 
suivi d'une espèce eie lanière ciliée de chaque côté , et com
posée d'un très-grand nombre de petits articles. Enfin la 
branche externe ou appendice flabelliforme est représentée 
par une lame semi-membraneuse, qui est dirigée en haut, 
et logée entre la carapace et les flancs. Les pates-mâchoires 
de la seconde paire ont la même forme ; mais leur branche 
interne est plus alongée , et elles manquent d'appendice fla
belliforme ; de même qu'aux précédentes, le dernier article 
de leur branche interne est lamelleux , large, court et ar
rondi au bout. Les six paires de pales thoraciques, qui font 
suite à l'appareil buccal, et qui se composent de membres 
correspondans aux pâtes - mâchoires externes et aux cinq 
paires de pâtes ambulatoires chez les Décapodes, sont toutes 
grêles et divisées en deux branches ; leur longueur augmente 
progressivement d'avant en arrière, et elles sont toutes con
formées pour la nage seulement. La branche interne pré
sente à peu près la forme ordinaire, mais se termine par un 
tarse onguiforme à peine visible , qui précède un article sty-
ilfor me qui semble multi-articulé, et qui est cilié sur les 
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deux bords. La branche externe ( ou palpe ) est presque 
aussi longue que la branche interne , et a la même forme 
que celle des pates-màchoires. Les pâtes des quatre pre
mières paires ne portent pas de branche externe ou appen
dice flabclliforme , tandis que celles des deux dernières en 
sont pourvues. Chez les mâles ces appendices sont rudi-
mentaires; mais chez les femelles, ils acquièrent un déve
loppement extrême et constituent de grandes lames demi-
cornées (Pl. 26 , fig. 8 ) , reployées en dedans sous le ster
num , de façon à former nue espèce de poche destinée à 
loger les œufs et les jeunes pendant les premiers temps de la 
vie ; disposition très-analogue à celle cjue nous verrons aussi 
chez les Isopodes. Les deux derniers anneaux du thorax 
sont entiers, plus ou moms complètement à découvert, 
et semblables à ceux de ['abdomen. Cette dernière partie 
du corps est alongée , presque cylindrique, et graduelle
ment rétrécie d'avant en arrière; la portion dorsale de ses 
derniers anneaux ne se prolonge pas latéralement de façon 
à encaisser la base des fausses pâtes , comme chez la plupart 
des Salicoques; elle se termine par une grande nageoire cau
dale, composée de cinq lames dispersées en éventail, exac
tement comme chez les Décapodes Macroures. Enfin les 
cinq premières paires défausses pat.es sont rudimentaires, et 
ne se composent chacune que d'une petite lame ciliée chez 
la femelle ; mais chez le mâle on y distingue un pédoncule 
et une lame terminale ; et celles de la première et de la 
quatrième paires acquièrent quelquefois un développement 
considérable. 

Ainsi que nous l'avons déjà dit, il n'existe aucun vestige 
de branchies , soit à la voûte des flancs , soit à la base des 
pâtes, soit à la face inférieure de l'abdomen, et le seul 
appendice qui paraisse être modifié dans sa structure, 
de manière à devenir plus propre que le reste du corps 
à remplir les fonctions d'un organe de respiration , est 
le fouet des pates-mâchoires de la première paire , dont la 
disposition est du reste presque la même que celle qu'on 
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remarque chez un grand, nombre de Crustacés pourvus 
de branchies. Quelques auteurs donnent le nom de bran
chies à l'article basilaire de la branche externe, ou palpe des 
pâtes thoraciques, mai;, sans étayer cette détermination d'au
cun argument qui puisse la faire adopter. 

M. Thompson a observé la circulation dans les Mysis, 
et a constaté que le cœur de ces Crustacés est alongé , 
et occupe la partie postérieure du thorax ; il donne nais
sance antérieurement à un vaisseau grêle qui se porte au-
dessus de l'estomac, et se continue en arrière avec une 
grosse artère abdominale ; eniin, de chaque côté , il reçoit 
un vaisseau qui paraît être un tronc branchio-cardiaque. 
Les pulsations du cœur sont si rapides, qu'elles ressem
blent à des vibrations, et le sang est si transparent et si 
peu coloré, qu'on n'en distingue le mouvement qu'à raison 
des globules qui y flottent. M. Thompson pense que le vais
seau abdominal présente de chaque côté , vers son extrémité 
postérieure, une ouverture garnie de valvules , par laquelle 
le sang pénètre dans deux conduits veineux situés de chaque 
côté de l'intestin , et. que c'est par ces derniers vaisseaux 
que ce liquide revient vers un grand sinus situé sous le 
cœur. 

Ce naturaliste a enrichi aussi l'histoire de ces Crustacés 
par des observations trôs-intéressantes sur leur développe
ment. Ainsi que nous l'avons déjà dit, les œufs éclosent 
dans l'espèce de poche située sous le thorax; et les jeunes 
Mysis y demeurent pendant, les premiers temps de la vie ; on 
les y trouve, serrés les uns contre les autres ayant la tête 
dirigée vers le sternum de leur mère, et le corps recourbé en 
avant, Leur forme s'éloigne beaucoup de celle des individus 
adultes. Les plus jeunes ont la tête très-grosse et le corps 
pyriforme ; on leur voit de chaque côté deux petits membres 
styliiorines. Bientôt l'extrémité postérieure s'allonge et se 
bifurque ; le nombre des membres augmente, les yeux pé
doncules et les antennes se montrent, et les divisions entre 
la tête , le thorax el l'abdomen deviennent distinctes. Enfin, 
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( 1 ) Mysis spinulosus, Leach, Trans, of the Linnean society, 

vol. X I , p. o5o. — Prnunus Jlexuosus . ejusd. Edinb. Encyclop. 

— Mysis spiuulosus, Desmarest, Consid. sur les Crustacés, p. 'J.\^-

Mysis Lcachii, Thompson , Zoological researches , vol. 1 , part, i , 

p. 27 . 

(2) Trans, of the Linn, soc. vol. X I , p. 35o. — Latredle, Ency-

ce n'est qu'après leur sortie de la p o c h e ovifère qu'ils ac

quièrent tout-à-fait la forme qu'ils doivent conserver, et q u e 

la branche interne de leurs pâtes présente une tige terminale 

mult i -art iculée. 

Les Mys i s nagent dans la mer , réunis en troupes n o m 

breuses , et paraissent a b o n d e r surtout vers le n o r d . Su ivant 

O t h o n F a b r i c i u s , ces petits an imaux consti tueraient l'ali

m e n t principal des Bale ines . 

§ Espèces dont la lame médiane de la nageoire caudale est hifur-

quee. 

i . M Y S I S SPINL"I .EI ;X. — AI. spinulosus (i). 

Rostre déprimé et triangulaire, et n'ayant qu'environ le tiers 

de la longueur des pédoncules oculaires; carapace s étendant 

presque sur lavant-dernier anneau thoracique. Pédoncule des 

antennes internes gros et très-court. Appendice lamelleux des 

antennes externes étroit, de m ê m e longueur jusqu'au bout , et 

cilié seulement en dedans et au bout. Lame médiane de la na

geoire caudale garnie d'épines sur les bords latéraux, et pro

fondément échancré au bout ; les lames internes des appen

dices latéraux se rétrécissant graduellement vers le bout , et les 

lames externes très-obtuses. Longueur , environ 10 lignes ; cou

leur brunâtre , avec une petite étoile au milieu de chacun des 

anneaux de l'abdomen. 

Habite la Manche et les côtes de la Vendée. (G. M.) 

Le Mysis trouvé à Xoirmoutier , et mentionné par M . Desma-

rest ( 2 ) comme étant rapporté par Latreille à XAstacus haren-

gum de Fabricius, appartient à l'espèce décrite ci-dessus. 
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4 5 8 HISTOIRE NATURELLE 

Le Mysis Fabricii de Leach (i) ne nous paraît pas différer no

tablement de M. spinuleux, surtout si I o n en juge par la figure 

que M . Desmarest en donne; mais cependant on doit noter que 

dans l'atlas de l'Encyclopédie . Latreille a représenté l'appendice 

lamelleux des antennes externes comme étant cilié en dehors 

aussi bien qu'en dedans , disposition q u i , si elle existe réelle

m e n t , serait caractéristique. 

?.. M Y S I S C A M É L É O N . — M . r.hamœleon ( 2 ) . 

Front obtus, et presque entièrement dépourvu de prolonge

ment rostriforme. Lame médiane de la queue garnie de cils sur 

son bord postérieur; lames internes des appendices latéraux ob

tuses au bout et épineuses sur le bord interne. Du reste, trés-

semhlable â l'espèce précédente. Sa couleur varie du gris au brun 

et au vert. Longueur, environ 1 pouce. 

Trouvé sur les côtes de l'Angleterre et de l'Irlande. 

Le Cancer astacus muliipes de Montagu (3) est un Mysis qui se 

rapporte probablement à l'une des espèces dont il vient d'être 

question. 

Le CancerJlcauosus de Millier ( 4 ) appartient à cette section du 

genre Mysis, et pourrait bien être une des espèces mentionnées 

ci-dessus; d'après la figure de Muller il paraîtrait cependant en 

différer par l'existence d'épines sur les côtés de l 'abdomen. 

clop, method. Pl. 333 , fig. 5 - 2 1 . — Desmarest, Consid. sur les 

Crustacés , p. o/p., Pl. /jo, fig. 6. 

(1 ) Consid. sur les Crust, p. 2^4-

(2) Thompson , Zoological researches , p. 2 8 , pl. 5 , fig. 1 -10 . 

(3) Trans, of the Linn. soc. vol. o. , p. go, PL 5 , tig. 3. 

l4) Znologia danica , t- II , p. 1 0 , Pl. GG, tig. 1-9. — llerbst, t. II , 

PL 3/(, fig. 8 et 9. (D'après Muller.) — Mysis Jtcxuosus, Lamarck, 

Hist des auim. sans vert. t. V , p. 2 0 0 . 
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§ Espèces dont la lame médiane de la nageoire caudale est entière 

au bout. 

3 . M Y S I S L O N C I C O R N E . — M . longicornis, 

(Pl. , 6 , iig. 7-9.) 

Rostre très-court. Antennes internes longues; leur pédoncule 

grêle et très-alongé. Appendice lamellcux des antennes externes 

pointu au bout et cilié sur ses deux bords. Lame médiane de la 

nageoire caudale ciliée plutôt qu'épineuse sur les côtés, se ré

trécissant graduellement vers le bout, et terminées par une pointe 

obtuse ; les quatre lames latérales assez larges à leur base, mais 

extrêmement étroites dans leurs deux tiers postérieurs. Longueur, 

environ 6 lignes. 

Trouvé à Naples. 

4. M Y S I S C O M M I S . — M . uulgaris ( 1 ) . 

Rostre médiocre; antennes internes courtes, ayant leur pédon

cule conformé comme chez le M . spinulcux. Appendice lamelleux 

des antennes externes connue chez le M. longicome ; lames laté

rales et mitoyennes de la nageoire caudale diminuant graduelle

ment de largeur depuis leur base jusqu'à leur extrémité. Lon

gueur, environ 1 pouce. Couleur grisâtre. 

Habite les côtes de l'Irlande. 

5. M Ï S I S F R O N T A L . — M. frontahs. 

Rostre grand et dépassant notablement les pédoncules oculaires; 

pédoncules des antennes externes grêles et très-longs ; appendice 

lamelleux des antennes externes arrondi et un peu élargi au bout, 

et sans cils sur le bord externe. Lames de la nageoire caudale con

formées comme dans l'espèce précédente, mais plus alongeos. 

Longueur, environ 1 pouce. 

Habite les cêites de Nice. 

(1 ) Thompson, op. cit. p. 3o , PL 4 > fig. i-ia-
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( 1 ) Mysis integ-cr, Leach , Transs. of the Linn. soc. vol. X I , 

p. 3oo. — Desmarest, loc. cit — M y s i s scotius , Thompson, op. cit. 

p. 3o. 

(a) Fauna Groenlandica , p. 24!), fig. 1 , A , B.—'Herbst, Pl . 24 , 

fig. 5 et 6. (D'après Otb. Fabricius.) — Mysis oculatus , Latreitle , 

Hist, des Crust, t. V I , p. 280, Pl. 56, fig. 2 et 3 ( d'après Fabricius.). 

— Lamarck, Hist, des anïm. sans vert. t. V , p. 200. 

(3) Crustacés de JVicc , p. 1 i6". 

(4) Thompson, Zoological researches. 

Le Mvsis E N T I E R ( i ) , décrit par Leach , n'est que très-imparfai

tement connu ; tout ce que nous en savons c'est que la lame mé

diane de la nageoire caudale est sans échancrure comme dans les 

espèces précédentes , que sa longueur n'est que de 4 lignes, et que 

sa couleur est grisâtre, avec des pointes brunes et rousses. 

11 habite les côtes de l'Ecosse. 

Le Cancer oculaius d'Othon Fabricius [î) appartient à ce genre ; 

mais il nous paraît impossible de décider à quelle espèce il doit se 

rapporter. 

Le Mysis plumosus de M . Risso (3) ne peut appartenir à ce 

groupe ; mais il serait difficile de deviner à quel genre il ap

partient. 

GENRE CYIVTHIE. — Cyntlda (4). 

M. Thompson a donné le nom générique de Gynthia a 
des Crustacés qui ont la plus grande analogie avec les My
sis, mais qui s'en distinguent par l'existence d'appendices 
branchiaux fixés aux fausses pâtes abdominales, par la 
structure de ces derniers organes , et, par quelques autres 
caractères. 

Le corps des Cynthics est grêle, et de mêmej forme que 
chez les Mysis; la carapace est plus petite que chez ces 
derniers Crustacés, et se termine antérieurement par un pe
tit prolongement rostral. En arrière elle laisse à découvert 
un certain nombre des anneaux thoraciques. Les^eu-r sont 
gros et courts, de longueur médiocre. Les antennes de la 
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LES CRUSTACÉS. 4^ 1 

première paire sont excavées à leur base pour faire de la 

place aux yeux ; leur pédoncule est gros, et leurs filets ter

minaux au nombre de deux. Les antennes de la seconde 

paire s'insèrent au-dessous des précédentes comme chez les 

Mysis, mais sont beaucoup plus petites; l'appendice lamel

leux qui en recouvre la base est moins long que le pédoncule 

des antennes supérieures. La conformation de l'appareil 

buccal est à peu près la même que chez les Mysis ; la tige 

palpïforme des mandibules est très-grande, et les mâchoires 

de la seconde paire sont lamelleuses , et divisées du côté 

interne en plusieurs lobes. Suivant M. Thompson les huit 

paires de membres qui fout suite aux mâchoires doivent 

toutes être considérées comme des pâtes natatoires ; mais 

nous ne partageonspas cette opinion, et nous croyons que la 

première paire de ces organes appartient encore à l'appareil 

buccal, et constitue des pates-mâchoires ; en effet, ces 

appendices, quoique plus alongés que chez les Mysis , sont 

de même reployésen dedans au-dessousdes mâchoires, et leur 

branche interne se termine par un article élargi qui est 

propre à retenir les alimens pendant la mastication, tandis 

que les pates se terminent par un petit ongle crochu; la 

branche moyenne ou palpe de ces pates-mâchoircs est con

formée comme chez les Mysis , mais le fouet ou branche ex

terne qui, chez ces derniers, constitue une grande lame mem

braneuse, paraît manquer complètement. Les membres tho-

raciques de la première paire diffèrent aussi un peu des six 

dernières paires de pales ; ils sont plus élargis et se termi

nent par un article lamelleux dont les bords sont ciliés ; 

mais néanmoins, à raison de leur longueur et de leur posi

tion , ils doivent être considérés comme servant à la locomo

tion , et ils nous fournissent un nouvel exemple de la ma

nière graduelle dont le passage se fait entre des animaux 

chez lesquels les mêmes organes se modifient dans leur struc

ture pour servir à des usages différents. Chez les Cynthies le 

nombre des pates thoraciques s'élève donc à sept paires ; du 

reste, par leur structure et par leurs fonctions, ces organes 
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( 1 ) Voyez Pl. to, tig. 5. 

(») Cynthia, Thompson, Zool. res. p.37, Pl. 6 . 

ne diffèrent pas notablement de ceux des Mysis ; Icul's deux 
branches sont également très-développées, seulement le pé
nultième article de la tige interne est plus fort, ne se ré
trécit pas vers le bout, et n'est pas annelé de façon à paraî
tre multi-articulé , et l'ongle terminal est plus gros. Nous ne 
connaissons pas la conformation des appendices, qui exis
tent probablement aux pâtes postérieures chez les femelles, 
et qui, selon toute apparence, doivent remplir les mêmes 
fonctions que chez les Mysis ; chez les mâles on remarque 
à la base des pâtes postérieures une petite lame qui repré
sente l'appendice flabelliforme. L'abdomen est conformé 
comme chez, les Mysis, si ce n'est que les fausses pâtes, fixées 
aux cinq premiers anneaux, sont très - développées, et de 
même forme que chez les Salicoqucs ; chacun de ces mem
bres se compose d'un article pédonculaire très-gros, et de 
deux longues lames mulli-arliculées et ciliées sur les bords. 
Enlin, il existe aussi des appendices branchiaux d'une 
forme particulière, attachés à l'extrémité des pédoncules de 
ces fausses pâtes en arrière des lames terminales ; ces appen
dices consistent en un cylindre membraneux bifurqué près 
de sa base , et dont chacune de ses branches s'enroule sur 
elle-même ( i ) . 

Ces Crustacés sont tous de très-petite taille, et paraissent 
avoir les mêmes mœurs que les Mysis , car on les trouve 
souvent ensemble. O n n'a observé encore que des mâles, et 
il serait bien possible que , lorsqu'on connaîtra les deux 
scies, on soit obligé de modifier les caractères assignés à ce 
genre. 

I. C Y N T H I Ï D E T H O M P S O M . — C. Thompsonii Çi). 

Rostre très-court ; carapace s'étendant jusqu'au dernier anneau 

du thoraï , et peu rétréci en avant ; pédoncule des antennes in-
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DES CRUSTACÉS. 

ternes de la longueur de l'appendice lamelleux des antennes 

externes , et ayant le dernier article garni en dedans d'une petite 

écaille pilifcre. Lame médiane de la nageoire caudale longue , 

tronquée au bout, et garnie latéralement d'épines; lames ex

ternes moins longues que les lames mitoyennes , et n'ayant de 

poils Ou d'épines que sur leur bord interne et à leur extrémité; 

lames mitoyennes garnies d'épines sur leur bord interne. Lon

gueur, environ 4 lignes. 

Trouvé dans l'Océan atlantique, entre Madère et les Antilles. 

3. CïNmiE A R M E E . — C. armald. 

Thorax trés-grèle antérieurement. Rostre pointu et plus long 
que les pédoncules oculaires. Antennes internes très-longues ; le 

troisième article de leur pédoncule fort grand, et portant du coté 

interne un grand lobe arrondi sur le b o r d , et garni d'un 
grand nombre de poils disposés en brosse ; appendice lamelleux 

des antennes externes n'atteignant que le miheu du troisième 

article pédonculaire des antennes internes. Les trois derniers an
neaux du thorax presque entièrement à découvert. Lame médiane 

de la nageoire caudale étroite et arrondie au b o u t , et garnie d'é

pines tout autour ; lames externes beaucoup plus longues que les 
lames mitoyennes, et ayant leur bord externe garni de petites 
épines dans toute sa longueur ; bord interne des lames mitoyen

nes garni de longs poils. Longueur, environ 8 lignes. 

Trouvée près de Noirmoutiers. 

GENRE THYSANOPODE. — Thysanopoda (1). 

Les Crustacés, dont n o u s avons fourni le genre Thysano-
pode, ressemblent beaucoup aux Salicoques par la forme 
générale de leur corps ; mais se distinguent des Décapodes , 
ainsi q u e des autres Stomapodes , par' la disposition de leui' 

( i ) M . Kdvvavds, Ann. des Sciences nat. t. XIX.—Latrei l le , Cours 

d'Entomologie, p. 386. 
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( i ) Pl. 10 , f i s . 3 . 
t » Pl. Q6, Kg. i . 

appareil respiratoire. Les branches sont composées cha
cune d'une espèce de tige d'où naissent, à angle droit, un 
certain nombre de branchies latérales , dont le bord infé
rieur est garni à son tour d'une série de longs filamens cy
lindriques (1) ; ce mode d'organisation est très-analogue à ce 
que nous verrons plus loin chez les Squilles ; mais les bran
chies , au lieu de s'insérer dans l'abdomen comme chez ces 
derniers Crustacés, occupent la partie thoracique du corps 
comme chez les Décapodes. Néanmoins elles ne sont pas 
renfermées dans des cavités particulières comme chez ceux-
ci , elles sont situées à l'extérieur du corps, et flottent libre
ment dans l'eau qui baigne l'animal. Elles sont fixées à la 
base des huit paires de pates thoraciques, et leur longueur 
augmente d'avant en arrière. 

Les Thysanopodes ressemblent, par leur forme exté
rieure, aux Mysis (2) . Leur corps présente les mêmes di
visions que chez les Décapodes Macroures. La carapace 

qui recouvre la tête cache aussi tout le thorax ; et l'abdo
men , dont la longueur excède beaucoup celle du cé
phalo-thorax , est étendu en arrière , et se compose de sept 
segmens, dont les trois médians présentent, à leurs bords 
postérieur et supérieur, une petite épine dirigée en arrière. 
Antérieurement, la carapace est terminée par un petit rostre 
pointu], qui n'atteint pas le niveau de l'extrémité des yeux, 
dont les pédoncules sont gros et courts. Les antennes , au 
nombre de quatre, s'insèrent sur deux lignes , et leur lon
gueur est à peu près égale ; les supérieures ont un pédon
cule recourbé à sa base pour recevoir les yeux, et composé 
de trois articles cylindroïdes ; enfin elles se terminent par 
deux tiges filiformes assez longues. La base des antennes in
férieures est recouverte par une longue écaille lamelleuse, 
dont l'extrémité et le bord interne sont ciliés ; leur tige ter
minale ne présente rien de remarquable. La bouche, située 
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(1) Pl. 2 6 , i\g. a. 

(2) Pl. 26 , lig. 5. 
(3) PI. 26 , fig. G. 
r.4) p i . m, fig. 3. 
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à peu de distance du point d'insertion des antennes infé

rieures, est entourée, comme d'ordinaire, d'un labre assez 

gros, d'une languette bifide, et d'une paire de mandibules. 

Ces derniers organes sont armés , sur leur bord interne , de 

quelques dents aiguës, et portent un palpe court, aplati, 

et divisé en trois articles (1). Deuxpaires de mâchoires entrent 

également dans la composition de l'appareil buccal, et sont 

appliquées sur les mandibules et la languette. Celles de la 

première paire n'offrent rien de remarquable. Les secondes 

sont composées de trois articles lainelleux, dont les deux 

premiers sont bilobés du côté interne (2) ; on n'y voit aucune 

trace de ce grand appendice foliacé qui existe toujours au 

côté externe de ces organes chez les Décapodes, et qui sert 

au mécanisme de la respiration ; leur forme et leur struc

ture sont absolument les mêmes que chez les Squilles , les 

Alimes , etc. Les huit paires de membres qui suivent les mâ

choires , et qui correspondent à la fois aux pieds-mâchoires 

et aux pieds ambulatoires des Crustacés Décapodes , ont ici 

tous la même forme et les mêmes usages ; aucun d'eux n'en

tre dans la composition de l'appereil buccal ; mais tous ser

vent à la locomotion. Ces pales, à l'exception de celles de 

Ja dernière paire, sont longues, grêles et bifides comme 

chez les Mysis. Leur article basilaire , gros et court, porte 

en dedans une longue tige, garnie de poils nombreux , et 

en dehors un palpe ou branche moyenne, composé de 

deux pièces, dont la dernière est mince, lamellaire, et 

ciliée sur les bords ( 3 ) . La longueur de ces pâtes natatoires 

augmente un peu depuis la première jusqu'à la cinquième 

paire, puis diminue; enfin, celles de la huitième et der

nière paires manquent de tige interne, et ne consistent que 

dans la branche externe ou palpe ( 4 ) . Les cinq premiers seg-
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Le genre PODOPSIS (1) de M. Thompson paraît devoir 
appartenir à cette famille, mais U est trop imparfaitement 
connu pour qu'il soit possible d'y assigner des caractères 
précis. Le petit Grustacé, qui a reçu ce nom, ressemble 
assez aux Mysis par la forme générale du corps, mais se fait 
remarquer par la longueur extrême des pédoncules oculaires 
qui sont renflés en boule vers le bout. Les antennes s'insè
rent sous les yeux ; et, suivant M. Thompson, celles de la 
première paire ne seraient représentées que par deux petits 
appendices rudimentaircs ; celles de la seconde paire présen
tent, au-dessus de leur base, une grande lame ciliée en 
dedans comme chez les Mysis et les Salicoqnes. Deux des 
pâtes sont, très-longues, et terminées par un article très-
grêle et annelé. Les autres paraissent, être courtes; mais ni 
leur conformation ni leur nombre ne sont connus. L'abdo-

(î) Zoological researches, t. I,p. 5Q, Pl. j , fig. j . 

mens de Y abdomen supportent aussi de petites pâtes nata
toires, formées d'un pédoncule cylindrique portant deux 
lames alongées et ciliées sur les bords , dont l'interne, moins 
longue que l'externe, porte à son tour un petit appen
dice cylindrique. Enfin les membres du sixième anneau de 
l'abdomen, et le septième segment devenu lamclleux, con
stituent une nageoire en éventail, dont la pièce médianej 
étroite et pointue, se termine par trois épines acérées ; et 
les latérales, également étroites, sont garnies sur les bords de 
longs poils. 

Nous ne connaissons encore qu'une seule espèce de ce 
genre, savoir, le 

T H Y S A N O P O D E TRicusriDE. — T. tricuspida. 

Ce petit an imal , long d'environ 1 5 l ignes , a été trouvé etl 

haute mer, dans l'Océan atlantique , par M. Reynaud. 
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men est long, et porte cinq paires de fausses pâtes grêles, 

mais très-développées. Enfin la nageoire caudale est con

formée comme chez les Mysis, si ce n'est que la lame mé

diane, formée par le septième segment abdominal, est ex

trêmement courte, tandis que les quatre lames latérales sont 

grandes. Ce Crustacé a été trouvé en haute mer, dans l'O

céan atlantique , et paraît être phosphorescent. 

T R I B U D E S L E U C I F E R I E N S . 

L e genre LELCIFER , établi par M . Thompson , est 

un des plus singuliers que l'on connaisse, et ne se 

laisserait que diificilement ranger dans aucune des 

tribus déjà établies; aussi, quoique son histoire soit 

encore t rès- incomplète, croyons-nous devoir le pren

dre pour type d'une tribu particulière. 

C'est à cette tribu que paraissent devoir se rappor

ter quelques-uns des Crustacés figurés d'une manière 

grossière dans l'atlas du V o y a g e de Krusenstern ( i ) . 

GENRE LEUCIFEIl. —Lcucifer (2). 

L'un des traits les plus remarquables de l'organisation de 

ce Crustacé est la longueur excessive de la portion anté

rieure de la tête, la brièveté extrême de la partie du corps 

occupée par la bouche et constituant le thorax , et le grand 

développement de l'abdomen (3). La forme générale du corps 

est presque linéaire; les yeux et les antennes sont portés à 

l'extrémité d'un long prolongement grêle et cylindrique, qui 

est beaucoup plus long que tout le reste de la portion cé-

phalo-thoracique du corps, et qui paraît être formé prin-

(1) Voyage autour du monde (en langueïUSse),PL 22, iig. G et 1 1 . 

(2) Thompson, zoological researches , t. I , p. — Latrei l le , 

Cours d'entomoligie, p. 386. 

<3; PL 26 , fig. 10 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



cipalement par l'anneau antennaire ; une petite carapace 
recouvre toute la portion postérieure du céphalo-thorax , 
et présente à peu près la même forme que chez les Mysis. 
Les yeux sont gros , et portés à l'extrémité de pédoncules 
cylindriques extrêmement longs. Les antennes de la pre
mière paire sont grêles, courtes , et terminées par une ti-
gelle multi-articulée , rudimentaire ; celles de la seconde paire 
s'insèrent au-dessous, tout près des précédentes, et sont 
également grêles ; on voit près de leur base un petit ap
pendice lamelleux, mais on ne connaît pas leur mode de ter
minaison. La bouche est saillante , et située en arrière de la 
base du prolongement qui porte les yeux, etc. On y trouve 
des mandibules fortes et dentées , mais dépourvues de tige 
palpiforme ; deux paires de mâchoires portant chacune deux 
lames; deux paires de pates-mâchoires courtes et lamel-
leuses , et une paire de pates-mâchoires externes, qui sont 
longues, pédiformeset reployées contre la bouche. A lasuite 
de ces organes on voit quatre paires de pates natatoires lon
gues et grêles , qui s'amincissent graduellement vers le bout, 
et sont garnies de poils épars. Nous n'avons pu trouver au
cun vestige de palpe ni de fouet à la base de ces pates , et 
nous n'avons aperçu aucune trace de l'existence de la der
nière paire de membres qui manquent ici pour compléter le 
nombre normal des pates thoraciques ; mais dans la figure 
que M. Thompson a donnée on voit à la partie postérieure 
du thorax un tubercule qui est peut-être un vestige de ces 
appendices. U abdomen est très-étroit, et se compose, 
comme d'ordinaire, de sept anneaux, mais acquiert un dé
veloppement tout-à-fait anormal, car chacun de ces segmens 
est au moins aussi long que toute la portion céphalo-thora-
eique du corps, où sont situées la bouche et les pates. Les 
cinq premiers anneaux sont à peu près égaux entre eux, et 
portent chacun une paire de fausses pates très - longues, 
composées d'un article basilaire cylindrique, et d'une ou 
deux lames natatoires alonu;ées , multi-articulées et ciliées ; 
chez les individus que nous présumons être des mâles, les. 
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fausses pâtes de la première paire présentent vers le milieu 

de leur article L'asilaire un appendice charnu d'une forme bi

zarre. Le sixième anneau e t̂ comprimé, très long, et denté 

en dessous. Enfin l'abdomen est terminé par une nageoire 

caudale, composée, comme d'ordinaire, de cinq lames dis

posées en éventail. Nous n'avons trouvé aucun vestige de 

branchies thoraciques. 

1. L E U C I T E R D E R E Y N A U D . — L . Rcjrnaudii. 

( P l . 26 , fig. 10.) 

Extrémité antérieure de la carapace distincte du prolongement 

oculifère. Pièce médiane de la nageoire caudale très-petite , com

primée , et échancrée en dessous ; lames latérales beaucoup plus 

longues que les mitoyennes. Longueur , environ 4 pouces. 

Trouve dans l'Océan indien , par M. Ileynaud. (C. M.) 

2. L E U C I F E R T Y P E . — Leucifer typus ( 1 ) . 

Cette espèce diffère de la précédente par la forme de la pièce 

médiane de la nageoire caudale, qui est lamelleuse et sans échan-

crure en dessous , par la longueur plus considérable des lames 

mitoyennes , et par l'absence apparente d'une séparation entre la 

carapace et le prolongement oculifère. 

Les deux Crustacés figurés par Krusenlern sous les n M . q et 10 

dans l'atlas de l'édition russe de son Voyage appartiennent à ce 

genre. 

(1 ) Leucifer, Thompson, Zoological Researches, p. Pl. ·}, fig. a. 
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F A M I L L E D E S B I C U I R A S S É S . 

L e s C r u s t a c é s , d o n t c e t t e f a m i l l e s e c o m p o s e , s o n t 

t r è s - r e m a r q u a b l e s p a r l e u r f o r m e a r r o n d i e e t p a r l a 

t r a n s p a r e n c e d e l e u r s t é g u m e n s . L e u r carapace e s t 

g r a n d e , l a m e l l e u s e , e t s e m b l a b l e à u n e f e u i l l e q u i 

s ' é t e n d r a i t h o r i z o n t a l e m e n t a u - d e s s u s d e l a b a s e d e s 

a n t e n n e s , d ' u n e p o r t i o n p l u s o u m o i n s c o n s i d é r a b l e 

d u t h o r a x e t d e l ' o r i g i n e d e p l u s i e u r s d e s p â t e s ( i ) . L e 

t h o r a x e s t é g a l e m e n t d é p r i m é a u p o i n t d e r e s s e m b l e r 

à u n e l a m e m i n c e , p l a c é e h o r i z o n t a l e m e n t , e t c ' e s t à 

c a u s e d e l ' e x i s t e n c e d e s d e u x e s p è c e s d e b o u c l i e r s f o r 

m é s a i n s i p a r l a c a r a p a c e e t l e t h o r a x q u e L a t r e i l l e a 

d o n n é à c e s C r u s t a c é s l e n o m d e B i c u i r a s s é s . L ' a n 

n e a u o p h t a l m i q u e n ' e s t g u e p e u a u p o i n t d i s t i n c t 

d u b o r d a n t é r i e u r d e l a c a r a p a c e , e t c ' e s t é g a l e m e n t d e 

c e b o r d q u e n a i s s e n t l e s a n t e n n e s . L e s yeux s o n t 

t r è s - g r o s e t s a i l l a n s . L e s antennes n a i s s e n t a u - d e s 

s o u s e t e n a r r i è r e d e l e u r p é d o n c u l e , s u r u n e m ê m e 

l i g n e t r a n s v e r s a l e , e t s e d i r i g e n t e n a v a n t ; c e l l e s d e l a 

p r e m i è r e p a i r e s o n t b i f i d e s a u b o u t , e t l a c o n f o r m a t i o n 

d e c e l l e s d e l a s e c o n d e p a i r e v a r i e ( a ) . L a Louche e s t 

s i t u é e t r è s - l o i n d e l a b a s e d e s a n t e n n e s , e t s e t r o u v e 

v e r s l e t i e r s a n t é r i e u r o u l e m i l i e u d e l a f a c e i n f é 

r i e u r e d e l a c a r a p a c e ; e l l e a l a f o r m e d ' u n t u b e r c u l e 

a r r o n d i , e t s e c o m p o s e e s s e n t i e l l e m e n t d ' u n e g r o s s e 

lèvre supérieure , d ' u n e p a i r e d e mandibules c r o c h u e s 

(1) Pl. iS, l"ig. i et Kg. 8. 

(2) Pl. 28 , fig. 2 et 9. 
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( i ) Pl. 2 8 , fig. 3 , 4 , 5 , 0 et 9 . 

dépourvues de tige palpiforme, d'une Ibvre inférieure 

membraneuse et bilobée , et d'une paire de mdchoi-

rcs{\) ; quelquefois on trouve aussi une seconde paire 

de mâchoires et même des patcs-mâchoires appliquées 

contre la bouche , mais en général ces organes sont rudi-

mentaires et rejetés assez loin en arrière. La grande 

Jamenplatiej qui constitue le thorax, commence immé

diatement derrière la b o u c h e , et ne présente pas de 

divisions annulaires ; en général elle dépasse de beau

coup la carapace, et elle donne insertion aux pâtes 

par ses bords latéraux , de façon que ces organes sont 

très-éloignés de la ligne médiane. L e nombre des 

pâtes est de sept ou de huit paires , mais celles de la 

première pa i re , et quelquefois celles de la dernière 

paire , sont très-courtes , tandis que les autres sont fort 

longues; toutes sont très-grêles, et portent vers le 

tiers de leur longueur à un grand appendice flabelli-

forme, qui est analogue à labranebe externe des pâtes 

tboraciques des Mysiens , mais qui naît beaucoup 

plus loin du corps. L'abdomen est grêle et quel 

quefois rudimentaire ; en général, cependant, il est ter

miné par une nageoire composée de cinq lames dis^ 

posées en éventail, comme dans la famille précédente. 

Quant aux fausses pâtes, elles sont toujours plus ou 

moins rudimentaires. 

Ces Crustacés ne présentent pas d'organes qui puis

sent être considérés comme des branchies ; quelques 

naturalistes donnent ce nom à l 'appendice cilié qui 

représente le palpe des pâtes tboraciques , mais sans 

fonder cette détermination sur aucun fait, et nous 
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(1) Cancer, Forster, Naturforscher, n ° . 1 7 , 1 7 8 2 . — Phyllosoma, 
Lcach , Journal de physique et Voyage du capitaine Tuckey. — 
Latreille, Nouv, Diet, d'hist. nat. Encyclop. method, t. X , 
Règne animal , t. IV , etc- — Desmarest, Consid. sur les Crust. — 
Guérin , Monographie des Phyllosomes ; Mag- de Zool — R o u x , 
Crust de la Méditcrr — Crysorna, Risso, Hist. nat. de l'Eur. 
mérid. t. V . 

(2) Pl. 2 8 , tig. 1. 

sommes disposé à croire que l a respiration se fait p a r 

l a surface générale du corps . 

On ne connaît encore que deux genres appartenant 

à cette famille, savoir : les Phyllosomes et les A m -

phions. 

Les PHYLLOSOMES sont faciles à reconnaître par leur 

carapace foliacée , qui laisse à découvert l a majeure 

partie du thorax, qui est également lamelleux. 

Chez les AMPHIONS la carapace cache le thorax en 

entier. 

GENRE PHYLLOSOME. — Phyllosoma [\). 

Le genre Phyllosome , établi par Lcach, est un des plus 
remarquables que l'on connaisse. 11 se compose d'animaux 
dont tout le corps est tellement aplati, qu'il existe à peine 
un intervalle entre les tégumens des surfaces supérieures et 
inférieures, et qu'on comprend difficilement comment des 
viscères peuvent s'y loger. Ce corps lamelleux se divise en 
trois parties distinctes : la tète, le thorax et l'abdomen ( 2 ) . 

La tête a la forme d'un disque mince ou d'une feuille 
ordinairement ovalairc, et n'adhère au thorax qne par sa 
portion centrale, de façon que ses bords sont libres tout 
autour. Cette espèce de bouclier est large et horizontale; à 
son extrémité antérieure elle donne insertion aux yeux et 
aux antennes. Les yeux naissent près de la ligne médiane et 
sont globuleux, ils sont portés sur des pédoncules grêles, cy-
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lindriques et très-longs (1). Les antennes internes naissent 

également du bord de la carapace, immédiatement en dehors 

des pédoncules oculaires ; elles sont très-petites et présentent 

un pédoncule composé de trois articles cylindriques , et de 

deux petits fdets terminaux. Les antennes de la seconde 

paire naissent en dehors des précédentes, et varient beau

coup par leur forme ; tantôt elles sont très-longues , grêles, 

cylindriques, et composées de plusieurs articles distincts ; 

d'autres fois elles sont courtes , lamelleuscs , sans divisions 

apparentes , et ne semblent être que des prolongemens de la 

carapace ( 2 ) . La bouche est située vers le milieu ou même vers 

le tiers postérieur de la carapace, et ne se compose que d'un 

labre, d'une paire de mandibules, d'une lèvre inférieure et 

d'une paire de mâchoires. Les mandibules sont grandes, ar

rondies en dehois, et armées en dedans de deux bords tran-

chans et d'une petite dent, La Vevre inférieure est grande, 

très-apparente et profondément bilobée j enfin , les mâ-

choires sont petites , membraneuses, et terminées chacune 

par deux lobes ou lames dirigées eu dedans , et armées de 

quelques épines vers leur sommet. Les appendices qui re

présentent les mâchoires de la seconde paire, et les pre

mières pates-mâchoires, sont rudimentaires, et n'entrent pas 

dans la composition de l'appareil buccal ; on les trouve re

jetés plus ou moins loin en arrière, et fixés au bord du 

bouclier thoracique comme les pâtes (3). Les mâchoires de la 

seconde paire sont représentées par une lame qui est quel

quefois assez grande et ovalaire, d'autres fois tout-à-fait ru-

dimentaire. Enfin une paire de tubercules, située un peu 

en arrière de ces derniers appendices, sont les seuls vesti

ges des membres, qui d'ordinaire constituent les pates-

mâchoires de la première paire. 

Le thorax est lamelleux comme la carapace, et constitue 

( 0 PI. 2 8 , fig. 2 . 
(2) Pl. 28 , fig. 3 , 4 , 5 , 6 . 
(3) Pl. 28 , % . 3 , c , d. 
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un second bouclier , dont la portion antérieure seulement 
est couverte par le premier de ces deux disques foliacés. Il est 
en général plus large que long, et strié en travers , mais ne 
présente aucune trace de division en anneaux. Les pales s'in
sèrent tout autour de ce disque. Celles de la première paire 
( b, fig. 3) sont très-petites et cachées sous la carapace ; elles 
sont grêles , cylindriques et unguiculées au bout; tantôtelles 
sont dépourvues d'appendices, d'autres fois elles donneiitnais-
sance, par l'extrémité de leur premier article, à un palpe fla-
belliforme. Les pâtes des cinq ou même des six paires suivan
tes sont très-longues et assez semblables entre elles ; de même 
que les précédentes, elles sont cylindriques et très-grêles, et 
elles naissent chacune sur un prolongement cylindrique du 
bord de la grande lame fhoraoique. Leur premier article est 
très-long , et porte à son extrémité un palpe flagelliforme, 
composé d'un article cylindrique et d'une tigellc multi-arti-
culée, garnie de poils nombreux. Les articles suivans delà 
branche principale des pâtes ne présentent rien de remarqua
ble , mais se détachent très-facilement, de façon qu'en gé
néral on ne les trouve pas, et que les pâtes paraissent ter
minées par l'appendice cilié dont nous venons de parler. 
Les pâtes rie la première paire se terminent par un article 
grêle et alongé, tandis que celles des quatre ou cinq paires 
suivantes sont terminées par un ongle assez fort, ; celles de 
la dernière sont tantôt semblables aux précédentes , d'au
tres fois rudimentaires, et dépourvues de palpe flabelliforme. 
Enfin on trouve souvent à la base des pâtes antérieures, ou 
même de tous ces organes, de petits appendices vésiculaires 
qui paraissent être des vestiges du fouet ( ou branche ex
terne ) de ces membres. 

La disposition de l'abdomen varie ; tantôt il est alongé, 
divisé en anneaux bien distincts, et parfaitement séparé 
du thorax, qui en recouvre la base ; d'autres fois il est con
fondu avec ce bouclier, et semble n'en être qu'un prolonge
ment. Dans ce dernier cas il varie encore, car tantôt il est 
très-large à sa base, et occupe tout l'espace compris entre 
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les pâtes postérieures ; tandis que d'autres fois il estrudimen-

taire et logé au fond de l'angle rentrant, formé par lu bord 

de la lame thoracique. Presque toujours on peut cependant 

y distinguer six ou sept anneaux, dont, le dernier forme 

avec les appendices du segment suivant une nageoire cau

dale plus ou moins développée. Quant aux fausses pâtes , 

fixées sous l'abdomen, leur nombre varie, et elles sont en 

général rudimentaires. 

Le système nerveux des Phyllosomes présente un mode 

de conformation remarquable ; la masse formée par les gan

glions céphaliques est située tout près de la base des an

tennes, et communique avec les ganglions tboraciques par 

deux cordons d'une longueur extrême. Les ganglions tbora

ciques ne sont pas réunis sur la ligne médiane , mais com

muniquent entre eux par des commissures transversales ; 

leur nombre est de neuf paires. Enfin, les ganglions abdo

minaux sont très-petits et au nombre de six paires. L'intes

tin paraît être droit, et dans l'intérieur du bouclier cépba-

lique on aperçoit un grand nombre de vaisseaux qui diver

gent latéralement. M. Guérin pense que ces vaisseaux pour

raient bien appartenir à l'appareil (de la circulation ; mais 

cette opinion ne nous paraît pas admissible , et nous pen

sons que cet appareil est l'analogue du foie. Nous ne sa

vons rien sur les organes générateurs de ces Crustacés, 

et leurs mœurs n'ont pas été étudiées. On les rencontre 

dans les mers des pays chauds; et, si ce n'était, par leurs 

yeux d'un beau bleu, on ne les apercevrait pas lorsqu'ils flot

tent à la surface de l'eau, tant leur corps est transparent. 

On connaît un nombre assez considérable de Phyllosomes, 

et ou remarque dans leur organisation des différences si 

grandes , qu'il faudra probablement dans la suite établir 

dans ce genre plusieurs divisions génériques ; mais jusqu'à 

ce que l'on sache quelles sont les modifications de structure 

dépendantes du sexe et de l'âge, on ne peut bien appré

cier la valeur de ces différences, et il nous a paru préférable 

de les prendre seulement pour base de simples sous-genres. 
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bien distinct du thorax, grand, 
divisé en anneaux, et terminé \PHYLLOSOMES 
par une nageoire caudale assez \ O K U I N A I R K S -

développée. 

PHYLLOSOMES 
ayant l'abdomen J intimement uni 

Iau thorax, sans 
divisions bien 
distinctes etter-
miné par une na
geoire caudale 
très petite. 

Abdomen en gé
néral rudimen-
taire et logé a u | 

milieu d'une 
grande échancru-
re du bord posté
rieur du thorax. 

Abdomen grand, 
triangulaire , et I 
occupant toute la 
longueur dubord j 
postérieur de la f 
carapace. 

P H Y L L O S O M E S 

B R E V I C A U B E S . 

P H Y L L O S O M E S 

L A T 1 C A U D E S . 

SOUS-GENRE DES THYLLOSOMES ORDINAIRES. 

Les Phyllosomes de cette division se rapprochent plus que 
les autres des Garidioïdes et des Amphions ; car leur abdo
men, quoique aplati, ressemble beaucoup à celui des Sali-
coques. Le bouclier cépbalique est ovalaire et très-alongé. 
Les antennes externes sont sétacées, très-longues, en géné
ral divisées en plusieurs articles et sans dilatation , en forme 
d'oreille au côté externe de leur base. Les pâtes des deux 
premières paires, qui correspondent aux pates-mâchoires de 
la seconde et de la troisième paire chez les Décapodes, por
tent un palpe flabelliforme. La lame thoracique est à peu 
près circulaire, et son fond postérieur est étroit et peu ou 
point échancré. Les pâtes postérieures sont rudimentaires. 
Enfin l'abdomen est assez grand , ne se rétrécit pas notable
ment en arrière , se compose d'anneaux bien distincts, et se 
termine par une nageoire caudale , dont les quatre lames 
latérales sont presque aussi longues que la lame médiane. 

Les Phyllosomes forment, à raison de ces différences, trois 

groupes naturels, qu'on peut distinguer aux caractères 

suivans : 
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i . PHYLUJSOME COMMUN. — P. communis ( i ) . 

Lame céphalique moins large que la lame thoracique , recou

vrant la hase des pâtes de la deuxième paire ( ou pates-mâchoires 

externes ) , alongée et réfrécie en avant. Antennes externes styli-

formes , notablement plus longues que les pédoncules oculaires , 

et composées de cinq articles ( non compris le pédoncule qui les 

porte , et qui est seulement un prolongement du bord de la cara

pace ) , dont le troisième est très-petit, le quatrième moins long 

que le pédoncule oculaire, et le dernier à peu près moitié de la 

longueur du précédent, et point renflé. Bouche située vers le tiers 

postérieur de la carapace et très-près des mâchoires de la seconde 

paire , qui ont la forme de grandes lames ovalaires. l'ates-mâ-

choires représentées par un petit appendice cilié, porté sur un 

tubercule plus large. Pâtes antérieures ( ou pates-mâchoires de la 

seconde paire ) dépassant la bouche , et ayant à leur base, comme 

les pâtes suivantes, une petite vésicule. Abdomen guère plus de 

moitié aussi long que le thorax. Longueur, environ i pouce-

Habite les mers d'Afrique et des Indes. (C. M.) 

Lame céphalique moins large que la thoracique , et recouvrant 

la base des pâtes de la seconde paire. Antennes externes plus lon

gues que les internes , mais un peu moins longues que les yeux , 

droites, simples, styliformes, et sans divisions bien marquées. 

Lame thoracique , ovalaire transversalement, et à bord postérieur 

à peu près droit, Abdomen étroit. Les lames externes de la na

geoire caudale plus grandes que les mitoyennes. Premier article 

( i ) Leach, Journal de physique 1818 , p. 3o^, fig. x i , et Appendice 

du voyage du capitaine Tuckey au Zaïre , p . 19 , Pl. 1 8 , fig. 6. — 

Latreille , IVouv. Diet, d'hist. nat. et Eneyclop. method, t. X , 

p. I i y , Pl. 354, ba. I. — Desmarest , Consid. sur les Crustacés , 

2 . PlIYLLOSOME STYLIl ÈRE . — P. slylifera. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



H I S T O I R E N A T U R E L I I 

des pâtes des quatre premières paires po r t an t à son e x t r é m i t é 

une forte épine dirigée e n arrière. 

D e l'Océan indien. 

3. PHYLLOSOME SEMBIABLE. P. qffînis ( i ) . 

Cette espèce ne paraît différer que fort peu du Phyllosome 

commun , dont elle n'est peut-être qu'une variété d'âge ou de 

sexe ; elle en diffère en ce que ses antennes sont seulement de la 

longueur des pédoncules oculaires ; les pates-mâchoires antérieu

res ne sont représentées que par un tubercule sans lobe cilié ; la 

lame tboracique est plus étroite que la carapace , et la lame m é 

diane de la nageoire caudale est plus large que longue. Longueur, 

environ 10 lignes. 

Trouvé par M . Lesson dans les mers de la Nouvelle-Hollande 

et de la Nouvelle-Guinée. 

i . P H Y L L O S O M E C L A V I C O R K E . — P. clavicornis ( 2 ) . 

Carapace ou lame céphalique régulièrement ovalaire, à peu 

près de m ê m e largeur que la lame thoracique , et recouvrant en 

partie la base des pâtes de la troisième paire. Antennes externes 

presque trois fois aussi longues que les pédoncules oculaires, com

posées de cinq articles distincts, et renflées au bout , leur dernier 

article étant plus gros que le précédent. Pâtes - mâchoires anté

rieures représentées par un tubercule , comme dans les espèces 

précédentes. Pâtes antérieures dépassant la bouche, qui est située, 

c o m m e dans les espèces précédentes , vers le tiers postérieur d e l à 

carapace. Abdomen presqu'aussi long que le thorax. Longueur, 

un peu plus d'un pouce. 

Trouvé dans les mers d'Afrique et d'Asie. 

( 1 ) Guérin, op. cit. Pl. 8, fig. 2. 

(2) Leach, Voyage du capitaine Tuckey, Append. , et Journal 

de Physique, 1 8 1 8 , p. 303, iig. 1 1 . — Latreille, Encyrl. t. X , 

p. 1 1 , etc. —Desmavest , Cousid. sur les C m s t . p . 254 , P'- 44» 

4· — Guérin , loc. citi P L 7. 
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5. PuYLLOSOME A LONGUES CORXES. P. longiCOrllis ( l ) . 

Carapace alonge'e, un peu rétre'cie en avant, un peu plus large 

que la lame thoracique , et recouvrant en partie la base des pâtes 

de la troisième paire. Antennes externes beaucoup plus longues 

que le corps, et légèrement renfléesi vers le bout. Bouche placée 

comme dans les espèces précédentes ; mâchoires externes égale

ment lamelleuses; pates-mâchoires antérieures représentées par 

une lame trilobée , à bords ciliés. Pâtes portant à leur base deux 

petites lamelles membraneuses ; celles de la troisième paire dé

passant un peu la houche , et celles de la dernière paire armées à 

leur base d'un petit appendice conique, qui pourrait bien être 

l'organe mâle. Abdomen à peu près de la longueur du thorax. 

Lame interne des fausses pâtes de l'abdomen bilobé du côté in

terne. Lame médiane de la nageoire caudale étroite et alongée. 

Longueur , i 5 lignes. 

Trouvé par M. Lesson dans les mers de la Nouvelle-Hollande et 

de la Nouvelle-Guinée. ( C M . ) 

Ce Phyllosome pourrait bien être le m â l e de l'espèce précé

dente. 

G, PHYLLOSOME DE FREYCINET. •—· P. Freycinetii (2 ) 

Carapace ovalaire peu rétre'cie en arrière, et dépassant à peine 

la base des pâtes de la seconde paire. Antennes externes un peu 

plus longues que les pédoncules oculaires, styliformes, et compo

sées de cinq articles, dont le dernier est trùs-grêle. Bouche située 

vers le milieu de la face inférieure de la carapace , et très - éloi

gnée des mâchoires d e l à seconde paire , qui sont représentées, 

comme dans les espèces précédentes , par une lame ovalaire assez 

grande. Pates-mâchoires antérieures représentées par une lame 

( 1 ) Guérin, voyage de la Coquille , et Magaz. zoologique , d . 7 , 

PL G, f.g. 1 . 

(2; Guijrin, voyage de laCoçuille, PL 5 , fig. 3, et Mag. zool. cl. 7, 

Pl. g, fig. i. 
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( i ) Phyllosoma lunifrons, Latreille, Nouv. Diet, d'hist. naturelle, 

t. X V I , p. 36; et Encyclop. method, t. X , p. 1 1 9 . — Phyllosoma 

lunifrons , Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 255 . —- Phyllosoma 

(unifrons, Guérin , Mag. ïool. cl, V I I , Pl. i3, Kg. 3 

trilobée. Thorax plus large que dans les espèces précédentes, et 

ayant son bord postérieur légèrement concave. Pâtes antérieures 

atteignant à peine la bouche. Abdomen presque aussi long que 

le thorax, et ayant les lames extérieures de sa nageoire caudale 

un peu plus longues que la lame médiane. Longueur , environ 

i 7 lignes. 

Trouvé par M . Lesson dans les mers de la Nouvelle-Guinée. 

(G. M.) 

Le P H V L L O S O M E K TBONT É C H A N C R É ( I ) de Latreille appartient à 

cette division du genre Phyllosome, mais il a été décrit d'après 

un individu trop mutilé pour qu'on puisse y assigner des carac

tères précis. 

SOUS-GENRE DES PHYLLOSOMES ERÉVICAUDES. 

D a n s ce groupe l 'abdomen présente à peu près la m ê m e 

forme q u e dans la divis ion précédente , mais est en général 

presque r u d i m e n t a i r e , et est t o u j o u r s logé au mil ieu d'un 

angle rentrant formé par le b o r d postér ieur de la l ame t h o -

racique ; les fausses pâtes sont ord ina irement réduites à l'état 

d e vestiges, et la nageoire caudale est en général très-in

c o m p l è t e . La conformat ion des antennes externes est égale

m e n t caractéristique ; ces appendices sont m o i n s longs q u e 

les antennes internes, et on t la forme d'une l a m e sans d iv i 

sions transversales, q u i présente en dehors u n p r o l o n g e m e n t 

art icul i forme ou une po in te , et qui semble être e l le-même u n 

s imple p r o l o n g e m e n t du b o r d . Les pâtes- mâcho ires anté

rieures sont presque tou jours réduites à u n état encore p lus 

rudimentaire q u e dans le sous-genre p r é c é d e n t , et les pâtes 

des deux premières paires m a n q u e n t de palpe flagelliforme. 
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7. P H Y L L O S O M E Là-ricoRNE. — P. laticornis ( 1 ) . 

Carapace ovalaire plus large en avant qu'en arrière et recou

vrant la base des antennes externes. Antennes externes plus lon

gues que le pédoncule des antennes internes , très-larges , et présen

tant en dehors un grand lobe auriculiforme. Mâchoires de la 

seconde paire conformées comme chez les Thyllosomes de la 

section précédente , et portant, outre la grande lame ovalaire ter

minale , un petit lobe antérieur. Patcs-mâcboires antérieures re

présentées par une lame trilobée. Lame tlioraeique deux fois plus 

large que longue. Pâtes postérieures semblables aux précédentes. 

Abdomen assez grand, presque aussi long que le thorax , et divisé 

en anneaux bien distincts , mais n'occupant qu'environ le tiers 

de la longueur de la grande échancrure semi-circulaire formée 

par le bord postérieur de la lame thoracique. ISageoire caudale 

grande , et ayant ses cinq lames à peu prés de même longueur-

Longueur, plus de 2 pouces et demi. 

Trouvé dans les mers de l'Inde. ( C. M . ) 

8. P H Y L L O S O M E I K D I E N . — P . i n d i c a ( 2 ) . 

Carapace recouvrant la base des paies de la seconde paire, et no

tablement plus large que la lame thoracique. Antennes externes 

de m ê m e forme que chez les Phyllosomes brévicornes, mais plus 

larges à leur base. Mâchoires externes représentées par un tuber

cule bilobé. Pâtes de la dernière paire presque aussi grandes que 

les précédentes, et conformées de même . Abdomen élargi vers 

sa base , et dépassant un peu le niveau de la lame thoracique. 

( î ) Cancer cassideus, Forster, Nachtricht von einen neuer In

sekten, Naturforscher, n°. 1 7 , 1782 , Pl. 5. — Phyllosoma laticornis, 

Leach, voyage du capitaine Tuckey, Suppl. p. 20, PI. 18 , fig. 10 , et 

Journal de physique, 1 8 1 8 . —Latreille, Encycl. méth. t. X, p. i iy, 

Pl. 354 , fig. 4- — Desmarest, Considérations sur les Crustacés, 

p . Q55, Pl. 44> n S 1- — G-uérin, voyuge de la Coquille, Crustacés, 

Pl. 5 , lig. 1 , et Magazin zoologique, cl. V I I , Pl . g, fig. 2. 

(2) Edw. Bulletin des se. nat. de Férussac, t. 23 , p. 148. 

CRUSTACÉS, TOME II. 3l 
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4 8 a U I S T O I H Ï N A T U R E L L E 

Finisses pâtes des quatre premières paires rudimentaires, mais 

distinctement bilobées ; celle du pénultième article dépassant de 

chaque côté et en arrière la lame caudale médiane. Longueur , 

environ 3 pouces. 

Trouvé dans l'Océan indien par M. Reynaud. (C. M . ) 

Le P H I L J . D S O M E A U S T R A L de MM. Quoy et Gaimard (i)ressemble 

beaucoup ù l'espèce précédente, mais paraît en différer par un 

développement bien plus considérable de l'abdomen. 

n. P H Y I . L O S O M E BRKvicoRnK. — P. brevicornis ( 2 ) . 

Carapace ovalaire, et ne «'étendant pa» au-deseut de la base des 

putes de la seconde paire. Antennes externes minces, ne dépas

sant que de peu le second article des antennes internes, et ne pré

sentant au côté externe qu'un lobe rudimentaire. Mâchoires de la 

deuxième paire réduites à de simples tubercules sans lobe ter

minal, et assez éloignées, à leur base, dos tubercules qui représen

tent les pates-mâchoires. Lame thoracique grande et beaucoup 

pins large que longue. Pâtes de la dernière paire presqu aussi 

grandes que (es autres, et conformées do la même manière. Abdo

men extrêmement petit, mais atteignant presque le niveau des 

angles latëro-postérieurs de la lame thoracique, et à peine élargi 

à sa base. Fausses pâtes rudimentaires , mais celles de la dernière 

paire obscurément brilobécs, et dépassant latéralement le dernier 

segment abdominal , qui est large et très-court. Longueur , envi

ron 20 lignes. 

Trouvé dans les mers d'Afrique et d'Asie. (C. M.) 

(r) Phyllosoma australis, Quny et Gaimard , V03 :age de l'L'ranic , 

partie y.oologique , Pl. 6 2 , fig. 1 . M . Guérin pense que ce Phyllo-

some doit être rapporté au P. brévicorne, mais cela ne nous paraît 

pas probable. 

( 2 ) Leach , voyage du capitaine Tuckey, Supplém. Pl. 2 0 , fig. 9, 

et Journal de physique , t. L X X X V 1 ( 1 8 1 8 ) . — LatreiUe , Mouv. 

Uict. d hist. nat. et Encyclnp. méthodique , t. X , p. 1 1 g , PL 354 · 

fig. 3. — Desmavest , Considérations sur les Crustacés , p. a55. — 

Guérin , Magaziii zoologiquc , el. Y I I , Pl . 10 et II , fig. J. 
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10 . P H Y L I O S O M E S T Y I . I C O R N F . — P . stylicornis. 

(Planche 28 , fig. 1 - 7 . ) 

Carapace ovalaire , un peu rétrécie postérieurement, et ne s'é-

tendant pas au-dessus des paies de la deuxième paire. Antennes 

externes plus courtes et plus grêles que dans l'espèce précédente. 

Mâchoires de la seconde paire représentées par un tubercule 

portant à sou sommet un lobe ovalaire bien distinct. Vestiges des 

pates-niàchoires antérieures situées contre la base des mâchoires 

externes. Lame thoracique plus large que la carapace. Pâtes pos

térieures semblables aux autres. Abdomen réduit à un petit tu

bercule aplati, qui n'occupe qu'environ la moitié de la longueur 

de l ' éLhancrure postérieure du thorax, et se termine par une 

lame arrondie, pluslongne que large. Fausses pâtes encore plus 

rudimentaires que dans l'espèce précédente ; celles d u pénul

tième anneau simples et complètement cachées sous la lame ter

minale de l'abdomen. Longueur , environ 2 pouces. 

Trouvé dans l'Océan indien par M . Reynaud. 

ix - P H Y L L O S O M E T I I O Ï Ï O J É . — P . detruntiala. 

Carapace un peu rétrécie en avant , et recouvrant la base des 

pâtes de la seconde paire. Pédoncules oculaires très-longs. A n 

tennes externes un peu plus larges que chez le P. bré.vicoi ne, mai» 

de même forme. Lame thoracique beaucoup moins large que la 

carapace, et tronquée en arrière de façon que le point le plus 

reculé corresponde à l'insertion des pâtes de l'avant-dernière 

paire. Putes postérieures rudimentaires. Abdomen rudimentaire , 

et ne présentant que des vestiges de fausses pâtes. Longueur , 

18 lignes. 

Trouvé dans l'Océan atlantique par M. Reynaud. (C. M . ) 

SoUS-CESRE DES PlIYLLOSOMES LATICAEUES. 

Les Phyl losoines de cette division sont remarquables par 

la grande largeur de leur carapace , et surtout par la c o u -
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fi) Edw, Bulletin de Férussac, se. cat. t. 23 , p- i4^-

formation de leur a b d o m e n , qui est tr iangulaire , et occupe 

tout l'espace compris entre la base des pâtes postérieures, 

et se cont inue sans interrupt ion avec le t h o r a x , de façon à 

former avec lui une seule lame. Les antennes externes sont 

courtes , lamelleuses , et garnies en dehors d'un pro longe 

m e n t aur icu l i forme , c o m m e dans le sous-genre précédent . 

L a disposition des mâchoires externes et des pates-mâchoire.s 

antérieures est la m ê m e que chez les Phy l lo somes ordinaires ; 

tandis que les pâtes des deux premières paires m a n q u e n t de 

palpef label l i forme c o m m e chez les P h y l l o s o m e s brév icaudes . 

Les pâtes postérieures sont rudimenta i tes . Enf in l 'abdomen 

se termine par une nageoire à cinq lames assez grandes; 

mais les fausses pâtes des anneaux précédents sont rudi-

mentaires . 

i i . PHYLLOSOME ÉPITSELX. — P. spinosa ( i ) . 

Carapace beaucoup plus large que longue , un peu pointue en 

arrière, et recouvrant la base des pâtes de la troisième paire. 

Lobe externe des antennes externes beaucoup plus petit que la 

lame interne. Yeux sphèrirjues. Pâtes delà seconde paire courtes, 

mais dépassant la carapace dans plus de la moitié de leur longueur ; 

celles de la troisième paire plus longues que celles de la quatrième. 

Une épine assez grosse à l'extrémité du second article des pâtes de 

la troisième, de la quatrième, de la cinquième et de la sixième 

paires. Pâtes postérieures beaucoup moins longues que l'abdomen. 

Abdomen court ; son dernier segment grand , pluslong que large, 

et terminé par deux petites cornes séparées par un bord arrondi ; 

les quatre lames latérales de la nageoire caudale ne dépassant pas 

la base de ces cornes; fausses pâtes bifides, mais sans articulations, 

et très-courtes. Longueur, environ i5 lignes. 

Trouvée près des A.çores par M . Reynaud. (C. M.) 
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I 3. P H Y L L O S O M E DE L A MEDIIEIUiANEE. P. Mediterránea (i). 

CeLte es[)¿ce est extrêmement voisine de la précédente, dont elle 

ne se dislingue guère que par la forme des yeux qui, au lieu d'être 

sphêriques, sont alongés et rétrécis vers le bout, de maniere à res

sembler ci une poire renversée. Le S'cond article des pâtes (celui 

qui suit l'insertion du palpe flabelliforme ) paraît manquer d'é

pine à son extrémité. Kiifiu les pates de la seconde paire sont au 

moins aussi longues que celles de la troisième , et ces dernières 

sont notablement plus courtes que les suivantes. 

Habítela Méditerranée. 

1 4 . P H I L L O S O M E D E DurEHHEY. — P. Duperrej-i (-2). 

Carapace presque circulaire , éebancrée en arrière, et dé

passant de beaucoup la base des pates de la quatrième paire. An

tennes externes très-larges, ayant leur lobe externe presque aussi 

grand que la portion terminale de leur lame interne. Pates de la 

seconde, de la troisième et de la quatrième paires à p u : près de 

même longueur ; celles de la septième paire dépassant l 'abdomen. 

Z.amc médiane de la nageoire caudale plus large que longue , qua

drilatère, et ayant ses angles latero - postérieurs moins sadlans 

que le milieu de son bord postérieur. Lames externes plus longues 

que la médiane. Longueur, iG lignes. 

Trouvé au port Jackson par M. Lesson. 

j 5 . P H V L L O S O M E D E R E Y N A U J » . — P. Rej'naudii (3). 

Espèce très-voisine du P . épineux, mais dont les pates de la 

( 1 ) Chrysoma Medilerranea, Risso , Hist. nat. de l'Europe méri-

dion. t. V , p. 88, Pl. 3, fig. 9. —• Phyllosoma Mediterrant a, Gué-

rin, Magazin zoologique , cl. V I I , PL i3, fig. a. — Roux, Crus

tacés de la Méditerranée , PL ' 25 . 

( 2 ) Guérin , Voyage de la Coquille, trust . Pl. 5, fig. 2, et Mag. 

zooL ri. V I I , PL 1-2. 

ß) Guérin, Mag. zool. cl. V I I , Pl. l3 , «ig. 1 . 
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(1) Gaérin , Mag. zool. cl. V I I , Pl. il, fig. a. 

(2) Edwards, Annales de la société entomoloïrique, t. I, p. 336. 
(3) Pi 28, fig. 8. 

seconde paire sonl si courtes , qu'elles dépassent à peine le hord 

de la carapace, et dont l'abdomen est beaucoup plus étroit. Peut-

être n'en est-ce qu'une variété d âge ou de sexe. 

Trouvé sur les côtes de l'Inde par M. Reynaud. 

Le P H Y L L O S O M E P O N C T U É ( I ) de Lesson devra former le type d'un 
sous-genre, ou même d'un genre distinct, si la figure qui en 
a été publiée est exacte ; ce qui, au reste , nous paraît peu pro
bable. 

GENRE A M P H I O N . — Amphion ( 2 ) . 

Les Crustacés que j'ai désignés sous le nom A'Amphion, 

se rapprochent des Phjllosomes plus que tous les autres 
Stomapodes ; mais , sous certains rapports , ils ressemblent 
aussi aux Alimcs et aux lMysis, et ils établissent naturelle
ment le passage entre ces animaux. Leur bouclier cépbali-
que ou carapace est foliacé comme celui des Pbyllosomes, 
mais est étroit, alongé et bombé comme chez les Alimes; les 
divers appendices de la portion eéphalo-thoraeique du corps 
diffèrent à peine de ceux des Pbyllosomes ; enfin la forme 
de l'abdomen et de la nageoire caudale est celle des Mysis. 

Le bouclier cèphalique. (3) est très-dévcloppé et tout-à-fait 
lamelleux ; il s'étend jusqu'à l'origine de l'abdomen et cache 
la base des pâtes ; son diamètre longitudinal est plus du 
double de son diamètre transversal , et de chaque côté il se 
recourbe un peu en bas ; son bord antérieur est presque 
droit, et laisse à découvert l'anneau qui porte les yeux. Il 
n'y a pas de trace de rostre ; mais de chaque côté l'angle, 
formé par la réunion de ce bord avec le bord latéral, se pro
longe en avant en manière d'épine. Enfin le bord postérieur 
de la carapace, «pii est court et presque droit, se continue 
avec les bords latéraux sans former d'angles bien marqués. 
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Les yeux sont très-gros ; leur portion terminale a la même 
forme que celle des Phyllosornes : mais la tige étroite qui les 
supporte , au lieu d être très-longue comme chez ces Crusta
cés, est extrêmement courte, Les c^uulrv. antennes (1) s'insèrent 
sur la même ligne, immédiatement au-dessous et en arrière 
des pédoncules oculaires. Celles de la première paire ont la 
même forme générale que chez les Phyllosoiucs ; leur portion 
basilaire se compose de trois articles grêles et cylindriques, 
dont le premier et le dernier sont les plus longs , et e l les se 

terminent chacune par deux petites tiges filiformes , dont 
l'interne est très-courte, et l'externe à peu près de la lon
gueur de la portion basilaire. Les antennes externes sont 
beaucoup plus développées , et ne ressemblent pas du tout 
à ceiles des Phyllosornes ; elles se rapprochent beaucoup, par 
leur forme générale, de celles des A lunes ; niais, au lieu d'être 
dirigées en bas et en dehors , elles se porlenl directement et 
en a\ant. Leur premier article, qui n'est pas bien distinct, 
donne insertion en dedans à une tige cylindrique, et eu 
dehors à un grand appendice lamelleux cette lame, à ppu 
près ovalaire, dépasse de beaucoup Ii ni\eau de la por
tion basiliaire des antennes internes ; ses bords interne et an
térieur sont ciliés, et son bord externe se termine par une 
épine. La tige est composée de deux petits articles basilaires 
très-courts, et d'un long article terminal légèrement renflé 
vers le bout ; sa longueur est d'environ le double de celle de 
lu lame qui en recouvre la base. 

La disposition de la bouche est à peu près la même que 
chez les Phyllosornes ; elle est très-éloignée des antennes, 
et forme, vers le tiers antérieur du bouclier céphalique, un 
petit tubercule arrondi , de la partie postérieure de laquelle 
naît le thorax. Les parties qui entrent dans sa composition 
sont : un labre , deux mandibules , une languette , deux 
paires de mâchoires et deux paires de pates-mâchoires. Le 
labre est transversal et peu développé. Les mandibules ne 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



portent pas de palpe, et sont en grande par Lie cachées par 
la languette, qui est hilohée. Les mâchoires de la première 
paire sont, presque rudimentaires, et ne m'ont paru consis
ter que dans une petite lame cornée , dont le bord est cilié. 
Celles de la seconde paire se composent de deux articles, dont 
le premier présente en dedans un prolongement garni d'é
pines. Les pâtes mâchoires de la première et de la seconde 
paire, qui chez les Phyllosomes n'existent qu'à l'état de ves
tiges, et n'entrent pas dans la composition de l'appareil buc
cal, sont au contraire ici très-développées et appliquées sur 
les mâchoires. Celles de la première paire présentent au de
dans plusieurs languettes garnies de poils à leurs extrémités 
et au côté externe de leur base un grand appendice foliacé et 
ovalaire. Les pates-mâchoires de la seconde paire sont beau
coup plus développées que les précédentes ; leur article basi-
laire est lamelleux , et porte à sa partie antérieure, 1" une 
tige cylindrique composée de trois articles ; 2 ° un appendice 
flabclliforme, ou une espèce de palpe qui s'avance au côté 
externe de la tige, et la dépasse. Le thorax est aplati comme 
chez les Phyllosomes, mais plus étroit et complètement cache 
sous la carapace. Il donne attache à six paires de pâtes 

ayant absolument la m ê m e disposition que chez ces derniers 
Crustacés : toutes sont grêles et cylindriques, et à l'extrémité 
de leur deuxième article naît un appendice palpiforme, 
composé d'un article cylindrique terminé par une soie mul-
ti-articulée et ciliée. Les pâtes de la première paire, celles 
qui correspondent aux pates-mâchoires externes des Décapo
des , s'insèrent très-loin de la bouche, et sont, beaucoup plus 
courtes que les autres ; leur deuxième article se termine en 
avant par une épine aiguë. Les pâtes des trois paires sui
vantes deviennent de plus en plus longues, et ont au bord 
leur troisième article, une, deux ou trois épines semblables à 
celle qui existe à l'extrémité du second article. Les pâtes delà 
cinquième paire, qui sont un peu moins longues que celles 
de. la quatrième paire, présentent la même disposition; en
fin celles de la dernière sont beaucoup plus courtes que les 
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F A M I L L E D E S U N I C U 1 H A S S É S . 

L e s C r u s t a c é s d e c e t t e f a m i l l e s o n t p o u r v u s d ' u n e 

c a r a p a c e a s s e z g r a n d e , m a i s n é a n m o i n s i l s s e r a p 

p r o c h e n t d e s E d r i o p h t h a l m e s p a r l a c o n f o r m a t i o n d e 

l e u r t h o r a x , c a r l a p l u p a r t d e s a n n e a u x d e c e l t e p o r 

t i o n m o y e n n e d u c o r p s s o n t c o m p l e t s , m o b i l e s e t n u s , 

o u s i m p l e m e n t r e c o u v e r t s p a r l e b o u c l i e r d o r s a l s a n s 

c o n t r a c t e r a v e c l u i a u c u n e a d h é r e n c e . L ' i n d é p e n 

d a n c e d e s p r e m i e r s s e g m e n s d u c o r p s e s t m ê m e p o r t é e 

p l u s l o i n c h e z c e s C r u s t a c é s q u e c h e z a u c u n a u t r e , 

( i ) Edwards, Annales de la société entomogique , t. I , p. 336 , 

Fl. vi, A , fig. i - io . 

précédentes, et ne présentent pas d'épines bien distinctes. 

L'abdomen est presque aussi long que la portion céphalo-

thoracique du corps , et se compose de sept segmens. Sa 

forme est la même que celle de l'abdomen des Salicoques, et 

il se termine par une nageoire en éventail, dont la pièce mé

diane (forméepar le septième anneau) est lancéolée, et dont 

les pièces latérales sont ovalaires. Quant aux appendices 

fixés sous les cinq premiers anneaux de l'abdomen, ils sont 

presque rudimentaires. 

On ne connaît qu'une seule espèce appartenant à cette di

vision générique. 

L'AJHPHION DE ItEYNAiiri. — A. Rcjrnaudil (i), 

( P l . 1 8 , fig. 8 . ) 

Sa longueur est d'environ i pouce ; et ses tegumens, à l'ex

ception de ceux de l'abdomen , sont diaphanes. Ce cruslacë a été 

recueilli en haute mer, dans l'Océan indien, par M. Reynaud, 

chirurgien delà marine. (C. M.) 
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( 0 PI i, 11g. i, a, b , fi g. i et a; Pl. -j.6 , fig. ! i ; Pl. 27 , fig. 
(•2) Pl. 1 , fig. 1 ; Pl. 27, fig. 1 et 9; Pl. 28, fig. 10 . 
(;>) Pl. -27, fig. '2 et 10. 
(4) Pl. -27, fig. 2 et 1 0 ; Pl. 2 8 , iig. 1 1 , etc. 

car chez la plupart d'entre eux , non-seulement l'an

neau o p h t a l m i q u e , mais aussi l'anneau antennu-

laire , restent libres ( i ) , eL dans quelques-uns on voit 

à la 1 ase des antennes de la seconde paire une pièce 

transversale qui semble devoir être le représentant de 

l'arceau inférieur du troisième anneau céphalique , et 

qui ne serait pas soudée comme d'ord.naire avec l'an

neau su i van t, don t la cara pace est une dépendance. Sou

vent tous les anneaux tboraciques et céphaliques situés 

en arrière de ce dernier sont également distincts entre 

eux et plus ou moins mobiles , mais , à l'exception des 

quatre derniers , ils sont incomplets en dessus , et re

présentés seulement par leur arceau sternal. L'ab

domen est toujours très-développé,, et se compose de 

sept segmens mobi l e s , dont le dernier constitue une 

lame caudale très-grande. Lesyeu.x sont gros et renflés 

vers le bout (a) ; les antennes de la première paire (3) 

s'insèrent au-dessous et en arrière (le leur pédoncule , 

et se composent d'un pédoncule cyl indrique formé de 

trois articles, et terminé par trois filamcns ordinaire

ment mul ti-articulés. Les antennes de la seconde paire 

s'insèrent en arrière et en dehors des précédentes, et 

sont pourvues d'un grand appendice lamclleux fixé 

sur un article gros et cy l indrique, à l'extrémité du 

premier article de leur pédoncule , qui porte aussi en 

avant un filament ordinairement tnulli-articulé (4)· 

La bouche est assez éloignée des antennes et portée 

sur une éminence à peu près triangulaire, dont la base 
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correspond à l'insertion des pâtes préhensiles ( i ). La 

lèvre supérieure est grande , saillante et semi-c ircu

laire. Les mandibules (a) sont dirigées en has et se 

terminent par deux branches dentées , dont l'une re

monte dans l'arrièrc-bouche vers l'estomac; la tige 

palpiforme que porte ces organes est toujours petite, 

et quelquefois rudimentaire ou nulle. L a lèvre infé

rieure est grosse, et recouvre en partie l'extrémité des 

mandibules. Les mâchoires sont très - petites et a p 

pliquées exactement contre la bouche (Í) ; celles de la 

première paire se terminent par une espèce de cro

chet dirige en dedans , et sont armées d'épines le long-

du bord interne de leur second article ; on y remar

que aussi un petit appendice palpiforme rudimen-

taire. Les mâchoires de la seconde paire sont lamel-

leuses, à peu pi ès trian" ulaircs, et composées de qua tre 

ou cinq articles placés bout à b o u t ; on n'y voit rien 

qui ressemble à un appendice flabelliiorme. Les mem

bres qui appartiennent au septième anneau cépha

l i q u e , et qui constituent d'ordinaire ¡es pates-mâ

choires an teneur es, ne paraissen t pas a p par tenir à l'ap

pareil buccal { { ) ; ils sont très-alongés , et constituent 

une paire de pâtes grêles, et généralement élargies vers 

le b o u t , dont les usages ne sont pas connus. Les mem

bres tboraciques de la première paire , qui sont les 

analogues des secondes pates-mâchoires des Deca

p ó l e s et des pâtes antérieures des Ednoph.thuhii.es, 

présentent un très-grand déve loppement , et consti

tuent de grandes pales dites ravisseuses , dont le der-

( 1 ) Pl. 27, fig. 2 et 10. 
(2) Pl. 27, fig. 3 et 1 1 ; Pl. 2 6 , % . 12 . 
(3) Pl. 27, fig. 10, j , k; fig. 5 G, etc. 

(4) r l - 2 7 , % 2 ' a-
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( 0 PI- 27, fig. 2, 7c. 
(2) Pl. 27 , fig. 2 , i,j, iig. i3 , i.'fi etc. 
(3) Pl. 26, lig. 1 : Pl. 27, fig. 9 et fig. 
(4) Pl. 26, fig. 1 1 , et Pl. 2 7 , fig. 7. 

nier arLicle se reploie comme une grifi'e le long du bord 

interne de l'article précèdent (i), et forme de la sorte 

une espèce de pince dont l'animal se sert , tant pour sa 

défense que pour saisir sa proie. Les pâtes des trois 

paires suivantes sont beaucoup plus petites, et en quel

que sorte refoulées en avant, de façon à occuper d ordi

naire une l igne courbe transversale , et à se placer entre 

la base des pâtes ravisseuses (a); en général elles sont 

appliquées sur la bouche , et ne paraissent servir qu'à 

la préhension des alimens ; elles se terminent toutes 

par une espèce de main ovalaire , armée d'une grille 

mobi l e , disposée de manière à se replover contre son 

bord interne. Ces cinq paires de membres portent à 

leur b a s e , du côté ex terne , un appendice m e m 

braneux , vésiculaire, aplati en forme de disque et 

pédicule , qui est l'analogue du f o u e t , et q u i , d'a

près quelques auteurs , serait un organe de respira

tion. Les pâtes thoraciques des trois dernières paires 

sont assez éloignées entre elles et dirigées en bas (3) ; 

elles sont grêles , cylindriques , et presque tou

jours garnies d'un appendice styliforme qui naît à 

lextrémité de leur second article. Les membres ab

dominaux sont au nombre de six paires ; ceux des 

cinq premières paires sont conformés à peu près 

c o m m e chez les Décapodes Macroures , si ce n'est que 

leur pédoncule est beaucoup pi us l arge , et qu'en g é 

néral ils donnent insertion à des branchies (4). Les ap

pendices du sixième anneau abdominal concourent 

à former la nageoire caudale ; elles sont dirigées en 
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> E R I C T H I F N S . 

(1) Pl. 27 , lig, 8 et g, etc. 

(2) Pl. 10, l i s . 4, et Pl. 27, fîg. 7. 

dehors, et terminées par deux lames ciliées, entre les
quelles on remarque un grand prolongement lamelleux 
de l'article hasilaire; la branche externe de ces fausses 
pâtes est ordinairement composée de deux articles ( i ) . 
Enfin il existe quelquefois sur le bord postérieur du 
dernier segment de l'abdomen une paire d'épines mo
biles, qui peuvent être considérées comme des ves
tiges d'une septième paire de membres abdominaux. 

Les branchies sont rameuses, et composées d'un 
grand nombre de petits cylindres, portés sur des 
tigelles , qui à leur tour naissent d'une tige plus 
grosse ( 2 ) ; quelquefois ces organes manquent complè
tement ou n'existent qu'à l'état de vestiges , mais en 
général ils sont très-développés. Ils sont suspendus 
sous l'abdomen , à la base de la lame externe des faus
ses pâtes des cinq premières paires, et flottent libre
ment dans l'eau. 

On n'a encore examiné la structure interne que 
d'un seul genre appartenant à ce groupe, par consé
quent nous ne pouvons rien dire de général relative
ment à leur anatomie. 

Cette famille , quoique peu nombreuse , peut être 
divisée en deux petites tribus reconnaissables aux 
caractères suivants : 

/Ayant la carapace sans divisions et 
I armée d'un rostre styliforme ; point 

S T O M A P O D E S Lie plaque rostrale mobile et des 
J branchies en général rudimentaires. 

UNICtTIRASSËS ] 
J Ayant la carapace divisée en trois] 
[ lobes , une plaque rostrale mobile ; SQUILLIENS-
\ e t des branchies très-développées. J 
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T R I B U D E S E R I C H T I I I E N S . 

L a Iribu d e s E r i c h l l i i e n s se c o m p o s e d 'un c e r t a i n 

n o m b r e d e p e t i t s C r u s t a c é s a s s e z v o i s i n s d e s S q u i l l c s , 

n i a i s q u i n ' o n t e n g é n é r a l q u e d e s b r a n c b i e s r u d i -

m e n t a i r e s , e t q u i e n s o n t s o u v e n t c o m p l è t e m e n t p r i 

v é s . O n l e s r e c o n n a î t f a c i l e m e n t à l a c o n l o r m a t i o n de 

l e u r c a r a p a c e , q u i e s t g r a n d e , l a m e l l e u s e , e n g é n é r a l 

t r a n s p a r e n t e , s a n s s i l l o n s l o n g i t u d i n a u x n i l o b e s d i s 

t i n c t s et t o u j o u r s a r m é s d ' u n r o s t r e s tyl if 'ornie q u i 

s ' a v a n c e a u - d e s s u s d e s a n n e a u x o p h t h a l m i q u e et an-

t e n n u l a i r e ( i ) . C e s d e u x p r e m i e r s a n n e a u x d e l a tête 

s o n t moins d i s t i n c t s enLre eux q u e c h e z l e s S q u i l l e s , 

m a i s c o n f o r m é s à p e u p r è s d e m ê m e , e t m o b i l e s s u r l e 

s e g m e n t c é p h a h q u c s u i v a n t . L e s antennes internes 

s ' i n s è r e n t a u - d e s s o u s e t e n a r r i è r e d e s p é d o n c u l e s 

o c u l a i r e s ; e l l e s s o n t a s s e z é c a r t é e s e n t r e e l l e s , et l e u r 

p é d o n c u l e , g r ê l e e t c y l i n d r i q u e , s e c o m p o s e d e t r o i s 

a r t i c l e s , et p o r t e à s o n e x t r é m i t é t r o i s filets m u l t i -

a r t i c u l é s ( ? . ) . L e s antennes externes s o n t i n s é r é e s à 

q u e l q u e d i s t a n c e e u a r r i è r e r ies p r é c é d e n t e s e t s e d i 

r i g e n t e n d e h o r s ; l e u r p é d o n c u l e e s t g r o s e t formé 

d e d e u x a r t i c l e s . , d o n t l e p r e m i e r d o n n e n a i s s a n c e , p a r 

le b o r d a n t é r i e u r d e s o n e x t r é m i t é , à u n e t i g e g r ê l e et 

c o u r t e , c o m p o s é e d e d e u x a r t i c l e s p é d o n c u l a i r e s et 

d'un f i l e t m u l l i - a r t i c u l é , e t d o n t l e s e c o n d p o r t e à 

s o n e x t r é m i t é une g r a n d e l a m e o v a l a i r e à b o r d s c i 

l i é s (3). L'ëpistome n ' e s t p a s s a i l l a n t et r e n f l é c o m m e 

< i ) Pl. 27 , fis;. 1 , et Pl. 28 , iig. 10 et 1 1 . 

(2) Pl. 27 , h 5 . 2 d. 
(3) Pl. 27, iig 2 ; et Pl. 28, fig. n . 
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CES CRUSTACÉS. 4<P 

chez les Squ i l l e s , e t la bouche ressemble à u n tuber

cule pyri forme situé vers le milieu o u vers le tiers 

postérieur de la face inférieure de la carapace. L a 

lèvre supérieure a la forme d'un triangle dont la base 

serait arrondie et dirigée en arrière. Les mandibu

les ( i ) sont verticales, renllées à leur base , et armées 

de deux branches à bords dentelées, dont la supé

rieure s'élève dans l'intérieur du pharynx; leur tiL;e 

palpiforme est rudimenlaire ou nulle. La lèvre infé

rieure ( 2 ) est grosse et composée de deux lobes ren

flés. Les mâchoires (3) sont petites et conformées de 

la m ê m e manière que chez les Squil les , si ce n'est 

que celles de la seconde paire sont p lus étroiLes. Les 

membres qui représentent les pates-mâchoires anté

rieures , les pâtes ravisseuses, les trois paires de pâ

tes subehéliformes appliquées contre la bouche , et les 

trois paires de pâtes natatoires qui terminent la série 

des membres thoraciques , sont conformés et d i spo

sées de la même manière que chez les Squilles (4) , et 

ont déjà é t é suffisamment décrits dans les généralités 

sur cette famille ; il est seulement à noter que souvent 

les trois paires de pâtes subehéliformes sont moins 

rapprochées de la bouche que chez les Squi l les , et 

que celles des trois dernières paires sont quelquefois ru-

dimentaires. L a carapace (5) se prolonge plus ou moins 

loin au-dessus des derniers anneaux du thorax, ou 

même au-dessus des premiers segmens de l'abdomen , 

mais sans y adhérer. \J abdomen est alongé ; son der-

( 0 PI 27, fig- 3. 

M Pl. 27, fis- 4-
(3) Pl. 27, fig. 5 et 6. 

(4) F 1 - 2 " . % · 2 . 
(5) Pl. 27, fig. 1 et 2 ; Pl. 28, fig, 10 et u . 
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A Y A N T L A G R I L L E D E S P Â T E S R A V I S S E U S E S ^ 

C O U R B E E T A R M É E D E D E N T S S U R S O N ! ^ 

B O R D P R É H E N S I L E ; L E S B R A N C H I E S [ 

T R È S - D É V E L O P P É E S . 

Carapace recou
V R A N T L ' A N N E A U 

O P H T H A L M I Q U E et 

L A B A S E D E S Y E U X , 

. A Y A N T L A G R I F L E L E T S ' É T E N D A N T E N 

ERICTHIErïS { D E S P Â T E S R A V I S - L A R R I È R E P L U S O U 

S E U S E S D R O I T E E T 1 M O I N S L O I N A U 

S A N S D E N T S ; L E S I D E S S U S D E L ' A B D O 

B R A N C H I E S N U L L E S ^ M E N . 

O U R U D I M E N T A L 

Genres. 

UILIERICHTHE. 

EKÎCHTHE. 

Carapace ne re
couvrant pas l'an-
neau ophthalmi
que ni la base des } A L I M E . 
yeux et ne s'éten-
dant pas au-des
sus de l'abdomen. 

(1) Pl. a 7 > lig. 8. 

n i e r s e g m e n t e s t t r è s - g r a n d , e t r e c o u v r e e n e n l i e r l e s 

a p p e n d i c e s d e l ' a n n e a u p r é c é d e n t , q u i s o n t c o u r t s , 

m a i s c o n f o r m é s d e l a m ê m e m a n i è r e q u e c h e z l e s 

S q u i l l i e n s (1). E n f i n l e s f a u s s e s p â t e s s u s p e n d u e s a u x 

c i n q p r e m i e r s a n n e a u x d e l ' a b d o m e n s o n t p l u s g r ê l e s 

e t p l u s a l l o n g é e s q u e d a n s l ' a u t r e d i v i s i o n d e c e t t e 

f a m i l l e , e t , c o m m e n o u s l ' a v o n s d é j à d i t , n e p r é s e n t e n t 

e n g é n é r a l q u e d e s v e s t i g e s d e branchies. 

L e s E r i c b t b i e n s n e s e r e n c o n t r e n t g u è r e q u e d a n s l a 

h a u t e m e r , e t n ' o n t é t é t r o u v é s j u s q u ' i c i q u e d a n s 

l e s r é g i o n s t r o p i c a l e s » O n p e u t r e c o n n a î t r e a u x c a 

r a c t è r e s s u i v a n s l e s t r o i s g e n r e s d a n s l e s q u e l s n o u s l e s 

r é p a r t i s s o n s .· 
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GENRE S Q U I L L E R I G I I T I I E . — Squilhrichthus. 

IVous proposerons de désigner sous le nom générique de 

Squillerichthe certains Stomapodes qui établissent le passage 

entre les Squilles et les Ericlithes, et se lient d'une manière 

très-étroite à ces deux génies. 

De même que chez les Ericlithes, la carapace est armée 

deprolongemens spiniformeset recouvre la base des antennes 

internes, mais vu arrière, elle ne dépasse pas (les épines non 

comprises) le dernier anneau du thorax (Pl. 27, fig- 1). J-e 

rostre est stiliforme et très-long. Les yeux sont gros, pyri-

formes et articulés, à angle droit, sur un pédoncule cylindri

que très-grêle et assez long. L'anneau ophthalmique n'est pas 

distinct de l'anneau antennulaire comme chez les Squillicns, 

mais le mode d'insertion des antennes est le même que chez 

ces animaux et chez les Ericlithes (Pl. 27, fîg. 2 ) . Les an

tennes de la première paire sont dirigées en avant et ne 

présentent rien de remarquable. Les antennes externes sont 

dirigées en dehors, comme chez les Ericlithes, et présentent 

aussi un gros pédoncule portant à son extrémité une grande 

lame o\alaire, ciliée tout autour et donnant insertion, 

par son bord antérieur, à une tigelle très-courte , et coin-

posée de deux articles pédonculaires et d'un filet termi

nal. La douche est peu éloignée de la base des antennes, et 

située vers le milieu de la carapace. La levre supérieure est 

grande, demi-circulaire et saillante. Les mandibules sont 

dirigées en bas comme chez les Squilles ; on y remarque 

aussi une grosse dent denticulée, et un prolongement égale

ment dentelé sur le bord, qui remonte vers l'estomac (fig. 3j ; 

mais la tige palpiforme est nulle ou rudimentaire. En arrière 

des mandibules on trouve une grosse lèvre inférieure bilobée 

(fig. 4 ) ; puis deux paires de mâchoires, dont la forme est la 

même que chez lesSquilliens (fig. 5et(j) . Les appendices qui 

correspondent aux pales-mâchoires de la première paire ne 

présentent rien de remarquable, ils ont la forme d'une tige 
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longue et grêle, et, de même que les autres Crustacés de cette 

famille, ne pataissent pas faire partie de l'appareil buccal 

( iig. 2 ) . Les membres delà paire suivante sont très-grands, et 

constituent des pâtes ravisseuses exactement semblables à 

celles desSquilles ; leur pénultième article est élargi etépineux 

vers la base ; leur grille terminale est courte et armée de dents 

spiniformes sur le bord préhensile. Les pâtes des trois paires 

suivantes s'insèrent sur une ligne transversale courbe, im

médiatement en arrière des pâtes ravisseuses , et sont habi

tuellement appliquées contre lahouche, exactement comme 

chez les Squillicns (fig. 2 ) ; chacune d'elles porte à sa base 

une vésicule aplatie en forme de disque, et se termine par 

une main chélifère ovalaire. Les trois derniers anneaux 

thoraciques sont complets et libres au-dessous de la carapace, 

qui en recouvre les deux premiers. Les trois paires de pâtes 

Correspondantes sont de grandeur médiocre, et confor

mées comme chez les Squilliens, seulement leur dernier ar

ticle n'est pas sétifère. L'abdomen est grand , et ressemble 

beaucoup à celui des Squilles, si ce n'est que son dernier 

segment est beaucoup plus grand et recouvre habituelle

ment les membres du pénultième anneau (fig. 1 ) . Ces der

niers organes se composent, comme chez, les Squilles, d'un 

article pédonculaire qui se prolonge inférieurement en une 

grande lame , et porte deux appendices insérés sur ses bords 

près de sa base (Pl . 27, fig. 8) ; l'appendice interne consiste 

en une grande lame ciliée, l'externe se compose de deux 

articles , dont le dernier est ovalaire, et le pénultième armé 

d'épines sur le bord externe. Les fausses pat.es suspen

dues aux cinq premiers anneaux de l'abdomen, sont grandes 

et formées d'un article pédonculaire presque carré, et de 

deux grandes lames ovalaires , à bords ciliés ; la lame interne 

porte sur son bord interne un petit appendice rudimentaire, 

et l'externe donne insertion près de sa base à une grande 

branchie rameuse (fig. 7). 

Ces Crustacés sont de petite taille, et n'ont été encore 

t r o u v é s q u e dans les mers d'Asie, 
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1 . S O I ' I L L E F L L C H T H E T Y P E . S. tj~pus . 

( P l . i 7 , fig. i - 8 . ) 

Rostre dépassant le pédoncule des antennes internes ; une 

grande épine horizontale sur le milieu du bord postérieur de la 

carapace ; et de chaque côté u n autre prolongement spiniforme 

plus long , naissant de l'angle de la carapace ; eofiii mie pointe 

assez forte vers le milieu du bord latéral de la carapace, et un 

autre au-dessus de la base des antennes externes. Griffes des pâtes 

ravisseuses, armées de quatre dents (y compris la pointe termi

nale ) . Le dernier anneau thoracique n'est pas recouvert par la 

carapace, et l'abdomen est très-grand. Son dernier segment est 

beaucoup plus long que large , et armé de trois paires de dents 

marginales. Longueur, environ i 5 lignes. 

Trouvé dans les mers d'Asie. ( C . M.) 

2 . SQUILLERICHTHE ÉPINEUX. — S. spinosus. 

Carapace armée de longs prolongemcns spiniformes comme 

dans l'espèce précédente, et ayant à peu prés la même forme ; mais 

ayant en outre son bord latéral gt«rm en dessous d'une série d'é

pines assez fortes. Dernier anneau thoracique recouvert par la 

carapace. Griffes des pâtes ravisseuses armées de deux dents seu 

lement. Abdomen de longueur médiocre, et ayant son dernier 

segment presqu'aussi large que long. Longueur, 6 lignes. 

Trouvé par M. Dussumier dans le golfe du Bengale. (C. M.) 

G E I X R E E R I C H T H E . — Erichthus (1). 

Le genre Erie.thc de Latreillc se compose de quelques Crusta

cés de haute mer, qui ressemblent beaucoup par leur organisa-

(\)Squilla, Fabricius, Suppl. Ent. Syst .—Erichthus, Latreillc, Règ. 

anim. de Cuvier, i r e ëd i t . t. III. —. Smerdis, Leach, Voyage deTuc-

key, etc. — Erichthus , Lamarck , Anim. sans vert. t. V, p. ¡85, — 

Desmarest , Consid, sur les Crust, p. a5i Latreille, Encyc. t. X , 

p. 4 7 4, etc. 
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tinn aux Alimcs, mais qui n'ont pas le. corps alongécommeces 

derniers (Pi. 28, fïg 10). Leur carapace est très-grande, bom

bée et armée de prolongemens spiiiiform.es ; elle recouvre 

en entier la base des pédoncules oculaires, ainsi que des 

antennes, et s'étend en arrière plus ou moins loin au-dessus 

de l'abdomen , qui est court et gros. Les yeux sont gros , 

pyriibimes , et ne sont pas portés sur une tige grêle et alon-

gée, comme chez les Squillerichtbes et les Alimes. Les anten

nes ne présentent rien de remarquable, si ce n'est que la 

tigelle de celles de la seconde paire est souvent rudimentaire, 

et que celles de la première paire sont assez courtes. La bouche 

est conformée de la même manière que chez les Squillerichtbes, 

seulement les mâchoires externes sont extrêmement petites 

et plus étroites. Les pdtes-mâchoires de la première paire 

sont extrêmement grêles et de longueur médiocre ; elles ne 

s'élargissent qu'à peine vers l'extrémité, et portent au bout 

un ongle rudimentaire. Les pâles ravisseuses sont peu 

développées ; leur griffe est presque droite et sans dente'urcs, 

et le pénultième article est grêle, alongé, droit et dépourvu 

d'épines. Les pâtes des trois paires suivantes sont conformées 

de la même manière que chez les Squillcrichtlies, mais s'in

sèrent les unes à la suite des autres; la vésicule aplatie, fixée 

à la base de chacun de ces organes, ainsi que des membres 

des deux paires précédentes, est très-grande. Les pates tho-

raciques des trois dernières paires sont conformées de la 

même manière que chez les Squilles et les Squillerichtbes , 

mais sont peu développées, et manquent quelquefois de l'ap

pendice styliforme ; d'autres fois elles sont tout-à-fait rudi-

mentaircs, et ne se composent que d'un petit pédoncule, 

terminé par deux articles, à peu près comme les fausses pates 

abdominales, mais beaucoup plus petites. L'abdomen est 

large et court ; la nageoire caudale qui le termine est dispo

sée comme chez les Squillerichthcs, et les fausses pates des 

premières paires sont grosses et terminées par deux grandes 

lames ovalaires, sur l'une desquelles on trouve une branchie 

rudimentaire. 
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§ Espèces dont le rostre est très-long et dépasse sensiblement lex-

trérnitè des antennes internes. 

i . KRICHTHE VITRE. — E. vitreus ( 1 ) . 

Carapace courte , faiblement bombée , renfle'e latéralement en 

avant, et armée, i °. d'un rostre styliforme et droit qui n'a pas une 

fois et demie la longueur des antennes internes ; 2 ° . de deux poin

tes laléro-antérieures trùs-peiites ; 3°. d'une pointe médiane très-

courte, située près du bord postérieur; 4°. d'une petite dent très-

courte, située vers le milieu de chacun des bords latéraux', et 

dirigée en dedans ; 5°. d'un long stylet occupant chacun des angles 

laféro-postcrieurs , et se prolongeant jusqu'au niveau du dernier 

anneau abdominal ; G0, enfin d'une petite pointe située au-dessous 

de chacun de ces derniers stylets. Dernier segment de l'abdomen 

terminé par un bord épineux, et par deux cornes un peu inflé

chies en dedans ; deux dents marginales de chaque côté sur le 

bord latéral de cette lame caudale. Prolongement lamelleux de 

l'article basilaire des fausses pâtes du sixième anneau abdominal 

triangulaire, et armé d'une petite dent sur son bord externe; 

lame externe de ces appendices à peine épineuse sur le bord, 

l'oint d'épines sur le segment dorsal du sixième anneau abdomi

nal, branchies riidiiiieiitaires. Longueur, environ fi lignes. 

Trouvé en haute mer dans l'Océan atlantique austral. ( C . M. ) 

•?. ERICIITIIE HÉRISSE. — E. aculealus. 

[ P L 2 8 , fîg. 1 0 . ) 

Carapace courte, renflée postérieurement, ainsi que sur les 

côtés, et armée comme dans 1 espèce précédente , si ce n'est que 

(I) Squilla vitrea, Fahricius, Supplém, Entom. syst- p. 1 7 . — 

Erichlhas iàlrcus, Latrcille, Règne auini. de Cuvier, i r e . édit. t. I I I , 

p. /|3, et ae. cuit, t, I V , p. —Lamarck , llist. des anim. sans vert, 

t. V, p. i8(j-—Smcrdis vulgaris , Leach , Voy. du cap Tuckey, App. 

Pl. 1 8 , fi g. G. et Journal de physique, t. L X X X V I , p. 3 o j , hg. 6". 

•—Latreille, Encyclop. Méth- Pl. 3 5 4 , ng. 7 — E r i c h t k u s vitreus, 

Desmarest, Consid. sur les Crustacés, p. 2 5 2 , Pl. 44 · n g - a -
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le rostre est un peu plus long et relevé vers le bout, que l'épine 

médiane de son bord postérieur est très-grande, et constitue un 

gros stylet presque vertical, que les stylets latéro-postérieurs sont 

un peu plus courts, et que les dents situées vers le milieu du bord 

latéral prennent un très-grand développement, et constituent des 

stylets dirigés en bas et aussi longs que le rostre. Pâtes tlioraciqnes 

des trois dernières paires rudimentaires. Dernier segment de l'ab

domen arrondi au bout , et garni de trois paires de petites dents 

marginales à peu près égales. Branchies nulles. Longueur, envi

ron /, lignes. 

Trouvé en haute mer dans l'Océan atlantique austral, par 

M . Reynaud. ( C. M.) 

3 . l'.iucHTHE LONGICOKNE. — E. longicornis. 

Carapace alongée, renflée ni en dessus ni sur les côtés; rostre 

droit, et plus de deux fois aussi long que les antennes externes ; 

dents latéro-antérieures de la carapace assez grandes ; épine mé

diane du bord postérieur représentée seulement par un petit tu

bercule ; cornes latéro-postérieures médiocres , ne dépassant pas 

le quatrième anneau abdominal ; la dent située au-dessous de ces 

cornes médiocre , et celle placée vers le milieu du bord latéral mé

diocre et. séparée de la précédente par une série d'environ dix-huit 

petites pointes rudimentaires rangées sur une l igne droite. Pâtes 

tboraciques de6 trois dernières paires assez grandes. Abdomen 

grand; son dernier segment de m ê m e forme quechez l'Erichthe 

vitré; deux petites épines sur lebord postérieur de l'arceau dorsal 

d u sixième anneau abdominal ; lame externe des appendieesjde ce 

segment très-épineu6e sur le bord. Des branchies rudimentaires 

sur les fausses pâtes des cinq premiers anneaux de l 'abdomen. 

Longueur, i pouce. 

Trouvé dans le canal Mozambique par M . Dussumier. (C. M.) 

5. EmciiTiiE TRIANGULAIRE. — E, triangularis. 

Carapace grande, déprimée, très-élargic en arrière , et parais

sant triangulaire lorsqu'on la regarde en dessus. Rostre droit , lé-
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DES CRUSTACÉS. 5n3 

gèrement infléchi et de longueur médiocre. Front grand et trian

gulaire. Stylet médio-postérieur vertical et très-grand ; les deux 

stylets latéro-postérieurs également grands, et se continuant an

térieurement avec une crête horizontale et légèrement courbée , 

au-dessus de laquelle la carapace s'infléchit brusquement en des

sous; bord latéral de la carapace arrondi, et sans épine vers sa 

partie moyenne. Bord postérieur de la carapace droit et situé au-

dessus du quatiième anneau de l'abdomen ; les épines qui le ter

minent de chaque côté, situées assez loin de la base dos stylets 

laléro-postérieurs. Pédoncules oculaires gros et courts. Pales thora-

ciques des trois dernièraspaires biendéveloppées. Dentier segment 

de l'abdomen plus large que long , m a i 6 de même forme que chez 

PEriclithe vitré ; deux petites épines sur la face supérieure du pé

nultième anneau , dont les appendices dépassent la seconde paire 

d'épines du septième segment. Des branchies rameuses , rudiuien-

taires sur toutes les fausses pâtes. Longueur, 1 0 lignes. 

Habite la mer de l'Inde. (G. M . ) 

6. EHICIITHE COUVERTE. — E . icelus. 

Carapace à peu près de même forme que dans l'espèce précé

dente , mais plus grande, s'étendant jusque sur le cinquième an

neau de l'abdomen, et armée d'une épine stylil'orine assez forte sur 

lemilieu de son bord latéral, l'ates thoracique» des trois dernière* 

paires rudimentaires. Abdomen très-large ; appendices du sixième 

anneau très-courts. Point de branchies. 

Trouvée dans les mers de l'Inde, par MM. Ouoy et Gaimaid. 

( C . M.) 

y. ERJCHTUE PYRAMIDAL. — E . pyramidutus. 

Carapace petite , très-élargie en arrière , très-élevée , et ayant 

la forme d'une pyramide à trois pans, dont chaque angle serait 

armé d'une longue épine styliforme. F.pines latérales du front 

grandes et dirigées en dehors. Point d'épines vers le milieu du 

bord latéral de la carapace; bord postérieur éebancré. Pâtes ra

visseuses courtes et grosses. Abdomen à peu près de nïêuie*forme 
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que dans l'espèce précédente, l'oint de branchies. L o n g u e u r , 

/ t lignes. 

Trouvé près de l'île de Sainte - Hélène , par M. Dussumier. 

( C M . ) 

L'ÉRICHTHE NAR\ AL , figuré par M . Guérin dans la partie zoologi

que du Voyage de la Coquille (i), se fait remarquer par la largeur 

du rostre, qui est à peu près de même longueur que la carapace, 

mesurée sur la ligne médiane , et qui est un peu dentée en des

sous. La carapace est alongée , droite en dessus, sans dents mé-

dio-pontérieures et terminée de chaque coté par un prolongement 

styliforme qui s'étend jusqu'à Lavant-dernier segment abdominal. 

Les yeux sont médiocrement saillans. L'abdomen est entièrement 

à découvert ; son pénultième segment porte en dessus deux pe

tites épines, et le dernier segment est beaucoup plus long que 

large, et armé de quatre dents marginales, dont les doux pos

térieures très-grandes et divergentes ; enfin la branche externe 

des appendices du sixième anneau est dentelée sur le bord ex

terne. 

Le Crustacé , figuré par le m ê m e entomologiste sous le n o m 

d'fiRicHTHE de L a i r e i l l e ( 2 ) , a le rostre et le stylet postérieur de la 

carapace beaucoup plus courts; le pénultième anneau abdominal 

est également pourvu de deux petites dents ; mais ce qui paraît 

surtout la distinguer, c'est la forme du dernier segment de 1 abdo

men, qui est carré, et aussi large que long. 

§ B. Espèces dont le rostre est de longueur médiocre, et dépasse le 

pédoncule des antennes internes sans atteindre à l extrémité 

de ces appendices. 

8. E r i c h i u e arme. — E . armatus (3) . 

D'après la figure que Leach a donnée de cette espèce . on voit 

(i) Crustacés, PL 4 , fis- a _4-

( i ) Voyage de la Coquille, Crustacés , r i . 4, bg . 5 et G. 

(3) Smerdis armata, Leach, Voy. du cap. Tuckey, App. PL 18, 

lig. 7 ; Journal de physique, t. V I I I , p. 3 o 5 , fig. 6. — Erichthus ar~ 
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que l'e'pine médiane du bord postérieur de la carapace est extrê

mement grande et relevée en forme de corne ; de chaque côté du 

bord postérieur on remarque aussi deux prolongemcns denti

formes et il ne paraît pas y en avoir sur le bord latéral. Le dernier 

segment de l'abdomen est plus large que long , et l'anneau précé

dent porte en dessus deux petites épines. Longueur, environ 

5 lignes. 

Trouvé sur les cotes d'Afrique. 

§ C. Espèces ayant le rostre extrêmement court (ne dépassant pas 

le pédoncule des antennes internes ) . 

EKICHTHE DE DCVALCEL. ·—• E. Duvauccllii ( i ) . 

Carapace très-large, b o m b é e , et se prolongeant très-bas de 

chaque côté. Front avancé, recouvrant complètement les anneaux 

ophtalmique et antennulaire, triangulaire, et armé de chaque 

côté d'une épine très-forte ; un petit tubercule médian près du 

bord postérieur de la carapace ; cornes latéro-postérieures grosses, 

mais très-courtes, et ayant sous leur base une épine rudimentaire ; 

la portion du bord latéral située entre cette épine et celle du 

milieu de ce b o r d , courbe et presque verticale. Abdomen très-

large , et ayant ses deux premiers anneaux cachés sous la cara

pace ; son dernier segment au moins aussi large que long , et ar

rondi en arrière. Fausses pâtes grandes , et garnies de branchies 

assez développées. Longueur, environ i 5 lignes. 

Trouvé au golfe du Bengale , par M . Dussumier. (C. M.) 

GENRE A L I M E . — Alima (2). 

Les Alimes ressemblent extrêmement aux Ericlitlies, mais 

ont toujours le corps beaucoup plus alongé et les formes 

matus, Latreille, Eucyclop. Method. PL 35'[, fig. 6 .— Desmarest, 

Consid. sur les Crust, p. 2 0 2 , l'I. 44 , fiç. 3. 

( i )Guér in , Iconographie du Këgne auimal , Crust- PL 24, fig- 3. 

(?) Leach , append, au voyage du capitaine Tuckey et Journal de 

physique 1 8 1 8 . — Latreille , Encyclop. t. X , p. 4^5 , llègne anim. 

t. I V , etc.— Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 252. 
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sveltes. La carapace (Pl. 2 8 , fig. 12) est étroite, droite 

en dessus, si ce n'est tout-à-fait en arrière, où elle pré

sente souvent une élévation subite, et disposée en manière 

de toit ; le rostre est droit et stjliforme, et les angles anté

rieurs de la carapace constituent deux épines acérées, diri

gées en avant ; les angles postérieurs se prolongent aussi en 

forme de stylets dirigés en arrière de chaque côté de l'ab

domen. Enfin les bords latéraux de la carapace sont pres

que droits. Les anneaux ophtalmique et antennnlairc ne 

sont pas cachés sous la carapace comme chez, les Erichthes, 

mais se voient à découvert sous le rostre ; les ycujc sont 

portés sur des pédoncules cylindriques grêles , longs, et di

rigés en dehors. Les antennes ne présentent rien de par

ticulier. La bouche est située très - loin du front, vers 

le tiers postérieur de la face inférieure de la carapace ; la 

lèvre supérieure, les mandibules , la lèvre inférieure 
et les deux paires de mâchoires ont la même forme que 

chez les Erichthes et Squillerichthes. Les pâtes thoraciques 

sont également conformées do la même manière que chez 

les Erichthes, mais les trois paires de membres qui suivent les 

pâtes ravisseuses sont plus rapprochées de la bouche, à peu 

près comme chez les Squilles. Le bord postérieur de la ca

rapace est, ordinairement éehanerc, de manière à laisser à 

découvert les deux derniers anneaux thoraciques, et l'ab

domen est étroit et alongé. Les fausses pâtes sont grandes, 

mais sont en général complètement dépourvues de bran

chies : quelquefois on trouve des vestiges de ces organes sur 

les membres abdominaux de la première paire , et d'au

tres fois ils sont représentés par un petit tubercule pédicule 

fixé à la lame externe de ces appendices. Enfin la confor

mation de l'espèce de nageoire caudale formée par le der

nier segment abdominal, et les fausses pâtes du sixième 

anneau, est tout-à-fait la même epie chez les Erichthes. 

On no sait rien sur Jes mœurs de ces petits Crustacés. 
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§ Espèces dont la meiin des pâtes ravisseuses nest pas armée 

d'épines. 

ALIME HYALIN. — A. hyalina ( i ) . 

Rostre moins long que le pédoncule des antennes internes ; ca

rapace brusquement relevée au-dessus de la partie postérieure du 

thorax , et ayant ses angles latéraux médiocrement prolongés. 

Abdomen long et grêle ; son dernier article très-grand. Lon

gueur, 1 3 lignes. 

Trouvé près du cap Vert. 

Espèces ayant la main des pales ravisseuses armée de dents ou 

d'épines sur le bord préhensile. 

2 , ALIME LATICALDE. — A . lalicuuda. 

Rostre dépassant en général le pédoncule des antennes in

ternes. Carapace très-large , et présentant, prés de son bord su

périeur, un renflement médian très-élevé, surmonté d'une épine ; 

son bord postérieur presque droit , et recouvrant lavant-dernier 

anneau thoracique. Stylets postérieurs atteignant le niveau de 

l'antépénultième anneau abdominal. Une douzaine d'épines sur Je 

côté interne du bord latéral de la carapace. Main des pâtes ravis

seuses étroite, et année de deux épines sur la portion de son 

bord interne, situé entre le carpe et la pointe de la griffe quand 

celle-ci est reployée. Abdomen très-étroit, si ce n'est à son extré

mité , où il s'élargit tout à coup ; son dernier segment pres

que aussi large que long. Fausses pâtes des cinq premières paires 

grandes, et portant chacune une vésicule ovalaire à la place occu

pée d'ordinaire par une branehie. Appendice du sixième anneau, 

( 0 Leach, expédition du capitaine Turkey au Zaïre , Append. 

PL iS , fig 8 , et Journal de physique , 1 8 1 8 , p .3o5 , fig. 7. — Des-

marest, Consid. sur les Crust, p. - 2 ^ 3 , Pl. , fig. i , — Latreille, 

Encyclop. method, t. X , p. 4;5, Pl. 354, % - H -
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dépassant à peine la' première paire d'e'pines du bord latéral de 

l'anneau suivant. Longueur, environ 1 4 lignes. 

Trouvé près de la Nouvelle-Guinée, par MM. Quoy et Gaimard. 

(G. M.) 

3 . ALIME LCHAÎSCRK. — A . incisa. 

Carapace à peu près de m ê m e forme que dans l'espèce précé

dente , mais plus étroite et plus profondément échancrée en ar

rière , ne recouvrant pas le pénultième anneau thoracique , et 

armé en arrière de stylets médiocres qui ne dépassent pas le 

deuxième anneau abdominal ; sou bord inférieur armé en dedans 

de quinze à seize épines , dont la plupart sont très-petites. Main 

des pâtes ravisseuses élargie en dehors, et armée eu dedans de 

deux grosses épines vers sa base , et d'une série de petites épines 

tout le long de son bord préhensile. Abdomen s'élargissant gra

duellement vers le bout, et armé sur les côtés d'épines assez fortes 

formées par un prolongement de l'angle postérieur de chaque 

anneau. Dernier segment beaucoup plus long que large , et ayant 

les épines marginales de la troisième paire droites et assez écartées 

entre elles. Fausses pales de la dernière paire , grandes , et attei

gnant la seconde paire d'épines du bord latéral de l'anneau sui

vant. Des vestiges de branchies rameuses. Longueur, environ 

1 8 lignes. 

Des mers de la Nouvelle-Guinée. (C. M.) 

4. ALTME TENAILLE. — A . forceps. 

Carapace étroite , médiocrement renflée en arrière, et échan

crée de manière à laisser à découvert les trois derniers anneaux 

du thorax. Stylets postérieurs médiocres. Pales ravisseuses comme 

dans l'AHme laticaude. Abdomen long, grêle, et conformé comme 

l'Alime échancré, si ce n'est que le dernier segment est plus large, 

et que les appendices de Vanneau précédent sont trop petits pour 

atteindre la première paire de ses épines marginales ; les dents 

de son bord postérieur {celles de la troisième paire*) grandes, 
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(0 Voyage de la Coquille , Crust. Pl. 4, fig. 8 - l3 . 

{•>.) Iconogr. Crust. Pl. 5,4, fig. 4· 

très-rapprochées à leur base , et recourbées dedans comme des te

nailles. Longueur, environ 1 pouce. 

Des mers de l'Inde. (C. M . ) 

5 . ALIME CRÊLE. — A. gracilis. 

Carapace de m ê m e forme que chez les précédentes , mais ayant 

les stylets postérieurs plus courts, les épines du bord inférieur plus 

grosses, et n'atteignent pas en dessus l'antépénultième anneau 

thoracique. Pâtes ravisseuses , comme dans l'espèce précédente. 

Abdomen très-grêle. Son dernier segment plus de trois fois aussi 

long que large, et n'ayant que fies dents très-petites, disposées comme 

dans l'Alime échancrê. Appendice du sixième anneau n'atteignant 

pas à beaucoup près la première paire de ces dents. Des vestiges de 

branchies tuberculiformes. Longueur, sa lignes. 

Habite la mer des Indes, ( C . M.) 

L'espèce figurée par M. Guérin, sous le nom A'Alima iriacan-

thura ( 1 ) , appartient à cette division , et paraît se distinguer des 

espèces précédentes par la brièveté du rostre , le peu de longueur 

des lames latérales de la nageoire caudale, etc. 

L'Alima longirostris du m ê m e naturaliste, figuré dans l'Icono

graphie du régne animal , n'a pas encore été décrit, mais paraît 

être très-voisin de l'espèce précédente ( 2 ) . 

T R I B U D E S S Q U I L L I E N S . > v 

C e t t e d i v i s i o n c o r r e s p o n d a u g e n r e Squilla d e F a -

h r i c i u s e t d e l a p l u p a r t d e s a u t e u r s , e t c o m p r e n d l e s 

t r o i s g r o u p e s g é n é r i q u e s é t a b l i s p a r L a l r e i l l e s o u s 

l e s n o m s d e S q u i l l e s p r o p r e m e n t d i t e s , d e G o n o d a c -

t y l e s e t d e C o r o n i s . T o u s l e s C r u s t a c é s d o n t e l l e s e 

c o m p o s e o n t e n t r e e u x l a p l u s g r a n d e r e s s e m b l a n c e , 
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et les différences d'après lesquelles ces genres sont éta

blis n'ont peut-être pas autant d'importance qu'on l'a

vait d'abord pensé. 

Les Squilliens sont de tous les Crustacés P o d o p h -

tbalmes ceux dont les divers anneaux constituans du 

corps sont les plus également développés et les plus 

indépendans les uns des autres. A l 'exception de ceux 

qui entourent immédiatement la b o u c h e , tous ces an

neaux sont ydus ou moins mobiles les uns sur les au

tres, et la plupart son t complets. La carapace (i ) ne re

couvre ni les deux premiers anneaux de la tête ni les 

quatre derniers anneaux du thorax, et constitue un 

bouclier horizontal , à peu près quadrilatéral, qui est 

divisé longitudinalement en trois lobes plus ou moins 

distincts, par deux sillons longitudinaux. A u devant 

de ce bouclier se trouve une petite plaque triangulaire 

et mobile (a ) , qui paraît en être une dépendance, et 

qui recouvre l'anneau antennulaire ; sa forme var ie , 

eL comme on peut se servir des caracLères qu'elle four

nit pour la distinction des espèces, nous la désignerons 

sous le nom de plaque jlonlale, L'anneau qui porte 

les yeux est pet i t , à peu près quadrilatère, et mobile 

sur le segment suivant (3) ; les yeux sont gros , courts et 

renflés. L'anneau antennulaire (4) est aussi à peu près 

quadrilatère et mobi le , mais plus grand, et donne in

sertion aux antennes internes par son bord antérieur 

de chaque côté de l'anneau ophtalmique. Ces ap

pendices sont dirigés eu avant ; leur pédoncule est 

long , grêle, et composé de trois articles cyl indriques, 

Ci) Pl. i , fig. i ; Pl. a, tig. 3 ; PI. iG, fig. u , ; Pl. a 7 , fig. a. 
(a) Pl. i , fig. et Pl. a , tig. 3 , b. 

(3) Pl. a , fig. i. 
(4) Pl. a, fig. 3. 
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e n f i n i l s s e t e r m i n e n t p n r t r o i s filamens m u l t i - a r t i c u l é s , 

d e l o n g u e u r m é d i o c r e . L e s antennes de la seconde 

paire s ' i n s è r e n t s o u s l e b o r d a n t é r i e u r d e l a c a r a p a c e , 

d e c h a r r u e c ô t é d e l ' a n n e a u a n t e n n u l a i r e , e t s o n t c o n 

f o r m é e s à p e u p r è s d e m ê m e q u e c h e z l e s E r i c h t h i e n s ; 

l e p r e m i e r a r t i c l e d e l e u r p é d o n c u l e e s t g r o s e t c o u r t , 

e t s e c o n t i n u c a v e c u n art.ir.lfi é g a l e m e n t g r o s , q u i p o r t e 

à s o n e x t r é m i t é u n e g r a n d e l a m e o v a l a i r e , a n a l o g u e 

a u p a l p e o u b r a n c h e m o y e n n e d e s m e m b r e s t h o r a c i -

q u e s e t d e l ' é c a i l l é b a s i l a i r e d e l ' a n t e n r i e e x f e r n e d e s S a -

l i c o q u e s ( i ) ; l a b r a n c h i e i n t e r n e , q u i d ' o r d i n a i r e p r e n d 

u n g r a n d d é v e l o p p e m e n t , r e s t e i c i g r ê l e e t s i p e t i t e , 

q u ' e l l e n e s e m b l e ê t r e q u ' u n a p p e n d i c e d e l a b r a n c h e 

m o y e n n e ; e l l e n a î t d e l ' a n g l e a n t é r i e u r d e l ' a r t i c l e 

b a s i l a i r e c o m m u n , e t p r é s e n t e u n e p o r t i o n p é d o n c u - 1 

l a i r e , c o m p o s é e d e d e h x a r t i c l e s c j d i n d r i q u e s e t d ' u n 

filet t e r m i n a l m u l t i - a r t h u l é . L ' d p M f o m e e s f . t r è s - a l o n g é , 

e t e o n s t i t u e u n e g r a n d e m a s s e s a i l l a n t e a p e u p r è s t r i a n 

g u l a i r e , d o n t l a b a s e , d i r i g é e e n a r r i è r e , f o r m e l a l è v r e 

s u p é r i e u r e (2). L a bouche e s t s i t u é e v e r s l e t i e r s p o s t é 

r i e u r d e l a c a r a p a c e , e t p r é s e n t e d e c h a q u e c ô t é u n e 

mandibule g a r n i e d ' u n e p e t i t e t i g e p a l p i i o r m e , q u i 

s e d i r i g e e n a v a n t s u r les cê>tés d e l ' é p i s t o m e ; c e s 

m a n d i b u l e s s o n t v o û t é e s , e t s e t e r m i n e n t p a r d e u x 

b r a n c h e s d i v e r g e n t e s e t à b o r d s d e n t e l é s , d o n t l ' u n e 

r e m o n t e v e r t i c a l e m e n t d a n s l ' i n t é r i e u r d e l ' œ s o 

p h a g e (3). U n e l è v r e i n f é r i e u r e , p r o f o n d é m e n t b i l o -

h é e , c l o t la b o u c h e e n a r r i è r e e t s ' a p p l i q u e c o n t r e l e s 

m a n d i b u l e s . L e s mâc/toires de la première paire s o n t 

(1) Pl. 1, fig. 1, u ; Pl. 27, fig. g, etc. 

(2) Pl. 27, fig. 10. 

(3) Pl. 26', lîg. 1 3 , et Pl. 27, fig. u , 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 

http://art.ir.lfi


5 l 2 H I S T O I R E N A T U R E L L E 

p e t i t e s , e t g a r n i e s e n d e d a n s d ' u n e l a m e d e n t i c u l é e s u r 

l e L o r d , e t d ' u n l o b e c o n i q u e r e c o u r b é s u r l u i - m ê m e 

e t t e r m i n é p a r d e s é p i n e s ; e n d e h o r s , c e s o r g a n e s 

p o r t e n t a u s s i u n p e t i t a p p e n d i c e r u d i m e n t a i r e ( i ) . L e s 

mâchoires de la seconde paire s o n t p l u s d é v e l o p p é e s , 

e t r e c o u v r e n t t o u t l e r e s t e d e l ' a p p a r e i l b u c c a l ; e l l e s 

s o n t l a m e l l e u s e s , à p e u p r è s t r i a n g u l a i r e s , e t c o m p o 

s é e s d e p l u s i e u r s a r t i c l e s p l a c é s b o u t à b o u t ( 2 ) . L e s 

m e m b r e s , q u i d ' o r d i n a i r e c o n s t i t u e n t l e s m â c h o i r e s d e 

l a s e c o n d e p a i r e , f o r m e n t , c o m m e d a n s l a t r i b u p r é 

c é d e n t e , d e u x l o n g u e s p â t e s , g r ê l e s e t c y l i n d r i q u e s , 

q u i s ' a v a n c e n t d e c h a q u e c ô t é d e l a t è t e , e t r e s s e m 

b l e n t a s s e z a u x p a t e s - m à c h o i r e s e x t e r n e s d e c e r t a i n s 

D é c a p o d e s M a c r o u r e s ( 3 ) ; l a l a m e v é s i c u l a i r e f i x é e à l a 

b a s e d e c e s o r g a n e s e s t a s s e z g r a n d e . L e s m e m b r e s d e 

l a p a i r e s u i v a n t e , q u i c h e z l e s D é c a p o d e s c o n s t i t u e n t 

l e s p a t e s - m â c b o i r e s a n t é r i e u r e s , a c q u i è r e n t i c i u n 

g r a n d d é v e l o p p e m e n t , e t p r e n n e n t , c o m m e n o u s l ' a 

v o n s d é j à d i t , l a f o r m e d e j ' a t e s r a v i s s e u s e s ; i l s s o n t 

e n g é n é r a l r e p l o y é s t r o i s f o i s s u r e u x - m ê m e s , e t r a p 

p e l l e n t p a r l e u r f o r m e l e s p â t e s a n t é r i e u r e s d e s I n 

s e c t e s d u g e n r e M a n t e ; q u a n t à l a c o n f o r m a t i o n d e 

l e u r g r i f f e , e l l e v a r i e u n p e u , e t f o u r n i t a i n s i d e s c a - , 

r a c t è r e s p o u r l a d i s t i n c t i o n d e s S q u i l l e s p r o p r e m e n t 

d i t e s , e t d e s G o n o d a c t y l e s (4)- L e s m e m b r e s t h o r a c i -

q u e s d e s t r o i s p a i r e s s u i v a n t e s , a u l i e u d ' ê t r e d i r i g é s 

e n d e h o r s c o m m e l e s p â t e s r a v i s s e u s e s , s o n t d i r i g é s en 

a v a n t , e t a p p l i q u é s c o n t r e l ' a p p a r e i l b u c c a l ; i l s s ' i n -

1 ( 0 Pl . 5B, iig-. i 3 . 
(a) Pl . 26, firj. 14, et Pl. 27, fig. 12. 

(3) Pi. 20 , fi g-. i 5 , Pl. 2 7 , fig. 1 0 / . et fig. l 3 . 

(4) Pl. 2 6 , fig. 11 , et Pl. 27 iig. y. . , 
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(1) Pl. 2 6 , f i S . 1 1 , et Pl. 25 , fïg. 14. 
(2) Pl. 2 6 , fig. 1 1 m. 

(3) Pl. 2 7 , % . g, g-, h. 

CRUSTACÉS, TOME II. 3 3 

s u r e n t s u r u n e l i g n e d e m i - c i r c u l a i r e , e t l e s d e r n i e r s s e 

t o u c h e n t p a r l e u r h a s e , e t s o n t p o u r a i n s i d i r e r e f o u 

l é s e n t r e l e s p r é c é d e n t s , d e f a ç o n c r u e l ' a n n e a u t h o -

r a c i q u e a u q u e l i l s a p p a r t i e n n e n t p a r a î t a u p r e m i e r 

a b o r d a p o d e ; l e u r c o n f o r m a t i o n e s t e s s e n t i e l l e m e n t l a 

m ê m e q u e d a n s l a t r i b u p r é c é d e n t e ( i ) . I l e n e s t d e m ê m e 

d e s p â t e s t h o r a c i q u e s d e s t r o i s d e r n i è r e s p a i r e s ( a ) , s e u 

l e m e n t e l l e s s o n t p l u s d é v e l o p p é e s q u e c h e z l e s E r i c h -

t h i e n s ; l e u r a p p e n d i c e e s t t a n t ô t s t y l i f o r m o , t a n t ô t 

é l a r g i , e t l ' a r t i c l e q u i l e s t e r m i n e e s t e n g é n é r a l l a m e l -

l e u x , o v a l a i r e e t c i l i é s u r l e b o r d . L e s a n n e a u x q u i p o r 

t e n t c e s t r o i s d e r n i è r e s p a i r e s d e p â t e s , e t m ê m e c e l u i 

q u i l e s p r é c è d e , s o n t p r e s q u e e n t i è r e m e n t s e m b l a b l e s à 

c e u x d e l ' a b d o m e n ^ s e u l e m e n t i l s n e d e s c e n d e n t q u e 

p e u o u p o i n t l a t é r a l e m e n t e n d e h o r s d e l ' i n s e r t i o n d e s 

m e m b r e s . 11 abdomen e s t t r è s - g r a n d e t c o n s t i t u e u n 

o r g a n e p u i s s a n t d e n a t a t i o n ; l a n a g e o i r e c a u d a l e q u i 

l e t e r m i n e e s t t r è s - g r a n d e ; l ' a r t i c l e b a s i l a i r e d e s m e m 

b r e s d u p é n u l t i è m e s e g m e n t e s t t r è s - l o n g , t r è s - g r o s , 

e t s e p r o l o n g e p o s t é r i e u r e m e n t e n u n e g r a n d e l a m e 

p o i n t u e , q u i s ' a v a n c e e n t r e l e s d e u x b r a n c h e s t e r m i 

n a l e s d e c e s o r g a n e s ; l a b r a n c h e i n t e r n e c o n s i s t e , 

c o m m e d ' o r d i n a i r e , e n u n e l a m e o v a l a i r e a b o r d s c i l i é s , 

m a i s , d e m ê m e q u e d a n s l e s t r i b u s p r é c é d e n t e s , 

l a b r a n c h e e x t e r n e s e c o m p o s e d e d e u x a r t i c l e s p l a c é s 

b o u t à b o u t , d o n t l e p r e m i e r e s t a s s e z g r o s e t l e s e c o n d 

l a m e l l e u x ( 3 ) . L e s f a u s s e s p a l e s d e s c i n q p r e m i e r s 

a n n e a u x a b d o m i n a u x s o n t t r è s - g r a n d e s ; l e u r a r t i c l e 

b a s i l a i r e e s t q u a d r i l a t è r e , e t p o r t e d e u x b r a n c h e s l a -
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( 0 Pl. 10, fig-, 4. 
W PL 0, «g. a. 

m e l l e u s e s , d o n t l ' e x t e r n e d o n n e a t t a c h e p a r s a f a c e 

p o s t é r i e u r e , t o u t p r è s d e s o n p é d o n c u l e , à u n e g r a n d e 

b r a n c h i e r a m e u s e d i s p o s é e e n f o r m e d e p a n a c h e ( i ) . 

L a s t r u c t u r e i n t é r i e u r e d e s S q u i l l i e n s d i f f è r e c o n s i 

d é r a b l e m e n t d e c e l l e d e s D é c a p o d e s . L e cœur ( 2 ) , a u 

l i e u d ' ê t r e q u a d r i l a t è r e cl d ' ê t r e r e n f e r m é d a n s l a p a r 

t i e m o y e n n e d u t h o r a x , a l a f o r m e d ' u n l o n g v a i s 

s e a u , u n p e u r e n f l é a n t é r i e u r e m e n t , q u i s ' é t e n d d a n s 

p r e s q u e t o u t e l a l o n g u e u r rie l ' a b d o m e n a u s s i b i e n 

q u e d u t h o r a x , e t q u i f o u r n i t l a t é r a l e m e n t d a n s c h a 

c u n d e s a n n e a u x q u ' i l t r a v e r s e u n e p a i r e d e b r a n c h e s 

a r t é r i e l l e s ; p a r s o n e x t r é m i t é a n t é r i e u r e , c e v a i s s e a u 

d o r s a l d o n n e n a i s s a n c e à t r o i s b r a n c h e s , q u i p a r a i s 

s e n t ê t r e l e s a n a l o g u e s d e s a r t è r e s o p h t h a l m i q u e e t 

a n t e n n a i r e s d e s D é c a p o d e s ; e t p o s t é r i e u r e m e n t i l s e 

t e r m i n e p a r u n e p e t i t e a r t è r e q u i p é n è t r e d a n s l e d e r 

n i e r s e g m e n t a b d o m i n a l . L e s s i n u s v e i n e u x , d a n s l e s 

q u e l s l e * a n g s e r a s s e m b l e a v a n t q u e d ' a l l e r a u x b r a n 

c h i e s , s o n t e x t r ê m e m e n t v a s t e s ; l a c a v i t é p r i n c i p a l e 

a p p a r t e n a n t à c e s y s t è m e o c c u p e l a l i g n e m é d i a n e d u 

c o r p s , e t s e t r o u v e a u - d e s s o u s d e l ' i n t e s t i n e t e n t r e l e s 

m a s s e s m u s c u l a i r e s l a t é r a l e s d e l ' a b d o m e n ; s a p a r o i 

i n f é r i e u r e e s t f o r m é e p a r u n e l a m e d e t i s s u c e l l u l a i r e , 

q u i r e n f e r m e d a n s s o n é p a i s s e u r l e c o r d o n n e r v e u x 

g a n g l i o n n a i r e , e t q u i £ s t a c c o l é e a u x t é g u m e n s d e l a 

f a c e i n f é r i e u r e d e l ' a b d o m e n ; d e c h a q u e c ô t é i l c o m 

m u n i q u e a v e c d e s l a c u n e s i n t e r m u s c u l a i r e s , q u i c o n 

t o u r n e n t l a b a s e d e s f a u s s e s p â t e s , e t c o n d u i s e n t a u x 

b r a n c h i e s . L e p é d o n c u l e d e c h a c u n d e c e s d e r n i e r s o r 

g a n e s r e n f e r m e d e u x v a i s s e a u x l o n g i t u d i n a u x , d o n t 
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( 0 Suivant M . Duvernoy , cet organe serait un sinus veineux , 

mais j e crois que l'apparence qui a fait naître cette opinion est dé

pendante des altérations subies par les Squillcs après la mort, car 

les résultats de la dissection de quelques individus frais me pa

raissent incompatibles avec cette nouvelle détermination proposée 

par le savant professeur de Strasbourg. {Voyez le compte rendu à 

l'Académie des sciences , du 8 mai i83^.) 

l ' e x t e r n e p a r a î t ê t r e l e c a n a l a f i è r e n t , e t l ' i n t e r n e l e 

c a n a l e f l é r e n t ; c e d e r n i e r c o n d u i t s e c o n t i n u e s u p é 

r i e u r e m e n t a v e c u n c a n a l i r r é g u l i e r , à p a r o i s f o r m é e s 

s e u l e m e n t d e t i s s u c e l l u l a i r e t r è s - f i n , e t q u i r e m o n t e 

s u r l e s p a r t i e s l a t é r a l e s d e l ' a b d o m e n , s ' e n f o n c e e n t r e 

l e s m u s c l e s l o n g i t u d i n a u x s u p é r i e u r s e t l e s v i s c è r e s , 

p o u r g a g n e r l a f a c e s u p é r i e u r e d u c œ u r , o ù l ' o n v o i t 

u n e d o u b l e s é r i e d e p e t i t e s o u v e r t u r e s b r a n c h i o c a r -

d i a q u e s . 

L ' e s t o m a c e s t t r è s - g r a n d e t s ' a v a n c e d a n s l a t ê t e t r è s -

l o i n a u d e v a n t d e l ' œ s o p h a g e , q u i e s t v e r t i c a l e t e x 

t r ê m e m e n t c o u r t . L a c h a r p e n t e s o l i d e d e c e t o r g a n e 

e s t b i e n m o i n s c o m p l i q u é e q u e c h e z l e s D é c a p o d e s , e t 

s e t r o u v e r é d u i t e p r e s q u e e x c l u s i v e m e n t à l a p o r t i o n 

s o u s - p y l o r i q u e , q u i f o r m e u n e e s p è c e d e v a l v u l e a u 

d e v a n t d e l ' e n t r é e d e l ' i n t e s t i n . C e d e r n i e r t u b e e s t 

d r o i t , e t e s t e n t o u r é d ' u n e m a s s e c e l l u l a i r e e t g r a n u 

l a i r e q u i p a r a î t ê t r e l e f o i e , e t q u i d o n n e n a i s s a n c e l a 

t é r a l e m e n t à d e p e t i t s p r o l o n g e m e n s , l e s q u e l s s ' i n s i 

n u e n t e n t r e l e s m u s c l e s d e l a b a s e d e s p â t e s ( i ) . 

L e s o r g a n e s d e l a g é n é r a t i o n s e t r o u v e n t a u - d e s s u s 

d e l ' a p p a r e i l d i g e s t i f . D a n s l e m â l e , i l p a r t d e l a b a s e 

d e c h a c u n e d e s p â t e s p o s t é r i e u r e s u n l o n g t u b e g r ê l e , 

c y l i n d r i q u e e t b l a n c , q u i , e n f a i s a n t u n g r a n d n o m b r e 

d e c i r c o n v o l u t i o n s , s e d i r i g e e n a r r i è r e s u r l e s c ô t é s 

d e l ' i n t e s t i n , e t s e t e r m i n e v e r s l e t i e r s a n t é r i e u r d e 
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I I La griffe des patesN 
I ravisseuses larael- J 
l ieuse et fortement \SQUILI.KS 

ayant l'appen-1 dentée sur le bord \proprement 
dice latéral des ] interne. J dites, 
pâtes thoraci-/ 
ques des trois\ La griffe des pâtes \ 
dernières pai- | ravisseuses ren-
res long, grêle J fiée , et peu ou l GONODACTYLES. 

SQUILLIENS \ et styîiforme-1 point dentelée sur j 
I le bord préhen-
! site. 

ayant l'appendice latéral des six j 
dernières pâtes thoraciques en V C O R O M S . 

forme de lame membraneuse près- ' 
\ que orbiculaire. 

( j ) Voyez k ce sujet les observations de M . Duyernoy, Anu. des 
se. nat. 5 = . série , t. V U , p. 248. 

l ' a b d o m e n d a n s u n e m a s s e b l a n c h â t r e e t l o b u l é e , q u i 

e s t l ' a n a l o g u e d u t e s t i c u l e , e t q u i s ' é t e n d j u s q u ' à l ' a 

n u s . L e s v e r g e s o n t l a f o r m e d e d e u x t u b e s c o r n é s , 

d o n t l a l o n g u e u r e s t s o u v e n t t r è s - c o n s i d é r a b l e . L ' o 

v a i r e o c c u p e l a m ê m e p l a c e q u e l e t e s t i c u l e , m a i s 

e s t p l u s g r a n d ( i ) . 

E n f i n l e s y s t è m e n e r v e u x p r é s e n t e à p e u p r è s l a 

m ê m e d i s p o s i t i o n q u e c h e z l a p l u p a r t d e s D é c a p o d e s 

M a c r o u r e s ; d a n s l ' a b d o m e n , l e s g a n g l i o n s s o n t b i e n 

d é v e l o p p é s , e t l e s c o r d o n s d o u b l e s -x i l e n e s t d e m ê m e 

p o u r l e s g a n g l i o n s t h o r a c i q u e s d e s t r o i s d e r n i è r e s 

p a i r e s , m a i s f o u s c e u x d e l a p o r t i o n a n t é r i e u r e d u 

t h o r a x s o n t r é u n i s e n u n e s e u l e m a s s e o v a l a i r e . 

L a t r i b u d e s S q u i l l i e n s a é t é d i v i s é e , c o m m e n o u s 

l ' a v o n s d é j à d i t , e n t r o i s g e n r e s , d o n t l e s p r i n c i p a u x 

c a r a c t è r e s s e v o i e n t d a n s l e t a b l e a u s u i v a n t · 
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DES Ç 11 US T A C E S , 5 . 7 

GENRE S Q U I L L E . — Squilla (1). 

Les Squilles proprement dites sont probablement plus 

carnassières que les autres Crustacés de celte tribu , car elles 

sont pourvues d'armes offensives bien plus puissantes. La 

griffe qui termine leurs pâtes ravisseuses a la forme d'une 

lame de faux, dont le bord tranchant serait garni de lon

gues dents pointues , et serait reçu dans une rainure du bord 

correspondant de la main (Pl. 26 , fig. 11, h. ) ; celle-ci est 

également comprimée et en général armée d'épines sur sou 

bord préhensile. Les pâtes thoraeiques des trois dernières 

paires portent un appendice grêle, cylindrique et alongé, 

qui représente le palpe (fig. 11, n. ). Enfin le corps est en 

général plus svelte et plus rétréci derrière la carapace que 

chez les autres Squillieus. 

On connaît un nombre assez considérable de Squilles. Ces 

Crustacés se montrent jusque dans la Blanche, mais ne sont 

abondans que dans les mers des réglons chaudes ; ils se tien

nent en général éloignés des cotes , et à des profondeurs as

sez considérables. Leurs fausses pâtes abdominales sont con

tinuellement en mouvement, et ils nagent avec une grande 

vitesse en frappant l'eau de leur puissante queue. 

Les principales diftérences qui se remarquent chez ces ani

maux conduisent à les diviser en deux groupes ; mais ne 

nous paraissent pas assez importans pour servir de base à des 

divisions génériques ; nous nous bornerons par conséquent 

à les distribuer en deux sous-genres qu'on peut distinguer a 

l'aide des caractères suivans : 

( 0 Squilla , Rondelet. — Aldrovande, Rumph , Seba. — Cancer, 

Lirm. Ilerhst. — S q u i l l a , L'abricius , Latreille , Rose, Lamarck, 

Leach , Desmarest, Roux , etc. 
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S Q l l L L E S 

.ayant le corps svelte , et ré-
/ tréci au milieu , et la cara-1 

pace courte, élargie en ar
rière, et laissant à découvert | 
les trois ou quatre derniers 
anneaux tlioraciques. 

ayant le corps trapu et sans ^ 
rétrécissement notable vers! 
le miiieu, et la carapace, peu \ 
ou point élargie en arrière, 
et se prolongeant au-dessus! 
de l'antépénultième anneau ] 
thoracique. 

S Q U I L L E S I 1 H E S - T A I L L F . 5 . 

SOUILLES TRAPUES. 

SOUS-GEMKE DES SQUILI.ES FINES-TAILLES. 

Les espèces qlie nous réunissons dans cette division sont 

remarquables p a r l e rétrécissement de la port ion postérieure 

de leur thorax et l'élargissement graduel de l 'abdomen. La 

carapace, élargie en arrière, atteint à peine le b o r d antérieur 

de l'anneau thorac ique (1) qui précède les trois derniers 

segmens p o u r v u s de pâtes. La p laque rostrale ne recouvre 

presque jamais l'anneau o p h t h a l m i q u e . Enf in le dernier seg

m e n t de l 'abdomen n'est jamais garni d'épines marginales 

mobi les . 

§ Espèces dont Vabdomen ne presente en dessus ni des crêtes ni de 

gros tubercules, et a son dernier segment une fois et demie aussi 

large que long, arrondi et à peine dentelé. 

i. SOUILLE MACULÉE. — S. maculata (2 ) . 

( Pl. 26 , fig. 1 1 . ) 

Carapace ovalaire , très-large, un peu plus étroite en avant 

qu'en arrière , et sans crêtes longitudinales. Lame rostrale cordi

ci) j , fig 1 1 , PI 26. 

(?0 Squilla arenaria , Iìumpb, tab- f\. fig. E , — Cancer {mantis ) , 

arcuarius, Ilerlist, t. I l , p. 96 , Pl. 33 , lig. 2. — Latreille, Encycl. 

t. X , p. 4 ; ° 'PI 3-3 Squilla macúlalas , LaiTjarck, Jïist des ailim. 
sans vert. t. V , p. 188. —-Dcsmareat , Consid. sur les Crust. p. 200. 
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(1) Latreille, Collect, du Museum. 

( 2 ) Lamarck , Hist, des anim. sans vertebres , t. V , p. 188. — 

Latreille , Encyclop. t- X , p. TI-JO. 

(3) Tamaru guacu , Marcgrave. — Galera, Parra, Descript. etc. 

PL 54, fig. 3. — Squilta scabrirauda , Latreille, Encyclop. t. X , 

p. I\ni , PI. 3a5 , fig. 1 . — Lamarck, Hist, des anim. 6aus Vert, 

t. V , p. 1 1 8 . — Consid. sut les Crust, p. a 5 i , Pi- 42-

forme et très-pointue. Antennes internes très-courtes, leur second 

article dépassant à peine les yeux, et le troisième guères plus long 

que le second. Pâtes ravisseuses très-grandes ; leur pénultième ar

ticle ayant son bord interne très-finement denticulé , et armé à sa 

base de quatre épines mobiles ; la griffe armée de neuf ou de dix 

dents. Les premiers anneaux qui suivent la carapace très-étroits , 

les autres s'élargissant graduellement jusque vers l'antépénultième 

anneau de l'abdomen. Septième segment arrondi , et armé sur le 

bord postérieur, de trois petites dentelures obtuses de chaque 

côté d'une petite échancrure médiane. Lame interne des appen

dices latéraux de la nageoire caudale ovalaire , plus grande que 

la lame externe, et dépassant la grande épine de l'article basi

laire. Longueur, 10 ou 12 pouces. Couleur jaunâtre, avec trois 

bandes bleuâtres sur la carapace et une bande transversale sem

blable sur l'articulation des anneaux de l'abdomen. 

Habite les mers d'Asie. (C. M.) 

2. SOUILLE ULBANNEE. — S. VITLAIA (1). 

Espèce extrêmement voisine de la S. maculée , mais qui s'en 

distingue p;cr le nombre des dents des griffes , qui est de cinq ou 

de six seulement. Les bandes bleues sont plus larges et indistinc

tement divisées en trois portions , une médiane et deux latérales. 

La SOUILLE OLARBIUSCLLE deLamarck (?) me paraît être la m ê m e 

que la précédente. 

3. SOUILLE A OUEUE RLDE. — c*. scabrtcauda (3) . 

Espèce très-voisine de la S . maculée, mais dont les deux der

niers anneaux de l'abdomen sont finement granulés ; une rangée 
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(i) Ciada, Relon, de aquatilibus , chap. 3 , p. 353. — Squilla 

mantis, Rondelet, Poissons, t. I I , p. 3 9 7 . — Aldrovande, de Crus-

taceis, p. r58. —Gcsner, de aquatilibus, p. 9 0 8 — Degeer, Mem. 

pour servira l'hist. des Insectes, t. VII , p. 533 , PL 3 4 , fig. 1 - 1 0 . 

— Cancer (mantis) digitalis, Herbst, t. I I , P . 9 2 , Pl. 3 3 , fig. I . 

— Latreille, Hist, des Crust, t. V I , p . 2 5 8 , Pl. 5 5 , fig. 3. — Encyc. 

t . X , p - 4 7 1 , PL 2 9 5 , fig. 1 et 7, Pl. 3 2 4 . — Règne anim. t. I V , 

p. 1 0 8 , etc. Lamarck, Hist, des anim, sans vert. t. V, p. 1 1 8 (en ex

cluant la variété B ). — Desmarest, Consid. sur les Crust, p. 2 5 o , 

Pl. 4 ' . fig. 2 . —Risso, Hist. nat. de l'Eur. mérid. t. V, p. 85. 

Linné confond cette espèce avec la S. maculée, etc. 

de petites épines sur le bord postérieur de l'antépénultième an

neau , et une rangée de pointes encore plus petites sur le bord 

postérieur de l'anneau suivant. Septième segment garni en dessus 

d'une espèce d'écusson alongé , et armé sur le fond postérieur, de 

trois dents grosses et obtuses. Longueur, environ 8 pouces. 

Habite les mers des Antilles. 

§ Espèces dont l'abdomen présente en dessus plusieurs crêtes longi

tudinales, ou de gros tubercules alongês , et a son dernier seg

ment en général à peu près aussi long que large. 

^< Plaque rostrale ne recouvrant pas l'anneau opluhahnique. 

4 - SOLILLE MAINTE. — TV. manlis ( i ) . 

Carapace très-élargie, et alongée postérieurement; ses angles 

antérieurs spiniformes , mais peu saillans , et n'atteignant pas le 

niveau du bord qui sépare la carapace de la plaque frontale, Sur 

la face supérieure de ce bouclier une crête médiane qui se bifur

que on avant, et se termine en arriére par un petit tubercule qui 

ne dépasse pas le bord postérieur. Sillons qui séparent la portion 

médiane de la carapace des régions latérales très-profonds ; ces 

dernières régions, garnies chacune de deux lignes longitudinales 

saillantes, dont l'intérieure est. interrompue par un espacelisse vers 

son tiers postérieur. Point d'echancrures vers l'angle postérieur de 

la carapace ; portion médiane de son Lord postérieur droit, Plaque 

frontale ohtuse. Griffes armées de six dents, y compris la pointe 

terminale; bord préhensile de la main finement denticulé , et 
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garni vers sa base de trois grandes épines mobiles. Abdomen s'c-

largissant vers le bout , et présentant en dessus huit rangées longi

tudinales de petites crêtes saillantes (y compris celles formées par 

les bords latéraux de 1 arceau dorsal) , dont les deux supérieures 

sont très-près de la ligne médiane; vers la partie postérieure 

de l'abdomen chacune de ces petites crêtes se termine par une 

épine dirigée en arrière. Dernier segment abdominal plus long 

que large , garni en dessus d'une crête médiane qui se termine 

postérieurement par une petite pointe, et entouré d'une sorte de 

bordure tuberculeuse formée par la basercnflée d'un grand nombre 

de dents marginales , dont trois paires sont très-grandes et aiguës ; 

trois paires de denticules entre I'écbancrure marginale médiane 

et la paire postérieure de ces grandes dents ; neuf ou dix denti

cules arrondies entre chacune de celles-ci et la grande dentlatéro-

postérieure ; une petite denticule entre la base de cette dernière 

et la grande dent suivante ; enfin une grande dent obtuse entre 

cette dernière et l'angle latéro antérieur. Un grand nombre, de 

petites dépressions rangées par lignes courbes qui se dirigent de 

la crête médiane vers la bordure sur la face supérieure de ce seg

ment. Enfin le prolongement Iamelleux de l'article basilaire des 

appendices latéraux de la nageoire caudale dépasse la lame ovalaire 

interne, et se termine par deux cornes pointues. Le premier article 

de la branche externe de ces appendices est grand , et armé 

sur le bord externe d'environ neuf épines , dont les dernières 

grandes et mobiles ; et le dernier article de cette branche est â 

peu près de même longueur que l'article précédent. Couleur, gris 

jaunâtre très-pâle. Longueur, environ 6 ou 7 pouces. 

Habite la Méditerranée. (C. M.) 

5 . SOUILLE ARMÉE. — S. armata. 

Cette espèce est extrêmement voisine de la S . mante, dont elle 

se distingue par l'absence de crêtes sur la carapace, et par l'exi

stence de deux dents spiniformes sur la face supérieure de 

l'anneau ophthalmique. Les griffes ont sept dents. Longueur, 

3 pouces et demi. 

Habite les côtes du Chili. (C. M . ) 
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523 U I S T O I R E N A T U R E L L E 

G. S O C I L I . E N E P E . — S. ncpa ( i ) , 

Espèce extrêmement voisine de la Simule mante. Plaque ros

trale semi - ovalaire ; carapace très-retirée en avant, élargie et 

arrondie en arrière, et garnie en dessus de cinq crêtes longitu

dinales (une médiane, et de chaque côté deux branchiales); ses 

angles latéro-antérieurs spiniformes et très-avancés, dépassant 

la portion médiane du bord frontal. Son bord postérieur, garni 

d'une dent médiane dirigée en arriére et de forme triangulaire. 

Abdomen et pates chéliformes comme dans la Squille mante , si 

ce n'est que la griffe est plus courte, un peu coudée et armée de 

six dents. Longueur 3 pouces. 

Habite les côtes de l'inde et du Chili. (C. M.) 

Cette espèce, très-voisine de la précédente, s'en distingue par 

la disposition de l'abdomen ; les deux crêtes dorsales sont à peine 

marquées ; le pénultième anneau est garni en dessus de six éini-

nences arrondies, qui ressemblent à de gros tubercules alongés 

plutôt qu'à des crêtes. La crête médiane du dernier segment est 

très-grosse et obtuse ; les six grosses dents marginales sont sur

montées chacune d'un renflement pyriforme et obtus ; enfin il 

ri existe que quatre petites dentelures entre les grosses dents moyen

nes , et trois ou quatre dentelures entre chacune de celle-ci et les 

suivantes. 11 est aussi à noter que la portion médiane du bord pos 

téiieur de la carace est droite et dépourvue de dents, et que les 

griffes ne sont armées que de cinq dents. Longueur, 2 pouces 

et demi. 

Habite les côtes de l'Inde. [C. M . ) 

Cette Squille a la plus graude ressemblance avec la précédente, 

( 1 ) Latreille , Encyclop. méthodique, t. X , p. 4 / 1 -

(•2) Latreille , Encyclop. t. X , p. 4/ 2-

7. S C J C I L E E SCO.IPION . — 5". scorpion ( 2 ) . 

8. S G U I L L E D O L T L I U S E . S. DUBLU. 
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DES C R U S T A C É S . 5a3 

et n'en est peut-être qu'une varieté ; elle s'en distingue néanmoins 

par sa carapace plus rétrécie en avant, les crêtes abdominales plus 

fortes, et surtout par le nombre des dents des griffes, qui est ici 

de six. Longueur, / ( pouces. 

Habite les côtes d'Amérique. (G. M.) 

g. SQUILLE MICROPHTHALME. — S. microphlhalma. 

Forme générale à peu prés la même que celle de la S. scorpion ; 

seulement la carapace est plus rétrécie antérieurement, et les 

crêtes longitudinales de l'abdomen sont à peine visibles. La plaque 

rostrale est plus alongée et plane. Les pédoncules oculaires, au lieu 

d'être plus larges à leur extrémité qu'à leur base ,sont retenus vers 

le lout,et la cornée transparente est presque hémisphérique. Les grif

fes sont armées de quatre dents , etla main conformée comme dans 

la S . scorpion. Le dernier segment de l'abdomen est trùs-boinbé ( 

beaucoup plus large que long, garni en dessus d'une crête mé

diane obtuse, d'un grand nombre de petits tubercules arrondis. 

Enfin , les grosses dents de son bord postérieur sont à peine sail

lantes. Longueur, 2 pouces et demi. 

Habite les côtes de l'Inde. (C. M.) 

La Squilla iclineumon (i) de Fabricius paraît être semblable à 

l'espèce précédente. 

i o . SOUILLE DE FJESMAKEST. — S. Vesmareslii ( 2 ) . 

(Pl. i, fig. i . ) 

Carapace moins rétrécie en avant que chez la S . mante , et of

frant à peine quelques traces de crêtes longitudinales. Plaque, ros

trale alongée et arrondie antérieurement. Y e u x , antennes et 

( 1 ) Squilla mantis, Fabricius, Suppl. p. ¿ ¡ 1 6 . Pose ,p. 1 2 2 . 

(2) Risso , Crustacés de M ice , p. 1 1 4 . PI- 2 , fig- 8 , et Hist. tiat. 

de 1 Europe méridionale , t. V , p. 86° — Lamarck , Hist, des anim-

sans vert. t. V , p. iSS. — Desmarest , Considérations sur les 

Crustacés , p- 2 5 1 . — Latreille , Eucyclop. t- X , p. 4 7 1 • — Roux , 

Crustacés de la Méditerranée , Pl. 4 ° · 
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(l) Squilla arenaria, Seba , Thes. t. I l l , p. oo, PL 20, fig. 2. — 

Squilla raphidea, Fabricius , Supplém p. 410". —• Eosc , t. I I , 

p . 122. —-Squilla mantis, Var. B. Lamarck, Hist, des anim. saiis 

vert. t. V , p 187. — Squilla raphidea , Latreille, Encyclop- t. X , 

p. 47!; et S. mantis, ejusdem, atlas, PL 324. 

pâtes comme chez la S . mante , si ce n'est TJUE la griffe n'est ar

mée que de cinq dents. Abdomen lisse et bombe au milieu (excepté 

vers le bout ) , et présentant de chaque côté trois crêtes longitu

dinales. Les deux derniers segmens de l'abdomen conformés 

comme chez la S. mante , si CE n'est que les petites dentelures 

marginales sont plus fines et très-aiguës. Longueur , environ 

3 pouces et demi. Couleur jaunâtre, piquetée de brun , quelque

fois d'un rose tendre. Longueur, 4 pouces. 

Habite la Méditerranée et la Manche. (C. M.) 

i i . SQCILLE RAPHIDIENNE. — S . raphidea ( i ) . 

Cette espèce , qui ressemble beaucoup à la S. mante , mais est 

plus alongée , se distingue de toutes les autres Squilles connues 

par la forme de la carapace, dont le bord latéral, au lieu d'être 

régulièrement arrondi en arrière ou droit, présente au devant de 

l'angle postérieur une êchancrure très-large , précédée d'une dent 

triangulaire. Le bord postérieur de ce bouclier est concave , et 

dépourvu de dent médiane ; les angles antérieurs sont spiniformes, 

mais beaucoup moins saillans que le front ; sa face supérieure est 

garnie de crêtes longitudinales ; enfin la plaque rostralc est très-

longue et graduellement rétrécie EN pointe. Les pâtes ravisseuses 

sont très-aplaties ; le bord supérieur de la main est armé , dans 

toute sa longueur, de longues épines immobiles , séparées entre 

elles par une ou deux épines plus petites ; et la griffe est armée 

de huit longues dents. La forme de l'abdomen est à peu près la 

même que chez la Squille m a n t e , si ce n'est, que le dernier 

anneau est garni d'une bordure renflée. Longueur, environ 

8 pouces. 

Habite les mers de l'índe. (C. M.) 
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La Squilla empiita de Say ( i ) paraît se rapprocher de cette espèce 

par la forme de la carapace qui « présente de chaque côté un an

gle bien distinct au devant de sa terminaison arrondie » ; mais 

ressemble, par le reste de sa conformation , à la S. mante. 

Plaque rostrale cachant en entier l'anneau ophlhalmlgue. 

i l . SOUILLE DE FERUSSAC. — 5 . Ferussaci (i). 

Cette espèce se rapproche beaucoup de la Squille mante par sa 

forme générale; mais paraît se distinguer de toutes les espèces 

précédentes par la disposition de la lame rostrale, qui est très-large, 

et recouvre en entier l'anneau, ophthalmique. La carapace est ar

rondie en arrière , et l'abdomen présente en dessus une crête mé

diane aussi bien que des crêtes latérales disposées comme chez la 

S. maute ; caractère qui ne se voit pas dans les espèces précé

dentes. Le dernier segment de l'abdomen est armé de quatre 

paires de grandes dents marginales, entre lesquelles il n'y a point 

de denticide». Enfin la griffe mobile n'est armée que de trois 

dents. Longueur, 4 pouces. Couleur purpurine, lavée de ver-

dâtre. 

Habite les côtes de la Sicile. 

La Squilla phalangium de Fabricius(3) paraît appartenir à cette 

subdivision ; mais n'est que très-imparfaitement connue. 

SOUS-GENRE DES SQUILLES TRAPUES. 

L e corps de ces Squil les est t r è s - b o m b é , t o u t d'une ve

n u e , sans rétrécissement n o t a b l e en arrière de la carapace. 

L a port ion postérieure du thorax est aussi large q u e l 'abdo

m e n , et la carapace arrive d'ordinaire j u s q u e sur l'antépé

nul t ième anneau thoracique . La p laque rostrale recouvre 

Ci) Journ of Se. of Pbiladelphia, vol. I , p. 35o. 
C'-O Roux , Crustacés de la Méditerranée , PL 28. 
(3) Fabricius , Suppl. p. 4 ' 5 . — LatreiPe, Ilist- des Crnst. t. V I , 

p. 280. 
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( 1 ) Lamarck , Hist, des aiiim. sans vertèbres , t. V , p. 1 8 9 . — 

•—Latreille, Encyclop. t. X , p. 472. — Guérin, Iconogr. Crust. 

Pl. 24, fig- i . —Latreille pense que le Squilla ciliala de Fabricius 

( Suppl. p. 41 y ) pourrait bien être la même que celle-ci. 

en entier l 'anneau ophthalmiqi ie . Eni in les deux dents posté

rieures du dernier anneau de l 'abdomen p o r t e n t , chacune 

à leur extrémité , une épine mobi l e . 

l 3 . SuUILLE STYI.IFERE. •—• S. Slflijcra ( l ) . 

Carapace lisse et sans crêtes en dessus, ovalaire et sans rétré

cissement notable en avant ; plaque frontale, ovalaire transversa

lement. Antennes internes , grêles et extrêmement courtes ( moius 

longues que les externes , leur second article dépassant à peine les 

yeux ) . l'ates ravisseuses très-alongées et aplaties ; bord interne de 

la mainnon dentelé , mais armé de deux ou trois épines mobiles; 

griffe grêle et armée de trois dents acérées. Abdomen bombé et 

lisse jusqu'à lavant-dernier article , qui est armé de six dents spi-

niformes. Dernier segment de l'abdomen garni en dessus de sept 

crè.tes minces, armé de chaque côté de deux fortes dents pointues, 

et de deux épines mobiles insérées près de la ligne médiane. Lon

gueur, environ 3 pouces. 

Habite l'Ile-de-France. (C. M . ) 

i4- SQCILLE INARVAL. — S. monoceros. 

Carapace lisse, rétrécie en avant et arrondie en arrière ; les 

angles latéro-autérieurs obtus. Plaque rostrale très-large, et ter

minée en avant par une longue pointe aiguë qui dépasse les yeux. 

Antennes internes très-grosses et excessivement toriques ; leur pédon

cule plus long que les pales ravisseuses. Celles-ci très-fortes ; le bord 

interne de la main finement denticulé, et garni de quelques 

épines mobiles.Griffe garnie de trois dents, dont deux très-courtes, 

et présentant à la base de son bord externe un tubercule saillant. 

Pénultième anneau de l'abdomen bosselé ; dernier segment garni 

d'onze crêtes obtuses et de huit dents obtuses , dont les deux mé-
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(lianes portent chacune à leur extrémité une petite épine mobile. 

Longueur, environ 5 pouces. Couleur vcrdàtre. 

Habite les côtes du Chili. (C. M.) 

Cette espèce est extrêmement voisine de la précédente, mais 

cependant se rapproche davantage des Sqnilles fines-tailles, 

car le corps est notablement rétréci en arrière de la carapace, 

et le bord de celle-ci n'arrive pas sur l'antipénullième anneau 

thoracique, Du reste, elle se distinguo rie la S. narval par sa ca

rapace beaucoup plus retirée en avant, par ses antennes internes 

médiocres, et dont le pédoncule est moins long que les antennes 

externes, par l'acuité des dents du dernier segment abdomi

nal , etc. Longueur, 3 à 4 pouces. 

Habite la Méditerranée. (C. M.) 

La SOUILLA LESSOSII , dont M. Gnérin a donné une figure dans 

la partie zoologique du voyage du capitaine Dupeirey ( 2 ) ; mais 

dont la description n'est pas encore publiée , est intermédiaire 

entre les deux espèces précédentes : elle ne paraît même différer 

de notre Squille narval que parce que ses antennes internes sont 

beaucoup plus petites , et que sa carapace est plus courte et plus 

large en avant ; peut-être n'en est-ce qu'une variété. Dans une 

publication récente (3), M. Guérin émet l'opinion que cette Squille, 

trouvée dans les mers de l'Australasie, est de la même espèce que 

celle découverte dans la Méditerranée par M. Koux , et nommée 

SquiJle de Cerisy ; mais nous doutons beaucoup de l'exactitude de 

ce rapprochement. 

Cl) Roux, Crust.de la Méditerranée, Pl. 5 .—Squil la Broadbenti, 

Cocco, Descriziou di alcui Crust. di Messina, Giorn. di scienze di 

Sicilia, nov. i833, PI. 3 , fu». 2. 

(2) Voyage de la Coquille, Crustacés , Pl. \ , fig. 1. 

(3) Expédition scientifique de Marée, par M . Rory Saint-Vin

cent. 
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[GENRB G O N O D A C T Y L E . — Gonodactylus (1). 

Les Squilliens, dont Latreille a formé le genre Gonodac-

tyle , ressemblent extrêmement aux Squilles trapus ; le 

piincipal caractère qui les en distingue consiste dans le 

mode de conformation de leurs pâtes ravisseuses. Le dernier 

article de ces organes, au lieu d'avoir la forme d'une griffe 

lamelleuse et fortement dentelée, est droit, stylii'orme, plus 

ou moins renflé à sa base, et ne présente au plus que des 

vestiges de dents sur son bord préhensile , qui est élargi 

(PL 27, fig. 9). En général, le renflement de la portion basi-

laire de cet article est très-considérable , et suffit pour faire 

reconnaître ces Crustacés au premier coup d'œil. 

Nous ne savons rien sur les mœurs des Gonodactyles. 

Plaque rostrale armée sur la ligne médiane d'une longue dent 

spiniforme. 

i . GONODACTYXE GOUTTEUX. — G. chiragra ( 2 ) . 

Carapace alongée, à bords latéraux , droits et parallèles. Pla

que rostrale quaclrangulaire, armée d'une grosse dent médiane , 

spiniforme , et recouvrant l'anneau ophthalmique. Yeux pyrifor-

mes. Doigt des pâtes ravisseuses très-renflé à sa base , légèrement 

courbé au bout, et dépourvu de dents sur son bord interne. 

Tarses des pâtes des trois dernières paireslamelleux, mais étroits. 

Abdomen lisse, un peu rebordé latéralement, son dernier article 

surmonté de six gros tubercules alongés, et son dernier segment 

(1) Squilla, Fabricius, Latreille, Lamarck, Desmarest, etc. —• 

Gonudactyle , Latreille , Encyclop. t. X ; Règne anim. t. IV, etc. 

(2) Mantis marina burbadensis, Petiver, Petrigraphia americana, 

tab. 2 0 , tig. 1 0 . — Squilla chiragra , Fabricius, Supplem. Entom. 

Syst. p. — Cancer chiragrus, Herbst, t. I I , p. 1 0 0 , Pl. 34 > hg- 2. 

— Squilla chiragra, Desmarest, Consid. p. 2 5 l , Pl . 43- — Gono-

dactylus chiragrus , Latreille , Encyclopédie method, t. X , P- 4 y 3 , 

Pl. 32a , fig. 2 . 
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renflé en dessus , portant trois ou cinq tubercules alongés, très-

arrondis, et armé de dents marginales, courtes, larges et ren

flées. Dernier article de la branche externe des appendices du 

sixième anneau extrêmement petit ; l'article précédent long , et 

armé en dehors d'épines triangulaires très-courtes. Longueur, 

environ 3 pouces et demi. 

Cette espèce paraît habiter toutes les mers des pays chauds ; le 

Muséum en a reçu de la Méditerranée, des côtes de l'Amérique , 

des îles Séchèlles , de Trinquomalay et de Tongatabou ; du moins 

je n'ai pu découvrir aucune particularité constante pour distin

guer entre eux les individus venant de ces parages éloignés. 

Plaque rostrale arrondie , ou à peine pointue en avant. 

2 . GoNODACTTLE SCYLLARE. G. SCyllarUS ( l ) . 

Carapace presque carrée, et s'étendant jusque sur l'antépénul

tième anneau du thorax ; plaque rostrale beaucoup plus large que 

longue, et recouvrant en entier l'anneau ophthalmique. Yeux 

courts et sphériques. Griffe extrêmement renflée à sa base , et ar

mée en dedans de deux petites dents. Tarses des pâtes des trois 

dernières paires styliformes. Abdomen offrant sur les côtés des 

vestiges de crêtes latérales , et ayant les angles latéro-postérieurs 

des quatrième , cinquième et sixième anneaux spiniformes ; 

ce dernier anneau, garni de quatre ou cinq paires de tu

bercules alongées ou de crêtes obtuses, dont trois terminées] par 

des épines. Dernier segment portant une crête médiane trùs-

élevée , et terminée par une pointe acérée de chaque côté de la

quelle se voient trois, crêtes obtuses. Les dents marginales très-

larges, acérées, et garnies en dessus d'une crête longitudinale ar

rondie. Pénultième article de la branche externe des appendices 

du sixième anneau très-long, armé sur le bord externe d'une 

(1) Squilla lutarla, Rumph , A m b . Pl. 3, fig. F. — Squilla are-

navia , Seba , T. I I I , Pl. 2 , fig. 6. — Cancer mirabilis , Lin. Mus. 

— Squilla scyllarus, Fabricius, Supplém. p. 41^- — C a n c e r (mantis) 

scyllarus , Herbst, t. II , p. 9 9 , Pl . 34, fig- I- — Squilla scyllarus; 

Lamarck , Hist. des anim. sans vert. t. V , p- 189. — Conodactylus 

scyllarus , Latreille, Encyclop. t. X , p. 4 l 2 -

CRUSTACÉS, TOME II. 4 
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rangée d'épines hèi-longues et lamelleu'es , qui à leur base se 

recouvrent les unes et les autres. Le dernier article médiocre , 

aussi large que long. Longueur, environ 4 pouces et demi. 

Habite les mers de 1 Inde et les côtes de l'Ile-de-France. (C. M.) 

3. GONOD\CTYLE sTYi.irr.nE. — G. stylijerus. 

( F . 2 7 , fig. o- i4- ) 

Carapace courte et beaucoup plus large en arrière qu'en avant. 

Plaque rústrale étroite, alongée , et atteignant à peine l'anneau 

oplitlialmique. Veux alongc's et pyriformes. Griffe des pâtes ravis

seuses , à peine dilatée à sa base. Tarses des pâtes des trois dér

iderai paires lamclleux et très-larges. Abdomen lisse ; les angles 

latéro-posléricurs de tous les anneaux arrondis. Pénultième an

neau garni de croies obtuses, à peu près comme dans l'espèce 

précédente , mais sans épines. Septième segment très-large , et 

garni en dessus de trois crêtes obtuses , à peu près également éle

vées, et très-écartées entre elles. Les dents marginales grosses et 

renflées. Avant-dernier article de la branche externe des appen

dices du sixième anneau très-court, et armé d épines médiocres ; 

l'article suivant grand, et beaucoup plus long que large. Lon

gueur, environ 5 pouces. 

Habite les côtes du Chili. (C. M.) 

GFVRE C O R Ó N I D E . — Coronis (1). 

Les Crustacés auxquels Latreille a donné ce n o m ne 

nous semblent pas différer des Squilles proprement dites 

par des caractères assez, importaos p o u r autoriser leur sé

paration génér ique; niais c o m m e nous n ' a \ o n s pas eu l'oc

casion de les observer par iious-mênic , et que nous ne p o u 

vons en juger que par le peu de mots qu'en a dit Latreille, et 

par une figure publiée récemment par ?YI. Guérin, nous 

nous abstiendrons de tonte innovation à cet égard , et nous 

continuerons à conservería division des Corónides au rang 

(i) Latreille, Familles naturelles, p. i83 ; Encyclop. method. 
t. X , p. !\-jt\. — n è g r e au i m. de Cuvier , t. IV, p i o g , et Cours 
d'entomologie p. 38g 
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des genres, \ o i c i , du. res te , les seuls caractères q u e L a 

treille y assigne (i) : 

« A p p e n d i c e latéral et postérieur du troisième article des 

six derniers pieds ( les adactyles et t h o r a c i q n e s ) , en forme 

de lame ( o u de pa le t te ) m e m b r a n e u s e , presqu'orbiculaire, 

et un peu rebordée . » 

Cono.MBE SCOLOPENDRE, — C. scolopcndra ( 2 ) . 

ic .Te n'ai vu , dit Latreille , qu'un seul individu, et en mauvais 

état, de ce Cruslacé ; sa forme est plus étroite et plus déprimée 

que celle des Squilles. Ses antennes et ses pieds sont plus courts. 

Le corps est d'un brun foncé, généralement uni avec quelques 

petites lignes élevées en forme de stries iines et longitudinales, sur 

une dépression du milieu du dos de la plupart des segmens. Le 

bouclier du support antennaire est presque triangulaire et pointu 

au bout. Le dernier segment est presque carré, un peu tronqué 

obliquement à chaque extrémité latérale et postérieure, d'ailleurs 

entier et sans dentelures ni épines distinctes. Les deux serres sont 

blanchâtres et pointillées de brun. L'avant-dernier article , ou le 

poing est ovale ; caractère qui distingue encore ce genre des pré

cédons , très-comprimé, mais en même temps un peu plus convexe 

sur l'une de ses faces, avec le bord interne garni de cils très-

petits, nombreux , spinuliformes, et armé à sa base de trois à 

quatre épines mobiles. Le pouce ou la griffe est semblable à celui 

des Squilles , comprimé en faux, ou arqué , et m'a offert à son 

côté interne une douzaine de dents aiguës; celle qui termine est 

la plus forte. Ce Crustacé fait partie de la collection d'histoire 

naturelle, formée au Brésil par M. Delalande fils. Comme il a 

de grands rapports avec la Squille pieuse , Squilic cuselwi de 

M. Bisso ( 1 ) , je soupçonne qu'il a été pris surles côtes de l'île de 

Madère, où ce voyageur s'est arrêté quelques jours, et où il a pris 

divers animaux réunis ensuite avec ceux du Brésil (3). » 

( 1 ) Article Squille de l'Eucyclop. méthodique, t- X , p. 4;4-

(2) Latreille, Kncyclop. t- X , p. 4>^i- — Cruérin, Iconographie, 

Cuv. t. Pl. 2 4 , fig. 2 . 

(3) Ce Crustacé curieux et unique qui appartenait au Muséum ne 

se trouve plus dans la collection de cet établissement , et il m'a été 

impossible d'avoir aucun renseignement sur ce qu il était devenu. 
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ERRATA. 

Page 202. Dans le tableau eu tête de la page, substituez le mot 

ALBUHÉE à RÉMIPÈDE , et vice versa. 

Page 2 1 2 . Dans le tableau, au lieu de « dépassant de beaucoup le 

pédoncule des antennes internes, • lisez : dépassant de 

beaucoup le pédoncule des antennes externes. 
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